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COMPTES-RENDUS DES SÉANCES 

DB LA 

SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE 

DE BELGIQUE. 



Assemblée mensuelle du 7 Janvier 188S. 

PRÉSIDENCE DE M. JACOBS. 

PréserUs .• MM. Berge, Candàze, Capronnier, J. De Lafoataice, 
Determe, H. Donckier de Donceel, Pologne, Fondu, Gernaert, 
Kerremaas, Lameere, Mèlise, Moerenhout, Roelofs, de Selys- 
LoDgchamps, Stèves, Vanden Braiiden, Van Rossem, Weînmann, 
Weyers et Lallemand, faisant fonctions de secrétaire. 

MM. Becker et Preudhomme de Borre font excuser leur absence. 

La séance est ouverte k 8 heures. 

Le procéa-verbal de l'assemblée mensuelle du 3 décembre est 
approuvé. 

Le Président notifie à l'assemblée la composition du bureau, qui 
n'a pas subi de modifications, et annonce la perte sensible que ta 
Société vient de faire de l'un de ses plus anciens membres, 
M. J. Putzeys, le savant coléoptériste. 

Un grand nombre de membres ont assisté aux. funérailles de 
M. Putzeys. 

M. J. Sauveur y a représenté la Société et y a prononcé le dis- 
cours suivant : 

• Aux hommages qui viennent d'être rendus à la mémoire du 
fonctionnaire estimé de tous, je viens ajouter ceux qui sont dus à 
l'homme de science. 
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• Putzeys consacrait tous ses loisirs à l'étnde de l'histoire natu- 
relle; ses connaissances étendues, dansce domaine sans limites, où 
l'esprit s'élève et se fortiâe dans la notion du grand et du vrai, ont 
éclairé, pendant toute sa vie, les sociétés et tes institutions savantes 
qui s'honoraient de le compter au nombre de leurs membres. 

• 11 fut, jusqu'en 1876, membre de la Commission administrative 
du Jardin botanique de l'État. 

■ Il fut, depuis 1846jusqu'à sa dernière heure, membre du Conseil 
de surveillance du Musée royal d'histoire naturelle, et c'est à ce 
titre qu'un arrêté royal tout récent l'avait appelé à faire partie du 
jury chargé de l'appréciation des mémoires rédigés en vue du 
concours quinquennal pour les sciences naturelles. 

. Il fut Président de la Société Entomologique de Belgique, dont 
les Annales reproduisent, de lui, d'intéressantes monograpliies. 

> (7 est au nom de ce Conseil et au nom de cette Société que je dis 
aujourd'hui à celui qui n'est plus : 

• Cher confrère et ami, ton souvenir restera gravé dans nos 
cœurs. 

' A défaut des palmes académiques, que, dans ta modestie, tu n'as 
point recherchées , les Seurs, que tu aimais tant , orneront ta der- 
nière demeure. • 

M. Candëze promet k la Société, pour la prochaine séance, une 
notice sur notre regretté collègue. 

Sur la proposition du même membre, il est décidé que le portrait 
de M. Putzeys sera lithographie et place en tête de notre XXYl" vo- 
lume et que le Conseil enverra k la famille une lettre de condo- 



Le Conseil a reçu la démission de deux membres effectifs, 
MM. MicheletetE. Royer; mais, par contre, deux membres nou- 
veaux ont été admis : 

M. F. Richard, membre effectif, à Etterbeek, présenté par 
MM. H. Donckier et de Borre, et M. E. Barlet, à Liège, membre 
associé, présenté par MM. Weyers et de Borre. 

Le Président annonce que notre collègue M. L. Mors vient 
d'obtenir la médaille d'or à l'Exposition d'électricité et qu'il a été 
nommé chevalier de la Légion d'honneur, nouvelle que la Société 
apprend avec satisfaction. 

Correapondance. 

M. Ch. Kerremans remercie pour son admission comme membre 
effectif et offre son portrait-carte pour l'album de la Société. 
M. Ch. Engels demande, au nom de la Société • Les Naturalistes 
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Dinantais >, les fosciculea parus du Catalogue de la Bibliothèque 
de la Société. 

Le Secrétaire est chargé d'envoyer tout ce qui a paru de cette 
publication. 

L'Académie Royale Danoise des Sciences et des Lettres nons 
accuse réception de nos publications et nous envoie des remercî* 
méats. 

La Société a reçu le prospectus d'un nouvel organe d'histoire 
natarelle, qui paraîtra à Florence sous le titre de Rivista Sdenti' 
fîco-Industriale et GiomcUe del Naturalista. 

Nous avons également reçu le prospectus d'un grand ouvrage de 
M. W.-L. Distant sur les Rhopalocères de la Malaisie; enfin, 
M. Wesley, de Londres, a envoyé un catalogue de livres à vendre. 

Rapport** leotnrea* communloation*. 

M. E. de Selys-Longcbamps lit la note suivante, relative aux 
débuts entomotogiques de M. Putzeys : 

M. Putzeys, l'éminent collègue que nous venons de perdre, était 
cité comme une autorité dans le monde entier par les entomolo- 
gistes qui s'occupent des Coléoptères Garabiques. Je n'ai garde 
d'anticiper sur l'appréciation que pourront faire de ses travaux sur 
cette famille des voix compétentes. 

Mais lorsque j'eus le bonhenr de faire sa connaissance & Liège et 
à Arlon, il y a plus de quarante-quatre ans, il recueillait également 
les Lépidoptères avec l'ardeur qu'il mettait à toutes ses recherches. 

Il consentit, à ma demande, à rassembler des Odonatea dont on ne 
s'occupait alors que fort peu, Son concours me fut très utile. 

Je venais de publier, en avril 1837, un essai sous le titre de Cata- 
logue des Lépidoptères oit Papillons de la Belgique, précédé^u 
tableau des Libellviines de ce pays- 

H. Putzeys, alors Procureur du Roi à Arlon, explora les envi- 
rons et découvrit, l'été suivant, plusieurs espèces notables de 
Diurnes nouvelles pour notre faune dans les localités subalpines 
et tourbeuses du Luxembourg. C'était d'abord VErebia médusa.- 
on ne connaissait alors chez nous aucune espèce de ce genre alpin , 
dont on a trouvé depuis deux autres formes : la blandina à Han, 
et la ligea à la Gileppe, — puis le Thecla pruni, les Polyorn- 
matus Virgaitrece, Chryseis et Helle, enfin, la Cœnonympha Da- 
ms (*). 

(<) n y avait, en onlre, daDs la coUecUon, no exemplaire de Cœnon. Œdippui, 
que V. Putzeys me donna plus tard et qu'il croyait bien avoir pris dans le Luiem- 
bouif en le coniondant avec la C. hero. 
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Il Bt aussi des captures heureuses parmi les Odoaates : la Diplcuc 
pedemontana aux eavironsd'Arlon, en 1839, puis, dans la même 
localité, une Cordulia que je crus nouvelle et que je décrivis sous 
le Bom deC subalpina; mais j'ai constaté, depuis, son identité avec 
Vardica Zetterstedt, trouvée en Laponie. Elle est du sous-genre 
Somatochlora. 

Appelé à Bruxelles par de nouvelles fonctions, M. Putzeys s'oc- 
cupa encore des Odonates pendant quelque temps. Il captura à 
Boitsfort, dans les bois en collines de Rouge-Cloitre, en mai 1841, 
la maLgQ\&.({\i.Q Epitheca bimaculata , que j'y retrouvât abondante 
le 11 mai 1842, et qui semble en avoir disparu depuis. 

Après cette époque, il restreignit ses études entomologiques et 
s'adonna principalement à celle des Coléoptères Carabiques, qu'il 
poursuivit avec tant d'éclat. 

Je tenais cependant à rappeler, en quelques mots, les services 
qu'avait d'abord rendus à la connaissance de nos Lépidoptères et 
de DOS Odonates, le collègue excellent qui fut mon ami pendant 
tant d'années. 

M.Weyers annonce qu'il déposera un portrait de feu Colbeau, 
et M. Candèze offrira celui de M. d'Udekem, pour être placés dans 
la salle des réunions. 

M. H. DoDckier donne lecture de la note suivante, que M. de 
Borre lui a remise : 

Nous avons l'habitude de compter le Caràbtts cancellatus Illiger 
{granulaius Fabr., nec Lion.) au nombre de nos Carabes les plus 
communs. 

Cependant, il s'en faut de beaucoup que les exemplaires que nous 
repcontrons en Belgique se rapportent à la forme épique des 
auteurs. 

C'est ainsi qu'ayant communiqué, il y a quelques mois, à M. Gé- 
hin, éminent spécialiste voué à l'étude des Carabides vrais, un 
assez grand nombre de Carabus eancellaias, tant belges qu'étran- 
gers, de tous les belges de mon envoi, pas un seul n'a pu être classé 
par lui dans les cancellalus typiques. Les uns étaient de la variété 
fttsits Palliardi, le plus grand nombre, des formes de transition 
entre cette variété et le canœliat%is. 

Le Carabus cancellalus typique existe cependant en Belgique, et 
j'ai actuellement sous les yeux quelques exemplaires, surtout des 
environs d'Arlon, qui sont beaucoup trop rapprochés du type pour 
être considérés comme s'acheminant à la variété fusus. 

Le Carabiis fusus Palliardi, qui a été également décrit comme 
espèce par Toussaint de Charpentier (iîortceniomo/offictc, p. 185), 
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sous le nom de carinalus, se distingue du type en ce que la cbîùne 
de tubercules oblongs placée dans l'intervalle des côtes s'y est trans- 
formée en une côte mince et moins forte que les côtes principales, 
divisée par quelques interruptions correspondant aux intervalles 
des chaînons, une véritable lame de couteau ébréchée, pour me 
servir d'une comparaison très juste de Charpentier. Un autre carac- 
tère, résidant dans le fond moins raboteux et plus brillant que chez 
le cancellalus typique, me parait plus incertain et, dans les nom- 
breux exemplaires que j'ai sous les yeux, je n'en trouve nullement 
l'exacte j ustiflcation . 

Quelques exemplaires des bords du lac de Genève, qui est le pays 
des exemplaires types du carinalus de Charpentier, répondent par- 
faitement à la description de cet auteur ; et, parmi les exemplaires 
de Belgique, le nombre de ceux qui peuvent y être absolument 
identifies est fort petit. Ce sont surtout des exemplaires des Hautes- 
Fanges, provenant d'un envoi considérable de Carabes du Hockay 
que me fit, en mai 1870, notre regretté collègue le D' Ghapuis. 

Mais très grand, au contraire, est le nombre de ceux qui, comme 
la plupart des exemplaires que m'a retournés M. Géhin, représentent 
des passages gradués, où les segments fractionnaires de la susdite 
lame de couteau se raccourcissant ou s'élargissant un peu.montrent 
la transition aux caténations du cancellatus typicus. Je remarque 
aussi chez beaucoup d'exemplaires, même des plus rapprochés de 
la forme ftisvs, une tendance à l'abaissement et à l'oblitération de 
la côte secondaire au voisinage de l'écusson. 

Une autre remarque, enfin, et sur laquelle j'insiste, en vue des 
conclusions qui vont suivre, c'est que ai la forme que nous appelons 
en Belgique cancellcUus est presque toujours un intermédiaire 
entre le vrai cancellatus et le fustis, inclinant même plus vers ce 
dernier, cela est beaucoup plus vrai pour les mâles que pour les 
femelles, où le nombre des exemplaires moins éloignés de la forme 
typique cancellalus, est proportionnellement plus grand que chez 
les màles. 

Donnons maintenant quelques conclusions à ces observations. 

Pour moi, l'espèce n'est pas immuable; elle se transforme ou peut 
se transformer lentement à travers le temps, à des degrés, dans des 
proportions et vers des directions variables, suivant les lieux ; et ce 
sont les variétés qui indiquent les étapes probables d'une espèce 
vers les espèces qui, dans un lointain avenir, en seront définitive- 
ment séparées. 

Je ne voudrais donner le nom de variété et ne séparer, dans le 
système et le classement de nos collections, que les formes où la 
transformation a déjà fait assez de chemin pour que, d'elles an type, 
les transitions constituent l'exceptioDi nous savons que, même entre 
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certaines formes réputées spécifiques, il surgit encore parfois des 
individus ambigus on exceptioncels, vestiges ou témotos d'une 
antique connexion. 

Mais quand les transitions, au lieu d'être un Grêle et mince 
ruban allant d'une forme à l'autre, si voua me permettez cette 
comparaison, embrassent une masse compacte d'êtres plus abon- 
danû mémo que les formes extrêmes, comme tel parfit être ici le 
cas, lorsque surtout elles n'afi'ectent pas les deux sexes dans ta 
même proportion, au même degré, alors il me répugne de donner, à 
un ensemble si arbitraire dans la limitation, le nom de variété ('). 
Il est évident qu'ici la limite entre un cancellatus et un fitsvs est 
tellement vague, tellement insaisissable, qu'elle reste abandonnée 
au caprice de cbacun et qu'un même observateur pourrait, suivant 
une inspiration variable, placer tel exemplaire parmi les fttsus, 
demain parmi les cancellatus; cela n'est vraiment tolérable que 
lorsqu'il est question de classer un tout petit nombre d'în-lividus 
flottant entre une espèce et une variété mieux détacbëe. Fait-on, 
comme semblerait me le conseiller M. Géhin, une catégorie inter- 
médiaire, au lieu de recevoir, comme pour une véritable variété, ce 
petit nombre d'individus indécis, elle sera un refugium où se pré- 
cipitera (en Belgique et même ailleurs) la grande majorité et qui 
épuisera à la fois les cadres du type et de sa variété. 

Pour moi, il y a là, non une variété, mais ce que j'appeHerais 
plus volontiers une variation, ou prélude à la variété, et qui sera 
sans doute plus ou moins accusée, plus ou moins variée dans ses 
circonstances, suivant les localités. 

Enfin, on peut encore se demander si c'est bien le cancellatus 
typique qui aura été le point de départ des transformations. Ne 
serait-il pas plus naturel de le voir dans le fttsus, dont la côte en 
lame de couteau, s'élargissant, se divisant en cbainons, d'abord 
allongés, puis plus oblongs, aura produit les formes que nous nom- 
mons cancellatus, liiberculaltis, etc., etc. P 

M. Lethierry envoie une liste de trois Hémiptères hétéroptères 
nouveaux pour la Belgique ; ce sont : 

Orthostira nigrina Fallen, recueilli à Awenne par M. H. Donc- 
kier de Donceel; Calocoris Reickeli Fieber et Atomosceîis ver- 
basci H.-Schaefi'er, pris tous deux à Melsbroeck par M. DetecoUe, 
attacbé au laboratoire d'entomologie du Musée. 



(') A moins qu'on ne veuille consacrer le terme de ratt pour désigner ce qu'on 
a appelé plus généralcmeiil oariéU. 
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M. H. Donckier lit ensuite l'analyse suiTante, envoyée par 
M. E. Van Segvelt, son auteur ; 

LES CYNIPIDES 

(1" PARTIE) 

par M. JuloB LICHTENSTEIN, de Montpellier. 

Analyu par M. Edmond Vim Segoelt- 

Notre collègue M. Jules Lichtenstein, de Montpellier, vient de 
faire paraître un ouvrage intitulé : Les Cynipides, dont la première 
partie a seule, jusqu'ici, vu le jour. 

Le premier volume est lui-même subdivisé en trois parties, savoir: 
l'introduction, la traduction du livre d'Adler : Ueber OenerationS' 
tcechsel der Eichen-Gallwespen; enfin, la classification des Cyni- 
pides d'après le Gênera de Mayr et autres auteurs, tels que Giraud, 
Bartig, Schenck, etc. 

La publication de ce livre est une bonne fortune pour le public 
entomologique de langue française, car l'étude des insectes galll- 
coles a fait l'objet, en France, d'un nombre assez restreint de publi- 
cations, tandis que la littérature scientifique allemande est riche en 
travaux de ce genre. 

INTRODDCTION. 

Dans cette division de son livre, M. Lichtensteîn fait, à grands 
traits, l'histoire de cette partie si intéressante de l'entomologie. 

Les travaux antérieurs au xix' siècle ne sont pas fort nombreux. 
Cependant, plusieurs d'entre eux ont une valeur très sérieuse. 
Certes, le progrès accompli depuis lors est considérable, mais dans 
l'appréciation de ces travaux, il faut tenir compte de l'état général 
de la science à ces époques. Le plus ancien auteur cite par Lichten- 
. stein est Malpighi, qui a donné, en 1686, les dessins d'une grande 
quantite de gallc^B. 11 avait cependant été précédé par Ch, de l'Es- 
cluse et Math. Delobel, qui, dès 1581, avaient publié d'excellentes 
figures de galles, ainsi que je l'ai déjà dit dans une de nos précé- 
dentes séances. Citons encore, parmi les auteurs qui ont traité ce 
sujet, Réaumur, De Geer, Rœsel, dont les planches sont de vrais 
chefs-d'œuvre et qui a parfaitement distingué les vrais auteurs des 
galles des parasites, Linné, Fabricius, LatreiUe, etc. 

De nos jours, c'est à Hartig qu'est due la grande impulsion dans 
cet ordre d'études. Il publia, en 1840, un travail intitulé : Ueber 
die Familie der Gallwespen. Il est l'auteur de la première nomen- 
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clature, et les dÎTisions établies alors servent encore de base à toute 
étude sur les Gynipides, ainsi que le remarque très justeœeDt notre 
savant collègue. C'est lui qui distingua : 1" les auteurs des ga 
2" leurs locataires, et enfin, 3* les parasites vrais. 

Ratzeburg vint confirmer les admirables travaux de Bartig. 
Dès ce moment, le branle était donné; on vit successivemem 
paraître les travaux de Jules Giraud, Schenck, Schlechtendal, 
Wachtl, et ceux moins importants d'Olivier, de Boyer de Fonsco- 
lombe et de Perris. 

Lichtenstâin cite modestement quelques-uns de ses propres tra- 
vaux. Notre collègue est trop bien placé, le pays qu'il habite a une 
flore de chênes trop riche pour qu'un jour ou l'autre il ne nous 
donne pas un travail complet sur les galles des chênes de l'Europe 
méridionale et leurs Gynipides. 

Mais le vrai maître dans cette branche de l'histoire naturelle est 
Gustav Mayr de Vienne. Déjà précédemment, notre savant Secré- 
taire nous a entretenus des travaux de Mayr, à propos d'un voyage 
à Vienne fait par lui. L'œuvre de Mayr comprend des publications 
sur les vrais producteurs des galles, sur leurs locataires et sur 
leurs parasites, et, comme le dit très bien Lichtenstein, Mayr est 
l'homme d'Europe qui connaît le mieux les Gynipides. 

L'Amérique a fourni une large part de travaux sur ces matières ; 
on peut citer, entre autres, les publications de Bassett, Osten- 
Sacken, Riley, Walsh, comme ayant contribué, dans une ample 
mesure, à la connaissance de ces hyménoptères et de leurs pro- 
duits. 

Ge fut vers le commencement de l'année passée que le Jy Adler 
publia son travail, 

• UEBER GENERATIONSWECHSBL DER BICHEK-OALLWESPEN -, 

qui ât faire un pas si considérable à la biologie des Gynipides. 
Lichtenstein interprète, dans son introduction, les faits découverts 
par Adler. Nous croyons faire chose utile en remettant cette appré- 
ciation jusqu'après l'exposé de l'ouvrage d'Adler, afin d'e pouvoir 
mieux saisir l'ensemble des idées de nos deux auteurs. 

Dans son introduction, Adler expose brièvement les diverses 
théories qui ont eu cours dans la science, pour expliquer le phé- 
nomène remarquable de l'apparition de générations entières de 
femelles écloses de certaines galles, tandis que d'autres fournis- 
saient des générations sexuées. Aucune de ces théories ne corres- 
pondait aux faits. C'est une observation de Bassett qui a mis d'abord 
sur la trace de l'interprétation exacte des phénomènes. Mais c'est 
Adler qui, le premier, a prouvé expérimentalement que des 
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générations parthénogénétiques donnaient naissance à des généra- 
tions sexuées et réciproquement, Adler décrit également sa méthode, 
d'observation et de conseiration des galles. 

Dans le deuxième chapitre, notre auteur fait la description des 
espèces de Cynipides observés au point de vue de la génération 
alternante. 

Il décrit successivement les galles, les élevages des guêpes, les 
guêpes, puis les essais d'élevage tentés pour obtenir le deuxième 
cycle de génération; puis il procède de même pour la deuxième 
génération. 

Tout cela est fait arec un ordre et une méthode parfaits, et les 
plus difficiles ne doivent rien trouver à redire à une exposition de 
phénomènes aussi complète. L'auteur pourrait dire avec Montaigne 
que ceci est un livre de bonne foi. Si quelques expériences n'ont 
pas réussi, il l'indique clairement; mais les petites lacunes qu'il a 
laissées sont bien peu nombreuses et n'altèrent en rien la parfaite 
exactitude de ses conclusions. Une fois seulement il fait excep- 
tion à cette règle, quand il s'agit de Neùroterus ostreus, qu'il croit 
devoir donner naissance à Spalhegasler apritinus. 

Nous avons déjà analysé antérieurement le livre d' Adler, et nous 
renvoyons, pour de plus amples renseignements, à cette première 
analyse. Les expériences du savant Schleswigeois lui ont fait 
découvrir quelques galles nouvelles, qu'il décrit chemin faisant, et 
ont rectifié plus d'une idée erronée sur divers points de la biologie 
des Cynipides. 

Si généralement les deux formes d'insectes d'un même cycle de 
génération alternante ont une grande ressemblance, si l'on constate 
même des phénomènes d'hérédité dans les habitudes, il arrive aussi 
que les formes qui se succèdent présentent des différences tout à 
fait remarquables. Citons, par exemple, Trigonaspis cnislalis et 
Biorkisa renuin. La première génération, qui est sexuée, est com- 
posée d'individus ailés, gracieux, sveltes, tandis que la deuxième, 
qui est parthénogénétique, présente des individus aptères, courts et 



Ce chapitre se termine par le tableau des Cynipides à génération 
alternante et par celui des Cynipides à génération purement 
parthénogénétique. 

Le troisième chapitre est consacré à la formation des galles des 
Cynipides. L'auteur établit que les galles naissent du Cambium, 
quel que soit l'endroit de la plante oîi on les rencontre. Ce n'est pas 
la simple ponte de l'œuf qui détermine le développement de la galle, 
mais bien l'évolution de la larve, et ceUe-ci est indispensable au 
complet achèvement de la galle. Il explique très bien pourquoi 
certaines galles sont dites perforantes, c'est-à-dire pourquoi elles 
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apparaissent & la fois sur les deux Coces d'une feuille. Parfois on 
trouve une galle implantée sur une autre galle. Les Gynipides pro- 
fitent donc quelquefois d'uD tissu développé par suite de la produc- 
tion d'une première galle, pour y déposer un œuf, et Adler pense 
que c'est par l'extension de cette habitude que les Cynipides, dits 
locataires, se sont détachés du groupe des Cynipides vrais, dont ils 
sont si voisins. U ajoute qu'il est donc certain que les uns pro- 
viennent des autres. 

11 serait impossible de donner une description intelli^ble de 
l'appareil perforant des Cynipides, auteurs des galles, sans le 
secours d'une bonne planche ; aussi, force m'est de renvoyer à l'au- 
teur pour l'étude de cet organe, qu'il traite dans le quatnème 
chapitre de son ouvrage. 

Adler décrit l'acte si compliqué de la ponte des œufs ; il nous 
montre la guêpe introduisant l'aiguillon sous les écailles des bour- 
geons, glissant jusqu'à la base de cet organe et se courbant vers 
l'axe ; ensuite, l'œuf venant de l'ovaire vers la base de l'aiguillon, 
puis les deux soies piquantes saisissant le pédicelle (car les œufs 
des Cynipides sont pourvus d'un long pédicelle dont nous appren- 
drons bientôt la vrEÛe nature), et guidant l'œuf le long de l'aiguillon, 
et, enfin, l'œuf introduit par celui-ci jusqu'au fond de ce canal. 

L'acte de la ponte étant d'une complication singulière, le système 
nerveux s'est développé de façon à renseigner toujours exactement 
l'animal sur la marche de cette opération, et ce au moyen d'un 
système de poils très important. 

Quoique les œufs pédicellés se montrent chez un certain nombre 
d'hyménoptères, il faut, d'après Adler, établir cependant une 
distinction nettement tranchée entre les Cynipides et les autres 
insectes de cet ordre. Chez les Cynipides, dit-il, le pédicelle est 
situé sur le pôle antérieur, et chez les autres hyménoptères, sur le 
pôle postérieur de l'œuf. Leur origine aussi est différente. Pour lui, 
le pédicelle des Cynipides est une poche creuse en communication 
avec la cavité du jaune de l'œuf, et fait fonction d'appareil respi- 
ratoire, ainsi que le prouvent certains faits du développement 
embryonnaire et la longueur variable des pédicellés qui est en rela- 
tion, soit avec la profondeur, soit avec la nature des tissus dans 
lesquels l'œuf est pondu, tissus qui peuvent, d'après les saisons, 
fournir ou non de la nourriture au jeune embryon. 

Je regrette beaucoup qu'un travail analytique ne permette pas 
de plus longs développements, maïs je n'hésite pas à dire que ce 
quatrième chapitre du livre d'AdIer constitue peut-être une des 
pages les plus curieuses de l'histoire des insectes. 

L'auteur que j'analyse ne se dissimule pas les objections qui 
peuvent se produire; il répond d'avance à un certain nombre 
d'entre elles. 
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Notons, en passant, qae les Cynipides locataires ont aussi des 
œufs pédicellés ; pour Âdier, c'est une nouvelle preuve de leur 
descendance des Cynipides vrais. 

Toute une série d'expériences comparatives serait à tenter pour 
arriver à connaître le véritable rôle, chez les Cynipides locataires, 
des organes similaires à ceux des Cynipides vrais. 

Classement comparatif des générations de Cynipides corres- 
pondantes, eu égard à leur organisation — tel est le titre de 
t'avant-demier chapitre. 

L'organe qui fournit le meilleur caractère pour la classiBcation 
des Cynipides, est l'aiguillon, puisque la connaissance exacte de cet 
appareil permet, pour ainsi dire, la reconstitution d'un Cynipide. 
En effet, l'aiguillon est dans une relation si étroite avec le mode de 
ponte et l'endroit de la plante où les œufs sont déposés, comme l'a 
si bien démontré Adler, que l'insecte doit être nécessairement 
modelé en vue de l'acte important de la reproduction de l'espèce. 

L'étude comparative des deux formes qui dérivent l'une de 
l'autre par génération, fournit à l'auteur matière k des considé* 
rations très intéressantes sur le mode de conception de l'espèce. 
11 estime que, si l'aiguillon est d'une importance capitale pour la 
classification des Cynipides, le mode de formation des galles est un 
élément indispensable pour cette même classification. L'appareil 
digestif offre une grande ressemblance dans toutes les espèces de ce 
groupe i il est à. remarquer que les guêpes gallicoles vivent sans 
prendre presque aucune nourriture, tandis que l'eau est pour elles 
un élément de toute première nécessité. 

La durée de la vie à l'état d'insecte parfait, si l'on peut considérer 
comme telles les formes parthénogénétiques, est brève et va de 
quelques jours à quatre ou cinq semaines, et cette durée est 
en relation intime avec la facilité de la ponte. La résistance aux 
influences météorologiques varie également suivant que l'on a 
affaire à des géi^érations estivales ou hivernales; ainsi, Tems termi- 
nons, génération d'été, succombera certainement à la température 
d'éclosion de Biorkiza optera, sa génération d'hiver, qui paraît en 
décembre ou janvier. 

Les organes de la génération sont identiques dans les deux 
formes. 

La génération parthénogénétique ne manque pas même de 
rcceptactilum seminis, ce qui, d'après Adler, est un indice révéla- 
teur de rezist«nce de màlea à une p^iode antérieure, indice qui se 
trouve confirmé par certains faits physiologiques. Tiennent 
ensuite quelques considérations sur l'état embryonnaire et larvaire 
des Cynipides et sur la durée de leur évolution, qui se prolonge 
parfois pendant trois ans. 
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J'ai résumé, dans un travail présenté à notre réunion du A juin 
1881, le dernier chapitre dans lequel l'auteur traite de la géné- 
ration alternante des Cynipides, des rapports des deux générations 
l'une avec l'autre, et enfin de l'origine du cycle des générations, 
et je me permets d'y renvoyer. 

Après avoir analysé le travail d'AdIer, je pense qu'il convient 
de dire un mot des idées émises par M. Lichtenstein sur la 
manière de concevoir la génération alternante des Cynipides. 

Il assimilerait volontiers ces phénomènes à ceux qu'il a étudiés 
chez les Apbidiens. 

Pour lui, la forme sexuée est !a forme parfaite de l'espèce, et la 
forme parthénogénétique, quoique si parfaitement ressemblante 
â la première au point de vue morphologique, ne serait qu'une 
forme larvaire. L'aulaur sent combien cette idée doit soulever de 
contradictions, • car, écrit-il, la tradition entomologique fiait que 
l'esprit adopte difficilement l'idée d'une forme ailée fournie d'une 
tarière et garnie intérieurement d'un magasin d'œufs qui ressemble 
furieusement à un ovaire, qui ne serait qu'une larve, et après 
laquelle reviendrait une larve apode vermiforme qui nous condui- 
rait aux sexués '. 

On pourrait ajouter peut-être, comme confirmation des vues de 
Lichtenstein, que des formes larvaires aptes à la reproduction 
existent même chez des animaux appartenant à un groupe relati- 
vement supérieur ; ainsi il est bien et dûment constaté que l'axolotl, 
forme larvaire de l'amblystome, est apte à la reproduction, et 
Filippi a constaté sur une cinquantaine d'individus du triton 
alpestre, péchés dans un petit étang de la Suisse, qui possédaient 
encore les caractères les plus frappants de l'état larvaire, que les 
éléments de la reproduction étaient parfaitement développés chez 
les mâles comme chez les femelles. 

On le voit, le livre d'Adler, en donnant la solution d'un des 
problèmes les plus intéressants de l'entomologie, a soulevé bien des 
questions nouvelles et a singulièrement étendu l'horizon de notre 
chère science. 

Le volume que vient de publier M. Lichtenstein se termine par 
une classification des Cynipides d'après le D' G. Mayr, travail que 
le célèbre auteur vient de publier dans le courant de l'année 1881, 
sous le titre : 

' DIE GENERA DER O ALLEN BEWOHNENDEN CYHIFIDEK *. 



Ce travail, comme tout ce qui sort de la plume du D' Mayr, est 
très intéressant et n'est que le prodrome d'un travail plus considé- 
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rable que l'on espère voir paraître bientôt. Il renferme 29 genres, 
entre lesquels se répartissent environ 230 espèces. 

Remarquons que les générations parthénogénétiques classées 
autrefois dans le genre Apbilotrix passent au genre Àndricus qui 
deviennent ainsi synonymes; c'est une anomalie qui disparaît de la 
science et jion sans raison, car il est illogique de considérer comme 
appartenant à des genres différents des formes animales unies par 
les liens étroits de la génération. Il en est de même pour plusieurs 
autres genres qui se fondent ainsi l'un dans l'autre. On persiste 
cependant à distinguer les formes parthénogénétiques des formes 
sexuées, par des noms spécifiques distincts. "Tous ceux qui s'inté- 
ressent aux Cynipides attendront avec impatience le nouveau 
travail de Mayr, pour conniùtre les idées du maître sur ce sujet 
capital. Le nouveau gênera renferme les espèces européennes et 
américaines. 

Qu'il me soit permis de faire quelques observations au sujet de la 
liste publiée par notre savant collègue de Montpellier : 

Au genre Rhodiles, Mayr cite R. radicum 0. S., qui manque à 
la liste. Est-ce un oubli, y a-t-il synonymie? Cela aurait pu être 
indiqué. 

Au genre Timatpts, nous voyons apparaître une nouvelle espèce, 
dénommée par Mayr in liUeris-, l'espèce n'est pas encore publiée 
et elle porte déjà deux noms : Timaspis phceniccopodos = Phœ- 
nixopus vimineus. Cela est regrettable et encombre la science 
d'une synonymie qui ne fait qu'embarrasser sa marche. 

Andricus ostreus Gir., forme agame, n'est pas signalée parmi 
les Andricus. 

Dans la traduction d'Adler, on cite le Trigonaxpis crustcUis. 
Pourquoi la synonymie avec T. mct^aptera n'est-elle pas indiquée 
dans le catalogue? Le naturaliste qui étudie le travail d'Adler se 
trouvera étrangement surpris de ne pas voir cette espèce signalée 
dans la liste. Il parviendra à l'identifier à cause de sa rela- 
tion avec l'agame renum, mais c'est là un travail inutilement 
imposé au lecteur. 

Remarquons enfin que l'ancien Dryophania scutellaris devient 
I>. folii et que l'ancien Dryophania folii, qui devient D. pubes- 
centis, pourrait être considéré comme une sous-espèce de D. folii, 
n'est pas mentionné à ce titre, ce qui eût été convenable, attendu 
que sa valeur spéciSque est considérée comme douteuse. 

Avant de terminer cette analyse, je tiens à signaler que. jusqu'ici, 
on n'a pas décrit un seul Cynipide du Quercvs lusitanica, quoique 
M. Delobel et Gh. de l'EscIuse signalent dès 1581 des galles sur les 
deux variétés de ce chêne, var. Clusii et var. Faginea; si ces 
galles produisent des Cynipides différents, Q ne serait que juste, 
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me semble-t-il, de les nommer du nom de nos anciens et illustres 
compatriotes, pour consacrer le souvenir de leurs premiers travaux 
BUT les galles. Cuigve suum, à chacun le sien. 

M. H. Donckier propose ensuite à l'assemblée le dépôt au local 
d'un cahier dans lequel tes membres seraient Invités à inscrire les 
titres des ouvrages qu'ils désireraient voir acquérir par la 
Société. 

MM. Jacobs, Mélise, Weinmann et Pologne prennent successive- 
ment la parole pour combattre ce dépôt, qu'ils considèrent comme 
étant un moyen de pression exercée sur la Société. 

Toutefois, il reste entendu que le secrétaire pourra, chaque fois 
qu'une occasion favorable se présentera d'acquérir an ouvrage, 
offrir à un libraire des parties de collections ou collections com- 
plètes d'annales, dont nous possédons de nombreuses séries en 
magasin. Cette contre-proposition est appuyée par MM. de Selys- 
Longchamps et Weyers. 

M. H. Donckier se déclare satis&it. 

Le même membre annonce que M. H. Clavareau vient de prendre 
k ÂnderLecbt de nombreux exemplaires du Badister unipus- 
tiUatus et AnchoJnenus livens; il a également capturé un Pana- 
gœus crux major, var, tnmaculaius. 

La séance est levée à 9 1/2 heures. 
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SOCIÉTÉ EiNTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



SÉRIB II!. — H» 15. 



Assemblée mensuelle du 4 féTiier i88S. 

PBËSIDENCE DE H. JACOBS. 

Présenis .• MM. Becker, Berge, Gapronnier, J. De Lafontaine, 
H. Donckier de Doneeet, Kerremaos, Lallemand, Lameere, Mal- 
pertuis, Mélise, Van den Branden. Van Rossem, Weiiiinaiin et 
Preudhomme de Borre, secrétaire. 

M. de Selys-Longchamps a fait excuser son absence. 

La séance est ouverte à 8 1/4 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 7 janvier est 
approuvé. 

Le Président annonce que le Conseil d'administration a reçu les 
démissions de MM. Miot et Van Nerom, membres effectif, et de 
M. Tassel, associé. 

11 est donné lecture de la lettre suivante que la Société a reçue de 
M. Ch. Putzeys Bis : 

• Mes frères et moi, désirant perpétuer le souvenir de notre 
père parmi les membres de la Société d'entomologie de Belgique, 
avons résolu de lui faire don de la collection d'insectes, ainsi que 
des livres d'entomologie qu'il possédait. Nous les tenons. Monsieur, 
à votre disposition. 

• 11 pourrait se faire, par la suite, que des réclamations fussent 
produites par certaines personnes dont nous avons retrouvé les 
lettres et qui avaient soumis des sujets à l'examen de notre père. 
Ce serait alors à votre société d'en faire la restitution. Nous avons, 
du reste, écrit à MM. Koltze, Schaufuss, Buddeberg et Plason. 

. Veuillez agréer, etc. • 
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L'assemblée, consultée^ déclare qu'elle accepte avec reconnais- 
sance cette magnifique libéralité, et décide l'envoi d'une lettre de 
remercîments à MM. Putzeys. 

Le Président rappelle qu'en vertu d'une convention signée en 
1868, le Musée royal d'iiistoire naturelle est chargé de conserver 
les collections qui sont la propriété de notre société, et en a la 
jouissance, à charge par lui de les placer dans un local conve- 
nable. 

Le Conseil a dû se préoccuper avant tout de voir si le Musée 
pouvait offrir à la précieuse collection qui nous arrive, un local 
donnant toutes garanties pour sa bonne conservation. Il a eu le 
regret de constater que le Musée a ses locaux tellement encombrés 
qu'il n'y a pas possibilité d'y installer la collection Putzeys et sub- 
sidiairement que, par suite de cet encombrement, bon nombre de 
collections entomologiques de grande valeur, récemment acquises 
par le Musée pour la science nationale, ont été placées dans des 
conditions tellement défavorables que leur destruction par l'humi- 
dité est imminente dans un bref délai. 

En conséquence, il a commencé des démarches tant auprès de la 
Direction du Musée qu'auprès du Gouvernement, démarches qui 
paraissent près d'aboutir, M. le Directeur du Musée ayant proposé 
la location d'une habitation assez spacieuse pour recevoir toutes 
les collections entomologiques, tant du Musée que de la Société, 
les bibliothèques y relatives et tout le service de la section ento- 
mologique. Notre Société pourra, sans doute, y transférer égale- 
ment le local de ses séances. 

M. Weinmann demande la parole pour constater que M. le 
Directeur du Musée a également donné l'assurance que la collec- 
tion Putzeys ne sera pas démembrée, ni fusionnée avec la collec- 
tion de Carabiques du Musée, sans le consentement de la Société. 

M. de Borre a reçu de M. R. Oberthur une lettre où il se recon- 
naît détenteur de plusieurs types communiqués par feu M. Putzeys 
et qu'il demande à restituer. D'autres entomologistes en ont peut- 
être également et sont invités à les retourner à notre Société. 

En attendant que le local promis soit mis à notre disposition, 
les collections et livres de M. Putzeys ont été déposés chez M. le 
D' Jacobs. 



MM. Putzeys fils témoignent leur reconnaissance de la sym- 
pathique condoléance qui leur a été exprimée au nom de la 
Société. 

M. Richard remercie pour sa nomination comme membre 
effectif. 
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La Société des Sciences naturelles de Brunswick annonce l'envoi 
de ses publications. 

La Société des Naturalistes Dinantais remercie pour l'envoi des 
Catalogues de notre bibliothèque. 

Notre imprimeur, M"^ Weissenbruch, annonce qu'elle vient de 
céder ses affaires à son neveu, M. Paul Weissenbruch. 

M. Desbrochers des Loges appelle l'attention de nos collègues 
sur la vente de ses collections de coléoptères qui aura lieu à Paris, 
le 20 février. 

H. Scbaufuss, adresse un catalogue de coléoptères d'Eu- 
rope, etc. , à vendre. 

Rapport** lectures* cominnnlcatloitB. 

M ■ van Lansberge- nous adresse le travail suivant : 

ÉNUMÉRATION DES SGARAB^IDES 

ItAPPORTÉS DU PAYS DES SOHALIS (AFRIQUE ËQUATOBIALE) PAR H. RÉVOIL 
AVEC DtAGNOSES DES ESPÈCES NOUVELLES (<}. 

1. ScarabsBua nlUdlcoUls sp. nov. 

Nigropiceus, nitidus, capite punctato, vertice laeviore, clypeo 
quadridenlato, dentibus v^idis, fronte média tumida, ante oculos 
carinula medio interrupta, genibus dentatis; prothorace convexo, 
antice punctulato, margine antico fortit«r sinuato marginibus 
lateralibus vix dilatfitis, crenulatis ciliatisque, margine basali 
angulato et crenulato; elytris subnitidis, sparsim punctatis, sub- 
striatis tborace paulo angustioribus ; pygidio basi subcarînato; 
pectore thoracis lateribus pedibusque fulvociliatis, ste'rno medio 
foveolato, tibiis anticis quadridentatis, dentibus terminalibus 
approximatis. Long. 27, lat. 16 mîll. 

Cette espèce est caractérisée par le brillant de la tête et du pro- 
thorai et par la crénulation de la base du prothorai. Elle a ce 
dernier caractère en commun avec le 5. Sennariensis, qui est 
cependant plus petit, plus opaque et dont les élytres sont plus 
fortement striés. 

2. Gymnopleunts vtrens Erichson. Arch. f. Nat. IX, p. 231. 

3. Gymnopleunts lœvicollis Casteln. Hist. Nat. des Insectes, 
II, p. 71. 

(<} Les deacriplions di^iaillëcs paraltronl dans la relation que H. Révoil compte 
publier de son voyage. 
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4. Gymnopleuras Somallensls, sp. dot. 

Atroviridis, opacus, capite rugoso-granulato, carina longitudi- 
nali verticem haud attingente munito, clypeo bidentato ; thorace 
planiusculo, rugoso, laterîbus foveolato, basicanaliculato; elytris 
sat elongatia opacis, subgranulatis, distincte striatis, subcostatis; 
pygidio carinato ; corpore subtus subgraiiulato, femoribus anticis 
^ 3 dentatis. Long. S, lat. 4 mîll, 

5. Anacbalcos obscurus sp. nov. 

Niger, nitidus, modice convexus, -totus confertim punctulatus, 
clypeo bidentato, elytris post bumeros amplîatis. Fem. pygidio 
bitubarculato. Long..34, lat. 15 mill. 

Très voisin de l'A. cwpreus dont il pourrait être considéré, à la 
rigueur, comme une variété, ai la différence absolue de couleur ne 
suffisait déjà pas pour les distinguer. Il a en outre le corselet moins 
convexe et les élytres comparativement plus élargis. Les diffé- 
rences sexuelles sont les mêmes. 

6. Sisyphus Ooryi Harold, Berl. Zeitschrift, 1859, p. 224, 
hirtus Gory, Monogr., p. 4, tab. 1, fig. 10. 

7. CaUiarsins mlnntus sp. nov. 

Niger, nitidus, capite granulato, medio cornu brevi armato, 
clypeo leviter sinuato, marginate, bidentato; thorace lato, postice 
convexo, antice leviter retuso, toto subtiliter granulato, disco 
subcanaliculato, lateribus paralfelis, antice et postice rotundatis i 
elytris convexis, prothorace paulo angustioribus, striatis, striis 
punctatis, interstitiis planis, subtilissime punctulatis; corpore 
subtus nitido, poctorîs lateribus punctulatis, metasterno subcana* 
liculato, antice foveolato, pedibus fulvociliatis, tibiarum posticamm 
carinula basaJi vix distincta. Long. 12, lat. 7 mill. 

Voisin des G. inermis et Troglodytes, reconnaissable par le 
manque de carène supérieure aux tibias posterieurs, 

8. Onlhophagus Gazella Fabricius. 

9. Onthopha^s RevoUl sp. nov. 

jEneoviridis, nitidus, elytris opacis, fronte, pedibus elytrorum 
apice pygidioque argenteopilosis; verticecornubus duobus decum- 
bentibus, arcuatis, elongatis, interne dente armatis, basi lamina 
medio dentata conjunctîs; thorace dilatato, glaberrimo, antice 
bituberculato, postice medio lamioato-producto, lateribus tantum 
grannlato; elytris vil striatis, striis apice profundioribus, versus 
marginem tantum punctulatis, bumeris plicatîs; corpore subtus 
nitido, metasterno profunde punctato, medio lœvigato, pedibus. 
fulvociliatis, métatarse arcuate. Femina fronte carinato, carina 
medio dentata, prothorace disco punctulato, carinibus duabus 
transversis munito. Long. ll,lat. 6miU. 

Voisin de \'0. Qerstœcken, dont il a à peu près le faciès, la taille 
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et. l'armature, mais dont il diffère par la couleur et nombre 
d'autres particularités qui sautent aux yeux. 

10. Ontbopbaeras .ffisopus sp. nov. 

Niger, nitidus, capiie granulato, clypeo elevato, subbidentato, 
carina transversal] medio interrupta ; thorace punctulato, gibboso, 
gibbere ulrinque antice compresso et tuberculatoî elytris punctu- 
latis, striatis, siriU profunde punctatts; corpore subtus nitido, 
metastemo piano, pedibus piceis, ciliatis. Femina. Gapite magîs 
rugoso, carina intégra, thorace absque gibbere. Long. 7, lat. 4 mill. 

11. Onthophagus biarcuatus sp. nov. 

Parallelus, planatus, nitidus, fiavus, capite, maculis discoida- 
libus thoracis, elytrorum, pectoris uec non abdominis œneofuscîs; 
capite rugoso, clypeo porrecto, fere intègre, veriice comubus 
duabus ba.si laminato-ampliatis, brevibus, arcuatis, armata, fronte 
carina obsoleta valde arcuata instructa; thorace antice nodoso, 
sparsim sat profunde punclato; elytris sat profunde punctatts 
duodecim raaculis bis arcum simulantibus ornatis; corpore subtus 
nitido. glabro, metastemo hasi impresso, iortiter punctato. 
Femina. Clypeo magis bidentato, rugoso, fronte carina fere recta, 
vertice utrinque tuberculato; thorace minus convexo, nodo ad 
marginem anticum sito. Long. 7, lat. 3 1/2 mill. 

12. Orphnusbilobv^ Klug, Peters Reise, p. 247. 

13. Hybosoms nitidus sp. nor. 

Ovatus, niger, nitidus, ore, corpore subtus pedibusque piceis; 
capite rugoso-punctato, clypeo rotundato, marginato; thorace 
modice convexo, subtiliter punctulato, apice angustato, margine 
antico fusco; elytris postice inflatis, apice conjunctimrotundatis, 
fuscomarginatis, punctorum striis numerosis apice connesceutibus 
ornatis ; corpore subtus nitidissimo, antennis testaceis, tibiîs 
anticis tridentatis, dente basali vii perspicuo. Long. 6-7, 
lat. 3-4 mill. 

Voisin de Y H. Illigeri, mais plus petit, le prothorax plus 
atténué en avant, les élytres plus enflés, leur ponctuation plus 



14. Trocbalas margaritaceos sp. nov. 

Ovatus, fuscus sive ferrugineus, sericeomicans, thorace ely- 
trisque margaritaceis; capite nitido, rugoso, clypeo attenuato, 
apice truncato, marginato-elevato, subtridentato ; thorace basi pla- 
nato medioque longitudinaliter impresso, angulis posticis compres- 
sis rotundatis, sat crebre punctato, pilis erectis albidis circum- 
cincto; scutello triangulari, haud punctato; elytris subparallelis, 
profunde striatis, interstitiis obsolète punctatis; corpore subtus 
opaco, abdomtne pedibusque nitidis, stemo sulcato, tibiis anticis 
tridentatis. Long. 5, lat. 3 1/2 mill. 
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Remarquable par la forme du chapecoD, la forme parallèle da 
corps et ses reflets irisés. 

15. Pegylls macullpennls sp. doy. 

Fuscus, nitidus, elytris macularum rufarum seriebus omatis, 
subtus dense cinereo-vestitus ; capite fere quadrato, rugoso, fronte 
carinata, clypeo leviter sinuato ; lateribus rotundato; tboracelon- 
gitudine duplo latiore, lateraliter dilatato, antice angustato, 
coriaceo, dense punctulato, discu sub-canaliculato; scutello trian- 
gulari, coriaceo, punctato ; elyths latitudine duplo loQgioribus, 
ultra humeros paulo aropliatis, coriaceis, marginatis, grosse irre- 
gulariter punctatia absque uUa stria, humeris impressis, margine 
basali plicato; pygidio rugoso, griseo-vestito; labio maximo, pro- 
funde inciso, anteonarum articulis iatermediis coonatis. Long. S2, 
lat. 10 mill. 

C'est avec doute que je rapporte cette espèce au genre Pegylis, 
qui ne m'est pas connu en nature. 

16. Anonûla similis sp: nov. 

Breviter ovata, tota testacea, clypeo tibiis tarsisque tnfuscatis, 
supra nitida, glabra; capite rugoso, vertice Iteviore, clypeo antice 
elevato-marginato margine infuscato, lioea elevata a fronte dis- 
tincto; thorace convexo, toto marginato, tenuiter punctulato, 
antice angustato, postice medio sublobato, angulis basalibus rotun- 
datis; scutello triangulari, marginibua convexis; elytris thorace 
basi paulo latioribus, lateribus ampliatis dein paulo angustatis, 
apice separatim rotundatis, irregulariter punctatis, costi3 4 obso- 
letia, humeris callosis, lEevissïmis; pygidio glabro, punctulato; 
corpore subtus testaceo-hirsuto, metasterno sulcato; pedibus valî- 
dis, tibiis anticis bidentatis.dentibus tibiarum posticacum cariniaque 
nigris, antennis testaceis. Long. 14, lat. 8 niill. 

Voisine desyl. pallida F. et distinguenda Blanch., dont elle 
diffère par sa couleu r uniforme, sa forme moins parallèle et l'irré- 
gularité de la ponctuation des élytres. Elle se distingue AeVA.fus- 
ciceps Burm. eu ce qu'elle n'a que le chaperon défoncé et qu'il 
lui manque les faisceaux de poils aux hanches aotérieures. 

17. Elaphtnis quadripnnctatasp. nov. 

Angustata, plana, nigra, elytris âavis, sutura ad scutellum ma- 
culisque 4 nigris, subtus griseo-pilosa; capite elongato parallelo, 
rugoso, paulo excavato, clypeo marginato, paulo elevato; thorace 
convexo, antice valde angustato, basi late emarginato, lateribus 
rotundato; aciculato-punctato, linea longitudioalt margineque 
posteriore lœvibus; scutello magno, elongato, convexo, margine 
antico tautum punctulato ; elytris thorace basi ampliora, pone 
humeros fortiter sinuatis, dein parallelis, apice spinoso, irregula- 
riter punctulatis, bicostatis, inter costam secundam et suturam 



DigitizedbyGoOgle 



XÏV 

ezcavatis, costa prima abbreviata; epimeris fortiter punctatis; 
pygidio convexo, subrugoso; corpore subtus lEevissimo, lateribus 
punctato, pectore pedibusque griseo fimbriatis, (ibiis anticis biden- 
tatis. Femina corpore latiore, eljtrorum spina apîcali fere obsoleta. 
Long. 9, lat. 5 mill. 

18. Gametis blpunctata sp. Dov. 

ObloBgo-obovata, plana, opaca, nigra, elytris fuWis, sutura, 
apice, fasciis duabus abbreviatis punctoque juxta secundam fes- 
ciam nigriSi capite nitido, rugoso, clypeo antice paulo angustato, 
bilobo ; thorace longitudine latiore, basi medio emarginato, an- 
tice angustato, sat fortiter punctulato; scutello impunctato; elytris 
latitudine duplo longioribus, basi thorace latîoribus, striatopunc- 
tatis, apice rugulosis ; pygidio griseo-piloso, rugoso ; corpore 
-subtus nitido, sterno abdomineque sparsim punctatis, lateribus 
rugatis, processu sternali apice haud dilatato, pedibus coxisque 
anticis griseo-tinibriatis, tibiis anticis bidentatis. Long. 13, lat. 
7 mill. 

19. Gametis angnstata sp. noy. 

Oblonga, parallela, nigra, velutina, elytris rufls, macula sutu- 
rall dilacerata aplceque nigria; capite nitido, grosse punctato, 
clypeo apice paulo angustato, bilobo, medio convexo; thorace 
basi medio emarginato, lateribus postice rectis, antice angustato 
obsolète punctato; scutello elongato, apice rotundato; elytris basi 
thoracis latitudine, parallelis, obsoletissime atriatis costatisque, 
apice depressis ; epimeris fulvis, Isevibua ; pygidio sericeo, fortiter 
punctato; corpore subtus nitido, medio laevi, lateribus grosse 
punctato, sterno cànaliculato, pectore pedibusque griseo-pilosis, 
pedibus brevibus, tibiis anticis tridentatis. Femina tibiarum den- 
tibusfortioribua, suturae spina breviore. Long. 14, lat. 6 mill. 

Cette espèce est plus étroite et plus parallèle que toutes les 
autres. 

20. Stalagmosoma luotuosa sp. nor. 

Ovata, satlata, nigra, nitida, thorace elytris corporeque subtus 
albomaculatis ; capite parvo, parabolico, antice raarginato, ru- 
goso, vertice punctato ; thorace latitudine paulo breviore basi ante 
scutellum sinuato, lateribus rotundato, antice fortiter angustato, 
grosse punctato, punctis basi subtilioribus, marginibus maculisque 
quatuor impressis disci albiSjSCuteUoraagno.laavigato.albomargi- 
nato, lateribus convexis ; epimeris fortiter punctatis, albomaculatis; 
elytris oblongoquadratis, basi thorace latioribus, lateraliter paulo 
sinuatis, postice rotundatis, sutura apice vîx spino.sa, indistincte 
striato-punctatis.striis postice confiuentibus, costa elevata munitîs, 
singulo maculis quatuor albis marginalibus ornato, una in sinu 
humerali, altéra majore post médium, tertia minore rotundata 
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pone hanc et quarta, ovata, prope suturas apicem ; pygidio acicu- 
lato lateraliter albomaculato ; corpore subtua medio laevigato, - 
pectore, coxis poslicis abdomineque albomaculatis; pedibus pecto- 
reque parce griseopilosis. Long. 14, lat, 8 mill. 

SouALiBiA genus novum. 

CaptU oblongo-quadratuTn, clypeo stib-bitobo, lobis elevatis, 
rotundatis. 

Prûthorax irapezoidalis, basi late, kaud profunde sinvatus. 

SciUellum magnum, apice rolundatum. 

Elytra breota, humeris'vakle ampliala, pone sinutn Atwne- 
raletn recta, apice leviter siniiata, sutttra subspinosa. 

Sternum planum, brève, inter coxas intermedias haud con- 
strictum, apice havd dilatcUum, obtuse rolundatum. 

Pedes rohisU, tibiis anticis in lUroqtie sexu forliter bidentaiis, 
posticis extus vix sinuatis; iarsorum articuio primo in spînam 
producio. 

Genre reconnaissable à l'épine du métatarse ainsi qu'à la forme 
insolite lie son sternum, qui n'offre pas le moindre Testige de rétré- 
cissement entre les hanches intermédiaires; voisin des Phoxomela, 
qui ont également le métatarse épineux, mats chez qui les pattes 
antérieures et le sternum sont autrement faits. 

21. Somallbiaguttiferasp. noT. 

Brevis, nitida, nigra, el34rorum disco saepe rufescente; capiie 
rugoso, fronte convexa, int«r oculos impressa, vertice elevato ; 
thorace latitudîne paulo breviore, basi fere recto, anguUs late 
rotundatis, ante scutellum subsinuato, lateribus rotundato, antice 
valde angustato, crebre rugoso-punctato, linea média elevata, basi 
lEevigato, lateribus vitta marginali alba; scutello basi rugoso- 
punctato; elytris humeris valde dilatatis, thorace multo latioribus, 
sutura costisque duabus abbreviatis elevatis, lateribus crebre irre- 
gulariter minus profunde punctatis, disco guttis albis plus minusve 
numerosis, margine post médium maculis albis tribus majoribus 
quarum ultima suturam fere attingento; pygidio albo-bimaculato ; 
corpora subtus laevissimo nigro, trochanteribus posticis rufls, pec- 
tore pedibusque griseopilosis, antennis rufls. Long. 9, lat. 51/3 mill. 

32. Leucooells ruÂoauda sp. nov. 

Angustata, nigra, nitidissima, thorace rufo plus minusve nigro- 
maculato, elytris viridibus alboguttatis, pygidio anoque rufls ; 
capite ut in L. hœmorrkoidali, thorace rotundato, lateribus pos- 
tice recto, sat fortiter punctato, lateribus aciculato, basi lœvigato, 
marginibus basali et apicali nigris, interdum vitta discoidali nigra 
conjunctis ; scutello lœvigato ; elytris plus duplo thorace longio- 
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ribua, basi fortiter dilatatis, deio sensim attenuatis, apice sinuatis, 
spinis suturalibus dirergentibuB, acîculato-striatis, striis internis 
postiuedium integris, guttis tribus marginaltbus albis post médium; 
pygidio basi fusoescènte; corpore subtus nitidisgimo, sterno puDctis 
umbîlicatis nonnullis, pectore pedibusque parce griseo-hirtis. 
Long. 11, lat. 4 1/2 mill. 

Voisine de la L. hœmorrhoidalis, mais en différant par le pro- 
thorax, qui est plus petit, plus profondément ponctué, les élytres, 
quisont plus allongés et les trots taches marginales blanches, qui ne 
font jamais défaut dans aucun des deux sexes. Ce dernier caractère, 
de même que la forme du prothorax, qui est plus court, la distingue 
de la L. dt/ssenlerica Boh. 

23. lioucooelis albo^ttata sp. nov. 

Elongata, nîtida, nigra, thorace margine laterali ultra médium, 
pygidio anoque rubris, elytrîs viridibus, albo-guttatis ; capite ut in 
praecedente, thorace latitudine haud longiore, basi rotundato, apice 
minus angustato sat crebre punctulato, basi Iseviore, disco punctis 
4 impressis albis ; scutello Isevigato ; elytris ut in praecedente spinis 
apicalibus magis divergentibus, guttis albis numerosis quarum una 
majore apicem versus omatis ; pygidio et corpore subtus ut in pré- 
cédente, sterno subtiliter sat profunde punctato, medio lœvi. 
Long. 12, lat. 6 mill. 

Voisine de l&L. marginalts Sch-, mais plus grande, plus élargie 
aux épaules, la couleur différente, le dessous moins fortement 
villeux. 

24. Leucocells lacrymans sp. nov. 

Ovata, nitida, nigra, elytris obscure cœruleo-viridibus albogut- 
tatis; capite creberrime punctulato; thorace fere orbiculari, 
crebre, basi minus profunde, punctulato, disco guttis 4-8 albis 
impressis in fascias duo positis ornato; scutello Isevigato; elytris 
basi modice ampliatis, subparallelis, distincte bicostatis, spinis 
sutunilibus divergentîbus, acioulato-striatis, guttis albis omatis, 
quarum duo postice ad suturam, altéra transversali apicali, altéra 
majore marginali ultra médium; pygidio rugosomâculis 2 vel 4 albis 
ornato; corpore subtus nitido, sterno toto puncilato, pectore abdo- 
mine pedibusque griseo-hirtis, sterno inter coxas valde angustato. 
Long. 12. lat. 6 mill. 

Également voisine de \&L.marginaiis, mais autrement colorée, 
plus grande, n'ayant que deux rangées de taches sur le prothorax, 
les côtes des élytres plus distinctes. Elle est surtout re:onnaissable 
à l'étranglement du sternum entre les hanches intermédiaires. 

25. Leuoooelis rufoolncta sp. nov. 

Elongata, nitida, nigra, thorace nigro-seneo marginibus basali 
lateralibusque rufts, distincte minus crebre, basi obsolète punctato, 
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lateribus usque ad médium recto, dein angustato, basi rotundato; 
3cutello obscure viridi, lœvigatoj elytris nitidissimis, obscure 
Tiridibus, obsolète coslatis, aciculato-striatis, striis interuis 
j postice integris, ^iiiis suturalibus vix divergentibus, 
' gDttulis nonnuUis conjunctim rhombum simulantibus 
omatis; pygidio apice rufo. Corpore subtus nitidissimo, 
parce griseo-hirto. sterno antice paulo elevato, fere impnnctato. 
Long. 12, lat. 6. mill. 

Cette espèce se distingue de toutes les autres par le bord ronge 
qui entoure tout le disque du corselet, sauf en avant, la couleur 
vernissée des élytres et la disposition des points blancs dont ceux- 
ci sont ornés et qui forment une constellation rhomboïdale. 

^. Leacooells vlrldlssima sp. nov. 

Elongata, nitida, obscure viridis, thorace elytrisque dllutioribus, 
hisalboguttatis; capiteclypeo minus fortiter, vertice rugoso-pnnc- 
tato; thorace longitudine paulo latiore, basi rotundato, lateribus 
subrecto, apice sat angustato, distincte, basi minus fortiter, pune- 
tulatO; scutello Isevigato; elytris post humeros vix attenuatis, 
punctorum nigrorum striis ornatis, obsolète bicostatis apice squa- 
moso-aciculatis, guttis'albis parvulis quarum una basali, tribus 
ultra médium juxta suturam, altéra apicali et 4 ad marginem, 
spinis suturalibus vix divergentibus ; pygidio rugoso; sterno sat 
fortiter punctulato. Long. 11, lat. 5 1/2 mill. 

Très voisin de la précédente, mais entièrement verte, les élytres 
moins atténués, le sternum entièrement ponctué, etc. 

^. Leucooelis cinctipennis sp. nov. 

Elongata, .nitida, nigra, thorace pygidio anoque rufis, elytris 
albomarginatis ; capite ut in prsecedentibus ; thorace latitudine 
paulo breviore, basi rotundato, ante scutellum breviter sinuato, 
lateribus breviter sinuato dein modice rotundato-angustato, subti- 
lissime punctulato, basi Isevigata, margiaibus apicali et basali 
nigrisi scutello IsBvigato; elytris basi modice ampliatis, dein sen- 
sîm attenuatis, apice sinuatis, spinis suturalibus validis, divergen- 
tibus, obsolète' costatis, aciculato-striatis, margine aibo extus 
prope striam extemam desinente ornatis; pygidio minus pro- 
funde aciculato; corpore subtus Isevissimo, sterno lato, minus 
profunde punctulato, coxis anticis hirsutis, pedibus vix griseo- 
hirtis. Long. 10-12. lat. 5-6 mill. 

Forme de la L. hœmorvhoidalis. 

28. Leacooells coerulesoens sp. nov. 

Elongata, nitida, nigra, tborace, pygidio anoque rufis, elytris 
obscure cyaneis, albomarginatis; capite ut in praecedentibusj tho- 
race latitudine paulo breviore, basi rotundato, lateribus subrecto, 
antice modice rotundato, angustato, toto subUliter punctulato. 
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punctis antice profundioribua, basi et apice angnste nigromargi- 
nato; scutello Isevigato; elytris basi modice dilatatis, dein seosim 
attenuatis, apica subtruncatis, spiais suturalibus divergentibus, 
obsolète costatis, aciculato-striatis, margine aibo, a callo humerali 
usque ad striam înternam primam ornatis ; pygidio minus profucde 
acictilato; sterno puDctis perpaucis munito, coxis anticis hirsntis, 
pedibus vix griseo-ciliatis. Long. Il, lat. 5 1/3 mill. 

Très voisine de la précédente, dont elle diffère par la couleur 
bleuâtre des élytres, parle prothorax, qui est entièrement arrondi 
à la base, la bande blanche des élytres, qui s'étend jusque près de 
la suture, le sternum moins ponctué, etc. 

Madsolbopsis genus novum. 

Similis Leucoceli sed corpore minm elongaio, postice haud 
atCeniioto, mare majore quam femina, colore semper nigro albo- 
variegato; differt prœsertim pedum structura, 

Capui ut in Leucocelis. 

Thorax basi ante sculellum plus miwusve sinuatum. 

Scutellum acutissim-wm. 

Elytra breviora ultra sinum humeralem haud attenuata. 

Sternum ut in Leucocelis. 

Pedes brèves, crassi. Femora posUca in mare vaîde dilataia, 
ecctus ar'ûueUa. Tibice postioœ crassissim^œ, soupe intits lam.inatO' 
dilaîaUe. Ongues antici in m,are difformes, exlemo interna multo 
majore, média incrassato vel dilatato. 

Genre établi aux dépens d'un groupe de Leucocelis de forme 
moins allongée, plus robuste. Très homogènes entre elles, ces 
espèces ont un ù,cies distinct de celui des espèces typiques. Elles 
ont en outre un caractère tellement insolite parmi les Cétonides, 
qu'il m'a semblé rendre la création d'une nouvelle coupe gêné- 
Tique nécessaire. Le mâle, qui, dans les développements normaux, 
est beaucoup plus grand que la femelle, a les pattes postérieures 
très épaisses, les cuisses fortement arquées en dehors et les cro- 
chets antérieurs entièrement difformes, l'externe étant du double 
plus grand que l'interne, épaissi au milieu et parfois comme con- 
tourné. Dans le M. Revoili, il a la forme d'un fer de lance. 

Le type le plus anciennement connu du genre est la Leucocelis 
amabilis Schaum auquel il faut ajouter la Leucocelis euslalacta 
Burm. avec sa vanètè Cloiiei et la. Leucocelis Silika'Ra.Sr&y. Quant 
à la L. Perroudi, elle doit former un autre genre, comme l'a déjà 
fait observer M. de Harold {Col. Hefie, 1879, p. 70). 

29. Mausoleopsls albomarginata sp. nov. 

Minus elongatà, nitida, nigra, thorace elytrisque albomargi- 
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natis, epimeris, pygidio, pactore abdommeque albomaculatis; 
capite rugoso, thorace trapezoidali , baai sat late emarginato, 
obsolète biimpresso, creberrime punctulato, punctis bas! Bubtilio- 
ribus; scutello majore, basi punctulato; elytris basi modice 
ampliatis, ultra sinum lateralem haud attenuati3, latitudine duplo 
taotum longioribus, ut in praecedentibos punctatts, costa secunda 
distincta, sutura ulira médium elevata, margine albo usque ad 
striam intemam ducto, spinis suturalîbus divergentibus; pygidio 
aciculato, albo-biraaculatô; stemo œedio foveolato, punctts non- 
nullis minus profundis ornato, pectore albo, coxis abdominisque 
segmentis singulo macula parra munitis ; pedibus crassis, brevi* 
bus, grîseo-hirtis. Long. 9, lat. 5 1/2 mill. 
Forme de la L. Perroudi. 

30. Uausoleopsls fanebris sp. uov. 

Ovata, nitida, nigra, thorace basi albomaculato, lateribus albo- 
marginato, elytris, pygidio epimeris corporeque subtus alboma- 
culatis; capite rugosoî thorace latitudine haud longiore, basi 
rotuodato, ante scutellum late siauato, lateribus sinuato, dein 
rotundato-angustato, distincte punctulato, disco biimpresso, basi 
maculis 2 albis impressis, lateribus albomarginatis, margine albo 
basin non attingente; scutello basi punctulato; elytris basi modice 
ampliatis ultra sinum lateralem parallelis, apice rotundatis, 
spinis suturalibus divergentibus, distincte bicostatis, costa interna 
abbreviâta, ut in prEecedentibus striatis, maculis duabus parruliâ 
in sinu humerall, altera magna oblonga ultra médium, altéra 
lunata apice,duobus parvulis interdura deficientibua disco ; pygidio 
rugoso, lateribus albo-marginato ; sterno foveolato, crebre punc- 
tulato, pectore albo, nigroaciculato, pedibus crassis brevibus. 
Long. 11, lat. 51/2 miU. 

Même forme que la précédente. . . 

31. Mausoleopsis oculata sp. nov. 

Ovata, nitida, nigra, thorace elytrisque albo-maculatis ; capite 
rugoso, vertice subtiliter punctulato; thorace sat elongato, basi 
rotundato, ante scutellum vix sinuate lateribus subrecto, dein 
modice rotundato-angustato, sparsim punctulato, postice lœvi, 
utrinque macula impressa ovata alba ornato ; elytris thorace multo 
latioribus ultra sinum humeralem haud attenuatis, apice rotun- 
datis leviter sinuatis, sutura costisque duabus quarum interna 
abbreviata, elevatis, ut in prœcedentibus striatis, singulo maculis 
tribus albis quarum una parva prope basin, altera magna margi- 
nal! post médium et tertia minore apicali ornatis; pygidio acicu- 
lato, utrinque macula parva alba ornato ; corpore subtus immacu- 
lato, breviter griseo-piloso, sterno minus profunde punctato, apice 
sub-angulato, paulo elevato, pedibus crassis. Variât macula quarta 



DigilizedbyGoOgle 



alba in elytrorum disco, maculaque parvula angulo metathoracîs 
episterni. Long. 9 1/2, lat. 5mill. 

Même faciès que lés deux précédentes. Remarquable par le 
sternum, qui est légèrement anguleux et saillant en avant. 

32. M^usoleopsis RevolU sp. nov. 

Ovata, nitida. nigra, thorace, elytria, pygidio corporeque subtus 
albomaculatis ; capite rugoso-granulato ; thorace latitudine vix 
longiore, basi rotundato, ante scutellum subsinuato, lateribus 
rotundato, antice sat fortiter angustato, vage, minus profunde 
puactato,utriaqueœaculis duabus albis quarum una apicali, altéra 
majore marginis medioornatis; scutello liBTigato; elytris protho- 
race multo latioribus, postice haud attenualis, apice rotundatia, 
' sinuatis, striis costisque obsoletis, ultra médium macula magna 
apice duabus minoribus albis omatis; pygidio rugoso, utrinque 
albo-macnlato i corpore subtus nitido, sterno lato, grosse, minus 
profunde punetato.pedibuscrassis.brevibus.pectorealbo.abdominis 
segmentis singulo macula parvula marginall, quinto macula elon- 
gata albis omatis. Long. 14, lat. 8 mill. 

Voisine de la L. amabilis Schaum, mais plus large d'épaules, le 
chaperon plus échancré en avant, les él34res n'ayant qu'une tache 
latérale. De toutes les espèces de Leucocelis, c'est la plus grande et 
surtout la plus élargie. 

La Société reçoit ensuite communication du travail suivant : 

DESCRIPTION DE NOUVEAUX CHOLIDES 
par AMg. Cbevrolat. 

(Corpa entouré eo dessus d'une bnnde jaunSIre ou blanche.) 

Cholus Fhiloctetes. Long. 17, lat. 7 (S lin. 6). 

Elongatus, subellipticus, niger, tuberculis minutis numerosis 
dense tectus, vitta marginal! alba, infra albus, nigro-granulosus 
rostro longo.cylindrico, arcuato, basi carinato, oculis supra albo- 
superciliatis, antennisque tenue pilosis, nigris; capite convexe, 
nudo, inter oculos granoso toveaque impresso ; prothorace subtrian- 
gulari, lateribus rotundato, antice supra recto, postice bisînuato, 
vittis duabus obliquis granulisque rotundatis nigris dense tectus, 
^ulco longitudinal! obsolète, basi sat impresso; scutello rotundato, 
piano ; elytris série granulosis, vitta humerali ad apicem suturse 
ducta, alba ; pedibus longis, femoribus intus unispinosis et corpore 
albis, granulis nigris irroratis. 

Golumbia, ex mus. Lacordaire; typus auctoris. 

Le premier article du funicule des antennes a la longueur des 
deux suivants. Le prosternum est arrondi postérieurement entre les 
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hanches antérieures, et le métastemum est carré et tronqué entre 
les hanches postérieures. 

Cbolus repetitus. Long, (rostro excepte) 12, lat. 6 (5 lia 4 1/3). 

Elongatns, subeilipticus, nigro-fuscus, granulis rainutis parvis, 
□itidis tectus, supra vitla cîrculari alba cinctus, infra vitta laterali 
alba ex oculos ad abdominem ducta; rostro arcuato, basi coiif 
presse, supra carinato, oculis (supra albo-superciliatis) antennisqae 
nigris, clava ovali acuta, capite convexo, nudo, rubido, minute 
punctulaio; prothorace triangulari, granulis nitidis tecto, longi- 
tudine obsolète costato; scutello rotundato; elytris série granosis, 
vitta laterali alba ex humero ad suturam ducta. Corpore infra 
fusco, griseo-setuloBO ; pedibus anticis vix longioribus, femoribus 
acute spinosis. 

Nova Grenada (Honda), a D. J. Goudot capta. 

Cbolus LebasU. Long, (rostro excepto) 10-15, lat. 4 2/3-5 1/2 
miU. (41/2 Hn. 61/2). 

Elongatus, ellipticus, niger, subnitidus, suprà vitta circulari 
alba, granulis minutis nitidis tectus, rostro arcuato, nitido, punc- 
tulato, basi carinato, scapo tenui, articulis funiculi connatis, pilo- 
sis, primo articulo longo, clavà ovalî fusca, oculis nigris late albo- 
cinctis, capite convexo, crebre punclulato; prothorace triangulari 
coriaceo, minute granuloso, vittis duabus obliquis albis; scutello 
rotundato ; elytris série minute granulosis, vitta humerali alba ad 
apicem suturas ducta ; corpore infra squamulis albicantibus lecto, 
in abdomine, lata vitta longitudinale nigra, nitida, femoribus acute 
spinosis. 

Nova Grenada, Bogota, a D. Lebas captu» et missus. 

Cholus patruelis. Long, (rostro exceptp) 12 1/2, lat. 5 mil!. 
(6 1/5 à 2 1/2 lin). 

Elongatus, ellipticus, nigro-fuscus, vitta laterali alba, in elytris 
interrupla, et ad apicem suturœ ducta, granulis minutis tectus, 
infra albus, granulis nigris irroratus ; rostro longo arcuato, nigro 
punctulato, antennis oculisque (supra albo-superciliosis) nigris, 
capite conveïo, rude punctulato; prothorace siibtriangulari, gra- 
nulis minutis rutis tecto, sulco longitudinali obsolète, vittis duabus 
obliquis albis ; postice bisinuato ; scutello elevato, rotundato; 
Elytris subconicis, série granulosis;- pedîbus nigris, femoribus 
spinosis ; maculis quatuor nigris in abdomine. 

Para. 

A ce groupe appartiennent les espèces suivantes : C. Rarut, 
cinctus Oliv., Bufonius Pascoe. 

Cholus levipes. Long, (rostro excepto) 11 l'2-12mill. 4 1/2 m. 
(5-6 Un, lat. 1 1/2-2/3). 

Elongatus, ellipticus, nigro -brunneus, rostro arcuato, tenui. 
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basi carînato pedibusque dentatis, brunneis, oculis nigris albo- 
cinctis ; protliorace rugoso et noduloso, aotice attenuato, lateri- 
bus posticis rotundatts, maculis sex albis, 2 lateralibus : prima 
magna îd angulo antico, secunda fere rotundata, io postico, 2 me- 
diis : prima puQctiformi et altéra oblonga supra scutellum ; scu- 
tello brumieo, macula punctiformi signato; elytris conjunctim 
rotuDdatis, albo-variegatiset subfasciatis, macula cordiformi scu- 
tellum cingente, quatuorque posticis etiam albis; corpore infrà, 
lateribus et trochanteribus quatuor anticis albomaculatis <f Ç . 

Cayenna, typus auctoris, ex Mus. Lacordaire. 

Cholus? lonffirostris. Long, (rostro excepto) 10-11 mill. 
(4 1/2-5 liD)lat. mas 6-6 lj2m. (2 l(ii-2 2/3 lin). 

Ëlongatus, indumoûto albido tenue vestitus, vage et minute 
granosus ; rostro longo, tenui, recto, nigro, opaco, apîce nitido, 
clava, oculis et genubus nigris, foveaeloDgata nigra inter oculos; 
capilâ senescentë convexo ; prothorace elongato, triangulari, lineis 
tribus albis, longitudinalî ante médium costulata; scuteUo albido, 
in apice nigro ; eljtris singulatim rotundatis, in sutura ant« mé- 
dium transversim ia humero trimaculatia et oblique canobifas- 
ci«ti9; pedibus corpore longioribus, obtuse calcaratis corporeque 
dense albido-setosis ; abdomiue piano, segmentis quinque, longi- 
tudiue nigro late vîttato cf 9- " 

Brasilia, typus auctoris ex Mus. Lacordaire. 

Uet insecte, dont la trompe du c? est plus courte que celle de la 
9 , est voisin du Brachycnemis 4-signatns Sch. et devra former 
UD nouveau genre. 

Quelques Cholides nouveaux restent encore à décrire ; je don- 
nerai ensuite un travail sur l'ensemble de cette tribu, indiquant 
alors celles que j'ai publiées en ces dernières années et énumérant 
celles qui doivent en faire partie, 

M. de Borre fait ensuite la communication suivante : 

Ainsi qu'il a été dit dans notre dernière séance, un jeune homme 
étranger à notre Société, M. Glavarean, volontaire au laboratoire 
d'entomologie du Musée, a pris, arec plusieurs de ses amis, un bon 
nombre d'exemplaires du Badister unipttsiulatus sur le territoire 
d'Anderlecht. Parmi eux se trouve une variété très remarquable, 
que je n'ai encore vue citée nulle part et qu'on pourrait appeler 
teutonoides. A première vue, en effet, on croirait voir unStenolo- 
phmteutonus, car la tache ronde vers le bout des élytres est com- 
plètement oblitérée et il n'y a que la suture qui prolonge le jaune 
rougeâtre de la base jusqu'au sommet. 

A cette occasion, je vous parlerai aussi d'un Anchomenus 
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capturé dans la forêt de Soignes par notre honorable présideot 
M. leD' Jacobs. FortToisin de VA. anguslicoUis, sa petite taille 
l'en écartait trop pour que notre collègue osât l'y réunir. Après 
beaucoup de recherches, je suis parvenu à l'identifier à la descrip- 
tion d'un exemplaire de Suisse qu'en 1843, M. de Cbaudoir a publiée 
dans le Bulletin de Moscou, sous le nom i'Anchomenus distinct-us. 
Cette espèce n'a pas été admise dans les auteurs subséquents, et 
elle est tombée dans la synonymie de Vangusticollis. Surtout peut- 
être parce qu'elle n'avait été basée que sur un seul exemplaire. 
Cependant, outre la petite taille, il y a quelques légères différences 
dans la forme des bords du corselet et de ceux des élytres, et il se 
pourrait qu'elle mérit&t d'être conservée comme variété. 
M. Becker lit le travail suivant : 

' COMMUNICATIONS ARACHNOLOGIQUES 

par Ei6on Decker. 

Je complète aujourd'hui les communications que j'ai eu l'hon- 
neur de faire à la Société dans les séances du 7 août 1880 et du 
5 février 1881, concernant le résultat de mes chasses dans le midi 
de la France. 

Je donne la liste des Arachnides que j'ai recueillies aux environs 
de Toulon, de Sospel et de Saint-Martin-Lentosque. 

C'est dans les environs de Toulon que j'ai pu étudier pour la pre- 
mière fois les Nemesia, fort difficiles à découvrir lorsqu'on n'est 
pas prévenu de leur présence; nous avons chassé à Saint-Mandrier 
et dans la jolie vallée de Dardenne ; c'est le long de la route qui 
mène à cette dernière, sur les talus de verdure qui la bordent, que 
les Nemesia se trouvent en grand nombre. 

A Sospel, j'ai chassé sur les montagnes pierreuses des environs, 
parmi les maigres pâturages de Mangiabo ; les scorpions sont fort 
communs partout. 

Saint-Martin-Lentosque est une localité charmante et pittoresque, 
construite sur un promontoire entouré du torrent du Borreon et du 
ruisseau de Fenêtre, qui descend du col du même nom. 

ENVIRONS DE TOULON. 

ARANE^. 

AtUdee. 

Menemerus falsificus E. S. — Menemerus semilimbalvs H. — 
Philœus chrysops Poda. — Bendryphanies nidicolens Wlk. — 
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Hasarius Jucundus Le. — Phîegra Bresnîeri Le. — ^luropx 
insignita Cl. — Cyrba algerina Le. — Saitis barbipes E. S. — 
Suophrys erratica Wlk. — Buophrys gambosa E. S. 

Lycosldee. 

Lycosa radiata htr. — Lycosa albofasciala Brullé. 

Oxyopidee. 

Oxyopes linmtus Ltr. 

ThomlsidsB. 

Xysticus compiulus E. S. — Synema globosa V. — OxypUla 
albimana E. S. — Huncinia lalet'alis C. K. — Pkilodromus 
aureolus Cl. — Thanatwi arenari%is Th. 

Epeirldœ. 

Epeira Redit Sel. 

Therididœ. 

Theridion tindum Wlk. — Theridion auHcum C. K. — TAwi- 
dion simile C. K. 

Phololdœ. 

Spermaphora eleoata E. S. 

TIrocteldœ. 
ŒcoÔiu* annulipes Le. 

AgelenldtB. 

Teœtrix coarctata L. D. — Textrix denticulata Olv. — Agelena 
labyi-inthica Cl. — Cryphœca syloicola C. K. 

Dictynidse. 

i4 «iflMrofcttM Erberi Kys. 

Drassldes. 

Drassus hypocrita E. S. — Drassus maceUinus Th. — Pytho- 
nissa exornala C. K. — Micariolepis splendidissima L. K. — 
Micartosoma flavilarse Le. — Zoropsis ocreata G. K. 
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Gnapboeœ. 

Scyiodes tkoracica Ltr, — Segestria florentina Rossi. * 

Theraphosœ. 

Filislata teslacea Ltr. — Nemesia congener Camb. — Nemesia 
Moggridgei Camb. 

^ ORDRE DES SCORPIONES, 

Euscorpius flavicawdis de Geer. 

ORDRE DES OPILIONES. 

Phalangitim opilio L. 

KNVIRONS DE SOSPEL. 



Attidœ. 

Pkilœus chrysops Poda. — Calliethera scenica Cl. — Phlegra 
Bresnieri Le. — jElurops insignita Cl. — HeUophanus Kochi 
E. S. — Heliophanits cupreus Wlk. — Eeliophanus grammicus 
E. S. — Cyrha algerina Le, — Saitis barbipes E. S. — Euopkrys 
gambôsa E. S. — Ballus depressus Wlk. 

Lycosldee. 

Lycosa Narbonensis Ltr. — Lycosa radiata Ltr. — Lycosa 
albofasciaia Brullé. — Lycosa rttricola de Geer. 



Sparassldea. 

l^arassifs spongitarsis L. D. 



Philodromus e/narginatus Schrank. — Philodromus rttfus 
Wlk. — Philodromus aureolusCl. — Philodrwnits disparWik. 
— Thanatus arenarrus Th. — Pistius trunctUus Pal. 
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£pe!rldee. 

Cyclosa conica Pal. — Epeira dromedaria Wlk. — Epeira 
acalypha Wlk. — Epeira diodia Wlk. — Epeira cucurbitana 
Cl. 

Thertdldœ. 

Tkeridion gonygaHer E.S. — Theridion avlicum C. K. — 

, Theridion Hneatvm Cl. — Episinus truncatus Ltr. — Tevfana 

Iriangvlosa Wlk. — Asagena phaterata Panz. — Ero ophana 

Wlk.— Dipœna melanogaslerC. K. — Euryopis acvminala \.c. 

Agelenldte. 

Teairix denttculaia 01t. 

Dlctynldea. 
Dictyna puella E. S. — Amawdbius Scopolii Th. 

Drassidfe. 

Micariolepts splendidissima L. K. ~- Proslhesima barbota 
L. K. — Brassus lapidosus Wlk. — Drassus hypocrtla E. S. — 
Drassus iroglodyles C. K. — Drassus macellmvs Th. (Var. 
Bebes Cb.). — Pœcilochroa picla E. S, — Pylhonissa exomata 
C. K. — Clvbiona compta C. K. — Zoropsis ocreata C. K. 

Tberaphosee. 

Nemesia Manders^'ernœ, Auss. 

ORDRE DES SCORPIONES. ^ 

Eitscorpiits flacicaudii, de Geer. 

ORDRE DES OPILIONES. 

Phalangium opilio L. — Basylobus nicœ&isis Th. — Acanlo- 
lophus spinosus 6osc. 

ORDRE DES CHERNETES. 
OJwiMm simile L, K. 
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ENVIRONS DE SAINT-MARTIN-LENTOSQUE. 



Dendryphanles rudis Suiid. — Eeliophanus Kochi E. S- — 
Saitis bai-bipes E. S. — Eiiophrys err-itica Wlk. 

Lycosldee. 

Lycosa Icrricola Th. — Pardosa femoralis E. S. 

Thomlsidte. 
Fhitodtvmus dispar Wlk. — Philodrcmits aureolvs Cl. 

Sparassides. 

Micfommata virescens Cl. 

Epeirldse. 

Ëpeira diademata Cl. — Epeira sdopetaria CI. — Epeira 
Circe Aud, in Sav. — Epeira aipica L. K. — Epeira carbonaria 
L. K. (près des neiges). — Meta Merinnœ Sel. — Meta segmen- 
tata Cl. — Zilla montana C. K. — Tetragnatha montana E, S. 

Thertdidœ. 

Theridion (inctum Wlk. — Tfieridion au/icum C. K. — Tfie- 
ridion sisi/phium Cl.— Theridion pallens Bi.^Linypfiia pe/lata 
Wider.— Erigane altifrons Cl. — Erigone èrevis Bl. — Erigone 
Kochi Lebert. — Erigone rift'estris C. K. — Euryopis ocumi- 
nota Le. — Euryopis flavomoculata C. K, 
Enyoldœ. 
Enyo nigrofusca E. S. 

Agelenldœ. 
Textrix denliculata Olv. — Tegenaria silvesfris C. K. 

Dictynidœ. 
Amaurobius ScopoUi Th. 
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Drasstis hypocrita E. S, — Brassus lapidosus Wlk. — CltjAiona 
lerreslm Wst. — Micariosoma nigrinum E. S. — Micarta sce- 
nica E. S. 

Qnaphoste. 

Segesiria senoculata L. — Dysdera drassoides. — Dysdera 
cribrata. ~ Harpactes Hombergii Scopoli. 

TherapboseB. 

Atypus bleodontictts E. S. 

ORDRE DES SCORPIONES. 
Enscorpitis flavicaudis de Geer. 

ORDRE DES OPILIONES. 

Astrohuniis Kochi Th. — I.iohunum awranliacmn E. S. — 
Phalangium opilio L. — Dasylobus nîcœensis Th. — Gyas annu- 
latus Olv. — Nemastoma lugubre Muller. — Nemastoma centeles 
E. S. — Trogulus cristaius E. S. 

ORDRE DES OHERNETES. 
Obisium jugorum L- K. 

L'ordre du jour appelle le choix d'une localité pour notre 
première excursion entonaologique de cette année, le dimanche 
12 mars. 

Plusieurs localités sont proposées : Loonbeek, la vallée de la 
Woluwe, Bergh, le trajet de Hal à Braine-l'AUeud, les environs 
d'Esschene, entre Ternath et Denderleeuw. L'assemblée choisit 
cette dernière localité. 

Départ de Bruxelles-Nord à 7 h. 30 m. du matin. 

La séance est levée à 8 3/4 heures. 



^ 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQOE DE BELGIQUE. 

COMPTES-RENDDS DES SÉANCES. 



SËRIB III. — N« 46. 



Assemblée mensuelle du 4 mars 188S. 

PRÉSIDENCE DE H. JACOBS. 

Présents .■ MM. Becker, Candèze, Capronnier, J. De Lafontaine, 
Determe, H. Donckier de Donceel, Du Pré, Duvivier, Fondu, Ger- 
naert, Hallez, Kerremans, Lameere, Malpertuis, Richard, Roelofs, 
de Selys-Longchamps, Vandeu Branden, Vanderkindere, Wein- 
tnann et Preudhomme de Borre, secrétaire. 

MM. Berge, Weyers et Willain font excuser leur absence. 
. La séance est ouverte à 8 1/4 heurea. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 4 février est 
approuvé. 

Le Président annonce que le Conseil a reçu les démissions de 
MM. Vanden Berghe et Vermeylen, membres effectifs. 

Depuis la dernière séance, M. H, Oberthur, de Rennes, présenté 
par MM. Preudhomine de Borre et Roelo&, a été admis comme 
membre effectif, et M. Joseph du Trieu de Terdonck, étudiant, à 
Malines, présenté par MM. Van Segvelt et Preudhomme de Borre, 
a été admis comme associé. 

Le Secrétaire annonce que la collection de notre regretté con- 
frère Putzeys a été remise par la Société aux mains de la Section 
entomologique du Musée. Elle est contenue dans 212 cartons de 
diverses grandeurs et 35 boîtes plus petites, II j a en outre 43 fla- 
cons et boîtes renfermant des insectes non piqués, véritables maga- 
sins de doubles de rebut en quantité considérable. 

La bibliothèque a été inventoriée sous 3'-^l numéros. Le catalogue 
en paraîtra dans nos Annales séparément des autres ouvrages reçus 

UlULM t>I LA SOC. BIITOII. I>I BILOIQUI, T. ILÏTI. d 
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pendant l'année courante. Les manuscrite feront Tobjet d'un inven- 
taire analytique. 

.Trois pierres lithographiques, portant des dessins d'insectes 
relatifs à des travaux publiés par Putzeys, ont été aussi déposées 
dans nos Archives, 

II a été remis également à la Société, qui les a joi^its à ses magasins 
d'Annales et mémoires, une quantité d'exemplaires tirés à part de 
bon nombre des ouvrages de Putzeys. Ils seront annoncés sur la 
couverture de nos volumes. 

Enfin, M. Putzeys avait en dépôt des tirés à part de plusieurs des 
mémoires de M. de Cbaudoir, publiés dans nos Annales. Ces der- 
niers, propriété de la famille de Cbaudoir, lui ont été transmis par 
l'entremise de M. A. Salle. Celui-ci, en retour, nous a gratifiés de 
quatre opuscules de feu M. de Cbaudoir, dont l'œuvre complète 
existe à présent dans notre bibliothèque. 

M. de Borre annonce que Ton a commencé les travaux d'aména- 
gement du nouveau local, où seront installées nos collections ento- 
mologiques et notre bibliothèque avec toute la section entomolo- 
gique du Musée. M. le Directeur du Musée l'a chargé d'engager 
nos collègues à visiter ce nouveau local. 

Coi*reBp»nda noe. 

MM. Nilis et Stèves adressent leurs portraits pour l'alhùm de la 
Société. 

A cette occasion, le Président fait remarquer à l'assemblée le 
mauvais état du susdit album et demande qu'il en soit acquis 
un plus grand pour le remplacer. La Société approuve cette acqui- 
sition. 

M. Weyers nous adresse un exemplaire du portrait de feu J. Col- 
beau, qu'il avait offert dans une précédente séance. 

M. le Ministre de l'Intérieur nous transmet deux exemplaires des 
conditions du prix quinquennal Guinard pour le meilleur ouvrage 
ou la meilleure invention pour améliorer la position matérielle ou 
intellectuelle de la classe ouvrière. 

La Société Impériale des Naturalistes de Moscou nous fait savoir 
qu'elle célébrera, le 14/2 mal prochain, le 50" anniversaire du 
doctorat de M. le Conseiller Renard, qui, depuis quarante-deux 
ans, préside à ses travaux. 

La Société regrette de n'avoir aucun membre habitant Moscou 
et pouvant la représenter à l'invitation qui lui est adressée pour 
cette fête; elle charge le Secrétaire d'envoyer une adresse de féli- 
citations. 

L'Académie Royale des Sciences d'Amsterdam , l'Académie 
Impériale Léopoldine-Uaroline des Naturalistes allemands, les 
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Sociétés Royales des Sciences de Hongrie et de Bohême nous 
adressent leurs publications et remercient pour l'envoi des nôtres. 

La Société d'Instruction de Porto nous propose un échange de 
publications. L'envoi de nos Comptes- rendu s est voté et l'échange 
sera étendu, s'il est possible, à l'année antérieure. 

M. le D' L,-W. Schaufuss adresse plusieurs catalogues de coléo- 
ptères à vendre. 

Rapporta* lecture>f communication*. 

Aucun mémoire n'étant présenté pour les Annales, le Secrétaire 
fait remarquer qu'aucun travail n'est jusqu'ici déposé pour commen- 
cer notre tome XXVI. 

Le travail suivant est lu, au nom de M. L. Fairmaire, l'un de 
nos membres honoraires, par M. le D' Candèze : 

M. Burdo, ■ voyageur belge, qui a récolté, en passant, quelques 
insectes sur le chemin qui conduit de Zanzibar aux grands lacs de 
l'intérieur, a rapporté des spécimens malheureusement en petit 
nombre, et dont l'intérêt fait vivement regretter que l'explorateur 
ne se soit pas adonné plus spécialement à l'entomologie. 

Malgré les travaux publiés sur cette partie de l'Afrique, j'ai pu 
constater, dans les récoltes faites par M, Burdo, deux genres nou- 
veaux de Coléoptères et environ 25 espèces nouvelles. Malheureuse- 
ment, les localités n'étaient pas indiquées avec la précision exigée 
aujourd'hui ; mais toutes sont de cette partie du Zanguebar, et en 
Afrique la désignation exacte des localités perd beaucoup de son 
intérêt, à cause de l'immense extension des espèces à travers ce 
continent, tant en longueur qu'eu largeur. 

On ne peut que former des vœux pour que M. Burdo, dans un 
nouveau voyage, prenne un intérêt plus direct aux recherches 
entomologiques , et je désire vivement que la publication doses 
découvertes l'encourage à persévérer dans cette voie. 

COLÉOPTÈRES. 

Tetracha Monii a. sp. Scarabœat ebenus Kl. 

Polyhirma pluricoslala n. 3p. Aiuickatcos procerus Gcrst. 

AnlhJa Burdoi n. sp. — - cupreusFab. 

— Fomasinii Berl. Coprù modesla Boh. 

Teffltit canmtus ¥A.{'Diom- — BlpfKmrU. 

sonii Th.) Onlhopkagustrùiens Fabr. 

ffarpalut Comentosus Uej. — laminifront a. sp. 

Hulergigas Fab. Adonlas serùgrattatus n. sp. 

Scarabœus ceralusGenl. Trochalas ckrysomelinus Gcrat. 

— cuyrewBoh, — ceneopictusa. sp. 
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xuv 

OiycUt Bout Fab. 

Plœsiorhina trivitiata Schanm. 
Tepkrtea yuncluîala Fab. 
RhabàolU virgttia Kl . 
SUmoura pulchra Waierh . 
PsUoptera simplicicollù o. sp, 
Tetralobtu natalemù Cand. 
Cardiophtmu Burdoi Cand. 
Lycus Dalmanni Bourg. 
Afdyris iTuxmpUla n. sp, 
Rhylinota actuicoUis a. sp. 
— gfociUima Ancey. 
Macropoda rtliculata Kl. 
Pkytophi-ynus Burdoi n. g., n. sp, 
PsammodM vagecosUUus d. sp. 
Himatismus bupresloides G«rst. 
Pogoiwbasis cribrata Gcrsi. 
Sepidiumbrevicaudaluma. sp. 
Uloma faslidiosa n. sp. 
MicrmUerau luteopubem n. ap. 

— femonUtu Gerst. 

Attomalipus keraldicus GersI. 
Attchoplhalmta clathratut Gerst. 
Sdinm punclatoslriaCiu Cierst. 
HeUrolarsttî laiebrioides Guér. 



Pyenocerut eyatiescens n. sp. 
Gonoaumas breuicoUit Thoms. 
friwgCTia femorata Thoms. 
Mylabris aperla Gerst. 

— cruenWa Kl. 
Decaloma catauila Gersl. 
Systattt nigrograitatiu n. ep. 

— jronoiia'UM n. sp. 
Brachyca-as phrynopUrtu u. sp. 
i^txiu lenuicoUU Bob. 
Sderocardius africamu Sch. 
CoiuAarvoiemù variolositî n. sp. 
Barœus Whiiei Pasc. 
Phyliocneina viridi-costala a. sp. 
CeropletU irreguiaris Har. 

— malepicta n. ap. 
Crostotus veslUicornU u. sp. 
Pkrissoma saïuibaricum Har. 
Chrysomeia obesa Vog. 
Aulacophora conifera a. ep. 
MeCriopepla tividuta d. g., n. sp. 
Cassida exlenieguUala d. sp. 
Dacne grandis 01. 
Episcapha rectesigtiaùi Crotch. 
Epilaehna Proteus Gerst. 



HÉMIPTÈRES, par Signoret. 



Libyssa Dregâ Germ. 

Macroscytui femoralas Sîgn. 
Brackyplalys paUipet Germ. 



Seritiélha amicCa Germ. 
Dysdercus Kienigii Fab. 
^<po ntjra Fab. 



Tetracha MorsU. Long. 23 mill. 

Oblonga, convexa, elytris oblongo-ovatia, fusco-violacea, capite 
prothoraceque viridi-tlnctis, elytris fiisco-subcœrulescentibus, 
parum nitidis, limbo anguste riolaceo et utrinque maculis 3 flavis, 
1* paulo aote basin, 2* paulo ante apicem, labro, ore, antenoarum 
articulis 2 primis pedibusque flavis, genubu3 angusta fuscis ; 
capite utrinque ad oculos plicatulo et foreato, labro transverso, 
utrinque angulato.prothorace transverso, postice paulo angustiore, 
disco bilobo, IseTi, antice et postice transversim valde impresso, 
basi granulato; elytris fere ovatis, humeris haud indicatis, dense 
tuberculatis, tuberculis oblongis, sutura leviter elevata, subtus 
fusca, nitida, laevis, lateribus et prosterno violacea, ano late âavo- 
marginato. 

Se rapproche de la r. quadrisignata.eit diffère notablement par 
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les élytres plus courtes, ovalaires, à épaules effacées, à granulation 
bien plus saillante rappelant celle de certains Carabes, par le cor- 
selet à angles postérieurs non saillants, granuleux à la base; les 
taches des élytres sont en ovale court et ne touchent ni les bords, 
ni la suture. 

Polyhlrma plurlcoatata. Long. 27 mill. 

Nigra, subopaca, elytris fusco-brunneis, vitta cinereo-pubescente 
in medio prothoracis, in capitis medio producta et antice dilatata, 
vitta suturaii cinerea, ante médium abbreviata et albescente, 
elytris utrinque postice albido-biraacnlatis, l" majore, postica 
minuta , prothoracis elytrorumque limbo cinereo-pubescente ; 
capite medio carinato, labro convexo, antice arcuato, ntrinque 
punctis 2 grossis impresso ; antennis sat validis, compressiuscuiis, 
basi cinereo-villosisj prothorace ovato, postice sat eonstricto, 
dense punctato-ruguloso, medio longitud inaliter canaliculato, 
utrinque basi sulco profundo laevi impresso ; elytris oblongis, late- 
ribHS vis arcuatis, apice obtusis et obsoletissime sinuatis, utrin- 
que sexcostatis, costis altematim magis elevatis {2', 4", 6"), post 
médium obsolescentibus, interstitiis seriatim foveatis, foveis rotun- 
dis, basi sat profundis, post médium obliteratis, raargine externo 
biseriatim grosse punctatis, subtus nigra, nitida, sat dense punc- 
tata, cinereo-villosa. 

Ressemble à la P. spatulcUa Gerst., avec le corselet un peu plus 
large, plus arrondi sur les côtés, plus rétréci à la base, avec les 
angles moins prononcés ; les élytres sont moins élargies en arrière, 
la bande suturale s'arrête -avant le milieu et devient plus blan- 
châtre ; elles ont 2 taches blanchâtres de chaque côté en arrière, 
leur extrémité est moins obtuse et les côtes sont alternativement 
plus saillantes. 

Anthla Bnrdoi. Long. 40 à 52 mill. 

Nigra, nitida, elytris subopacis, prothorace utrinque in depres- 
sione laterali Havido-albido-tomentoso, elytris pube simili circum- 
ductis; capite valde inœquali.ad oculos et medio elevato.sat fortiter 
parce punctato, summo et labro Isevibus, antennis validiusculis, 
setosulis, elytris parum convexis, lateribus vix arcuatis, tenuiter 
punctato-striatis, striis apicem versus et prope suturam paulo 
obsoletioribus, intervallis rarius punctatis, nigro-setosis, extus 
tantum convexis ; cf mandibulis magnis, falcatis, prothorace late- 
ribus antice rotundatis et depressis, postice bilobato-producto, 
laminato, lobis obliqué truncatis, dorso laie depresso, antice et 
utrinque grosse punctato; Ç staturaminore, capite minore, man- 
dibulis brevibus, prothorace obcordato, postice nec lobato, nec 
depresso, convexo, grosse punctato, medio fortiter ac late sulcato, 
antice utrinque auguste depresso et pallido pubescente, pedibus 
minas validis. 
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ILVI 

Voisine de la thoracica, mais avec le corselet moins large, la 
partie dilatée antérieure moins large, moins arrondie en dehors, 
la partie postérieure bien moins étroite avec les lobes plus aplanis, 
la tête plus inégale, la mandibule gauche plus brusquement 
arquée, les élytres moins convexes, plus larges que le corselet, 
avec les intervalles des stries convexes en dehors. 

Onthopfaagus tridens Fabr. Long. 17 mill. 

cf CrassuB, fuscus, subviolascens, parum nitidus, prothorace, 
capite basi, pygidioet femoribus viridi-metallicis, nitidisj capite 
antice subangulatim rotundato, valde rugoso, canna clypeali 
arcuata, utrinqueabbreviata, vertice dente conico niunito ; protho- 
race lateribus ampliato-rotundatis, antice sinuatîs, angulis rotun- 
dato-lobàtis, postice levitêr sinuatis, angulis posticis rotundatis, 
basi marginato et medio angulatim producto, antice truncato, 
truncatura fere Isevî, lobo medio truncato, utrinque angulato, et 
utrinque inter lobum et latera dentebrevi conico, dorso et lateribus 
fortiter granulatis, parte postica rugoso -pnnctata, lateribus medio 
foveola et tuberculo obtuso signatis; elytris sat fortiter parum 
dense punctatis, tenuiter striatulis, sutura paulo elevata et anguste 
metallica; pygidîo fortiter parum dense punctato, medio obsolète 
elevato ; tibiis anticis valde tridentatis ; antennis fuscis. 

La forme et la coloration est comme chez la femelle, plus géné- 
ralement connue. Il en diffère par le vertex unicaréné, armé d'une 
dent courte et conique, le chaperon couvert de grosses rugosités, 
le corselet à granulations plus fortes et moins serrées, à angles 
postérieurs plus arrondis ; le métasternum est moins caréné et la 
taille est plus grande -, les élytres sont aussi moins ponctuées. 

Son habitat paraît être fort étendu, car c'est de la côte occiden- 
tale que nous sont arrivés les premiers exemplaires. 

Onthophagus laminlfrons. Long. 10 à 12 mill. 

Ovatus, sat convexus, nitidus, viridi-metallicus, elytris vitta 
marginali, ante humeros et apicem abbreviata aureo-flava; capite 
antice nigricante, sat tenuiter dense punctato-asperula, utrinque 
ante oculos angulata, carina clypeali tenui arcuata; prothorace 
transverso, lateribus cum angulis posticis rotundato ; elytris postice 
sat fortiter angustatis, alutaceis, obsolète sfriatis, striis suturam 
versus et apice profundioribus intervallis primis transversim plica- 
tulis; subtus fusco-Eeneus, minus nitidus, pygidio dense griseo-Vil- 
loso, tibiis anticis valde tridentatis, dente A" vix perspieuo, angulo 
interne acuminato, antennis testaceo-piceis, clava fusca, palpis 
fuscis. c? clypeo antice producto, recurvo, truncato, vertice late 
laminato, lamina apice truncata et medio fisi*a; prothorace subtilis- 
sime punctulato et alutaceo, lateribus asperulo, foveato, antice 
retuso ; 9 clypeo minus triangulari, haud producto, leviter emar- 
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XLTH 

ginato, lamina vertical! vix minore, apice triangulariter excisa, 
prothorace antice sat dense granulato et vis retuso. 

Get Onthophagus semble se rapprocher du leucopygus, auquel il 
ressemble par la vestiture du pygidium; mais la forme du vertex 
est très différente ; la tête n'est pas arrondie en avant et n'a pas de 
corne, le vertex. se prolonge en uae lame large et assez courte, 
fendue au sommet, s'appliquant contre le devant du corselet; le 
métasternum n'est nullement renflé en avant, et le prostemum est 
caréné. 

La description de \'0. smaragdinus Har. Col. Heft. XIV, 138. 
d'Abyssiuie, conviendrait bien à notre insecte, mais elle indique le 
chaperon du c? comme èchancré en avant, tandis qu'il est à peine 
sinué, presque tronqué, et celui de la 9 comme arrondi, tandis qu'il 
est èchancré ; elle ne parle pas de la vestitiire du pygidium. Dans 
notre insecte, le corselet est uni, avec quelques granulations laté- 
rales, et n'offre pas de sillon médian chez le cf ; enfin, la coloration 
est d'un vert métallique, nullement dorée, et la bande jaune latérale, 
un peu dorée, pâle, n'atteint ni l'épaule, ni l'extrémité ; les antennes 
ne sont pas noires, et les quatre tibias antérieurs sont seuls d'un 
noir bleuâtre, les deux postérieurs sont verts. 

Adoretus aerlegranatua. Long. 12 mill. 

Oblongo-ovatus, postice ampliatus, fuscus, vix nitidus, cinereo 
breviter pilosus, pilis longioribus mixtus et extus ciliatus; capite 
transverso, antice rotundato, dense punctato, subrugosulo, carina 
frontal! obsoïeta ; prothorace longitudine plus duplo latiore, antice 
vix sensim angustiore, lateribus arcuatis, basi utrinque sinuata, 
angulis posticis obtusis, dorso densisaime punctato, rugosulo ; scu- 
tello ogivali, punctato, apice lœvi, elytris medio ampUatis, apice 
fere truncatis, dense tenuiler rugosulia, granulis denudatis minutis 
longitudinaliter seriatis, sat distantibus et setulis adpressis luteîs 
longioribus interpositts, margine externe setuloso et tenuiter gra- 
nulato; pygidio punctulato, dense luteo-setoso; subtus nitidior, 
griseo-setosus , metasterno medio irapresso, abdomine aspero- 
punctato : pedibus œqualibus, tibiis anticis tridentatis, dente supe- 
riore obtuso. 

Voisin du punctipennis Fahr., à raison de la sculpture des 
élyires; en diffère par la tête densément ponctuée, mais non 
rugueuse en travers, le corselet seulement deux fois aussi large 
que long, les élytres assez fortement élargies au milieu, le pygi- 
dium finement et densément ponctué, non rugueux, -sans ligne 
médiane, les pattes postérieures pas plus fortes que les antres et les 
tibias antérieurs tridentés. 

Trochalns œneoplcens. Long. 5 mill. 

Brevissime ovatus, valde convexus, nitidus, rufopiceus, Beneo- 
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tinctus; capite punctato aotice angustato, apice truncato ettrans- 
versîm impresso, ante oculos transversim elevato, margine antico 
elevato, lateribus inagis elevatis; prothorace longitudine duplo la- 
tiore, antice valde angustato, basi haud sensim sinuato, lateribus 
arcuato, dense punctato, margine postico angu'stissime lœvi, scutello 
triangulari, acuto, punctato; elytris subglobosis, basi prothorace 
vix latioribus, medio ampliatis, apice simul rotundis, sat tenuiter, 
sat dense punctatis, obsoletissime striatulis, stria suturali sola im- 
pressiuscula, callo bumerali lœviore; pygidio nitido, laxe punc- 
tato; subtus grosse parum dense punctatus, pedibus validiusculis, 
compressis, tibiis anticis obtusissime biangulatis- 

Voisin du èyrrhinus Fahr.; en diffère par la coloration bril- 
lante, les angles postérieurs du corselet presque arrondis, le pygi- 
dium à peine ponctué, les tibias antérieurs à peine biangulés et le 
front sans carène longitudinale. 

Pslloptera simpUclcoIUs. Long. 'dO miU. 

Oblonga, postice attenuata, parum convexa, cupreo-senea, 
modice nitida, elytris vitta intra-marginali dense albido-pubes- 
cente; capite carioso-punctato, antice late impresso ; prothorace 
antice angustato, lateribus leviter arcuatia, yarioloso-punctato, 
intervallis paulo inœqualibus, disco obsolète longitudinaliter im- 
presso, basi medio punctis 2 grossis sîgnato, ad latera impresso et 
albido-pubescente, lateribus ipsis cariosis, plagulis lœvibus nullis; 
elytris £ere a basi postice leniter attenuatis, punctato-substriatis, 
intervallis planis, transversim leviter plicatulis, punctatis, alternis 
plagulis Iseribus et impressionibus punctatis interruptis, apice 
obtuso; subtus varioloso-ponctata, pilis fulvis adpressis obsita, 
proceasu intercoxali acuto, piano, haud carinato. 

Voisin du P. alhomarginata, mais bien plus grand, plus massif, 
d'une couleur plus obscure; l'extrémité des ély^res est entière, 
obtuse, les stries sont à peine enfoncées, bien plus finement ponc- 
tuées. Le corselet est dépourvu de plaques lisses dans les deux 



Cardiophoms Burdol Cand. Mém. Soc. Sciences, Liège, 
IX, 80. Long. 7 miU. 

Niger, parum nitidus, fulvo-pubescens ; prothorace latitudine 
paulo longiore, basi apiceque leviter angustato, œ^ualiter convexo 
et punctato, sulcis basées nullis, angulis posticis parum promi- 
nulis, apice obtusia ; elytris prothoracis basi paulo latioribus, pos- 
tice attenuatis, striis sat fortiter punctatis, apice subacuminatis ; 
subtus niger, nitidior, pedibus apice brunnescentibus, unguîculis 
dentatis. 

Cette petite espèce se distingue par ses onglets dentés, caractère 
peu commun chez les Cardiophoms d'Afrique, 
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If elyris Inoompleta. Long. 9 mill. 

Oblonga, convaxa, viridi-cœrulescens, nitida, anteDDis fuscis, 
basi, pedibus abdomineque rufo-testaceis; capite tenuiter dense 
ocellato-punctato, inter oculos obsolète foveolato; prothorace basi 
elytris TÎx angustiore, antice angiiatato, lateribus arcuatis, dense 
tenuiter ocellato-punctato, raedio leviter sulcato, utrinque carinula 
parum elevata, medio extus arcimta et fere obsoleta signato ; scu- 
tello punctato, elytris sutura et utrinque costis 3 elevatis atrocœ- 
ruleis, interstitiis quadriseriatim punctatia, leviter rugosulis, 
intervallis punctorum tenuisstras dense reticulatis, tarsis paulo 
obscurîoribus; segmente abdominali 5° apice nigro et nigro-vil- 
loso, ultime densiusnigro-villoso mediovaldeimpresso 9- 

Ressetnble au rufiven/ris Boh., mais les carènes latérales du 
corselet sont un peu déviées en dehors et presque efl'acées au 
milieu ; le corselet présente un sillon dans toute sa longueur, et les 
élytres sont moins rugueuses. 

Rhytlnota acuticollis. Long. 18 à 19 mill. 

Elongata, nigra, nitida, modice convexa, elytrorum sutura 
depressa; capite parum convexo, subtiliter densissime punctulato, 
antice utrinque sat late impresso, summo foveola oblonga sat 
obsolète impresso, margine anticoobtuso; antennis robustis, apice 
leviter attenuatis, articulo 3° duobus sequentibus conjunctis sub- 
Eequali, ultimo minore; prothorace suborbiculato, angulis posticis 
acute rectis, basi sat fortiter marginato, fere recto, dorso lœvi, 
lateribus auguste marginato; elytris oblongo-ovatis, postlceacumi- 
natis, lasvibus, carina epipleurali ad humeros angulatim elevata, 
basihaud marginatis, subtus lœvis. 

Se rapproche du R. venlricosa, en diffère par le corselet assez 
fortement rebordé à la base, avec les angles saillants, les antérieurs, 
au contraire, très obtus, et par la tête, qui présente une faible fos- 
sette au milieu du front. 

Rbytinota grracilllma. Long. 12 1/2 mill. 

Elongata, magis convexa, nigra, nitida ; capite subtilissime dense 
punctato, sat convexo, antiee utrinque impresso, margine antico 
late arcuato, antennis robustis, apice haud attenuatis, articulo 
ultimo tantum minore; prothorace minus orbiculari, angulis pos- 
ticis obtuse angulalis, dorso Isevi, basi sat fortiter, lateribus tenuiter 
marginato; scutello punctiformi; elytris oblongis, apice acumi- 
natis, ad suturam haud depressis, basi tenuiter marginatis; subtus 
lœvis. 

Voisin du R. gracilis Gerst., mais plus petit, avec le rebord 
latéral du corselet effacé tout à fait en avant, et les élytres plus 
oblongues, faiblement, mais visiblement rebordêes à la base; la 
saillie prostemale est assez fortement angulée à l'extrémité. 



DigilizedbyGoOgle 



Jg crois que c'est le même insecte qui a été décrit par M, F. Ancey 
(Natur. ISSl, 4fô) comme Mesoslena gracillima, mais qui est un 
Fhi/linola. 

Psammodes vagecostatus. Long. 18 mill. 

Oblongus, niger, parum nitidns.capite prothoraceque dense forti- 
ter punctatis. fererugosulis; prothorace quadrato globoso, postice 
etanticefereœqualiter angustato.lateribusrotundato, angulisantî- 
cis valde lobato-productis, linea média parum regulari anguste lœvi 
et utriQqueantîceplagula parva Isevigata; elytris ovatis, postice atte- 
nuatis, dorso planiusculis, utrinque late ac vage tricostatis, laie 
punctatis, pilis fulvis dense hirtellis; abdomine tenuiter sat dense 
granulato, segmentis secundo tertioque 9 medio dense fulvo-pilosis. 

Voisin du P. abyssinicus, mais moins allongé, le corselet 
arrondi plus en avant, avec les angles antérieurs très saillants, les 
èlytres plus larges en avant et plus rétrécies en arrière, à côtes 
larges, à peine distinctes, et à poils roux moins serrés, mais plus 
longs et plus redressés. 

Phtsophrtkos. 

Genre très voisin des Phrynocolus pour la forme générale, 
les anteunes, les pattes, mais distinct par le corselet et les 
élytres plus globuleux, sans crêtes ni saillies; ces dernières 
ont le repli épipleural large et creusé en gouttière, surtout 
vers l'extrémité, tandis qu'il est presque nul et plan chez les 
PAr^nûco/u£; le prosternum, au lieu d'être arrondi, est presque 
tronqué, avec une saillie obtuse ; les angles antérieurs du cor- 
selet sont fortement saillants, les élytres ne sont pas carénées 
en dehors et l'écusson est très obtus, ni crénelé, ni fovéolé sur 
le bord . 

P. Bnrdoi. Long. 35 mill. 

Breviterovatus, elytris valde globosis, niger sat nitidus, indu- 
mentoienui cinereo dense vestitus, partibus elevatis denudatis; 
capite vermiculato-rugoso, antice fere recte truncatoj oculis 
transversis, parum convexis, subreniformibus, antennis basin 
prothoracis paulo superantibus, articulis oblongis, tertio 4"-5^'" 
conjunctis œquali, ultimo brevi, ovato; prothorace eljtris plus 
dimidio angustiore, conveio, cafioso, medio parum regulariter 
carinato, utrinque spatio laeviore, elevato, lateribus arcualis, 
marginatis, angulis anticis producto-lobatis, postlcis obtusisjely- 
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tris tuberculis niimerosîs politis omatîs, ad latera parum profunde 
satlatetrisulcatîs; pectore grosse puoctatOiprostemoanticearcuato- 
producto, abdomine sat tenuiter dense rugosulo, segmentis 3 primis 
pube rubiginea medio plagiatts, pedibus niguloso-puactatis. 

Le Cryptogenius inflalus Kl., de Mozambique, me semble 
devoir rentrer dans ce nouveau genre. 

Sepldlnm brevlcaudatam. Long. 15 mill. 

Oblongiim, fusciim, îndumento griseo-luteacente dense vestitum, 
prothorace vitta média et elytris penicillis et setis obscure fulvis ; 
capite piano, antennis sat validis, basin prothoracia vix attingen- 
tibus, fusco-hirtis ; prothorace latehbus deflte magno armatis, 
angulis postîcis retroversis, dorso elevato, tomentoso, setis fuscis 
hirsute, utrinque dense griseo-pubescente, lobo antico crasso, antice 
rotundato, summo leviter emarginato et vix latîore ; elytris costis 
discoidali et marginalî regularibus, leviter undulatis, marginal! 
apice lobato-productis, lobis obtusis ac depressis, sutura fulvescente, 
intervalle primo 4 aut5plagis fulvo-velutinis transversim Inter- 
ruptis.intervalio extemo magis inaequali et plagulis fulvo-velutinis 
sat numerosis omato, dorso toto setis brunneis ac fulvis, in costis 
magis numerosis, parum dense hirsutis, lateribus dense foveato- 
punctatis; subtus uniforme, pro- et raesost«rno medio leviter sul- 
catis; c? abdomine basi medio glabrato et macula obscuriore 
signato, segmentis 4''-5"i'"' basi transversim valde sulcatis. 

Se rapproche beaucoup du 5. muscosum Gerst. ; en diffère par 
le corselet n'ayant qu'une seule bande longitudinale foncée, plus 
large, le lobe antérieur plus arrondi, à peine élargi et à peine sinué 
au sommet, et par les élytres non sillonnées, à lobes terminaux 
bien plus courts, comprimés au lieu d'être relevés en pointe. 

Uloma? fïistidlosa. Long. 7 1/2 mill. 

Oblongo-ovata, parum convexa, picea, nitida; capite obscuriore, 
dense punctato, antice fere truncato; prothorace elytris vix angus- 
tiore, transverso, antice leviter angustato, lateribus arcuatis et 
marginatis, dense sat tenuiter punctato, margine postico utrinque 
obsoletisaime sinuato ; scutello triangulari, fere lEevi ; elytris sat 
brevibus, fortiter crenato-striatis, punctis apice minoribus, inter- 
vallis convexîusculis, tenui^sime dense punctulatis; subtus cum 
pedibus dilutior, dense punctulata ; tibiis anticis vix arcuatis, extus 
lœvibus. 

Cette espèce se rapproche de VU. pusitla Gerst., mais elle en 
diffère notablement par les tibias antérieurs non denticulés, à peine 
élargis vers l'extrémitiî et la ponctuation bien moins forte et 
égale. Les antennes sont brisées, et les premiers articles sont bien 
allongés pour un Uloma. 
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Micranterens Inteopiibens. Long. 15 miU. 

Ovatus, coDvezus, nigro-fuscus, subopacus, pube lutea adpressa 
sat dense vestitus; capitelEevi.antice linea arcuata impresso; pro- 
thorace brevi, longitudine duplo latiore, haud sensini puDctalo, 
sed insequali, lateribus antico sat fortiter rotundatis, sat anguste 
arcuatim roarginatis, aniice et postice simililer marginato; scutello 
lato, obtuse triangulari; elytris breviter ovatis, apice obtusis, 
utrinque triseriatim parum regulariter tuberculatis, tuberculis 
bi- aut triplicatis. intervallis tuberculis aliquot sparsutis, lateribus 
cicatricosis ; subtus glaber, nitidus, pectore villosulo, punctulato, 
abdomine tenuiter et longitudinallter strigosulo; pedibus simpli- 
cibus, tibiis posticis yÎx arcuatis. 

Très voisin du M. variolosus Gerst., mais plus court, à tête non 
ponctuée, à corselet deux fois aussi large que long, avec la bordure 
latérale non siuuée; l'écusson est large, non renflé, les éljtres ont 
trois rangées de tubercules peu réguliers et les intervalles ne sont 
pas ponctués; le prosternum est légèrement striolé sur les côtés, 
' mais non le méso-, ni le métasternum ; enfin les tibias postérieurs 
sont légèrement arqués. 

PycDocerus cyanescens. Long. 24 mill. 

Oblongus.parallelus,convexus,obscurecœrulescens,vage vires- 
cens, sat nitidus, subtus nitidior; capite sat tenuiter punctato, 
antice paulo fortius, utrinque ad antennas profunde foveato et 
margine anteico incrassato, epistnmate truncato, angulis acute 
productis, labro fortiter punctato ; antennis brevibus, crassis, 
articulo 3" sequente paulo longiore et fere crassiore, articulis 
4-7 transversis, 8°-9°^™ paulo latioribus, 10* latiore, intus ieviter 
producto, 11° vix angustiore, longiore et oblique obtusato; pro- 
thorace transverso, antice Ieviter angustato, angulis anticis obtusis, 
posticis rotundatis, dorso parum dense punctato, intervallis te- 
nuiter reticulatis ; scutello ]&te triangulari, punctulato ; elytris pro- 
funde ac laie sulcatis, sulcis fundo crenato-punctatis, intervallis 
costatis, basin versus paulo magis elevatis, tenuissime reticulatis, 
prostemo lateribus punctato-strigosulo, inter coxas medio subca- 
rinato, metasterno punctato et transversim plicatulo, abdomine 
dense rugoso, segmenlis medio politisj femoribus anticis cla- 
vatis, subtus medio aoute deutatis, apice bidentatis, dente interne 
majore, Ieviter arcualo; tibiis anticit^ c'ompressis, arcuatis, intus 
basi biangulatis, femoribus 4 posticis apice bidentatis, tibiis Ieviter 
arcuatis, întus Ieviter crenutatis, tarsis subtus rufo-setosis. 

La forme des antennes et des pattes distinguent cette espèce de 
celles déjà connues. 

Systates nlgrogranatas. Long. 10 à 11 mill. 

Oblongo-ovatus, convexus, nigro fuscus, modice nitidus, pilis 
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brevibus carneo-griseis tenuiter maculosus ; rostro medlo et ïateri- 
bus carinato" basi transversini sulcato, capite punctulato, medîo 
satfortitersulcato; antennis gracilibiis, scapo prothoracis tartiam 
partam attingente ; prothorace antice angustato.lateribua arcuato, 
dense granuloso, granulis depressis, medio tenuiter sulcato, antice 
transversim obsolète impresso; elytris ovatis, apice obtusis et 
Talde declivibus, aspero-rugosis, foveolatis, utrînque tuberculis 
denudatis, obiongis, 5 aut 6-sehatim dispositis, nitidioribus, intar- 
vallis densius carneo-pilosis ; subtus longius pilosusi c? abdomine 
basi impresso. 

Systates granatlcollls. Long. 11 mill. 

Praîcedenti simitlimus, antennis paulo minus gracilibus, scapo 
paulobreviore, capite medio haud sulcato, tantum foveolaio, protbo- 
race postice minus lato, lateribus magis rotundato, dorso haud 
sulcatulo, elytris densius pilosis, foveolato-lineatis, transversim 
plicatis, intervallis longitudinalibus leviter convexis, pllcatis, 
fusco-setosls, distinctus. 

Dans cette espèce le scape s'épaissit insensiblement vers l'extré- 
mité, tandis que, dans la précédente, il est plus grêle et ne s'épaissit 
que tout à fait au bout ; en outre, chez le granalicollis, le premier 
article du funicule est sensiblement plus long que le deuxième, 
tandis que, chez l'autre, le deuxième est faiblement plus long que 
le premier. La sculpture des élytres est, du reste, très différente, et, 
chez le jrajia/îcoZ/w, la vesliture est assez uniforme et non disper- 
sée en petites taches comme chez le ntgrogranalus. 

Bracbycerus phrynopterus. Long. 24 mill. 

Oblongo-ovatus, niger, parum nitidus, subopacus, in depressioni- 
bus luteo et rubro-squamosus, maculis sat minutis rubrosquamosi^ 
ad latera pectoris et abdominis, ad femorum extremitatem subtus, 
tibiis extus rubro-Iineatis, capite haud cristato, rostro apice dila- 
tato, planiusculo, corroso, basi transversim sulco profundo aepa- 
rato; prothorace transverso, lateribusampliatoet dente sat acuto 
armato, irregulariter corroso-tuberculato, medio antice planiore, 
grosse punctato, medio longitudinaliter impresso, subsulcato, antice 
abbreviato; elytris ovatis, valde convexis, postice valde decli- 
vibus et obtuse rotundatis, sat dense granulatis, granulis seta nigra 
terminatis, utrinque tuberculis majoribus bifariam seriatis, ro- 
tundis, parum convexis, denudatis, seriebus 4 aut 5 tuberculis com- 
positis, lateribus dense scrobiculatîs, fere clathratis ; subtus cor- 
roso-punctatus, prothorace lateribus grosse tuberculatis, pedibus 
robustis, grosse parum fortiter punctatis, setis nigris spinulosis 
adpressis munitis. 

Voisin du natalensis Fâlir,; en diffère, outre la taille plus 
grande, par le rostre, séparé de la tête par deux larges sillons 
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obliques, qui ne se rejoignent pas, le corselet n'ayant pas 2 côtes - 
réunies en avant, mais un espace plan, à gros points, et les côtés 
des élytres criblés de fossettes serrées, sans séries de taches 
blanchâtres ; il 3' a des taches rouges sur les hanches, et la ponctua- 
tion du dessous du corps est grosse, souvent confluents. l,e sommet 
de la tête a une ponctuation rugueuse très fine et très serrée, avec 
quelques points plus gros, écartés et une sorte de pubescence fauve 
extrêmement courte. 

Cantharocnemis varlolosus. Long. 30 mill. 

Gonvexus, piceo-fuscus, parum nitidus; capite carioso, summo 
minus rugoso, sed fortiter punctato, medio breviter suicato, antice 
transversim profunde impresso, epistomate arcuatim truncaio; 
mandibulis robustis, arcuatis, edentatis, apice fere truncatis; 
antennis basin prothoracts vix attingentibus, leviter serratis, 
punctatis, articulo lo fortiter punctato ; prothorace longitudine 
duplo latiore, angulis anticis latius marginatis, obtusis, lateribus 
ante basin dilalatis, denta parvo armatis et postea obliijuiitis, an- 
gulis posticis fere rectis, disco parum dense modice punctato, 
lateribus cariosis, scutello lato, brevi fere semirotundo, basi punc- 
tato; elytris dense varioloso- punctatis, basi grossius ac rugosius; 
pectore fulvo-villoso, segmentis abdominalibus apice den^e fulvo- 
villosis, pediltus parce pilosis, tibiis anticis fortiter extus 5-dea- 
tatis, dente apicali validiore, ceteris extus selosis et sjânosis. 

Cet insecte ressemble au C. Livingstonii Westw,; il en diffère 
par la tête dont le sommet n'est guère lisse et présente un sillon 
assez court, par les mandibules inermes en dedans, par les antennes 
atteignant seulement la base du corselet (sans comprendre les 
mandibules dans la longueur), par les côtés du corselet non den- 
telés, et munis d'une petite dent et par les élytres présentant à 
peine la trace d'une ligne élevée sur chacune. 

Phyllocnema vlridicostata. Long. 33 mill. 

Oblonga, subdepressa, fusco-violacea, parum nitida, elytris 
velutiûo-cœruleis, costulis glabratis, nitidis, metallicis ornatis, an- 
tennis pedibusque ocbraceo-tiavis, femoribus tibiisque apice late 
nigris; capite fere rugoso-punclato, inter antennas transversim 
elevato et medio sulcatulo ; antennis corpore brevioribus, articulis 
ultimis apice acutis; prothorace basi constricto, ante médium 
utrinque fortiter angulato, angulis anticis rotundis, dorso dense 
rugoso-puncfato, antice transversim impresso, ante basin trans- 
versim fortiter plicato; scutello triangulari, acuto, medio sulca- 
tulo; elytris prothorace latioribus, apice simul rolundatis, tenuiter 
dense strigosulis, utrinque costulis 2, basi leviter obliiiuis et 
sutura angustissime denudatis, nitidis, apice paulo denudato et 
nitidiore; subtus fusca, leviter cœrulescens, sat nitida; femo- 
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rîbus leviter clavatis, tibiis a medio dilatatis, lamellatis, extus 
rotundatis. 

Très voisin du P. reniex Th., mais distinct par la coloration, le 
corselet plus court, moins arrotidi au bord antérieur, plus forte- 
ment angulé sur les côtés et par les tibias posièrieurs non arqués 
au bord interne et plus Tortement élargis en dehors. Le P. reniex, 
qui figure dans le genre Compsomera, me semble appartenir aux 
Phyllocnetna. 

Phrissoma sansibaricum Har. Munch. Mitth. 1S78, 51. 
Long. 22à25mill. 

Fu3Co-nigrum,in depressionibustenuiter dense lutoso-pubescens, 
prothorace lateribus unidentato, dentibus validis acutis, dorso 
4-nodo30 et antice biplicato, elytris ovatis, tuberculato-tricostatis, 
inter costas et juxta suturam série regulari tuberculorum par- 
vorum rotundomm. 

Ceroplesls irregularis Har. Munch. Mitth., 1878. 49.— 
C. adsperm Pasc. Ann. Mag. Nat. Hist. 1878, II, 375. Long. 23 
à32mill. 

Subcylindrica, nigra, parum nitida, vage feneo-tincta, corpore 
subtus antennis pedibusque nigris; capite tenuiter dense punc- 
tato, medio acute sulcato; prothorace dorso inaequali, basi trans- 
versim profunde sulcato, utrinque ante médium dente sat obtusq 
armato, elytris dense sat fortiter punctatis, punctis basi sat subito 
majoribus, basi sat rugosa, humeris angulatis, raaculis irregula- 
ribus, subtransversis, haud symetricis, valde variantibus, rubris 
omatis, parte basai! rugosula, haud maculosa. 

La coloration de cette Ceroplesis la rend facile à reconnaître, 
car c'est la seule où les taches ne forment pas de bandes transver- 
sales ; elles dessinent une sorte de marbrure irrégulière & partir 
du tiers antérieur. 

Ceroplesis malepicta. Long. 22 à 28 mill. 

Nigra, sat nitida, leviter œnescens, prothorace vitta antica et 
basali transversls rubris, elytris vittis 2 transversis (prima paulo 
ante médium) sat regularibus, marginem externum attingentibus, 
rubris, post médium irregulariter transversim rubro-fasciatis, 
capite antice rubro-margioato ; capite inter anteonas profunde 
sulcato; prothorace antice vix angustiore lateribus obtuse tuber- 
culato, antice et postice transversim depresso, medio transversim ' 
ruguloso-plicatulo; scutello truncato; elytris postice leviter atte- 
nuatis, dense punctatis, basi rugosis, punctis majoribus; pectore 
lateribus pube rubra signatis. 

Les dessins des élytres sont très variables; la !•• bande est seule 
assezstableet atteint le bord externe en se prolongeant linéairement 
en avant et en arrière. Il y a toujours une petite bande rouge qui 
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ne touche pas tout à fait l'extrémité des élytres ; mais entre la 
1" bande et cette dernière, les fascies varient dans chaque indi- 
vidu; quelquefois, il y a une petite tache rouge en avant de la 
1" bande. Cette espèce se rapproche du C. irrcgularis, mais s'en 
distingue par le corselet rouge en avant et à la base, moins forte- 
ment tubercule sur les côtés, moins inégal sur le dos, la tête plus 
étroitement échancrôe entre les antennes, les élytres un peu plus 
bronzées, moins rugueuses à la base et à dessins assez différents. 

Crossotus vestitlcomls. Long. 15 miU. 

Brunneus, puba grisea dense vestitus, capite lineis tribus 
denudatis, antice convergentibus slgnato ; antennis corpore baud 
brevioribus, articulls 3 primis subtus dense, sat longe cinereo- 
fulvo viilosis, 4*, 5*i™ in dtmidla parte apicali similiter villosis, 
articulis ultimis subtus densius nigro-pilosis; prothorace quadrato, 
antice vis sensim angustiore, antice posticeque transversim 
bi-auttrisulcatulo, lateribus utrinque ante basin dente sat gracili 
obtuso armaiis, dorso utrinque bicaUoso; elytris haud striatis, 
basi rugosis et prope scutellum paulo elevatis, hac parte po^tice 
pilis fuscis erectis limitata, antice et ad humeros penicillo erecto 
fusco-signatis, postico leviter insqualibus et brunneo-maculosis, 
apice ipso oblique truncato; subtus paulo dilutior, dense pubes- 
cens, ano dense fulvo-viUoso ; pedibus brunneo-punctatis. 

Très voisin du barbai-us Gerst. ; en diffère par le corselet non 
sensiblement rétréci en avant, armé latéralement d'une dent 
obtuse, mais assez grêle et saillante, les élytres sans lignes ponc- 
tuées, ayant près de l'écusson un espace plus convexe bordé de 
poils en arriére et sans relief postérieur ; l'abdomen est coloré 
comme la poitrine. 

Cbrysomela obesa Vogel, Nunquam otiosus, I, 84. Long. 
10 miU. 

Brevissime ovata, nitida, fusco-œnea, cupreo-tincta; capite parce 
punctulato. impressione angulata signato; prothorace lateribus 
leviter arcuato, angulis postiuts obtusis, anticis parum prominulis, 
disco rariiis punctulato, lateribus grosse sed laxé punctato; scu- 
tello laevi; elytris parum dense punctatis, punctis vage subscriatis, 
margino externo fere lœvi ; subtus cum pedibus fusco-subcœrules- 
cens, nitida. 

Très voisine de la C. Reichei yogel (opulenla Keiclie), d'Abys- 
sinie; en diffère par la forme un peu plus courte, les élytrers plus 
larges, plus arrondies en arrière, à ponctuation moins serrés, 
plus irrégulière et par l'impression de la t<ite fortement angulée. 

Aulacopliora conîfera. Long. 8 à 9 mill. 

Ovata, posticeampliata, sat COQ vexa, dorso planiuscula, ochraceo- 
£ava, valde nitida, ely trorum dimidia parte apicali, meso- et meta- 
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sterno pedibnsqu© subcyanescenti-nigiàs, antennis fuscis, basi 
flaTÏa ; eapite medio carinato, prothorace elytris angustiore, antice 
angustato, lateribus sicuato, utrioque impresso ; elytris sat tenuiter 
dense punotatis, apice aeparatim rotundatis, angulo suturali sat 
obtuso; G? prothoracis margine postico medio acute producto et 
medio breviter sulcato, utrinque oblique impresso, elytris basi 
conico-elevatia. 

Voisine de la divisa de Gerstaecker, mais en diffère par le tuber- 
cule de la base des élytres, et le dessous noir. 

Metriopepla d. g, 

Caput sat latum, supra distiactum, fronte impressa, ore 
flubtua reflexo. Oculi ovati, sat conveii. Aatennse brevius- 
culœ, validée, articule 2' tertio vii sensîm breviore. Protho- 
rax leugitudine fere triple latius, antice late parum prefunâe 
emarglnatum, lateribus explanatum, haud sulcatum. Scutellum 
semiorbiculare. Elytra prothorace paule latiora, parum coQ- 
vexa, lateribus marginata, paulo reflexa. Prostemum inter 
coxas subcarinatum, apice planatum; mesosteraum haud 
transversum, truncatum, impressum. Pedes médiocres; tarsi 
lati, articule 1" sequente dimidio angustiore, ultimo prsece- 
dente haud loQgiore, unguibus sat validis, simplicibus. 

Ce nouveau genre se distingue des Calopepla par le deuxième 
article des antennes presque aussi long que le troisième ; la tète 
large, le corselet largement écbancré en avant, cette échancrure 
peu profonde, droite, avec les angles latéraux saillants ; le corselet 
est mince, aplani sur les bords qui ne sont pas relevés en bourrelet, 
le lobe médian de la base est court, tronqué ; les élytres ont un 
rebord plus marqué et relevé, le prostemum est moins large, le 
corps est moins convexe et non rugueux. 

M. Uvldula. Long. 7 à9 miU. 

Oblongo-ovata, fere elliptica, modice convexa,pal!ide Oavescens, 
modice nitida, antennis, ibaculis 3 ad capitis summum, maculis 
4 prothoracis (quadratim dispositis, 2 discoidalibus et gbasalibus), 
macula bumerali, coxis, genubus tarsisque nigris ; eapite brevi, 
tenuiter dense punctato, medio valde sulcato ; prothorace antice 
arcuatim angustato, tenuiter densissime punctato, rnaculis 2 basa- 
libus medio impressis; scutello subtiliter densissime punctato; 
elytris basi prothorace haud latioribus, sed mox ampliatis sat for- 
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titer dense punctatis, punctis fuscis, sutura paulo elevata; subtus 
nitidior, fere laevis. 

Cette Casside ressemble un peu k une Galéruque, à cause de sa 
coloration et de sa tête découverte. La ponctuation des élytres les 
rend moins brillantes que le corselet. 

Le Calopepla Livingstonii Baly, du Zambèse, ne rentrerait-il 
pas dans ce nouveau genre? Malheureusement la description de 
M. Baly ne permet pas de trancher la question. 

Cassida externeguttata. Long. 10 mill. 

Ovata, modice convexa, prothorace flavo-testaceo, nitido, mà- 
culis 3 fuscis postice transversim dispositis, elytris fusco-brunneis, 
modice nitidis, utrinque maculis 2 marginalibus flavis, 1* post 
humerum, 2* ante apicem ; prothorace antice late rotundato, 
angulis posticis parum obtusis, basi medio sat fortiter lobato, 
margine externo sat fortiter reflezo, dorso supra caput foveis 2 et 
postice utrinque fovea signato; scutello brunneo, lœvi; elytris 
punctato-lineatis, vix striatulis, interrallis altematim paulo con- 
vexiusculis, ceteris extus transversim leviter rugatulis, callo 
humerali sat elevato, margine extemo transversim pUcatulo, 
punctato, sat fortiter réflexe ; subtus flavo-rufescens, pedibus, 
femorum basi excepta, fuscis, tibiis tenuiter strigosulis, prosterno 
late sulcato, abdomine lateribus impresso et tenuiter strigosnlo ; 
unguibus pectinatis. 

Se rapproche de la C. deusta Fab.. en diffère par la coloration, 
les élytres non fovéolôes à la base, h peine plus larges que le cor- 
selet, ce dernier à angles postérieurs presque droits, à peine obtus. 

ARACHNIDES. 

1. Isometrus Bnrdol E. Simon. 

Long, trunci 10 mill., caudte 15 mill. 

Corpus flavum plus minus fusco-variegatum et irregulariter 
maculatum.caudse segmento penultimo fusco ad basin âaTo,ve8ica 
fusca. Pedes flavi, latissime nigro-annnlati,pedes maxillares fiavi, 
femore fusco-maculato, tibia fere omnino nigra, manu flava haud 
vel vix maculata, digitis rufescentibus. Céphalothorax sat granu- 
losus, prsesertim postice et in partibus fuscis, sulco medio ultra 
oculos lato, profundo et integro. Intervallum oculorum mediorum 
diametro oculi evidenter latius, fere Iseve et obtuse sulcatum. Ocull 
latérales très, distincte disjuncti(pr3e8ertim postici), médius reliquis 
paulo major. Segmenta abdominalia sat dense granulosa,seg.I-VI 
carina média fere intégra, acuta et subtile crenulata, longitudina- 
liter secata, seg. VU carinis mediis duabus integris acutis et tenue 
crenulatis, postice convergentlbus atque carinis lateralibus debi- 
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libus arcuatis 0t abbreTÎatis supra oroatum. Gauda crassa, seg< 
mentis I-IV fere parallelis, supra in medio valde canaliculatis 
et tenue granulosis, lateribus elevatis, carinis superioribus «t 
supero-lateralibus acutis tenue crenulatis, superioribus postice 
unidentatis, infra segmento 1' lœvi, haud carinato, segmentis 
sequeBtibus carinis debilibus vix crenulatis notatis, segmento V 
penultimo multo longiore, versus apicem sensim attenuato, supra 
ferelsevi, obtusissime sulcato, carinis indistînctis, lateribus et inira 
tenue granuloso, infra carinis marginalibus et média integris 
acutis et subtilissime crenulatis notato, vesica minima, longis- 
sima, fere triple longiore quam latîore, infra granuloso-rugosa, 
tuberculo sub aculeo valido et conico, aculeo valido longo et arcuato 
vesica parum breviore. Pedes-maxillares graciles, subtile coriacei, 
haud granulosi, femore tibiaque carinis minimis tenue et regula- 
riter granulosis supra omatis, mana fere laevi tibia multo breviore 
atqne vix latiore, eztus fere recta, intus conveza, digltis manu 
multo longioribus. Pectines dentibus 16-18. 

2. Tityus tricolor E. Simon. 

Long, trunci 13 miU., caudœ 15,5 mill. 

Truncus nigro-virescens, cephalothorace vittis submarginalibus 
vittisque mediis duabus postice convergentibus âavo-testaceis 
ornato, segmentis abdominalibus vitta marginali parum distincta 
et vitta média, carina nigra secata, ejusdem coloris omatis, seg- 
mento VII antice nigricanti, postice lata flavo. Cauda flavo-rufes- 
cens, segmentis I-IV subter nigro-unilineatis, atque ad basin utrin- 
que.nigro-maculatis, segmento Y vesicaque supra obscure fuscis, 
infra nigris. Pedes maziUares pedesque flavo-rufescentes, cum 
manu et basi digïtomm nigris. Ceph^othorax parum convexus, 
antice sensim attenuatus et tntncatus (vix distincte late emargt- 
natus) irregulariter et sat crasse rugosus, sulco longitudinali lato 
profundo et intègre. Spatium inter oculos medios Iseve, vix sulca- 
tum, diametro oculorum multo latiusl Oculi latérales (3 princi- 
pales) fere sequi subcontingentes. Segmenta abdominalia dorsalia 
I-YI supra fere lœvia, costa média longitudinali nitida, haud gra- 
nulosa nec crenulata notata; segmentum Vlï evidenter parce et 
minime granulosum. Cauda sat crassa, fere parallela, segmentis 
MV supra late et obtuse sulcatis, lateribus rotundatis in medio 
subtile granulosis, costis superioribus obsoletis haud crenulatis 
sed postice uni-breve dentatis, infra parce punctatis, haud costatis, 
segmento V paullo attenuato, supra obsolète punctato, sulco medio 
versus apicem ovate dilatato ornato, infra convexe, haud costato, 
grosse et dense punctato, vesica mediocri, lata, supra plana, infra 
conveia et parce punctata, tuberculo minimo et obtuso sub aculeo 
armata, aculeo valido, vesica vix breviore, valde arcuato. Pedes- 
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Diaxillares graciles, femore fere parallelo, supra piano, cariois 
obsoletissime tuberculatis limitato, tibia supra et extus Iseyi, haud 
costata, intus parco denticulata, manu minîma tibia haud latiore 
et multo breviore, extus fere recta intus regulariter convexa, 
supra et extus Ifevi, intus pooe digitos tuberculis minimis paucis 
munita, digitis manu multo longioribus. Pectines (valde mutilati) 
dente primo reliquis multo majorî. 

3. Amblyomma hippopotami Koch, Arch. f. Naturg. X, 225, 
et Araclin. Syst. IV, 61, pi. X, fig. 34-35. 

M. de Borre demande ensuite la parole, pour lire le travail 
suivant : 

ANALYSE ET RÉSUMÉ 

D'UN MÉMOIRE DE M. LE D' G..H, HORN 

On tbe gênera of CaraAidte 

witb spécial référence to the fanna ol Boréal America 



par" A. Preudhomme de Borro 

A la fin de l'année 1881, il nous est arrivé d'Amérique un travail 
extrêmement remarquable et qui, pensons-nous, achèvera de placer 
son auteur, M. G.-H. Horn, au nombre des maîtres de l'entomo- 
logie actuelle. 

Sous un titre modeste et de nature à nous faire croire à tort que 
l'ouvrage est écrit dans le sens des études faunîques locales, où 
s'absorbent trop souvent nos confrères des Etats-Unis, ce mémoire 
nous apporte une systématisation complète des Garabiques qui est 
assurément ce qu'on a encore produit de mieux sur ce sujet et qui 
nous semble mériter d'être adoptée par tous les musées et collec- 
tions, sans' s'arrêter peut-être à quelques points de détail douteux, 
chose inévitable dans un tel ouvrage, personne n'étant infaillible. 
Les classidcations que nous suivions jusqu'ici étaient bien autre- 
ment défectueuses, et cependant, c'est en s'appuyatit sur elles que 
la science a pu marcher et faire sans entraves les plus grands 
progrès. 

C'est à réminent collègue dont nous déplorons la perte récente, 
qu'il aurait appartenu de nous faire' connaître, de nous analyser ce 
travail. Environ quinze jours avant sa mort, j'étais allé le voir 
pour le lui sign^er, et lui indiquer le service qu'il allait encore 
être en état de nous rendre, malgré le mauvais état de sa vue. Le 
projet lui avait beaucoup souri; mais la mort est venue frapper à la 
porte de Putzeys avant qu'il ait même pu commencer à s'en occuper. 
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Il ne semble pas, do reste, que l'opuscule de M. Horn lui fût par- 
venu, car l'exemplaire ne s'en est pas retrouvé parmi les livras de 
sa bibliothèque. 

A dé&ut de l'étude que ce maître aurait pu vous donner sur ce 
sujet, j'ai cru faire chose utile en vous résumant la classification 
nouvelle de M. Horn, classification dont les préludes se trouvent 
du reste dans les travaux des principaux auteurs modernes, 
de Ghaudoir, Putzeys, Le Conte, Bâtes, etc., et qui va se relier 
à celle de M. Sharp pour les Carnassiers aquatiques. 

Mon analyse sera moins critique que ceUe que vous eût donnée 
Putzeys, mes études personnelles sur les Carabiques étant encore 
beaucoup trop superficielles pour que j'ose relever certains points 
du travail de M. Horn, où la justesse des assimilations et des 
déductions me semble un peu contestable. D'autres, plus compétents 
que moi, ne manqueront pas de le faire. Mais je puis répéter et 
affirmer que, nonobstant ce qu'on y trouvera peut-être à corriger 
ainsi, cette classification est bonne et qu'il y a profit à l'adopter, 
urgence à la substituer aux anciennes, qui, assurément, ne la 
valent pas. 

n y a déjà longtemps que la science recherche les bases du clas- 
sement des coléoptères ailleurs que dans les tarses, les antennes et 
les élytres, organes accessoires et exté;neurs auxquels nos anciens 
maîtres attachaient trop d'importance, et dont le rôle dans la vie 
de l'insecte est plus en relation avec les circonstances extérieures 
qu'avec la généalogie, véritable source des affinités dans un sys- 
tème naturel. 

La structure des organes du tronc, les parties de la poitrine et 
de l'abdomen ont une importance bien autrement considérable, et 
c'est là qu'on doit chercher surtout les bases de toute bonne classi- 
fication. Les élytres, les tarses, les antennes, les parties de la 
bouche, sans devoir être laissés de côté, n'ont plus qu'une impor- 
tance de second ordre et ne doivent entrer en ligne de compte 
qu'après l'étude du sternum et de ses modifications, où l'on trouve 
les caractères de premier ordre. 

Un caractère qui avait été complètement mis de côté par les 
anciens auteurs, mats qui depuis peu avait été mis en lumière par 
les travaux de tous les maîtres contemporains, est devenu aussi 
d'un grand secours dansla classification, àtitre secondaire, toute- 
fois, et on verra que M. Horn en use largement. Il s'agit des pores 
à soies ou points sétigôres qui se rencontrent sur plus d'une partie 
du corps de l'insecte et qui ne sont pas, comme on l'a trop cru 
autrefois, un simple détail ornemental de la sculpture ; ils doivent 
avoir un usage biologique important, qui n'a pas encore été 
expliqué, mais qu'accusent nettement leur étrange fixité, leur rap- 
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port remarquable avec toutes les données qni nons viennent d'aU- 
leurs sur la clasaiflcation naturelle. ^ 

En tête de son travail, M. Horn a donné une analyse à la fois 
très concise et très substantielle de l'usage qu'il a fait de tous les 
caractères, pour lesquels il a dû fai^ de bien nombreuses dissec- 
tions. Cent cinquante et une figures sur sept planches bien remplies 
nous le font encore mieux comprendre. 

Actuellement, il y a, dans la systématique des coléoptères, réac- 
tion contre la tendance, introduite par Erichson, à diviser immé- 
diatement l'ordre en nombreuses familles. Cette tendance était 
elle-même une réaction contre la méthode tarsale, qui avait produit 
la malheurenso division empiriqne en pentamères, hétéromères, 
tétramëres, trimères. -On se rapproche donc aujourd'hui des 
familles naturelles, vaguement, mais justement indiquées par 
Latreille. C'est ainsi que les Carabidse (Carabiques de Lacordaire) 
ne sont plus une division immédiate des Coléoptères, mais d'un 
sous-ordre ou famille supérieure d'Adéphages ou Carnassiers. 

Lacordaire avait accepté, sans l'approuver, cette méthode 
d'Erichson, dominante à l'époque oii il commençait son Qenera. 
On lira avec fruit ce qu'il en dit. {Qenera des Coléoptères, I, p. xn 
et xm.) Toici comment il se prononce pour conclure : 

• Erichson est l'auteur de ce changement, qui semble an voie 
d'être généralement adopté. On peut néanmoins se demander s'il 
y a là un progrès véritable; je pencherais volontiers vers la 
négative. En effet, toute classification n'est qu'un assemblage de 
groupes rapprochés en raison de leurs analogies, et dont les supé- 
rieurs contiennent et enveloppent pour ainsi dire les inférieurs de 
degré en degré, jusqu'aux genres qui constituent les unités systé- 
matiques. Ces groupes n'étant que des conceptions de notre esprit, 
nous pouvons en multiplier ou diminuer le nombre à volonté, sans 
qu'il soit possible en cette matière de préciser le point où il convient 
de s'arrêter i témoin les dissentiments sans fin qui existent à cet 
égard parmi les naturalistes, selon que la nature de leur esprit les 
porte vers la synthèse ou vers l'analyse. Toutefois, à défaut de 
règles absolues, reste la faculté d'appréciation, et dansle cas actuel, 
la question consiste à savoir si les rapports incontestables qui 
unissent les Cicindélètes, les Carabiques et les Hydrocanthares ne 
doivent pas être exprimés, ce qu'avait fait Latreille en établissant 
sa famille des Carnassiers. En la détruisant, ainsi que les autres, 
Erichson a cessé de rendre sensibles ces rapports ; aussi les familles 
qu'il a admises dans sa méthode sont-elles simplement juxtaposées, 
comme le sont les genres eux-mêmes dans les ouvrages de Linné 
et de Fabricius, < 

Lacordaire était très réfractaire aux théories transformistes. S'il 
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en eût été partisan, il ne se serait guère plus hautement prononcé 
dans un sens oùle dirigeaient naturellement son expérience et son 
instinct de grand zoologiste. 

C'est chez nous qu'a été publié (Compte-rendu de la séance du 
4 septembre 18S0] le résumé de la classification adoptée par notre 
savant confrère, M. D. Sharp, pour la monographie des Dytiscidse, 
dont le monde savant attend impatiemment l'apparition. 

M. Hom, qui a eu à les considérer aussi dans ses vues d'ensemble 
sur les Adèphages, a séparé, comme M. Sharp n'osait encore le 
faire, les Peïobiidse, pour les constituer en une petite famille équiva- 
lente aux plus grandes. Voici son tableau des caractères des sept 
familles qui composent pour lui le sous-ordre des Adèphages : 

A- Héustemum avec une pièce aDté-coxale, séparée par 
une suture bien marquée et qui va d'un c4të â l'autre, 
et se prolongeant poEtérieurement en saillie triangu- 
laire entre les hanches. 

B. Antennes de onze articles. Hanches postérieures mobiles 

et simples. Terrestres. 
a. Antennes insérées sur le front, au-dessus de la base 

des mandibules CICTNDELID^. 

p. Antennes inaérées sur les cdtés de la tête, entre la 

base des mandibules et les yeux CARABIDjE. 

BB. Antennes de dix articles. Hanches postérieures fines et 
développées en larges lames qui cacbent presque entiè- 
rement l'abdomen. Aquatiques HALIPLID^. 

AA. Hétasiemnm avec une très courte pièce anté-coxale, à . 
suture indistincte, et ne se prolongeant pas postérieu- 
rement entre les hanches. Aquatiques. 

C. Pattes ambulatoires. Cuisses antérieures globuleuses . AHPHIZOU)^. 
ce. Pattes natatoires. Cuisses antérieures cuniques . . . PELOBllD^. 

AAA. Hélastcmum prolongé en arrière en saiUie triangulaire, 
mais sans aucune pièce 3nté.cosale. Aquatiques. 

D. Antennes grêles, filiformes ou sélacées. Six segments b 

l'abdomen. Deux yeux DYTISCID^E. 

Ni. Antennes irrégulières, très courtes. Sept segments ï l'ab- 
domen, les deux premiers étroitement unis. Quatre 
yeuj GYRINIDiB. 

M. Horn divise ensuite les CARABID,<E en trois sous-fitmilles, 
dont voici le résumé synoptique des caractères : 

A. Cavités cotyloïdes intermédiaires non entièrement entou- 

rées par le sternum, l'épimère du mésoslcrniini attei- 
gnant la hanche Cahabina. 

B. Cavités cotyloïdes intermédiaires enliëromeni entourées 

par le sternum, l'épimère n'atteignant pas la hanche. 
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a. Tête sans sillons anleDitaîres en dessous et avec dps 
Boics supra-orbitaireg ('). Soie» ambulatoires de 
l'abdomeD ordinairement bien développées . . . Barpauna. 

p. Teie pourvue eu dessous de sillons antennaires ordi- 
nairement longs; point de soies su pra-orbi tairas. 
Soies ambulatoires de l'abdomen bibles ou nulles. Psedookorphina. 

M. Horn cite pour ce synopsis uae seule exception, le genre si 
bizarre des Mormolyce, qui se rattache, comme les autres Tronca- 
tipennes à ses HarpaLin^, mais l'épimère du mésothoraz y atteint 
la hanche, comme chez les CABABiNf. Il observe en même temps 
dans ce genre une particularité qui l'éloigné de tous les CARÂ.- 
BID..E, le rapprochant des AMPHIZOID.^ et du groupe de DYTIS- 
CID^ que M. Sharp a nommé les Dttisci complicati, à savoir une 
intervention semblable de l'épisternum mètasternal dans la consti- 
tution du bord de la cavité cotyloïde postérieure. Peut-être M. Horn 
.eût-il mieux feit de créer pour cette forme aberrante et de transi- 
tion une quatrième sous-famille de Morholtcin£. 

Je n'aurai ensuite qu'à vous traduire les tableaui synoptiques que 
M. Horn nous donne des tribus comprisesdans ces trois sous-familles, 
pour que vous ayez sons les yeux toute la charpente de ce travail- 
et que vous puissiez apprécier son importance pratiqué dans la 
classification. 

Voici le tableau synoptique des quinze tribus de la sous-bmille 
des Carabine : 

A. Hanches postérieures atteignant le bord latéral 

du corps. Cavités coxales antérieures ouvertes 

enarriëre. Mandibules avec nu point séligère. Tr. II. TiukypaolÙBi. 
AA. Hanches postérieures u'atleignani pas le bord 
latéral du corps. 

B. Cavités coxales anlérieures ouverlea en arrière. 

a. Hanches postérieures séparées. Labre bi- 

Torque Tr. 111. Oyabrim. 

aa. Hanches postérieures contigués. Labre non 
birorqué. 

b. Mandibules sans point sétigëre exléricu- 

remenl. 

c. Éperons des tibias antérieurs terminaux . Tr. IV. OuâUni. 
ce. Eperon interne placé plus haut que l'ex- 



(■) Ces soies sont les poils sortant des porcs pilif^res placés en arrière des yeux. 
Les soies ambulatoires émergent de porcs semblables que les cinq premiers seg- 
ments abdominaux portent près de leur angle postérieur cl de chaque cûlé du 
milieu. 
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a. Ai^tle apkal exleroe dea tibias anlé- 
rieora prolongé. Premier article des 
antennes de laiile médiocre . . . Tf. V. 
a*. Angle apical externe non prolongé. Pre- 
mier article des antennes lODg. . . Tr. VI. 
M. Mandibules avec nn point sétigëre . . . Tr. )X. 
). Cavités coxales antérieures fermées en arrière. 

a. ProstcmuDi prolongé et dilaté en arrière, 

de manière k reconvrir entièrement le 
mésostemum. Handiboles sans point 

séligère. Écnason caché Tr. T. Omiphnsiû 

aa. Proslemom ne recouvrant pas le méso- 
sternum. > 

b. Antennes libres â la base. 

bb. Mandibules sans point sétigère. Tibias anté- 
rieurs fortement émarginés. Une seule 
soie BUpra-orbilaire Tr. VIII. LoTiosrini. 

ce. Handiboles avec un point sétigëre. Tibias 
antérieurs faiblement émarginés. Deui 
soies Bupra-orbitaires Tr. Vil. lUphrini. 

bb. Antennes naissant sous une plaque fron- 
tale distincte on sous nne arête qui 
s'étend en arrière au-dessus des yeux . 

c. Corps non pédoncule, les bases du thorax 

et des élytres étant en contact. 
a. Hanches postérieures contiguës. Point 
de soie mandibulaire. ProsUrnum 



aign 



a<t. Hanches postérienrei séparées. 
p, Prostemum prolongé au sommet. Man- 

dibides avec une soie 

pp. Prostemum non prolongé. Mandibules 

sans soie 

ce. Corps pédoncule, les bases du thorax et des 
élytres n'étant pas en contact. 
o. Hanches postérieures séparées. 
p. Tibias anlérienrs émai^inés en dedans; 
leur éperon interne éloigné de l'ex- 
terne. Menton avec une suture dis- 
tincte & la base . . . 



Tr. X. KigidopiBi. 



Tr. XI. 
Tr. XII. 



Hatriini. 
Hyitnpomlni. 



Tr.XUI. Pnmwoguthiù. 



3. Tibias antérieurs obliquement canali- 
calés en dedans; leurs éperons termi- 
naux et presque sur le même plan. 
Henlonet sous-menton réunis complè- 
tement 

I. Hanches postérieures contignès. 

). Tibias antérieurs émai^nés en dedans, 

leur angle apical externe prolongé . Tr. XV. Swritiiii. 
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LXVI 
Cette dernière tribu est partagée en deux groupes : 

1. Article basilaire des anleones long. Healon large, cachaot sur les 
c6tôs la base des mâchoires. Tête avec vn seul point séligëre supra- 
orbiiaire; thorax avec un seul point sétigére â l'angle postérieur. 9«uitM. 

S. Article basilaire des anienues doq allongé. Base des mâchoires aon 
couverte par le menloa. Teie avec deux points sétigéres supra- 
orbitaircs; deux points aussi sur le câté du thorax .... Olivina. 

Comme détails intéressant notre faune, je ferai remarquer la 
séparation très justifiée des Nebriini {Neh-ia et Leistw) d'avec 
las Cababini {Carabiis, Calosoma). Parmi les NEBRnNi se placent 
encore les Notiophilm, que les bases de classiâcation de M. Horn 
séparent des Elaphrus. 

Pour en faciliter l'étude, M. Horn partage en deux sections la 
sous-famille des Harpalin^, qui renferme la plupart des CARA- 

Les Harpalinx bisetos*:, où il y a deux points sétigéres au- 
dessus de l'orbite ; 

Les Harpalin^ dnisetosj:, où il n'y en a qu'un. 

M. Horn dit n'avoir jamais observé une seule exception à ce 
léger caractère, avertissant toutefois que, selon M. Bedel, il y 
aurait parmi les Amara d'Europe, genre de la première section, 
une espèce {A . spectabilis) qui n'aurait qu'un point sétigère, et une 
autre (A . pyrenma) qui n'en aurait pas du tout. 

Les vingt-quatre tribus de la section des bi8ET0S£ se synoptisent 
comme suit : 

A. Mandibules avec un point sétigère dans le sillon 

ou scrobe du côté extérieur. 

B. Antennes greics avec au plus les deux articles 

bas il aires glabres. Segments abdominaux 

entièrement cornés. 

a. Dernier article des palpes subulé. Epimères 

du mésosternuo) larges Tr. XXII. Bembiliini. 

aa. Dernier article des palpes mince, allongé ou 
subcyltodrique. Ëpimères du mésoster- 

num étroites Tr. XXIII. Pogoiiii. 

BB. Antennes moniliformes ou légèrement compri- 
mées extérieurement ; les quatre premiers arti- 
cles glabres. (Les segmenlB abdominaux 3-4-5 

étroitement coriaces vers leurs bords posté- , 

rieurs dans le genre JVomtiu.) .... Tr. XIX. Homiiiù, 
. AA. Mandibules sans point sétigère dans leur scrobe 



DigilizedbyGoOgle 



B. Hanches postérieures séparées et laissant apor> 
cevoir entre elles le premier segment abdo- 
minal. Thorax avec des poinlii séligëres dans 
les angles postérieurs. 

a. Suture de la base dn menton distincte; 
rebord des élylres interrompu en arrière. 
Hanches intermédiaires très rapprochées 

ou contiguës 

aa. Suture de la base du menton cntiëremcnt 
oblitérée; rebord des étytres non inter- 
rompu et saps pli interne. Hanches in- 
termédiaires écartées 

BB. Hanches postérieures conliguës, excepté chez 
les Egini, qui, par leurs caractères spéciaui, 
ne peuvent d'ailleurs être confondus avec les 
deux tribus précédentes. 

a. Rebord des élytres interrompu an tiers 

postérieur et avec un pli interne distinct. 

b. Les quatre premiers articles des antennes 

glabres ; antennes monilirormes ou li^è- 
rement comprimées. 

c. Epimèrea du mësosternom larges; tibias 

antérieurs non dilatés; segments 3-4-S 
de l'abdomen coriaces en arrière. Corps 
non pédoncule . 

ec. £pimërcsdu mésosiemnm étroites; tibias 
antérieurs dilatés; abdomen entièrement 
corné. Corps pédoncule 

bb. Les trois premiers articles au plus des an- 
tennes glabres. 
c. Télé plus ou moins contractée en arrière 
des yenx, puis dilatée en un col semi- 
globulaire. Article terminal des palpes 
maxillaires inséré obliquement sur le 
précédent article 

de. Tétc non contractée derrière les yeux. 
Article terminal des palpes maxillaires 
inséré normalement sur le sommet du 
précédent 

aa. Rebord des élytres non interrompu poslé- 
rieurcmenl, sans pli interne. 

b. Front court ; labre impressionné . 
(Ë. Front normal. 

c. Pénultième article des palpes labiaux â 

deux soies . 

d. Banches postérieures écartées. . . . 
dd. — — contiguës. 



Tr. XV]||. OirnÙBT. 



Tr. XVII. Sisgonini. 
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*. Tête allongée, prolongée derrièr* les yen» ; 
col contracté et dilaté en arrière eu un 
coDdyle semi-globnleux. 

f. Ëlylrei entières 

ff. — tronquées. 

a. Articles lermJnaui des palpes semblables, 

cylindriques ou l^ërement ovales. 
p. Les trois premiers articles des luteuDes 
glabres. Ongles simples. . . . 
^p. Les quatre premiers articlesdesanlennes 
glabres. Ongles simples .... 
as. Articles terminatu des palpes dissem- 
blables : ceux des palpes labiani trian- 
gulaires, ceux des palpes muillaires 
cyliodriques. Thorax Ëiblement re- 
bordé latéralement 

«. Tête non prolongée en arrière des yeui; 
col noD semi-globuleux. 
f. Ëlylres arrondies au sommet. Ongles «m- 

plrs 

ff. Éljires obliquement siouées. Ongles sim- 
ples ou Taiblement pectioËs .... 
fff. Elytrcs tronquées au sommet. 

a. Thorax avec des points sétigèrcs distincts 

sur lecOtéet il la base. 
p. Tibias aotérieura grêles. Paraglosses 

membraneuses 

pp. Tibias antérieurs plutôt forts et élargis 
graduellement vers le bout. Para- 

glosses cornées 

aa. Thorax sans soies latérales ni basâtes. 
p. Tibias carénés et dentés en scie eilérieu- 

remont 

pp. Tibias i arête eileme arroodie. . . 

ce. PéDultième article des palpes labiaux avec 

plusieurs soicB eu avaol, et toujours plus 

loDg que le dernier article. 

d. Yeux normaux: leur bord ioférieur très 

rapproché de la cavité buccale. Premier 

article des antennes allongé. . . . 

dd. Yeux grands, proémîn^^nts, éloignés de la 

bouche. Premier article des antennes 

non alloDgê. 

(. Eperons des tibias assez courts . . 

et. — — longs i ceux des tibias 

postérieurs dissemblables .... 



Tr.XXVlII. OtsnirfMt^iai. 



Tr. XXIX. OdMutUnl. 
Tr. XXXI. HomolToiid. 



Tr.XXXU. Agrini. 



Tr. XXVII. AMtboulariDi. 
Tr. XXVi. PUtyiisi. 



Tr. XXXIV. Lebilû. 



Tr. XXXV. HsUuouini. 



Tr. XXXIX. Oitiugounl. 
Tr.XXXVIlI.Gnfaxwriai. 



Tr. XXX. Dryptini. 



Tr. XXXVII. AnUdiid. 
Tr. XXXVI. OnplùpUrini. 



DigilizedbyGoOgle 



I.TTT 

Cinq de ces tribus donnent encore lieu à subdivision : 
Celle des Pogonini forme deux, groupes : 

1 . Article bnninal des palpes plos on moins cylindriqne et obtns 

au sommet; celui des palpes labiaux aussi long que le pré- 

cédeol Fogoni. 

2. Article tenninal des palpes grêle, aigu ao sommet; celui des 

palpes labiaux plus court que le précédent Tntài. 

Celle des Pterosticbini en forme trois : 
1. Menton faiblement émai^në, quelquefois simplement bisinué; 

les mâchoires crochues au bout Tiigwotoma. 

Menton émarginé et denté. 
S. Mâchoires crochnes au bout FteTOitiahi. 

3. — non crochues au bout Stonn. 

M. Horn pense que les Drimostomldes de Cbaudoir, qu'il ne 
connaît pas, y formeront un quatrième groupe. 

Les Platynini se subdivisent encore en trois groupes : 
Huitième strie des élytrea écartée du bord et non profondé- 
ment imprimée. 

1. Thorax tronqué ou émarginé â la base PUtfBi. 

3. — légèrement lobé an milieu delà base Huorù. 

3. Huitième strie des élytres confluente avec le bord dans sa 
moitié basale, profondément imprimée et atteignant la 
suture Parigoui. 

Les Anchonoderini forment encore trois groupes : 
Antennes avec les quatre premiers articles glabres. 
1. Thorax orale, son bord latéral obtus, le point séligère posté- 
rieur avant l'angle de la base. Corps subpédonculé . . IiMhiopktri. 
3. Thorai cordiforme, sou bord latéral aigu, le point sévère 

postérieur sur l'angle même. Corps non pédoncalé . . Anehosoiari. 
3. Antennes avec les trois premiers arlicles glabres. Thorax cordi- 
forme, à bord latéral aigu. Point sétigëre dans l'angle pos- 
térieur Atnni* 

Les Ctenodactylini se composent de d^ui groupes : 
1 . Thorax étroit, allongé. Languette grêle, ordinairement rélrécie 

en avant OteBodietyln. 

3. Thorax aussi large que long on Ù peu pris. Languette bilobée 

au sommet Hszigonin. 

M. Horn n'est pas parvenu i limiter exactement les groupes 
que ses prédécesseurs avaient essayé de former pour les genres 
nombreux de la tribu des Lebllnl. 
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L'arrang:eineQt adopté pour toutes les tribus de cette première 
partie de la sous-famille est une révolutioa complète dans l'ordre 
établi par Lacordaire dans le Gênera; mais il n'est généralement 
que la conséquence des indication^ d'excellents auteurs qui avaient 
travaillé les diverses parties de la famille des Carabiques. Jusqu'ici 
aucun travail d'ensemble n'avait été produit avec l'autorité suffi- 
sante pour se Caire adopter, comme nous croyons que le sera 
celui-ci. 

Pour nos espèces indigènes, remarquons le changement apporte 
aux anciens Féronidesou Pterosticliides, dont les Anchoménides 
ou Platyni seront maintenant séparés par les Licinini, tandis que 
les Patrobus et Pogorvus sont allés se combiner avec les TrechtK 
pour former ailleurs la tribu des Pogonini. Les Amara restent 
avec les Fertmia, sans même en être séparées à titre de groupe. 
Quant aux Zabrus, le changement est bien plus grand; nous les 
trouverons tantôt, à cause de leur unique point sétigère post-orbi- 
taîre, placés dans les Harpalinse unisetosse, tout près des Ear- 
paltts, avec lesquels on avait déjS signalé leurs afBnités beaucoup 
plus réelles que celles qui avaient fait autrefois rapprocher les 
Amara et les Zabrus. 

Signalons enfin les Masoreus, qui, définitivement séparés des 
Troncatipennes, sont maintenant rapprochés des Anchomentis oa 
Platynus. 

Les HarpalinjG unisetos^e comprennent huit tribus seulement : 

A. Épimères du mësosUmum habituellement larges, el 

quelquefois aussi laides que les lipisiernes. 
Élytres tronquées. Mandibules il point sétigère. 
Hanches poslérienres souvent séparées, et laissant 
voir «nlre elles le premier ECj^ent abdominal . Tr. XL. BraoltTiùiù. 
AA. Ëpimères du mésosieinum très étroites el indis- 
tinctes. Ëlvlres toujours entières. 

B. Handibules â point sétigère sur le côté exlerue. 

Abdomen pédoncule. 

a. Thorax non marginé latéralement, ses sutures 

oblitérées en dessous. Tibias intermédiaires 

et posiâricurs émarginés an sommet sur 

l'arête externe. Antennes avec deux ar^cles 

glabres. Hanches postérieures écartées. Palpes 

ûbiaux et maxillaires allongés .... Tr. XLI. Apotamini. 
aa. Tborax marginé; ses sutures distinctes. Tibias 

intermédiaires et poalérifurs non émarginés. 

Palpes courts. Hanches postérieures contiguës 

on seulement peu séparées Tr. XLII. Biosoini. 

BB. Mandibules sans point sétigère. 
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a. Hanches poBlérieureB dUtinclement séparées. 
6. Corps pédoQCuJé. Ëlytres noD rebordées il la 

base ^ Tr. XLUI. ZMotiù. 

b^. CorpsDODpëdoacnlé.Ëlylresrebordécs&labase. Tr. XLIV. PilMiini. . 
aa. Hanches postérieures contiguBs. 

b. Bord de l'élylre plus ou idoîds iulerrompu et 

avec OQ pli iDiemo. ADteuneB avec trois 

articles glabres, 
c Tarses anLérieurs du maie avec trois, rareoient 

quatre articles dilatés, ii pubescencc spon- 

gicnse en dessous. Pli desétylres faible. . Tr. XLV. QhlanliBi. 
ce. Tarses anlérteurs du mâle avec trois articles 

dilatés et squammuleui en dessous. Pli des 

élylreafort Tr. XLVI. Zàbri^. 

M. Bord dé l'élytre non ÎDlcrrompu; point de pli 

interne. Antennes avec deux, rarement trois 

articles glabres. Tarses do mâle variabici. Tr. XLVIl. Bkrptliiù. 

Deux des tribus présentent de» subdivisions : 
Les Gblseniini forment deux groupes : 

1. Huitième strie de l'élytre & points ocellés distante du bord; la 

neuvième strie très distincte ■ . . OUaoil. 

3. Huitième strie très rapprochée du bord; la ueuvième indistincte. 

Yeux tronqués eu arrière Oodsi. 

Les Harpalini se divisent enfin en quatre groupas : 

i , Tarses auiéricurs du mSIe poilus ou épineui en dessous, géué- 

ralemeot faiblement, quelquefois pas du tout dilatés. . . Sajti. 
Tarses antérieurs du mâle dilatés, avec deux séries de squam- 
mules en dessous. 

3. Mâchoires non crochues au bout, Icnr lobe externe beaucoup 
plus court que l'interne; pénultièmearticle des palpes labiaux 
sans soies; labre très court Olyyti. 

3. Mâchoires crochues au bout; leur lobe externe égal à l'interne 

on plus long; pénultième article des palpes labiaux portant 
plusieurs soies ; labre normal Haipall. 

4. Tarses antérieurs du mile ii pubescence dense et spongieuse en 

dessous AniMdaatjti. 

M. Horn incline à comprendre parmi les Daptl les Dltomldes, 
groupe del'anaien monde qu'il n'a peut-être pas eu assez occasion 
d'étudier et qui peut-être seront définitivement classés comme un 
cinquième groupe. Il n'a pas non plus adopté l'opinion de M. de 
Chaudoir qui sépare comme tribu les Caîlislus des Chiseniini. 
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Outre La présence parmi ces tribus de celle des Zabrini, je n'aurai 
qu'à faire remarquer celle d'une des tribus des anciens Troncati- 
pennes, les Bracbynini, qui est venue s'isoler de toutes les autres 
qui ont trouvé leur place à la fin des Harpalin^ bisetos^. 

Quant à la troisième sous-famille, les PsBDDOM0EPfflN,B. elle ne 
donnera lieu à aucun tableau synoptique, étant simplement formée 
par un groupe de formes aberrantes et bien connues, qui constitue 
la ^ Tribu XLVIIL Fseudomorphlnl. 

Le travail de M. Hom est beaucoup plus développé que ce 
synopsis que je viens d'en extraire et qui en est la substance. Les 
caractères de chaque tribu y sont encore donnés avec beaucoup de 
développements, ainsi que l'indication des genres américains et 
Bouvent autres que l'auteur y rapporte, avec les raisons à ce pro- 
bantes. Beaucoup de genres prennent ainsi des places bien diffé- 
rentes de celles où nous sommes accoutumés de les voir; déjà, dans 
l'arrangement des tribus, nous avons pu voir que des affinités con- 
sacrées par un usage pour ainsi dire général, sont tout à ta.H 
brisées, et je dois dire avec justice, car tous ceux qui ont appro- 
fondi un peu la matière le savent, il n'y avait dans notre classifi- 
cation que trop de traces de cette mesquine étude que l'on peut 
appeler l'entomologie de clocher, c'est-à-dire que les premiers 
auteurs s'étaient mis en route avec l'insoutenable préjugé que notre 
petite Europe allait nous offrir l'abrégé exact de la nature du globe 
et la possibilité de formuler par elle seule le système de cette 
nature. 

Pour en revenir aux genres, c'est probablement dans leur arran- 
gementqu'ilyaura des points à contester. L'auteur, de son côté, n'a 
peut-être pas pu assez approfondir tout ce qui n'était pas à sa portée 
immédiate. Il a toutefois traité son sujet avec une ampleur de vues 
que nous ne trouvons pas toujours assez chez les auteurs améri- 
cains, qui, eux aussi, s'absorbent trop dans ces études territoriales 
dont je parlais tantôt, études portant d'ailleurs sur un territoire 
plus vaste que notre petite Europe. Mais, s'il se trouve dans le 
travail de M- Horn des traces de cet américanisme, elles sont 
bien involontaires, je pense, et partout on lit entre les lignes le 
désir d'observer, de connaître et de légiférer pour la planète 
entière. 11 n'aura manqué peut-être à cet ouvrage que d'avoir 
été précédé d'une étude de quelques mois dans les collections 
publiques et privées de l'ancien monde, où se trouvent des trésors 
scientifiques que les dollars du nouveau n'ont pas encore su trans- 
porter au delà de l'Atlantique. 



DigilizedbyGoOgle 



Lxxin 

Encore un mot, un mot de vive approbation. Pour combien 

d'autres un tel travail n'eût-il pas éto l'occasion de changer les 
noms et de ressusciter des morts oubliés, pour rendre la synonymie 
de plus en plus diflicile. M. Horn, comme généralement ses com- 
patriotes et les Anglais, s'est montré homme de sens pratique. Ses 
noms sont avant tout ceux, consacrés par l'usage, par l'autorité des 
monographes classiques, des auteurs de grands travaux descriptifs, 
quiont autre chose àfairequed'épiucher iesquestionsd'antériorité, 
de chercher si le nom consacré par tous les grands auteurs n'avait 
pas été précédé, peut-être d'un mois, par tel autre tombé dans la 
poussière. Nous l'en félicitons chaleureusement, 

M. Kerremans met sous les yeux de l'assemblée une anomalie 
observée par lui chez un Carabus auratiis, et consistant en ce 
que la 3" côte de l'élytre gauche ne dépasse pas le milieu de la lon- 
gueur de l'élytre. 

M. loD' Jacobs cite un autre Carabus auratus pris par notre 
collègue M. le D' Fromont, où les côtes sont toutes plissées trans- 
versalement. 



M. de Borre fait encore la communication suivante : 

D'après une lettre que m'écrit M. R. Oberthur, possesseur 
actuel de la collection de Ghaudoir, j'aurais eu tort de rapprocher 
de l'ancien Anchomentis dislincltis Ve\em-p\&ire trouvé dans la 
forêt de Soignes par M. le D' Jacobs et dont je vous ai parlé à la 
dernière séance. J'avais cru pouvoir inférer de la description de 
M. de Ghaudoir que cet A . distinclus devait être de taille inférieure 
à YanguslicoUis normal. M. Oberthur, qui a le type sous les yeux, 
me dit qu'il n'en est pas ainsi; cet exemplaire est seulement imma- 
ture et, de l'aveu postérieur de M. de Ghaudoir lui-même, ne peut 
être séparé de VangvslicolHs. 

Quant à l'exemplaire de M. Jacobs, bien différent par sa petite 
taille de tous les Anchom. angusticoltis que renferment et la col- 
lection du Musée et la collection Putzeys, ainsi que de tous ceux 
que j'ai eu occasion de voir, il peut n'être qu'un exemplaire excep- 
tionnellement nain, et auquel il faudrait pouvoir adjoindre 
d'autres, avant de décider s'il peut être considéré comme rafce ou 
variété. 

Le Président rappelle que notre première excursion a lieu 
dimanche prochain à Esschene, et il invite l'assemblée à choisir 
une localité pour celle du mois d'avril. Le deuxième dimanche 
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d'avril étant la fête de Pâques, la discussion s'engage d'abord sur 
l'opportunité de faire l'excursion ce jour, ou de la reporter au 
lundi suivantou au dimanche suivant, 16 avril. C'est ce dernier 
jour qui obtient la préférence et la localité cboisie est Felssant, 
près Erquelinnes, proposée par M. de Borre, au nom de M.Willain. 
Départ de Bmxellds (Midi) & 6 b. 44 m. du matin. 

La séance est levée à 9 heures. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE. 

COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 

Sfints III. — N" il. ^^'^. J' i , 

_ /f 

Assemblée mensuelle du 1" avril 1883. 



PHÉSUENCE DE H. JACOBS. 

Présents .■ MM. Becker, Candèze, J. De Lafontaine, Determe, 
H. Donckier de Donceel, Duvivier, Fondii, Kerremans, Lallemand, 
Lameere, Malpertuis , Mélise , Roelofs, de Seljs-Longchamps, 
Stères, Yandan Branden et Preudhomme de Borre, secrétaire. 

MM. Berge et Capronnier se font excuser. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

M. Becker demande la parole pour une rectiâcation au copipte- 
renda du 4 février : 

J'ai laissé se glisser uue erreur dans la liste de mes chasses & 
Saint-Martin-Lentosque. Je donne comme habitant cette localité 
ïEuscoT^us fiavicaudîs Ae Gear, tandis que c'est VEitscorpius 
carpathicus L. que j'y ai capturé en grand nombre. Ce dernier 
scorpion est très répandu dans tonte la région méditerranéenne, et 
les limites de son habitat sont assez bien déterminées. 

Le procés-verbal de l'assemblée mensuelle du 4 mars est ensuite 
approuvé. 

Le Président annonce la perte regrettable que la Société vient 
de faire dé l'un de ses membres efTectife : M. le D^ Louis Fromont, 
inspecteur général honoraire du service de santé de l'armée belge, 
décédé k Saint-Gilles lez-Bruielles. Parvenu au grade supérieur de 
cette administration spéciale, après une carrière honorable et bril- 
lante, notre vénéré confrère avait consacré sa retraite et, long- 
temps avant, tous ses loisirsà étudier en amateur intelligent l'ento- 
mologie et d'autres branches de l'histoire naturelle, où son extrême 
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modestie l'a trop empêché de collaborer aux publlcatioQS ; 11 s'occu- 
pait de lépidoptères, de coléoptères, d'hyménoptères et de diptères, 
et a formé des collections remarquables surtout par les soins 
minutieux qu'il apportait à la préparation des exemplaires et à . 
leur exact étiquetage. Modèle debontéet de droiture, il ne comptait 
parmi nous que des amis. A ses funérailles, notre Société était 
représentée par le président, le secrétaire et plusieurs de ses mem- 
bres. Une lettre de condoléances a été adressée à ses fils, et nous 
espérons que l'ainé, Ekmateur très zélé d'entomologie, ne tardera 
pas à remplacer parmi nous son respectable père. 

Dans sa dernière séance, le Conseil d'administration a admis 
comme membre effectif : M. G. Lamotte, docteur en droit, membre 
de la Société Royale de Botanique, à Navaugle, près Rochefort, 
présenté par MM. Praudhomme de Borre et H. Donckier de Don- 
ceel. 

Le Secrétaire dépose, pour la bibliothèque de la Société, un 
exemplaire du tome XXV de nos Annales, paradans le courant du 
mois de mars. 

Coi*re«pondcinoe. 

M. le D'Ed. Fromont nous annonce la mort de son père, notre 
collègue. 

M. le D' Burmeister remercie la Société pour son élection comme 
membre honoraire, nous envoyant en même temps son portrait 
photographié, 

MM. V. Gallegos et R. Oberthur nous remercient pour leur 
admission comme membres efiectifs.L'un et l'autre, ayant fait le 
versement statutaire de deux cents francs, sont placés au nombre 
des membres A vie. 

M. J. duTrieude Terdonck remercie pour son admission comme 



La Société Hollandaise des Sciences de Harlem, la Société de 
Physique et de Médecine d'Erlangen et le Département de l'Agri- 
culture des États-Unis nous adressent leurs publications. 

M. le D' Schaufuss, l'Association Américaine pour l'avancement 
de la Science et la Société Linnéenne de Londres nous accusent 
réception de nos publications. 

MM. L. Vanderkindere, E. Dupont, D' Héger, D' Janssena, 
D' De Smeth et D' Jacques nous annoncent la fondation à Bruxelles 
d'une Société d'Anthropologie. 

M. de Borre fait remarquer que, parmi les publications qui nous 
sont offertes par leurs auteurs, se trouvent les deux premiers nu- 
méros d'une petite Revue coléoptérologique que no^e jeune col- 
lègue M. Yanden Branden a eu l'heureuse témérité de commencer 
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à publier, revue qui parait destinée & un succès réel, et sur laquelle 
on ne saurait trop appeler l'attention des traTaiUeurs, auxquels 
elle rendra assurément les plus grands servicos. 

Elle se compose d'abord de la table bibliographique la plus com- 
plète possible de tous les ouvrages et notices sur les coléoptères 
parus pendant le mois, travail que quelques sociétés ont l'habitude 
de faire chacune de son côté et qu'il est bien préférable de centra- 
liser, suivant le vœu maintes fois expiîmé par M. le h' Kraatz. 

Vient ensuite !a liste, dans la forme adoptée par le Catalogue 
Gemminger et- Harold, de toutes les espèces et variétés décrites 
dans lesdites publications du mois. M. Vanden Branden avait eu 
d'abord le projet de donner toutes les diagnoses, mais je pense qu'il 
a agi très sagement en y renonçant; ce travail n'aurait pu étfe 
bienfait ni par lui, ni par personne; c'eût été une compilation 
sans critique, plus nuisible qu'utile au progrès de la science. 

Enfin, un troisième chapitre donne toutes les rectifications syno- 
nymiques mises au jour pendant le mois. J'ai déjà dit combien peu 
de sympathie m'inspire ce genre de travaux. Je suis pourtant 
heureux de les voir ainsi condensées synoptîquement. On y jouit 
d'autant mieux du spectacle de cette cascade de rectifications s'en- 
chevétrant les unes dans les autres, se contredisant réciproquement 
et embrouillant de plus en plus, sous prétexte de le débrouiller, le 
vocabulaire de la science. Si l'on pouvait enfin comprendre que ce 
n'estque par la production vigoureuse de bonnes révisions mono- 
graphiques, petites ou grandes, que l'on élucide ces questions, et 
non en se livrant à ces tristes et énervantes occupations! 

Rapport** lectai*e«( conimnuloatlon*. 

Les deux notes- suivantes nous sont adressées par M. Mac 
Lachlan : 

Note sur la PSECTRA DIPTERA Burmeisler. 

Dans une collection de Névroptères appartenant au Musée Royal 
d'Histoire naturelle de Belgique, qui a été chez moi plusieurs mois 
et qui vient d'être retournée, j'ai trouvé un seul exemplaire en 
mauvais état de la curieuse Hémérobiide, la Psectra dipiera, dont 
l'étiquette porte l'indication ■ Pavie, de Bertolini. • Cette espèce, 
quoique très répandue, est néanmoins très rare, et je crois qu'elle 
n'a pas élé indiquée d'Italie. Sans avoir fait un examen de toutes 
les indications de localités (qui sont répandues sur l'Europe, la 
Sibérie et même l'Amérique septentrionale), je crois probable que 
nous ne les possédons que pour une quinzaine d'individ us au plus. 
Un exemplaire a été capturé en Angleterre, en 1843, et Q est resté 
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le seul 1 il en est presque de même pour tous les autres pays. Voir 
les remarques, par M. H. Albarda, dans le Tijdschr. voor Entomo- 
logie, XVU,\ersia.g, pp. xv-xix (1874), pour ce qui concerne la 
possibilité que cette même espèce n'ait pas toujours les ailes posté- 
rieures rudimentaîres, mais parfois développées. 

Dans la liste des Trichoptères que j'ai pris peodaDt mou excur- 
sion en Belgique au mois de juillet L881 (Compte-rendu de la 
séance du 3 septembre 1881), on trouve page oxxxii : 

■ Ecnomus Icnellus Ramb. Bouillon et Dinant; pas rare. ' 
Cette espèce est ordinairement très commune et jusqu'aujour- 
d'hiii elle élait la seule du genre. Il en résulte que je n'agis pris 
que trois individus (heureusement mâles), deux à Bouillon, un à 
Dinant. Je trouve aujourd'hui que ces trois exemplaires ne sont pas 
du tout des tenellus, mais représentent une seconde et nouvelle 
espace du genre, dont j'ai également sous les yeux un m&leprîs en 
Portugal par M. Eaton. Sans présenter des différences reconnais- 
sablés dans les caractères généraux, les parties anales sont néan- 
moins bien distinctes. Sans figures, il serait presque impossible 
d'indiquer ces différences; on trouvera plus tard ces figures dans 
le nouveau supplément à ma Révision, que j'ai en préparation. 
Pour le moment, je me borne à cette simple rectification. 
Le véritable E. tenellus se trouve également en Belgique. 

M. de Borre demande la parole pour donner lecture de la note 
suivante : 

Avoir pour chaque espèce un caractère qui serve à la séparer 
facilement et constamment de toutes les espèces voisines, c'est le 
^tanàdesideralvTn de tous nos amateurs, jeunes et vieux, et c'est 
peut-être la chose la plus difficile à leur procurer, quand on veut 
être consciencieux et véridique. C'est 1& aussi l'écueil des tableaux 
dichotomiques, qu'ils réclament tous si ardemment, car ce n'est 
qu'exceptionnellement que, de temps à autre, on peut mettre en 
avant un tel caractère, qui ne soit par lui-même trop sujet à excep- 
tions. En réalité, quand nous .diagnosons scientifiquement un 
insecte, ce n'est pas un point de son. organographie que nous inter- 
rogeons, mais plusieurs, un très grand nombre souvent, et ce n'est 
qu'après avoir pesé et scruté les caractères que nous trouvons d'une 
part, ceux que nous ne trouvonspas d'autre part, que, supputant le 
pour et le contre, nous portons le jugement que nous avons sous 
les yeux t«lle espèce plutôt que telle autre. S'il est des incrédules 
vis-à-vis de mon assertion, qu'ils prennent la peine de lire tel 
travail où un trèa petit nombre d'espèces bien connues ont fait 



DigilizedbyGoOgle 



l'objet d'une étude minutieuse et comparative sur un très grand 
nombre d'individus, qu'ils lisent, par exemple, la Note sur les 
.Notiophilus, par M. Putzeys, et Dieu veuille qu'ils ne tombent pas, 
au contraire, dans un scepticisme excessif & l'égard de la spéci- 
âcité. 

Quoi qu'il en soit, j'estime que c'est faire chose utile, lorsqu'un 
caractère se rencontre que l'on a reconnu très pratiquement ntili- 
sable, d'en faire part, surtout s'il ne paraît pas avoir encore été 
signalé. 

Notre savant confrère, M. C.-A. Dohm, passant ici en 1879. avait 
indiqué à M. H. Donckier le caractère dont je vais vous parler, 
pour la détermination de nos Elaphru^, et je viens de m'en servir 
pour un nombre considérable d'individus, sans le trouver en 
défaut: c'est pourquoi je me risque à vous l'indiquer. 

Quoique l'A7apArM,î cuprew et \'E. nporiws aient, dans leur 
structure et leur sculpture, plus d'une différence propre à les 
diagnostiquer, il y a parfois des exemplaires de la première espèce 
que leur petite taille et leur sculpture élytrale moins accentuée 
pourraient, à première vue, laisser confondre parmi les Wpontw. 

Voici en quoi consiste la différence 
indiquée par notre collègue Dohm. Si, 
du bord supérieur de l'orbite oculnire, 
on tire une ligne droite tangente & 
l'angle humerai de l'élytre du roême 
côté, l'extrême bord latéral du corselet 
n'arrivera jamais à toucher cette ligne 
chez le rtpariit-i, tandis qu'il la touchera 
constamment chez le cupreus, circon- 
stance qui résulte peut-être moins d'une 
plus grande largeur relative du corselet 
que de ce que l'angle humerai, chez 
cupreus, est moins marqué, plus fuyant a. — EL ripariut. 

que chez riparivs. b. — El. cupreus. 

Je puis encore ajouter que, chez c- — ^'- uUgùwsut. 

YElaphrus uliginosus, la beaucoup plus 

grande largeur du corselet aura pour résultat de lui faire 
dépasser la susdite tangente partant du bord postérieur de l'orbîte. 

Nous trouvons donc là un caractère qui, ^aus préjudice des 
autres indiqués, sera avantageux, je puis l'attester par ma propre 
expérience, à séparer nos trois espèces ordinaires <V Elaphrus. Mais 
sa constance, que je viens d'éprouver, ne doit jamais dispenser d e 
s'assurer si les autres caractères ne font pas défaut. Gomme Je le 
disais tantôt, au meilleur caractère il peut toujours j avoir des 
exceptions plus ou moins accidentelles. 
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CSes trois Eîapkrus sont les seuls sur la présence desquels en 
Belgique j'aie tous mes apaisements, et, d'après lesnotes dePutzeys, 
notre regretté con&ère était dans le même cas que moi. Cepen- 
dant.le catalogue Mathieu indique en Ardenne VElaphrus aureus, 
et il n'y a, à la présence de ce quatrième Elaphrus, aucun obsta- 
cle. La collection Putzeys eu renferme un exemplaire d'Aix-la- 
ChapeUe et plusieurs autres de Dusseldorf , et je l'ai moi-même pris 
en 1859 & Oberbausen, près de Rubrorli, il ne doit cependant pas 
être commun, même là, car Bach ne l'a pas indiqué pour les pro- 
vinces rhénanes. Peut-être arriTerons-nous pourtant à confirmer 
l'assertion de feu Mathieu et à l'inscrire quelque jour parmi les 
espèces de l'une ou l'autre de nos proTiaces orientales. Sa taille est 
c^e du riparius. On le reconnaîtra à son iJ:ont assez excavé entre 
les yeux et marqué là d'un petit groupe de rides longitudinales; 
puis en ce que trois petits quadrilatères polis et brillants sont 
alignés le long de la suture, entre les taches ocellées de la première 
rtmgée, tandis qu'il n'y a chez riparitts qu'un seul de ces quadri- 
latères, en avant. 

M. de Borre fait encore la communication suivante : 

Le Catalogue des carabiques belges de notre tome 1" portait 
comme espèce indigène Notiophilus quadripunctatux, d'après un 
exemplaire pris aux environs de Bruxelles par M. Fologne. Je ne 
sais ce que cet exemplaire est devenu, mais M. Putzeys, qui, je 
pense, avait dû le voir, persistait à exclure le N. quadripunctatus 
de notre faune; l'individu capturé par M. Fologne âevait, d'après 
lui. être rapporté à une variété du N. biguttcdus, où le point 
médian du 4* interstrie se trouve dédoublé, en général sur une 
des élytres seulement, parfois sur les deux ('); de même qu'il arrive 
que chez le N. quadiHpunclalus, l'un des deux points de cette . 
région s'oblitère assez souvent sur l'une des deux élyires. Les véri- 
tables caractères distinctifs des deux espèces ne sont pas dans cette 
ponctuation, où des variétés ou, pour mieux dire, des aberrations 
les rapprochent, mais dans la forme du corselet, où les bords laté- 
raux, plus arrondis en avant, plus sinueusement rétrécis en arrière 
chez ÛguitattiS, sont plus rectilignes, moins sinueux postérieure- 
ment, d'où résultent encore des angles postérieurs plus droits, chez 
quadripunctaius ; ensuite dans le 4' interstrie dos élytres (2* à 
partir de l'espace discoïdal lisse), qui, chez quadripunctatux , est 

(<) H y a dSDS la collection Pul^cys plusieurs exemplaiiea belges du Nol. 
bigtUlatus qaî aonl dans ce cas ; c'est sa variation G (Note sur Ut Notiophilus; 
Mémoim Soc. Li^, 1866). 
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notablement plus large que ses toisIbs, d'un t>out à l'autre, tandis 
qu'il n'en diffère pas, sauf tout à la base, chez bigxtttatiis. 

Ces caractères me permettent de rapporter & N. guadripuru^aius 
un exemplaire pris en juin 1S70 à CarUbourg, près de Paliseul. Le 
2" point médian n'y existe que sur l'élytre droite. L'espèce peut 
donc bien être considérée comme belge et devra être recherchée 
dans le Luxembourg et la province de Namur plus particulière- 
ment. J'en ai sous les yeux un autre exemplaire, ayant appartenu 
à G. Yan Yolxem et provenant du Mont-Cassel, dans le départe- 
ment du Nord. 

M. H. DoQckier lit la note suivante : 

,SIÎIÈHES ADDENDA A U FAUNE DES COLÉOPTÈRES DE BELGIQUE. 

1. Anomala oblongaFabr. Blankenberghe. (Van Voliem.) 
S. Badister umpustulatus Tar. leulonoides P. de B. Anderlecht. 
(Clavareau.) 

3. lAimprorhiza BoieldieuiZ. Duv. Env. de Visé. (Quaedvliôg.) 

4. Malackius geniculalus Germ. Ridderborn. (deHeusch.)EDgis. 

(de Borre.) 

5. A nthocomus regalis Charp. Goll. Wesmael. 

6. Dasytes œrosus Kiosenw. Jemeppe. Bruxelles, (de Borre.) 

7. Danacœa nigrilarsis Kûst. Ostende. (de Borre.) 

8. Tilltu elongalus L. var. bimacutattts Don. Ridderborn. (de 

Heusch.) 

9. Opilo pallidvs 01. Un exemplaire étiqueté Groenendael dans la 

collection Van Yolxem. 

Le Musée Royal d'Histoire naturelle ne possède pas un seul 
exemplaire belge de VOpilo mollis L. 

Je crois que cette espèce a été confondue avec Ï'O. domestious 
Muls. , qui est très commun en Belgique. 

En tous cas, VOpilo mollis doit êlre recherché. 

L'excursion qui devait avoir lieu le 12 mars h Esschene, a 
manqué par suite du mauvais temps, ainsi qu'il résulte du rapport 
de M. Kerremans, qui s'était trouvé seul au rendez-vous du 
départ. 

L'ordre du jour appelle le choix tl'u'ne localité pour l'excursion 
du 14 mai. Une lettre de nos collègues dinantais, MM. Coyon et 
Engels, nous engage à choisir le vallon des Fonds de Leffe, près 
Dinant L'assemblée se montre disposée à accepter Dinant, mais, 
après une discussion & laquelle prennent part MM. Fondu, Lalle- 
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mand, Becker, H. Doockier et d'autres, elle déclare choUir, non 
les Fonds de LeBe, mais la Tallâe de FroideTau:^, indiquée par 
M. Fondu comme un meilleur terrain de chasse. Rendei-voiis & 
la station de Dînant, à h. S m. du matin, & I*arrlT6e 
du train i»artant de Bruxelles (Onartler-Léopold), à 
6 11. 96 m. 

Suivant l'usage des années précédentes, la Société décide une 
excursion eztraordinure pour les deux jours de fête de la Pente* 
edte^et29 mai). Plusieurs localités sont proposées (Arlon, Bas- 
togne, Rochefort, La Roche, la Baraque-Michel, le Hockay, Fran- 
corchamps), et, après une longue discussion, Basto^e est la 
localité adoptée. Les membres, qui seront libres de s'y rendre dès 
le samedi 27, pourront arriver h Bastogne à 9 h. 30 m. du soir, en 
partant de Bruxelles (Quartier-Léopold), & 4 heures après-midi (ou 
de Liège, parla ligne de l'Ourthe, à 5 h. 35 m.). Par le premier 
train du dimanche quittant Bruxelles à 6 h. S6 m. du matin, on 
n'est à Bastogne qu'à midi 35 m. 

L'assemblée ratiâe ensuite la décision du conseil de ne pas con- 
serrer les magasins de récoltes de coléoptères mises au rebut par 
feu Putzeys, après triage. Pour qu'elles ne deviennent pas des 
sources de destruction pour la collection, elles seront anéanties au 
bout de deux mois, après avoir été Laissées à la disposition de ceux 
de noscoUègues qui commencent des collections et croiront pouvoir 
y trouver des exemplaires à sauver. 

La séance est levée à heures. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOOIQDE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



SlEtn III. — N* 18. 



Assemblée mensuelle du 6 mal 1888. 



PRÉSIDENCE DE H. JACOBS. 

Présents .- MM. Berge, Gapronnier, J. De Lafontaine, Détenue, 
FromoDt, Gernaert, Hallez, Kerremans, Lallemand, Lameera^^ 
Malpertuis, Mélise, Pletinckx, Richard, Robie, Vanderkindere et 
Preudhomme de Boire, secrétaire. 

MM. Becker, Gandâze, H. Donckier deDonceel, de Selj's-Long- 
cbamps, Weinmann et Weyers ont fait excuser leur absence. 

La séance est ourerte à 8 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 1" avril est ap- 
prouvé. 

Le Président annonce que le Conseil d'administration a admis 
comme membres effectifs : M. le Di Edmond Fromont, fila de notre 
regretté confrère le D* Louis Fromont, présenté par MM. Jacobs et 
Preudhommede Borre, et M. Jules Bevaux, de Bruxelles, présenté 
par MM. H. Donckier de Donceel et Preudhomme de Borre. 11 
a également admis comme associé : M. William Degouve de 
Nuncques, élève^architecte, k Ixelles, présenté par MM. Preu- 
dhomme de Borre et H. Donckier de Donceel. 

M. Preudhomme de Borre demande la parole et s'exprime comme 
suit : 

Je pense qu'il conviendrait de mentionner k notre séance la perte 
que toutes les sciences ont faite, pendant le mois dernier, d'un 
homme que la postérité nommera probablement le premier natura- 
liste de notre siècle, Charles Darwin. Quelques orages qu'ait sou- 
levés l'apparition de sa théorie de l'évolution, quelques objections, 

UmiLMClU MO. H<TOII. Dl BELSniUI,T. SXTI. f 
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discussions et oppositions qu'elle rencontre encore, personne ne 
contestera, je pense, que les derniers travaux de Darwin sont des 
ouvrages du premier ordre. Ce qu'on oublie trop, tant ce puissant 
génie a été vaste et profond dans toutes les branches de la connais- 
sance de la nature, c'est que rentoroologie peut le revendiquer 
pour un des siens ; il a, presque à son début, pris un rang de maître 
par la publication d'une Monographie des Cirrhipèdes, de la classe 
des Crustacés, et, dans ses derniers ouvrages, quel rôle considé- 
rable ne jouent pas, à tout instant, les insectes, leur organisation, 
leurs mœurs I , 

Ce n'est pas à une première lecture qu'on peut comprendre Dar- 
win, se rendre compte de cette puissante faculté d'investigation et 
de déduction qui constitue le trait fondamental de sa méthode. Je 
l'ai plusieurs fois relu, et chaque fois avec le sentiment que j'y 
découvrais des choses que je n'avais pu apercevoir à mes lectures 
antérieures, et je crois bien que la même impression se produira & 
chaque lecture que j'en ferai encore. C'est un génie que peu seront 
en état de bien comprendre, moins encore de suivre i la piste; 
cependant, conséquence de cet instinct d'imitation qui gît au 
fond de la nature humaine, combien n'en Toit>on pas qui essaient 
de singer sa méthode, sans avoir l'ombre de ses énergiques facultés, 
ni même de son érudition colossale î On croirait voir des enfants 
jouant sur la plage et croyant, avec une petite lanterne, éclairer 
les profondeurs de l'horizon tout comme le phare qui domine bien 
haut au-dessus d'eux! Dans cet ordre d'idées, son influence n'a 
peut-être pas toujours été bienfaisante, et plus d'un naturaliste 
aura été détourné de la véritable voie où il pouvait être plus utile. 
On peut dire de Darwin, comme de certains génies de l'antiquité, 
qu'il a paru trop tôt dans le monde, devançant les temps où il eût 
été plus généralement et mieux compris. Mais ses livres sont restés 
là, et l'avenir en profitera bien mieux encore que notre époque, où 
ils ont pourtant déjà produit une vraie révolution dans toutes les 
parties de la science. 

Darwin, et c'est encore nn éloge de loi qui a bien sa valeur, 
Darwin n'a pas été un homme de polémique et de luttes. Étranger 
à toute intrigue, confiné dans une modeste retraite, il s'est contenté 
de travailler et d'écrire ses che^-d'œuvre, comme seule réponse à 
ceux qui l'attaquaient et le discutaient. 



CoiMi>e«po 



M. Lamotte remercie pour son admission comme membre 
effectif. 
M. Cadeau de Kerville adresse son portrait pour l'album de la 
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M. le Ministre de riDtérieur acoouce qu'un subside de mille 
francs a été accordé à la Société pour l'aider Â continuer ses publi- 
cations. 

L'Académie Royale des Sciences, des Lettres et des Beaux-Arts 
de Belgique et la Société des Sciences, des Arts et des Lettres du 
Bainaut nous adressent des programmes des questions mises par 
elles au concours. Aucune question n'est relative à l'entomologie. 

Le Département de l'Intérieur des États-Unis nous envoie trois 
exemplaires du Bulletin de la Commission entomologique. 

L'Académie Royale des Sciences de Lisbonne nous remercie pour 
l'envoi de nos Annales. , 

La Société d'Histoire naturelle de Toulouse nous adresse les 
mêmes remerciements et nous envoie ses publications, qui avaient 
été interrompues pendant plusieurs années. 

M. le IV Candèze nous envoie, en l'appuyant, une demande 
d'échange de publications delà part delà Station zoologique de 
Naples (Directeur, M. A. Dohrn ils). — L'assemblée vote l'envoi de 
nos comptes-rendus & cet établissement et charge le Secrétaire de 
faire les démarches pour comprendre, s'il y a lieu, nos Annales 
dans cet échange. 

L'Académie Impériale des Sciences de Russie nous fait connsûtre 
qu'elle nous adressera dorénavant ses publications par l'intermé- 
diaire de la Commission russe des échanges intemationâux, nous 
priant de lui envoyer les nôtres par notre Commission belge des 
échanges internationaux. 

Le Secrétaire fait remarquer que c'est la voie que notre Société 
emploie déjà depuis un an pour l'expédition aux sociétés de la 
Russie, et que la même voie est employée avec le plus grand 
succès pour toutes les sociétés américaines, néerlandaises, fran- 
çaises et italiennes. Nous devons espérer qu'il s'établira rapide- 
ment, dans les autres paye, des commissions semblables, pour 
l'échange économique et sûr des publications soienti&ques. 

M. A. Fauvel annonce la constitution d'une Société Françaîw 
d'entomologie, ayant déjà commencé la publication d'une Revue. 
Jusqu'ici, aucune décision n'a été prise pour échanger cette Revue 
avec les publications étrangères. 

M. Alphonse Forrer. naturaliste voyageur, annonce son prochain 
retour d'une exploration des régions occidentales du Mexique, 
avec de nombreuses collections d'insecles et de tous autres objet» 
d'histoire naturelle, qu'il oflre en vente. Pour plus de détails, 
s'adresser à M. Alph. Forrer, Sclieillius Bucbhandlung, Saint- 
Gall, Suisse. 

M. Staudinger nous adresse un catalogue de coléoptères euro- 
péens et exotiques à vendre chez lui. 

M. W. Wesley nous envoie un catalogue de livres d'occasion. 



DigilizedbyGoOgle 



LX2XTJ 



Rapporta* l«ctare»( comnaanloaUon». 

La parole est accordée à M. de Borre pour la lectare du rapport 
suivant : 

Messieurs, 
Je me suis chargé de vous rendre compte des manuscrits de notre 
regretté collègue feu J. Putzeys, remis par sa famille à notre 
Société pour être conservés dans nos Archives- 
Une première catégorie comprend ceux qui intéressent l'étude 
de notre faune belge. Elle renferme trois cahiers : 

Les deux premiers sont une sorte de journal, allant du 8 avril 
1860 au 16 mars 1880, renseignant les chasses de notre éminent 
confrère et celles que lui communiquaient beaucoup d'entre nous. 
Ils resteront une mine précieuse de renseignements pour les loca- 
lités et dates de capture des Carabiques, Cicindélides et Pséla- 
phides indigènes, les seules familles dont Putzeja s'occupât. Tout 
ce que des chasseurs aussi expérimentés que lui-même, Cam. Van 
Volxem, MM. Mors, Weyers, Mledel, Rolfiaen, Roelofs et bien 
d'autres ont pris en Belgique en fait de Carabiques, de 1860 à 1880, 
a été renseigné là avec la localité et la date exacte de la capture. 
M. Putzeys a seulement eu le tort d'enregistrer dans le même 
journal les listes d'une foule de Carabiques exotiques dont le gra- 
tifiaient ses nombreux correspondants dans le monde entier; il 
eût été préférable d'en tenir un journal à part. 

Le troisième est un grand registre in-folio, divisé en coloiines 
verticales, dont chacune est consacrée à une espèce de Cicindélide 
ou de Carabique indigène. Dans le sens transversal, la division se 
foit en 39 lignes, exprimant les diverses régions ou sous-régions 
entomologiques que Puizeys reconnaissait en Belgique. Je ne puis 
vous en donner de meilleure idée qu'en reproduisant cette division 
telle qu'elle se trouve indiquée sur une marge débordant la cou- 
verture du registre : 

l l.Heyst. 

Littoral {2. Ostende. 

I 3. Nieuport. 

, 14. Escaut, 

Anvers I = m ■ 

j 5. Plaines. 

occidentale 6. Galmptbout. 

17. Turnhout. 

""*™^« I 8.Gheel. 

Campine l l 9. Dieat. 

I ,. . 1 10. Hasselt. 

jUmbourgeoise ■ n. Bevorloo. 

( 12. Genck. 
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Brabant 

' Hainaut 

Eotre-Sambre-et-Meuse . 



Meuse . 



Belgique 
orientale. 



Laxembourg-Nord . 
Luxembourg- Sud . 
Massif vers la Prusse 



113. 

{ 14. 

)l5. 

( 16. Bruxelles. 

f 17. Louvain. 

) 18. 

l 19. Tournai. 

) 20. Mons. 

)2I.Charleroi. 

.22. 

123. 

I 34. Dinant. 

) 25. Namur. 

j 26. Huy. 

f 27. Liège". 

28. Ourthe. 

29. Vesdre. 
29^". Amblève. 

30. Rochefort. 
J 31. La Roche. 

I 33. Saint-Hubert. 

l33. 

{34. 

I 35. Arlon. 

j 36. Vielsabn. 

t 37. Baraque-Michel. 



Cette dernière ligne 38 ne porte aucune indication, et j'ignore à 
quoi l'auteur la destinait. 

Pour indiquer qu'une espèce a été prise dans une de ces régions, 
Puizeys faisait une croix dans la colonne verticale de cette espèce 
sur la ligne répondant à la région. Exceptionnellement, il indiquait 
le nom de la localité, au lieu de cette croix. C'est ainsi encore que, 
dans la ligne Arlon, il a indiqué par la localité les espèces cap- 
turées à Rgdenhof, un peu au delà de notre frontière, dans le 
Grand-Duché, par C. Van Yolxem. 

Une deuxième catégorie de manuscrits a trait aux études con- 
cernant les Carnassiers terrestres en général. Voici ce que j'y 
trouve ; 

Cinq petits cahiers contenant des listes de Carnassiers par 
régions : Afrique australe, Indes orientales, Mexique, Amérique 
centrale, Brésil, Pérou, Chili, Californie, Australie. 



DigitizedbyGoOgle 



Cinq cahiers intitulés : Determinanda, comprenant lea listes, 
beaucoup d'annotations, de remarques, de descriptions de Carnas- 
siers communiqués à Putzeys par ses nombreux correspondants : 
MM. Dohm, Reiche, Dieck, Èhlers, Reitter, Cam. et Jean Van ■ 
Volxem, Piochard de la Brûlerie, Ferez Arcas, Witte, Ragusa, 
Uhagon, Paulino d'Oliveira, Leder, Kraatz, Plason, Raffray, 
Ose, Schneider. Ancey. Everts, Baden. Nickerl, von Kraatz, Koltze, 
Steinheil, Bâtes et les Musées de Bruxelles, de Lisbonne et de 
Leyde. A la suite sont deux autres cahiers, contenant les minutes 
des travaux descriptifs de Putzeys sur les Mono et Perigona 
(paru dans les Annales du Musée de Gênes), et sur les Carabiques 
d'Angola (imprimé k Lisbonne). 

Un groupe de trois cahiers remplis d'études et observations snr 
les Carabiques du Musée de Gênes. 

Un cahier renfermant la copie de la classification des Scaritides 
par de Chaudoir, ainsi qu'une table alphabétique de la monographie 
des Lébiides, du même auteur. 
- Un catalogue général des Scaritides. 

Trois cahiers d'études sur lea Selenophorus, préparatoires au 
travail qui a été publié à Stettin. 

Notes préparatoires aux suppléments aux Glivinîdes publiés 
dans nos Annales. 

Notes sur la classification générale des Carabiques et sur leur 
géographie. 

Un volumineux paquet de notes classées sous les titres suivants : 

Acupalpus, Agonum, Agra, Amara, Amblygnathus, Anchome- 
nus, Beleoptenis, Bembidium (trois cahiers), Brachinides, Batra- 
chion, Calathus, Calleida, Cîdosoma, Carabus, Catascopus, Col- 
lyris, Oolpodes, GralOgnathus, Gtenodactyla, Gtenostoma, Cymin- 
dis; Diachromus, Dlchirotrichus, Dromius, Harpalus, Harpalides 
(Hypolithus, Pangus, etc.), Hellno, Hispalis, Leistus, Leptotrache- 
lus, Masoreus, Megacephala, Nomius, Notiophilus, Oodes, Ophonus, 
Orthogoniens, Pogonus, Scaritides, Selenophorus, Stenolophas, 
Steropus, Trichopseiaphus,-Trigonotoma. 

Dans une troisième catégorie viendront se placer les Excerpta 
entomologica, c'est-à-dire les copies manuscrites extraites d'ou- 
vrages imprimés. Combien d'entre nous n'en ont pas fait et n'en 
conservent pas I Exercice profitable à notre instruction, mais dont 
l'avantage n'est certainement pas une compensation suffisante du 
temps que l'on y consacre. Combien ne vaut-il pas mieux, & défaut 
d'une bibliothèque personnelle que personne n'est assez riche pour 
se donner complète, combien ne vaudrait-il pas mieux coaliser tous 
les efforts pour que les diverses bibliothèquespubliques de notre 
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. pays ranformaasent ensemble tous les ouvrages publiés, et, ensuite, 
qu'elles fussent toutes assez libéralement organisées pour être con- 
stamment au service de tout travailleur, sans restriction ni faveur 
arbitraires, sans devenir jamais le monopole de quelques fonction- 
naires qui, en réalité, ne sont payés par nous que pour être les gar- 
diens âdèles et désintéressés des dépôts publics, et rien de plus. 

Putzeys nous a laissé une quantité d'Excer^ta considérable et 
bien précieuse, autant par la spécialisation des matières où il était 
si compétent que par l'ordre qu'il y avait établi. Trois mille six cent 
soixante-douze pages d'une écriture fine et serrée, formant onze 
volumes in-8° et le commencement d'un douzième ; beaucoup de 
calques de figures y sont intercalés. Deux petits cahiers servent 
encore de tables aux auteurs dont tl a été fait extrait et dont, soit 
dit en passant, bon nombre avaient été acquis postérieurement par 
Putzeys pour sa bibliothèque. De plus, trois forts volumes conte- 
nant la liste des genres de Carnassiers terrestres par ordre alpha- 
bétique, avec rénumération des espèces et de leurs patries ; toutes 
les espèces dont la description est transcrite aux Excerpta portent 
le chiffre de la page où on les trouvera. On comprend quelle impor- 
tance a une pareille compilation pour tout qui veut étudier les 
jCarabiques. 

Dans un cahier spécial, Putzeys a transcrit toute la partie qui 
l'intéressait de quatre des ouvrages de Fabricius (1' MarUissa 
inseclorttm; 2' Entomologia systemaiica ; 3» SupplementuTn 
Etiiomologiœ syxtemaiicœ; 4° Systema Eleviheraioyum). 

Deux petits c£^iers contiennent encorequelquesautres£â:cerp/a, 
relatifs aux Psélaphides et aux Odonates, et un troisième, une 
liste des Psélaphides. 

Pour être tout à i&iX complet dans mon inventaire, je n'ai plus 
qu'à citer le catalogue méthodique de la collection, autrement dit 
une énumération des genres qu'elle contient, boîte par boîtei puis 
un exemplaire des statuts de notre Société, interfolié et annoté de 
toutes les modifications y apportées jusqu'à l'époque de la préai' < 
dence de notre savant confrère. 

M. A. Chevrolat nous adresse le travail suivant : 



DESCRIPTION DE CURCULIONIDES D'ABYSSINIE 

DU RÉCENT VOTAOE DE M. RAFFBAY, 
par A. Chevrolat. 

Braoliyoenis maoullpes. Long. 23, lat. 11 mill. 
Elongato-ovalis, niger, opacusj rostre crasso, subcylindnco, 
antice crasso, recto, supra piano, cinereo, denticulato, fovea conica 
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antâ oculos, antice posticeqne costato; prothoraee lateribus mediis 
obtuse spinoso, tuberculato, plaga antica plana, longitudiae sul- 
cata, nodulis duobus ochraceis, in margine postico canaliculato ; 
elytris globosis, minute granosis, granis ochraceis, in singulo 
seriebus duabus tuberculoram rotundatorum supra planorum et 
holoserîceorum 3 lateratibus arcuatis, subspinosis ; femoribuB ma- 
cula aurantiaca signatis. 

B. Raffl^yi. Long. 23, lat. 12 niill. 

Prœcedeuti affinis, niger. rostro crasso, antice piano, anl^nnis 
oculisque nitidis, nigris, fovea conica ante oculos; prothoraee late- 
ribus acute spinoso^ tuberculis piliferis signato, antice canalicu- 
lato, basi transversim stilcato; elytris ovalibus, minute granulosis; 
in singulo, sei-iebus S tuberculorum, séria interna elevatorum pla- 
norum, extema elongatorum -, femoribus nitidis, minute et vage 
granosis, tibiis rectis, anticia in margina intemo pilosis, apice 
biangulatis. 

Neocleopns dealbatus Fhs. in Sch.? 2,231. 

Albo-tomentosus, rostro modice carinato, thorace dorso fusco 
lateribus albo, coleopteris juzla humerum constricio fusco-rarie- 
gatis, apice truncatis, breviter mucronatîs. d*- Zauguebar. . 

Var. : Prothoraee lateribus notula fusca signato, femoribus in 
apice macula parva fusca nolatis, rostro longîori. Q.Abyssinia. 

Larlnns mœstus. Long, (rostro excepto) 13, Int. 6 roill. 

Oblongus, niger, supra opacus, pectore minute granuloso et 
abdomine nitidis, stigmatibus impressis; rnstro-plano, lato, trica- 
rinato ; prothoraee conico, postice profonde hisinuato, longitudine 
costato, rugis elongatis tecto, antice lateribus scisso; elytris ad 
basin rotundate reflexis, intus planato-costatis, eztus punctato- 
striatis subclathratis.'' '■ 

Troohonotus tennlrostrls. Long. 6, lat. 2 1/2 mill. 

Camptorhino BruUei prozimus, elongatus, angustus, fusco- 
pallidus, int'ra albus, rostro tenui, clava antennali oculisque nigris, 
antennis rubris ; capite convezo, rertice albo, intra et supra oculis 
pallirle fusca; prothoraee elongato, pallide fusco, nodulis duobus 
anticîs obsoletis, lînea longitudinali et scutello albis; elytris série 
tricostatis et nigro-setosis, ^te apicem nigro- et albo-fasciaiis, 
obtuse bidentatis, pedibus fusco- et albo- fasciatis, breviter setulosis. 

BARIDIDiE. 
MELALBUcm, nouveau genre. 

Caractèrts .■ Rostre épais, cylindrique, arqué, scié à la base, en 
dessus. Antennes insérées au delà du milieu, sur le côté. Funicule 
de six articles, premier le plus grand. Massue ovoïde de trois 
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articles, obtnsément pointue, poilne. Scrobe entière, obliqu«, pro- 
fonde. Yeuœ latéraux, arrondis, gruids, appuyés au prothorax. 
Proihorax rétréci en avant, élevé, carré, droit sur les cAtés & 
angles postérieurs rectangulaires, cylindrique au bord antérieur. 
Écusson petit, arrondi. Èlytres un peu plus larges que le pro- 
thorax, parallèles. Pattes mutîques, épaisses, cuisses sillonnées 
Â leur base interne pour recevoir une partie des jambes. Cuisses 
courtes, tronquées obliquement, anguleuses k l'extrémité -, crochets 
simples, égaux. Abdomen Aeb segments, premier et deuxième très 
grands, soudés l'un à l'autre, Pygidtum oblique, arrondi au 
sommet. 

Melaleuous X-Iittera. Long. 6, lat. 4 mill, 

Baridio nellato Bhn. proximus, albo- et nigro-varius, rostro et 
capite aigris, primo in lateribus guttis 3 albidis, prothorace albo, 
maculis 2 nigris, una in margine antico, tuberculis sex ornato, 
altéra quadrata supra scutellum.Scutelloparvo, rotundato. Elytris 
nigris maculam ampliatam litteram X albam efficientem in scutello 
positam, lineis 4, albo et nigro-guttatis, maculis 4 albis in apice; 
pygidio rufo,pedibu3 et corpore albis.nigro-holosericeo maculatis. 

Le Baridiws sellatus doit faire partie de ce genre. 

M. de Borre demande encore la parole : 

Je ne puis mieux vous faire comprendre l'importance de ces 
notes classéesde feu M. Putzeys dont je vous parlais tantôt, qu'en 
TOUS donnant lecture d'une de celles que j'ai trouvées dans la farde 
intitulée Anchomen'us > 

• A nchomenus angusliontli^. 

• Parmi ceux que je trouve au bois de la Cambre, il y en à de 
plus petits, un .peu plus plans, dont le corselet es* plus rétréci pos- 
térieurement, plus largement rebordé, dont les angles postérieurs 
sont plus relevés et plus aigus, dont les élytres sont plus acuminèes 
postérieurement. J'ai reçu dePansdeuxindividus(d' 9)<iui&ppf^* 
tiennent à cette variété. ■ 

• Un des caractères de X Anchornenufi angusticollis est que la 
ligne médiane du corselet n'atteint ni la base, ni l'extrémité. J'ai 
trouvé à Bruxelles un individu Q qui fait exception sous ce rap- 
port. 

• Du reste, les angles postérieurs du corselet sont tantôt arrondis, 
tantôt beaucoup plus aigus, selon que le corselet est plus ou moins 
échancré antérieurement. • 

J'ai reconnu immédiatement, dans le premier alinéa de cette note, 
ce petit exemplaire de YAnchomenus angusHcollis pris par notre 
confrère M. le D' Jacobs au bois de la Cambre, et dont je vous ai 
entretenu dans deux de nos précédentes séances. Puisque ce n'est 
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doDC pas une anomalie iodividaelle et que Putzejs avait déjà con- 
naissance de cette forme, observée par lui au même endroit, elle 
me semble avoir droit à un nom, et je proposerai celui de var. 
Putzeysl. 

EUe ne se trouve pourtant pas dans la collection Putzeys; ou du 
moins elle ne ligure pas en place parmi les anguslicollis, ni à leur ' 
suite. 

Cet exemple me parait une démonstration venant fort à propos 
de la richesse du trésor. de notes manuscrites dont nous venons 
d'être gratifiés et de leur utilité à consulter, pour tout ce qui inté- 
resse la famille des Carabiques. 

M. le D' E. Froment fait passer sous les yeux de ses collègues 
des paquets d'écorces où il élève des larves de Longicomes. Il nous 
donne les détails les plus intéressants sur les procédés qu'il emploie 
dans ces éducations, les résultais excellenis qu'il en a obtenus, les 
observations curieuses et sans doute souvent nouvelles qu'elles lui 
ont permis de faire. Il fait voir notamment des larves, nymphes et 
insectes parfaits de la Saperda scalaris, recueillis par lui en quan- 
tité dans les écorces de chênes morts à la forêt de Soignes ; jus- 
qu'ici, on n'avait indiqué cette larve que dans d'autres arbres, 
comme le cerisier, le poirier, etc., et, d'après l'examen attentif de 
H. Fromont, les descriptions qu'on en possède sont imparfaites et 
même fautives. 

L'assemblée, vivement intéressée par ces détails, invite M. Fro- 
mont & en faire l'objet d'une notice détaillée et accompagnée de 
figures. 

M. de Borre demande à communiquer des extraits de plusieurs 
lettres reçues de notre collègue M. Mors, contenant des détails sur 
les chasses qu'il a faites il y a nombre d'années sur plusieurs points 
du pays où l'appelaient ses fonctions d'ingénieur étudiant la créa- 
tion des lignes de chemins de fer. Au préalable, M. de Borre fait 
remarquer combien il serait désirahle que l'on se pénétrât un peu 
plus, parmi nous, du but denotre Société, quia inscrit en tête de ses 
statute l'avancement de la connaissance de la faune entomologique 
du pays, et dont les comptes-rendus ont été institués en vue surtout 
de ce but. Si chacun prenait l'habitude de conserver pour soi le 
secret de ses chasses, ce que trop d'entre nous ont fait, comment 
atteindrions-nous jamais ce but? Les entomologistes vieillissent et 
meurent; leplussouvent, les famillesjettent au panier les notes et 
paperasses; les larves d'Anthrènes se chargent de la collection, et. 
rien ne reste de tant de laborieuses recherches et études. 

M. de Lafontaine remarque que Wesmael, le premier midtre des 
entomologistes belges, a donné l'exemple sous ce rapport. Il avait 
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été no excellent et heureux chasseur, mais il refusait de divulguer 
le secret de ses trouvailles, répondant Â ceux qui l'interrogeaient : 
Quœrite et invenietis. 

M. de Borre ne trouve pas ce système digne d'approbation , non- 
obstant l'exemple de Wesmael. A ce compte-là, chaque génération 
nouvelle perdrait un temps précieux à refaire pour son propre 
compte tout le travail de celles qui l'ont précédée, et le progrés 
de la science serait & peu près celui de l'écureuil qui tourne sa 
cage. Facilitons plutôt le chemin à ceux qui nous suivent, pour 
qu'ils nous fûdent plus tdt Â aller en avant. 

Le 23 novembre dernier, M. Mors, à la suite de la publication 
que je venais de faire d'une Première Centurie de Col^ptères des 
Flandres, m'écrivait quelques détails sur les trouvailles qu'il avait 
faîtes dans ces provinces, & l'époque où l'on construisait les lignes 
de la Flandre occidentale, et en ajoutait d'autres relatifs à ses 
chasses en d'autres localités. Avec sa permission, j'en extrairai ce 
qui suit, en vous faisant remarquer que ce sont des notes écrites 
currente calamo, mais qui sont autant de précieux renseignements 
pour nos chasseurs. 

• Cicindela sylvatica. Mont des Cats, sur la frontière, entre 
Poperinghe et Hazebrouck ; Houthulst, sur la petite crête de hau- 
teurs faisant suite au Mont-Noir d'Ypres. passant par West-Roose- 
beke et se terminant à Staden ('). Sur cette dune, le Syntomis 
phegea est également très commun, ainsi que l'Amara acumi- 
nota. 

• Chlœnius holosericeus. Fossés des fortifications, à Nieuport. 

■ j4m's{)f/ac/y?M«p5eMdo'r«ews. Fossés entre la digue du chenal 
et les champs cultivés. & Nieuport, avec la Ptatysma picimana et 
le Dysckirius sa/invs. ' " 

■ Les Dysckirius impuncHpennis et ob^curw, dans les Dunes, 
k des endroits un peu humides, mais d'eau douce. 

• Le Dyfckiriw ckalceus. Dans le chenal, sous les fucus. 

• J'ai, en deux chasses, au mois de mai 1865, recueilli 1,'iOODys- 
cfiiriw dans les Dunes de Nieuport, en même temps que le Bem- 
bidium argenteolvm, très commun, sauf la variété bleue, dont je 
ji'ai trouvé qu'une dizaine d'exemplaires. 

. • Carabtts monili^. Route de Dixmude & Nieuport, entre Per- 
vyse et Ramscappelle. 

• Carabus nitens. Une élytre, dans les Dunes de Nieuport, près 
de Coxyde. 

> Badister peltatus. Très commun dans les fossés à peu près 
desséchés, dans le feutrage formé par des conferves et des feuilles 
(*) Ed juin dcniier, j'ai fait une excelleme excunioa â l>xtréinité »epteDlrio< 
nale de celte créle. (A. de B . ) 
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mortes, le long d'un grand cbemin partant de la routé de Fumes 
h La Panne et se dirigeant vers le village de Coiyde. — J'en ai 
aussi pris un certain nombre d'exemplaires près d'Anvers, dans un 
fossé desséché d'une ferme qui se trouve non loin du chemin de fer, 
& mi-cheinin de Yieux-Dieu; 

• Brachinus crepitann. Trouvé un exemplaire à Anvers, en 
1864, dans les briques de la démolition d'une masure située sur la 
digue de la rive gauche de l'Escaut., à l'angle de cette digue, à peu 
près en face de l'église d'Austruweel. M. Putzeys en a trouvé un 
exemplaire aussi dans un fossé àLillo, en 1865. 

• Peecilus punciufalus. Commun à Anvers, en 1860 et 1861, 
dans les environs de Borsbeek et Wommelghem. — Feu Wesmael 
m'a dit que, pendant longtemps, cette espèce a été très rare aux 
environs de Bruxelles et qu'il n'en avait qu'un exemplaire dans sa 
collection ; elle n'est devenue commune que vers 1830, alors qu'ont 
disparu les Vanessa levana etprorsa ('). 

• Lebia cruœ-minor a été trouvée par M. Wesmael dans les 
plaines de Tivoli. J'ai cherché longtemps dans cette localité, mais 
sans trouver cette espèce i en revanche, j'y ai rencontré, rarement, 
il est vrai, VAnchijmerutsinemnonius(= Hvens), que M. BouiUon 
prenait aussi à la Petite-Ile. 

• Carabus auratus, var. Lasserei, sans côtes sur les élytres, 
existe dans la collection Bouillon, trouvé à Ixelles. 

• Cyminflis punctata (= vaporarioi'v.m). J'en ai trouvé sept ou 
huit exemplaires &Audei^hem,à la limite d'un petit bois de sapins, 
contre la Woluwe, près de la teinturerie Seny. Je prenais égale- 
ment dans ce bois le Clerus quadrimaculatus, la Lebia hœ- 
morrhoideUia, VHelœritis quadratus, la Dtnarda dentata, la 
Lomechvsa emarginala, etc. 

• Breyer avait également pris cette Cymindts dans un hois de 
sapins qui est détruit, je crois, en face de Vivier-d'Oîe, dans la 
direction d'I'ccle. 

• Callistus lunattts. Pris par notre ami Fologne sur la route de 
Lorraine, à la hauteur de Yivier-d'Oie. 

, • Trechu's discwi. A Anvers, sur la rive gauche, dans une 
diguetle entourant le chantier de construction de navires de 
M. Marguerite. 

• Amara conveaiiiiscula. Même localité. Ces deux insectes pris 
sur l'indication de M. Putzeys. 

> Le Trechus discwi a été également pris àLaeken, par M. Bouil- 
lon père, dans un verre de bière qu'on lui servait, à la Grotte. 

(<) Il y a ano dizaine d'anniiei, lorsque je suis venu m'établir i Bruiellea, le 
PœcUui putictulaiiu était one espèce irës commune lur certains poiaU. Acluel- 
lemenl il devient rare de nouveau. (A. m B.) 
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« Trechns tnicros. Caimpthout. Aussi chez moi, à IxeUes, mais 
venant probablement d'un pot de fleurs acheté au Jardin bota- 
nique. > 

J'extrais d' une deuxième lettre de notre excellent ami et confrère 
Mors, en date du 1" janvier dernier, les indications suivantes : 

• Je vous citerai encore quelques insectes qui ne, sont pas 
bien rares aux environs de Bruxelles et qui manquent dans vos 
listes : 

• Lébiacyanocephala. Trouvée dans le chemin creux entre le 
chemia de fer et le village de Watermael. Trouvée également sur 
un grand talus dit la Longue-Haie, entre l'Arbre-Bénit et le 
viaduc qui existe sous la chaussée de Vleurgat. Ce talus était, vers 
1840 à 1S45, tout couvert de Tanacelum vtUgare. C'était le seul 
endroit également où se trouvait assez abondamment la Chryso- 
mêla cerealis. 

• Dromivs melanocephalus. Dans les chemins creux entre 
Watermael et Auderghem, en faisant tomber la t«rre des 
gazons, etc., qui forment la crête du talus de ces chemins. 

• Je vous ai déjà indiqué la Cymindts punctala. A rechercher 
aussi vers Uccle, dans les terrains élevés entre Saint-Job et Enge- 
lom et couverts d'une foule de morceaux de grés ferrugineux. Ella 
s'y trouvait avec une petite fourmi jaune et les insectes des fourmi- 
lières : Hetœrius, nombreuses espèces d'Aléocharides, etc. 

■ Le Calosoma sycophanta n'était pas rare à l' Allée-Verte en 
184d ou 1846, quand cette, promenade a été dévastée par le Liparis 
dispar. ' 

• La Silpha quadripunclata, qui dévore aussi les chenilles, a 
même alors été trouvée en certain nombre d'exemplaires au Parc 
etau boulevard du Régent. ■ 

• Le Calosoma sycophanta n'était pas non plus bien rare en 1863 
aux environs d'Anvers, et notamment sur les routes ,vers Wyne- 
gbem, Schooten, Brasschaet, dont les plantations étaient dévastées 
par le Bombyx processionnaire. J'ai également retrouvé ce même 
Calosome avec le même Bombyx en 1866, sur les routes des envi- 
rons d'Alost, de Sottegem, de Denderleeuw et aussi dans la forêt 
d'Eename, près d'Audenarde. 

• Si vous voulez trouver, et trouver beaucoup, cherchez les con- 
ditions géologiques du sol; c'est avec les cartes de Dumont et 
quelques indications botaniques que j'ai fait mes meilleures décou- 
vertes. • 

En post-scriptum àcette lettre viennent encore les ïndicationa 
suivantes : 

• Monohammtts stUor. En 1845, pris devant moi par mon beau- 
frère Eugène Van Berckelaer, dans un bois de grands sapins à 
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gauche d'une grande prairie formant l'extrémità du ravin de 
Rouge-Gloitre, contre la route de Mont-Saint-Jean à Terraeren. 

• Œdemera ustviata. Prise par moi en 1844, sar l'emplacement 
de la gare da Nord actuelle. 

• (^rittm cantharinum. A la même époque, un exemplaire sur 
une barridre provisoire en bois de la porte de Cologne. 

• Obriutn. brunrieum. Très commun en 1848 et 1849 dans mon 
grenier, rue d'Idalie, à Ixelles, avec l'Anobium molle, sur une 
charpente en perches de sapins, d'où sont sortis également 
VJSdiiis montana et le Caliidium striatum. 

• Clylvs liciatus. M'a été donné par feu Colbeau, qui venait de 
le prendre à Tirlemont, dans un hôtel. 

■ Bupreslis ruslica. Truuvé par notre excellent collègue Giron, 
à la Petite-Ile, et remis par lui à Weyera, qui me l'a apporté 
vivant. • 

Enân, dans une troisième lettre du 6 avril, notre collègue Mors, 
insistant de nouveau sur les indications qu'il a donnée^ ci-dessus 
pour certaines raretés à rechercher aux environs d'Auderghem, 
RougS'Olottre, Watermael, etc., y ajoute encore : 

• A Groenendael, le Carabus arvensis et Is Cychrus rostratits, 
dans un ravin dont le talus, couvert par des sapins, limite la prairie 
ou ancien étang (où se trouve le Chlcenius holosericewi) allant de 
la gare vers Hoeylaert. Ce ravin est d'ailleurs le premier creux 
recoupé par la route vers Tenrueren, à environ 4 & 500 mètres du 
viaduc du chemin de fer. 

• La Blethisa miUtipunciata à la branche de l'étang de Rouge- 
Cloître qui vient toucher pour ainsi dire la route d'Auderghem & 
Wavre. 

• Au printempei'TOos trouverez, en fauchant dans le petit bois de 
si4>ins des bords de la NètJie, entre Waelhem et Willebroeck, le 
Diodyrhynchus auslriacus, le Brachonyœ indigena, etc., et, sur 
les bords de la rivière, \& Bembidium concinnum. 

• La Cicindela hybrida se trouve certainement dans la province 
de Liège. Je l'ai trouvée entre Hervé et Henri-Chapelle, entre 
Hervé et Chaineux, à Verviers, etc. Je l'ai aussi trouvée abondam- 
ment sur le tracé du chemin de fer de Landen à Tamines, et* aux 
environs de Tirlemont. 

■ J'ai rencontré un jour à Bruxelles le Bradyèaitis Creuizeri; 
cet insecte est rare partout; d'après feu Yoget, de Dresde, il vit 
dans les fleurs de l'Acer campeslre et peut-être d'autres espèces 
d'Érables. • 

A la suite de la lecture de tous ces détails d'intérêt entomolo- 
giqae local, l'assemblée entend avec grand plaisir son Président, 
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M. le D' Jacobs, nous promettre aussi quelques révélatioas sur ses 
anciennes découvertes dans les mêmes environs. 

M. Jacobs annonce qu'il vient de capturer, & Buysinghen. plu- 
sieurs exemplaires d'une espèce très rare de Braconides, le Pert- 
litus chrysophihaîmtis. 

L'excursion entomologique du 16 avril, à Poissant, près d'Er- 
quelinnes, s'est effectuée par un temps médiocrement favorable; le 
matin, le vent, après une cbadde journée, clôturée dans le Hai- 
naut par un fort orage, s'était retourné & l'est, mais le sol était 
encore assez bumide pour donner l'espoir de quelques captures. 
Au départ de Bruxelles, dit M. de Borre, nous nous trouvions à 
trois,M. le D' Du Pré, M. Paternotte et moi ; à Bincbe, notre collègue 
M. WiUain nous rejoignit, accompagné de son fils; à Peissant 
même, nous trouvâmes un jeune bomme des environs, qui, ayant 
appris par les journaux notre excursion, était désireux de s'initier 

6 nos cbasses, et, un peu plus loin, deux lépidoptéristes de Mau- 
beuge, MM. Finez, portaient notre nombre à huit personnes, qui 
se dispersèrent bientôt, chacune de son côté, à la recherche d'un 
gibier un peu trop rare à notre gré. M. Du Pré a pris, à ma' con- 
naissance, un exemplaire du Carabus auroniteiis, rareté dans 
cette région. M. Willain a pris le Platysma angttstatum et bon 
nombre d'exemplaires de la Cicindela hybrida. Je n'ai, pour mon 
compte, trouvé d'autre Cicindela que la campestris, mais je puis 
vous signaler les captures des Pleroslichus pa>'U}}ipunc(£Utis, 0- 
maseus niger, Opfiomis puncticoHis, Corymbites hœmatodes, Ips 
quadriguttatus , etc., en tout une cinquantaine d'espèces envi- 
ron, mais peu d'exemplaires. 

Personne ne demandant plus la parole, le Président demande à 
l'assemblée de choisir une localité pour l'eionreion du 11 juin, et 
le Pellenberg, près de Louvain, proposé par M. Kerremans, est 
la localité adoptée. Départ de Bruxelles- Nord à 6 h, 33 m. du matin, 
pour arriver à la station de Corbeek-Loo à 7 b. 40 m. Des trains 
repartent de Corbeek-Loo pour Bruxelles à 3 h. 31 m. et & 8 h. 

7 m. du soir. 

La séance est levée Â 9 1/4 heures. 
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SOCIETE ENTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE. 

COMPTES-RENDDS DES SÉANCES. 

SiBlB m. — «• 19. >''. ,.-,,. 

_ ,r^ 

Assemblée mensuelle du 6 Juin 1882. 

PRÉSIDENCE DE H. JACO^. 

Présents .- MM. Bergé, Bovie, Capronnier, Degouve de Nunc- 
ques, 3. De Lafontaina, Determe, Duvivier, Promont, Kerremans, 
LatlemaDd, Lameere, Richard, de Selys-Longchamps et Freu- 
dhomme de Borre, secrétaire. 

M. H. Donckier de Dooceel a ^t excuser son absence. 

La séance est ouverte à S 1/4 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 6 mai est approuvé. 

Le Président annonce que te f/onseil d'administration a reçu la 
démission de M. E. Thomas, membre effectif. 

Ont été admis, comme membre effectif, M. Jules Finez, à Douzies, 
près Maubeuge (France), présenté par MM. Preudhomme de Borre 
et H. Donckier de Donceel ; et, comme membre associé, M. A. Dii- 
carme. professeur k l'École moyenne de Thuin, présenté par 
MM. Engels et Duvivier. 

CorrespondaDce. 

MM. le D* E. Fromont et W. Degouve de Nuncques remercient 
pour leur admission comme membre effectif et comme associé. 

M. Weyers adresse à la Société, pour être réunis aux manuscrits 
Putzeys, une farde de lettres de notre éminent collègue, relatives 
aux carabiques recueillis en Belgique par le donateur. — Remer- 
ciments. 

La Société Royale Linnéenne de Bruxelles nous adresse le pro- 
gramme de ses conférences d'été et de ses excursions (& Jette- 
Saiût-Pierre et Wemmel, le 14 mai ; & Soignies, le 11 juin ; aux 
environs d'Anvers, le 9 juillet; à Aerschot, le 6 août). 

«XtULU DI Là SOC. ■KTOU. DE BILOigDE, T. XEVI. h 



DigitizedbyGoOgle 



M., A. Fauvelnoua adresse plusieurs circulaires relatives à la 
session annuelle de 1882 de la Société Française d'Entomologie, 
qui aura lieu du 25 juin au 9 juillet à Lyon, Grenoble et Chambéry 
(réunion à Lyon le 25 juin). 

M. W. Koltze. de Hambourg, réclame ane boîte de carabiques 
prêtés par lui à feu M. Putzeys, pour étude. — Cette boîte lui a été 
retournée. 

M. van Lansberge, notre collègae, nous prie d'informer ses cor- 
respondants qu'il réside actuellement au château du Rees, prés 
Brummen (Gueldre, Pays-Bas). 

M. le D' Burmeister, membre honoraire, directeur du Musée 
Public de Buenos-Ayres, nous adresse plusieurs publications 
importantes. — Remercîments. 

Des remercîments sont aussi votés & l'Académie Ccesarea-Leo- 
poldino-Carolina Natwce Curiosorum, qui vient de nous faire 
parvenir un envoi considérable de publications, en nous accusant 
réception de nos Annales. 

La Société Helvétique des Sciences Naturelles, les Sociétés des 
Naturalistes de Berne, de Brûnn et de Dorpat, la Société des 
Sciences Naturelles de Styrie et la Société d'Études scientifiques 
de Hambourg nous adressent leurs publications. 

La Société de Physique et d'Histoire Naturelle de Genève, la 
Société Pro Fauna et Flora Fenmca et la Société des Sciences 
Naturelles du Wurtemberg nous adressent leurs publications, avec 
remercîments pour l'envoi des nôtres, 

L'Académie Royale Danoise des Sciences et des Lettres, le 
Département zoologique du British Muséum et le Conseil de l'École 
dos Mines de Ballaarat (Australie) nous remercient pour l'envoi 
de nos publications, 

La librairie H.-W. Schmidt, à Halle, nous adresse des catalogues 
de livres entomologiques d'occasion. 

M, S.-J. 'Wheeler{81, Clark Street, Chicago) nous'adresse des 
prospectus pour la vente de divers objets relatif à l'histoire natu- 
relle. 

M. Brill, libraire k La Haye, nous adresse le prospectus d'un 
ouvrage de M. P.-C.-T. Snellen : Les Microlépidoptères des Pays- 
Bas, 2 volumes, 32 francs. 

M. de Borre fait remarquer, au nom de M. de Bormans, qu'il 
n'existe, dans les bibliothèques publiques du pays, aucun exem- 
plaire du grand ouvrage de Palisot de Bauvois {Insectes recueillis 
en Afrique et en Amériqtie.Bic.)- Il pense qu'à l'occasion, la Société 
devrait chercher à l'acquérir en échange de volumes d'Annales. 
— L'assemblée acquiesce à cette proposition. 
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Rapporta, lectures, oom muni cations. 

Le travail suivant nous est adressé par notre collègae, le Rév. 
M. J. Selon, de Lyon : 

Note sur deux espèces appartenant au genre Lathrldius. 

En examinant la collection des Lathridiens du Musée Royal de 
Bruxelles, j'ai rencontré deux espèces qui m'ont paru intéres- 
santes : l'une parce que je la crois nouvelle, l'autre parce qu'elle 
est encore peu connue. Toutes les deux appartiennent au sous- 
geare CtmtntMntts,telquejerai caractérisé dans mon travail mono- 
graphique sur les Lathridiens de France (page 110). Elles ont, en 
effet, les tempes notablement prolongées en arrière des yeux, et le 
bord latéral du corselet fortement incisé-étranglé apr^ le milieu 
de sa longueur. Leur faciès offre une certaine analogie avec celui 
du Lathrldius (Coninomus) nodi/er Westw., auprès duquel on 
doit d'ailleurs les ranger & cause de leur massue anlennaire tri- 
articulée. 

La première, qui n'est malheureusement représentée que par un 
échantillon unique, provient de la collection Camille VanVolxem, 
et a été recueillie à Pétropolis (Brésil). Elle est remarquable par les 
soies qui hérissent le bord latéral du prothorax et par les séries 
de petits poils redressés qui orneniles interstries des élytres, k peu 
près comme chez le Laihrîdius angulatus Mannh. C'est pour rap- 
peler ce caractère que je propose de lui donner le nom de 

Lathrldius (Coninomus) setulosus Belon. 

Kufo-testaceus, antennis pedibusque dilutioribus, oculis nigris; 
nitidus. Caput oblongum, temporibus elongatis; clava antennarum 
infuscata, tri-articulata, articulo ultime oblique truncato. Prono- 
tum latitudine sua longius, ad basin quam ad apicem latins, rugo- 
sum , in disco bicostatum (costis parum elevatis, subparallelis), pone 
médium valde incîso-constrictum ac transversim impressum, 
angulis anticis rotundatis ; riiembrana albida caduca et setis Ion- 
giusculis hirfis lateraliter instructum. Elytra oblongo-ovalia, pone 
humeros dilatata, apice conjunctim rotundata, fortiter punctato- 
siriata, pilis rigidls minutis saltem ad latera atque ad apicom 
obsita; interstitils angustis, alternis. vix carinato-elevatis ; pone 
basin transversim impressa. 

Long. 2.S mill. ; lat. fere 1 mill. 

Habitat : Pétropolis (Americse meridionalis). 



DigilizedbyGoOgle 



La secoDde espèce provient de Tasmanie. Erichson l'a très bien 
décrite sous le nom de Lathriditts coslalus {Betlrag zur InsefUen- 
fauna von Vandiemensland, page 242). Le comte Mannerheira en 
a reproduit intégralement la diagnose et la description détaillée 
(in Germar Zeitschrifï, V, page 109, n° £0). Les entomologistes qui 
s'occupent spécialement de ce groupe de Clavicomes ont cet 
ouvrage entre les mains, et par conséquent il serait superflu d'en 
faire ici une nouvelle transcription. Aussi je me bornerai à donner 
sous forme de tableau l'indication succincte des différences qui 
peuvent servir à distinguer les espèces du sous-genre Conino- 



AoteDiiarum clava bî-articnlau eotutricliu*. ' 

ADteDnaran) clava tri-articulata • 

Elytra tuberculata nodifer. 

Elyini hand tubercnlala 

Elytra glabra, InteretitiisallerDisaculecariDalis. . . . cottatui, 

Eljtra glabn, iulersUtiissequalibuaplaDilù. . '. . . volgmtU. 
Elylra pilis rigtdÎB nùiniliB serialim obsila, interetîtiis 

aliernîs vil carinaiis . . . -. Muiotut. 

L'étude de ces différentes espèces me paraît de nature à confir- 
mer l'opinion que j'ai émise {toc. ciV., page 110) sur l'impossibilité de 
conserver les Coninomus comme génériquement distincts des 
La/AridiW vrais. Si quelques-unes, le jbMosms. par exemple, ont 
les tempes notablement prolongées après les yeux, de manière à 
dépasser en longueur le diamètre oculaire, il en est d'autres, 
comme le costatus, chez lesquelles la distance entre les yeux et le 
bord antérieur du. corselet est sensiblement moindre et égale & 
peine ce même diamètre; et, à mesure que de nouvelles découvertes 
parmi les exotiques viendront fournir des matériaux plus complets, 
il est probable que ce caractère, encore suffisamment accentué 
aujouiNi'hui, perdra de sa valeur. Quant à l'indication secondaire 
que M. Reitter emprunte à la forme ovale du dernier article des 
antennes, je le crois inexacte, au moins pour la plupart des espèces: 
lorsque l'antenne est considérée de profil, on constate que le der- 
nier article est terminé par une troncature oblique plus ou moins 
nette et de la même façon que chez les Lathridius vrais. 



* Cette jolie pctile espèce d'Europe »e reDCODtre égalemeut ea Tasmanie. Deux 
exemplaires de celle provcnaDce, que j'ai vus dan? la collectioD du Musée royal 
de Bruxelles, m'ont en effet semble posséder tous les caractères esseniiels du 
L. anuiriclu4, malgré leur taille ud peu plus peliie et quelques autres diffé- 
rences très Itères qui ne suffiraient poinl ft lé^timer une léparatioD spécifique . 
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M. de Borre met sous les yeux de ses collègues plusieurs caisses 
renfermant un grand nombre de cocons morts, durs et fermés, 
d'une espèce de Saturnide exotique, ainsi que des écheveauz 
d'une soie écrue obtenue de cette espèce. Tous ces objets ont été 
donnés au Musée de Belgique par M- Ernest Donner, de Bruxelles, 
qui s'occupe de la filature de la soie des Borabyoides exotiques. 

L'espèce dont il s'agit se nourrit de feuilles de cliéne et est 
voisine de YÂntherœa Yama-Mat, du Japon. Elle est de l'Hima- 
laya et appartient probablement au Mylitta ou au Roylet. L'étude 
du papillon sera à faire pour préciser ce point. 

M. Lethierry signale trois espèces d'Hémiptères nouvelles pour 
la Belgique. 

HéTÉROPTèRES. 

Systratioius holosericeus, Hahn. — La Roche (M. Becker). 
SMertûrws piitoÏMS Fieber. — Court-Saint-Etienne (M. de Fuis- 
seaux). 

HoyOPTÈRE. 

- Errhomenus trocAj/p/erM^Fieber.— SenzeiUe8(M. H. Donckier). 
Ces trois espèces se trouvent dans le département du Nord, mais 
y sont peu communes. ' 

M. de ïtorre donne lecture du travail suivant : 

On se rappellera que, dans notre séance du 5 février 1876 
(Annales, t. XIX, p. iv), notre confrère M. Weyers nous avait 
exhibé la figure d'un Articulé fossile du terrain houiller de l'An- 
gleterre, où M. Westwood avait indiqué de fortes analogies avec 
une larve de Saiujmia, ce qui, dans le cas où ces analogies auraient 
pu conduire à une certitude plus ou moins complète, aurait été un 
argument puissant pour La thèse de l'existence de lépidoptères ou 
formes anaJogues à cette époque reculée. 

Déjà plusieurs années auparavant, un paléontologiste très com- 
pétent, M. H. Woodward-, avait rapporté ce fossile aux Myriapodes 
et lui avait donné le nom d'Arthropfeura ferox, le réunissant 
spécifiquement à un autre fragment, aussi trouvé en Angleterre, 
auquel M. Salter avait attribué ce nom, en le rapprochant des 
Ewryplerus. En 1874, M. Roemer, de son côté {Lethœa geognos- 
tica), l'avait nommé Euphoberia ferox. 

Son histoire vient de faire un pas de plus, et notre savant corres- 
pondant M. S.-H. Scuder, vient de le décrire- et de le figurer de 
■aoQ^Q&u sons \b -aovi &' Acantherpestes Brodiei, du genre .Aca»- 
therpesies, proposé par MM. Meek et Worthen (Geological Survey 
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of Illinois, III, 55^. L'autre fragment dont je viens de parler reste, 
avec le nom de ferox, dans le genre Euphoàeria, dont on con- 
naît actuellement plusieurs autres espèces. Quant au genre Aoan- 
tkerpestes, il ne contient encore qu'une autre espèce, VA, major 
Meek et Worlhen {1868), magnifique exemplaire trouvé dans le 
terrain houilter des États-Unis. 

Le mémoire de M. Scudder, où ont paru ces descriptions nou- 
velles et bon nombre d'autres {Mem. ofthe Boston Soc. of Nat. 
History, III, v, mai 1882), a une plushaute portée, en ce sens qu'il 
a surtout pour objet d'établir que tous ces genres de Myriapodes 
fossiles de l'époque houillère et qui se sont trouvés, non en 
empreintes sur les schistes, mais à l'intérieur de nodules ferrugi- 
neux, doivent être distingués des deux ordres de nos Myriapodes 
actuels, les Diplopodes ou Chilognathes (types : Iule et Glomeris) 
et les Chilopodes (type ; Scolopendre.) 

Chez les Chilopodes, dans chaque arceau ou segment, il n'y a, 
pour un demi-segment dorsal qu'une seule plaque ventrale, portant 
une seule paire de pattes. Chez les Diplopodes, considérés sous tous 
les rapports comme d'une organisation plus inférieure, il y a, en 
correspondance avec chaque plaque segmentaire dorsale, deux 
plaques ventrales, porteuses chacune d'une paire de pattes ; il n'y a 
d'exception que pour quelques segments aux extrémités du corps. 

Le nouvel ordre comprenant les Myriapodes du terrain houiUer, 
recevrait le nom d' Archipolypodes. Je n'entrerai pas ici dans tous les 
détails de la comparaison établie par M. Scudder entre eux et les 
Diplopodes, avec lesquels ils ont de commua le dédoublement du 
demi-segment ventral j je me bornerai à indiquer les traits les plus 
saillants de l'organisation de ces anciens Myriapodes. Leurs pla- 
ques ventrales sont beaucoup plus développées latéralement que 
chez nos Diplopodes. La plaque dorsale porte des épines le plus 
souvent ramifiées, dans le genre des poils épineux des chenilles, 
auxquelles on avait pensé à les comparer; elles sont placées symé- 
triquement, de telle sorte qu'il y a sur tout le corps des rangées 
longitudinales de semblables épines, que M. Scudder regarde 
comme des organes de défense, remplacés chez nos Iules par la faible 
protection d'un pore latéral, répondant à une glande de sécrétion 
fétide. De la forme des pattes, M. Scudder croit pouvoir inférer 
qu'elles pouvaient servir à la natation. Je dois dire qu'à l'inspection 
des figures qu'il en a données, cela ne me paraît pas suflîsamment 
établi. 

Il est regrettable que, de tous ces fossiles, dont on connaît aujour- 
d'hui tant d'exemplaires, aucun ne soit pourvu de la tête, ce qui 
éclaircirait bien plus complètement leur organisation. 

M. Scudder nous dit en avoir étudié vingt-six exemplaires 
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qui, avec les huit connus auparavant, constituent 13 espèces et 
4 genres : 

Acantberpestes Meek et Worthen. — Trois séries longitu- 
dinales d'épines de chaque côté. — Deux espèces {major Meek et 
Worthen, Brodiei Scudd.) 

Ehipboberla Meek et Worthen. — Deux séries d'épines de 
chaque côté. — Huit espèces (ferox Salter, horrida Scadd., 
armigera Meek et Worth., Brownii Woodw., granosa Scudd., 
OwW Scudd., flaiellata Scudd., anguilla Scudd.). 

Amynllyspes Scudder. — Une seule série d'épines de chaque 
pôté. — Une espèce {Worifieni Scudd.). 

Elletloas Scudder. — Une série de verrues de chaque côté, rem- 
plaçant les épines. — Une espèce (anthracimts Scudd.}. 

Toutes ces espèces sont figurées dans l'ouvrage de notre collègue 
américain et, pour VAcantherpextes major, il a essayé une restau- 
ration hypothétique de l'aspect de l'animal vivant. 

Trois seulement, Acantherpestes Brodiei, Eupftoberia ferox et 
E. Brownii, ont été trouvées en Europe (Angleterre et Ecosse); 
toutes les autres ont été recueillies aux États-Unis. 

Il existe dans notre terrain houiller des nodules de fer carbonate 
que nos mineurs wallons désignent par un nom très expressif et 
peu susceptible d'une traduction française décente. On n'a pas 
encore, que je sache, trouvé de ces myriapodes à leur intérieur; 
peut être ne les a-t-on jamais cherchés. 

M. Fromont demande ensuite la parole pour continuer à exhiber 
diverses larves ou nymphes à l'étude desquelles il se livre. 

Il montre les larves et nymphes du Gnorimus nobilts, trouvées 
par lui dans un chêne de la forêt de Soignes, où elles avaient creusé 
des galeries, d'environ trois mètres de longueur. 

11 exhibe ensuite les nymphes des Saperda scalaris, Leioptis 
nebulosus, Callidium variabile et d'une espèce de Raphidia, 
névroptèrè, qu'il a trouvée en cherchant les larves de Longicornes. 

Il montre les coques du Leioptts nebulosns et du Callidium 
variabile d{ins les écorces où elles habitent; il a remarqué que 
lorsque le chêne est jeune et mince d'écorce, la larve du Leiopus 
nebulosus quitte l'écorce et se loge dans l'aubier, qu'elle attaque à 
2 ou 3 millimètres de profondeur. 

Ces coques lui oat donné souvent des parasites de l'ordre des 
Hyménoptères, espèces très rares et dont M. le O' Tosquinet, savant 
spécialiste, lut a donné les noms. 
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Ce sont jusqu'à préswil trois espèces d'Ic^Ddamoiudes : Xplo- 
nomus filicomis, X. aler, Xorides aiintarsis, et un Braconide {■ 
Helcon carinator. La même espèce peut se trouver chez les nym- 
phes de dâuï espèces de Loagicornes différentes, et alors l'Hymé- 
noptère peu t lui-même varier beaucoup pour la taille. Généralement, 
tes auteurs qui se sont occupés du sujet les assignent comme para- 
sites à d'autres espèces que celles où M. le D' Fromoot les a rencon- 
trées. Probablement on verra plus tard qu'elles s'attaquent indiffé- 
remment k plusieurs espèces. 

M. Fromont, après bous avoir montré les cocons de ces Hymé- 
noptères en place dans les travaux subcorticaux des Longloomes, 
nous donne'des détails sur l'éducation des larves et nymphe* de 
Longicoroes dans les fragments d'ècorce, éducation qui présente 
beaucoup de difficultés, surtout par rapport au degré assez précis 
de fraîcheur où Ton doit maintenir lee écorces, en évitant la des- 
siccation d'une part, la moisissure de l'autre. 

M. Mertens nous annonce deux captures intéressantes faites par 
lui et ses enfants : CalUstiis lunatus, à Auderghem. et L^ia 
kœmorrhotdalis, à Groenendael. 

M. Bovie a pris à Yvoir un Névroptère du genre Rophidia, ainsi 
que la variété noire de la Cetonia matinorala. 

M. le D^ Jacobs a recueilli le II mai, près de Hal, une vingtaine 
d'exemplaires de YAlomya oraior; 

M. de Borre dit que le Calosqma inqmsitor doit être en ce 
moment assez commun dans nos environs, d'où il lui a été plusieurs 
fois apporté ou signalé ces jours derniers. 11 a pris le 28 mai, à 
Woluwe-Saint- Etienne, le Necrophortts germanictts. 

M. Mors écrit encore de Paris k M. de Borre ce qui suit : 

• Vous allez faire une excursion à Louvain dimanche prochain. 
Cherchez donc après le Carabus convertis et le Cymindis hume- 
ralis, reçus dans le temps de Tennstedt, pour lequel Us n'étaient 
pas rares. 

' A propos du Carabus oonvej-us, il n'est pas rare dans le dépar- 
tement du Nord, dans les champs de betteraves; on le voit, piirait- 
ii, très abondant dans certaines localités, aussitôt après les ondées 
et surtout vers le soir. 

• Tennstedt trouvait aussi à Louvain le Synlon'iuni œneum, 
mais je ne sais dans quelle localité. Wesmael le prenait à 
Bruxelles, dans un chemin creux très profond descendant de la 
Chaussée de Vleurgat sur l'Hermitage. Ce chemin, creusé dans les 
sables marneux, avait un de ses talus exposé aux vents de pluie, 
tout couvert de plaques vertes de lichens et de petites mousses. 
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C'est dans ces plaques vertes que se trouvait l'insecte, rare, il est 
vrai, car je n'avais pu en découvrir qn'un seul. D est donc à 
rechercher dans les conditions analogues. Wesmael avait même 
décrit cet insecte, dans un manuscrit qu'il m'a montré, sous le nom 
de Bradyterus œneus. Il avait aussi décrit le Promecopodus 
bruxellensis, que je crois être VEubrta palustris et le DiUomerrts 
minutus, qui est un Glambus, que j'ai retrouvé plus tard dans un 
chemin creux allant de Jette à Laeken, au pied des talus. ■ 

Quant au Carabus conveœvs, M. do Borre ajout* l'avoir lui- 
même capturé tout près de Louvain sur la lisière de la forêt 
d'Héverlé. Il a d'ailleurs été signalé sur plus d'un autre point de 
la province. 

M. Fromont rapporte qa'en 1876, il en a prie plusieurs exem- 
plaires à Woluwe-Saint-Lambert, à proximité de la campagne de 
M. le D' Grocq; l'année suivante, il l'y a repris, mais depuis lors 
l'espèce ft été remplacée dans cet endroit par le Carabus purpit- 
raxcens. 

M. le D' Jacobs en a aussi pris un exemplaire à Woluwe-Saint- 
Lambert, mais dans un antre direction, vers Stockel. 

M. Duvivierl'a pris à Groenendael. 

M. Kerremans le possède des environs de Wavre. 

M. Fromont a pris, le 34 mai, au vol, & Auderghem, le Stenocho* 
ms sycophanta. 

M. le D' Jacobs rend compte de l'excursion faite le 14 mai, à 
Dinant. Il s'y est rendu de Bruxelles avec MM . Duvivier, Gamaert 
et Kerremans. Malheureusement un retard dans les trains les a 
arrêtés toute la matinée à Namur. Plus malheureusement encore, à 
leur arrivée à Dinant, où ils étaient attendus par nos coUèguâB 
MM. Goyonet Engels, ainsi que par la joyeuse bande des Natura- 
listes dinantais, la bise soufflait et elle continua à souffler, ce qai 
rendit la chasse tout à fait stérile. 

M. Duvivier, resté à Dinant jusqu'au soir, y a vu capturer aux 
Fonds de Lefl'e le PlcUycerus caraboîdes; ensuite les Dinantais se 
sont consolés par la découverte d'un chevreail dans un état de 
putréfaction très avancée, où ils ont recueilli en abondance des 
Silphes, Nécrophores, Histérides, Stapbylinides, etc. 

Pour l'excursion projetée à Bastogne, le dimanche 28 mai. 
M. Lallemand, se trouvant seul au départ de Bruxelles, n'a pas 
voulu aller plus loin que Jemelle, d'où ii a gagné à pied Saint- 
Hubert. Il n'a rapporté de cette excursion qu'un certain nombre de 
chenilles qu'il élève. 

L'ordre du jour appelle le choix d'une localité pour l'excursion 
du 9 juillet. Sur la proposition de M. Kerremans.rassembléecboisit 
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une contrée élevée et pea cultivée entre Audenarde et Renais, 
près BtioIlOTe. On arrive k Etichove, soit à 7 h. 34 m. par Dender- 
ïeenw et Audenarde, en partant de Bruxelles (Nord), & 5 h. 22 m. 
matin ; soit à 9 h. 49, par Leuze, en quittant Bruxelles (Midi) par 
les trains de 6 h. 17 (ordinaire) ou 7 b. 45 (express à trois classes). 

La séance est levée à 9 h. 1/4. 



DigitizedbyGoOgle 



Di,ilizedb,G00gle 



idbyGoogle 



SOCIÉTÉ ENTOMOLOOIQUE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



Stinn III. — N« 20. 






Assemblée meiuaelle da 1" foillet 1882. 

PRÉSIDENCE DE M. JACOBS. 

Présents: MM. Berge, Capronnier, Degouve de Nuncques, 
H. DoDckier deOonceel, Fondu, Fromont, Kerremans, Lallemand, 
Lameere> Mélise, Richard, Roeloùi, de Seljs-LoDgchamps, Wein- 
maHQ et Preudhomme de Boire, secrétaire. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

M. Chevrolat adresse une rectification pour son travail inséré au 
Compte-rendu de la séance du 6 mai : au lieu de Trochonotus 
tenuirostris, il faut lire : Trichonotus tenuirostris. 

Le Secrétaire fait aussi remarquer que, par une faute d'impres- 
sion, le précédent compte-rendu porte la date du 6 juin au lieu 
du 3, qui a été la date de la séance. 

Après ces rectiâcations, le procès-verbal de la séance du 3 juin 
est approuvé. 

M. le D' Jacobs, président, félicite, an nom de la Société, M. de 
Selys-Longchamps pour sa promotion an grade de grand-officier 
de l'Ordre de Léopold. 

Le Président annonce l'admission de deux nouveaux membres 
effectifs : MM. E. Donner et le D* Smith, tous deux de Bruxelles, 
présentés par MM. Preudhomme de Borre et H. Donckier de 
Donceel. 

€Zn r w fc> pondancc 

MM. Finez et Ducarme remercient pour leur admission comme 
membre effectif et associé, 
L'Académie Royale des Sciences, des Lettres et des Beaux-Arts 
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de Belgique transmet le programme d'uD concours extraordiiudre 
relatif an dépeuplement des riyières par les eaux industrielles. 

M. Weinmanu demande la parole pour présenter à ce si^et 
quelques objections critiques. 

La Société Hollandaise des Sciences, à Harlem, nous remette 
pour renvoi de nos Annales. 



Rapport*, leoluresi i 



M. Ch. Donckier de Oonceel père adresse, pour les Annales, le 
manuscrit d'une nouvelle édition du CatcUogw des Lépidoptères 
(îeffi/p'igue, basée sur le premier Catalogue, publié en 1856^ par 
la Société, complété par ses propres observations et toutes les 
découvertes foites ultérieurement par d'autres membres. 

MM. Weinmann, Lallemand et Fondu sont nommés commissaires 
pour l'examen de ce travail. 

M. Yan Segrelt adresse la note suivante : 

M. G. Maspero, directeur général des Musées d'Egypte, a publié, 
en collaboration avec M. Ë. Brugsch, dans un ouvrage trop modes- 
tement intitulé la Trouvaille de Deir-el-Bakari (1881), le résultat 
des étonnantes découvertes faites dans cette localité qui ont amené 
au jour les momies de plusieurs des plus illustres Pharaons. 

Au milieu d'une foule de renseignements historiques de premier 
ordre, j'ai trouvé à glaner un fait intéressant l'entomologie. Un 
cercueil renfermait la momie de Sorkeri-Amenhotpou I" (ou Amen- 
hotep ou Aménopbis 1"), le roi illustre qui a préparé la gloire de 
la XVIIl' dynastie. 

Elle était enveloppée des pieds & la tête de guirlandes de fleurs 
rouges, jaunes et bleues, selon l'usage constant des Égyptiens de 
l'époque thébaine, ainsi qu'on peut le voir, d'ailleurs, par la photo- 
graphie. 

Une guêpe, attirée par les fleurs, était entrée dans le cercueil an 
moment de l'enterrement; elle s'y est conservée intacte et nous 
a fourni un exemple, probablement unique, d'une momie de 
guêpe. 

De Rhoné. dans son Résumé chronologique de rhistoire 
(f Egypte, place l'avènement au tréne de Tboatmès I", successeur 
d'Amenhotep 1", en l'an 1668 avant l'ère chrétienne. Noos aurions 
donc là un insecte qui, selon la pittoresque expression de notre 
savant collègue M. de Borre, aurfût ses papiers bien en règle, et 
dont l'état civil ferait remonter la mort à 3550 ans. 

Cest certainement le seul insecte d'une si haute antiquité ayant 
date certaine. Malheureusement, M. Maspero ne donne aucun rea- 
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seignement sur l'espèce à laquelle appartient cet individu. Avis 
aux hyménoptérologistes qui voyageront en Egypte; ils pourront, 
& leur retour, nous donner des nouvelles de cette bète intéressante. 

Le Secrétaire fait circuler, au nom de M. Van Segvelt, un croquis 
colorié donnant diverses représentations d'hyménoptères d'après 
les anciens monuments de la civilisation égyptienne. 

M. de Borre demande ensuite la parole pour donner lecture du 
travail suivant : 

LISTE DES SQUILUOES 

DU HCSâB KOTU. D'BISTOIRE HlTrft£[XB DS BBLGIQtlE 

J'ai récemment déterminé et classé les SquiUides de notre Musée 
Royal en me basant sur l'excellente monographie publiée il y a 
deux ans par M.E.-J.Miers, du British Muséum [On ihe Squillidœ, 
Ann. and Mag. Nat. Eist. 1880). 

Les Squillides ne paraissent généralement pas abonder dans les 
collections, et M. Miers, auquel je faisais part du résultat de mon 
étude, n'était nullement surpris, bien au contraire, que le Musée de 
Belgique n'en possédât que les onze espèces suivantes, sur cin- 
quauté-quatre environ que l'on connut. 

Obnbb Ltsiosqijilla. Dana. 

1. maculata Fabricius. — Deux exemplaires, un adulte et un 

jeune, reçus de Padang-Sidem (Sumatra), un troisième pro- 
venant de la Chine 0)- 

2. sc(U>ricauda Lamarck. — Un exemplaire de Campêche. 

Genre Sqcilli. Fabricius. 

3. scorpio LatreiUe. — Deux exemplaires de Macassar. 

4. eTnpusa Say. — Deux individus, sans indication de localité. 

Cette espèce habite l'Atlantique et y remplace la classique 
SquiUa mantis Latr., de la Méditerranée, dont elle est très 
peu différente. J'ai été surpris que les anciennes collections 
de ce Musée, où l'empitsa avait reçu le nom de mantts, ne 
continssent pas la véritable mantis. 

5. nepa Latreille. — Petite espèce de l'océan Indien et de la 

Malaisie. Nous la possédons de l'île Maurice, de Macassar, 
d'Amboine, de la Chinei en tout treize individus. 
0. raphidea Fabricius. — Magnifique espèce des mêmes mers, 
dont nous avions trois exemplaires, deux de la rade de 
Batavia, envoyés par MM. Suyckerbuyck et Vorderman. La 
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griffe, c'est-à-dire la partie terminale de la patte ravisseuse, 
est un formidable râteau de huit longues dents, qui se 
referme sur une main (l'article pénultième) aussi des mieux 



Genre Pseddosqoilla Dana. 

7. ciliata Fabricius. — Un exemplaire de PadaDg-Sidem et quatre 

des mers de Chine (?)• 

8. ornata Miers. ~ Rare espèce des Philippines, décrite il y a 

deux ans seulement et dont le Musée possédait depuis prés 
de quarante ans un exemplaire rapporté (de Manille appa- 
remment) par M. le Xy Dechange, aujourd'hui médecin prin- 
cipal de notre armée. 

9. stylifera Milne-Edwards. — Espèce aussi rare, du Chili, et 

dont un exemplaire, en très mauvais état malheureusement, 
a été envoyé par feu le baron Popelaire de Terloo. 

Gekbe Gohodàctylds Latreille. 

10. scyllai^us L. — Seize exemplaires de l'ile Maurice; un de Pa- 

dang-Pandjang (West-Sumatra). 

11. chiragra Fabricius. — Espèce fort commune et dont le Musée 

possède vingt-cinq exemplaires, de l'île Maurice, d'Amboine, 
de Padang-Sidem, des Indes néerlandaises, de la Chine. 

M. de Borre Ëiit ensuite la communication suivante : 
Je crois bon d'appeler votre attention sur de curieuses recherches 
'concernant la périodicité du Hanneton commun, faites pendant ces 
dernières années par un observateur autrichien, M. Freunthaller. 
(Verh. xool.-bot. Ges. Wim, XXXI, 24.) Par des observations 
simultanément suivies dans un très grand nombre de lieux, il croit 
pouvoir établir que cette espèce a une vie larvaire durant trois 
ans dans les localités à sol de bonne et profonde terre végétale, et 
quatre ans dans les localités & sol sablonneux et peu profond, n dit 
même que, pour certains terrains, cette durée peut aller jusqu'à 
sept ans. Mais ce qui confirme l'existence de deux races biologiques 
déterminées par la nature du sol, l'une à larve triennale, l'autre à 
larve quadriennale, c'est que, chaque douzième année, par la coïn- 
cidence de ces deux périodes, il y a une année d'abondance extraor- 
dinaire de ce coléoptère. 11 était déjà depuis longtemps acquis à la 
science que la vie larvaire du Hanneton durait environ trois ans, 
et l'on savait qu'il en résultait des années particulièrement favo- 
risées, si on peut employer ce terme, sous le rapport des hannetons. 
Il serait bon que, de divers oétés, cette périodicité fût méthodique- 
ment et statistiquement étudiée, car, si elle dépend de circon- 
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staDces locales, elle produira des résultats assez divers, et il ne 
serait pas sans importance pour l'agriculture que ces faits fussent 
exactement déterminés pour tontes les contrées. 

M. de Selys-Longchamps ne trouve pas ces conclusions à l'abri 
de toute contestation; elles sembleraient impliquer qu'il y ait un 
point de départ commun déterminé à priori pour les Hannetons, 
tandis qu'il est beaucoup plus dans la nature des choses observées 
que des Hannetons à vie larvaire de trois comme de quatre aûs 
éclosent chaque année, ce qui infirmerait tout à fait les explications 
de M. Freunthaller. 

Une discussion se poursuit à ce sujet entre plusieurs des membres 
présente, et il est cité d'autres exemples d'abondance périodique 
de certains insectes. 

M. Kerremans fait connaître l'abondance exceptionnelle, cette 
année, aux environs de Bruxelles, du Rhisotrogus sol'^titialis. 

M. Jacobs a constaté cette année une abondance extraordinaire 
du Bilno Marci. 

M. de Selys-Longchamps demande la parole et lit la notice 
suivante : 

SUR QUELQUES VARIÉTÉS OU ABERRATIONS 

DK» XVGJBMA. DÉ DEE^CIQIJB 

ZYG^NA TRIFOLII Esp. 

Dans la séance de notre Société du 6 avril 1872 (t. XV, CoTnptes- 
rendus, page lvi), j'ai indiqué les caractères qui, dans la disposi- 
tion des taches rouges des ailes supérieures, ont donné lieu à nom- 
mer les quatre variétés : 

a. Orobi Hubn. Geyer. 133. 

b. Gltctrhiz^ Hubn. 138. — Freyer 164, flg. 3. 

c. MiNOiDES Selys (1845). — Confluens Stgr. (1871). — Trifolii 
(partim) Esp. 34, fig. 4. — Achiîleœ Hubn. (nec Esp.) 165, dont 
fiiipendulœ Hubn. 166 est une sous-variété. 

4. Babalis Selya 1872. — Trifolii (partim) Hubn, 134. 
Je n'ai rien Â ajouter en ce qui concerne cette espèce. 

ZYG..ENA LONICER^ Esp. 

J'ai recueilli à Halloy un exemplaire unique, chez lequel les 
taches basales sont reliées avec les médianes et avec la postérieure 
par une bande. Je propose de nommer cette aberration : con' 
fiuens. 
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ZYQ^NA FILIPENDUL-E L. 

Chez les exemplaires que l'on considère comme le type, les six 
taches rouges des ailes supérieures sont séparées deux par deux 
(basales, médianes et postérieures). 

J'ai à signaler les variétés suivantes, observées en Belgique. 

a. Cytisi Hubn. — Les deux points de chacune des séries réunis, 
de sorte que l'aile porte trois taches au lieu de six. Elle est à peu 
près aussi commune que le type, et s'y réunit par gradations. 

b. BiPUNCTATA Selys. — Les taches basales et les médianes rén- 
nies par une hande. Les deux points postérieurs bien séparés, 
comme chez le type : un seul exemplaire, que j'ai pris à Long- 
champs-sur-Geer. 

c. CoMMUNiMACOLA Solys. — Les potuts médians et postérieurs 
sont très gros, confluents deux par deux, communiquant, en outre, 
par une bande longeant la côte, et formant ainsi une seule tache 
irrégulière; mais cette tache reste séparée de la double tache 
basaJe par un très petit espace. Cette variété est donc l'opposé de 
la variété hipunclata, et représente à peu près ce qui existe chez la 
variété minoides de la trifoln. 

Décrite d'après deux exemplaires, m&le et femelle, que j'ai pris 
cette année à Longcharaps-sUr-Geer vers le 20 juin. 

ZYG^NA HIPPOCREPIDIS Hubn. 

Jusqu'ici, son existence en Belgique, basée sur quelques exem- 
plaires pris aux environs de Neufch&teau (Luxembourg) et entre 
Dînant et Philippeville, me paraît un peu douteuse. Il se pourrait 
que nous eussions pris pour elle de très petits exemplaires de la 
filipendulœ à points rouges très séparés. 

Le D' Staudinger, qui regarde la Z. hippocrepidis comme une 
variété locale de la transalpina Esp., dit que les points sont, au 
contraire, confluents deux par deux, comme chez la var. Cytisi de 
filipendulœ. 

Je remarque chaque année que nos deux espèces communes de 
Zygènes sont régulièrement localisées, quoique vivant côte à côte. 
Dans mon jardin, à Longchamps, ily a un pré en pente douce, dont 
le bas est un peu marécageux et aboutit au Geer. Là se trouve l'es- 
pèce & cinq points {irifolii) ; dans la partie supérieure, non hu- 
mide, on ne rencontre que les Zygènes à six points {filipendulœ); 
ce n'est que bien rarement que l'on voit un exemplaire égaré de la 
trifoiii dans cette dernière partie, quoique le pré forme un en- 
semble sans séparation appréciable. Cette localisation doit tenir à 
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l'existence de certaines piaotes dont les chenilles respectives se 
nourrissent. 

On rencontre fréquemment les exemplaires accouplés, mais je 
n'ai jamais rencontré la copulation entre les deux espèces, ni d'exem- 
plaires ayant des caractères hybrides. 

La note ci-dessus venait d'être écrite lorsque je recois aujour- 
d'hui le numéro de juillet de \ Entomologist's MorUhly Magazine, 
dans lequel se trouvent deux articulets sur des variétés de la 
Z. filipendvlœ. Il est utile d'en donner la substance : 

Page 43. — Variétés de la Z. FiLiPENDOLii, par M. Briggs. 

M. C.-G. Barrett a mentionné, dans le numéro de juin, une variété 
ou forme chez laquelle le sixième point rouge est à peine indiqué. 
Elle n'est pas rare, selon M. Briggs, notamment à Tilgate-Forost, 
11 dit qu'à Folkestone, cette forme parait non seulement de bonne 
heure en juin, avant l'éclosion de la majorité des filipendtclœ typi- 
ques, mais que sa stature est plus petite et que la bordure noire des 
ailes inférieures est plus large que chez les spécimens de TÎIgate, 
surtout chez la femelle, de sorte qu'il incline un peu à les consi- 
dérer comme des hybrides avec trifolii, bien que jusqu'ici cette 
dernière espèce n'y ait pas été observée. Au contraire, les exem- 
plaires de M. Weston viennent d'une partie de la forêt où 
M. Briggs a pris la grande forme du trifolii, mais jamais la filipen- 
dvlœ. 

T^a variété où la sixième tache manque en dessus est beaucoup 
plus rare. 11 n'y a pas de doute, d'aQleurs, qu'elle provient de la 
filipendulœ, puisqu'en dessous cette tache est toujours visible. 

Page 48. — A la séance du 7 juin de la Société Entomologique de 
Londres, le D' Mason a montré un exemplaire de la rare aberration 
de filipendviœ nommée Chrysanthemi par Hobner, chez laquelle 
la couleur rouge est oblitérée aux quatre ailes et remplacée par la 
bronzée. 

Nous ne l'avons pas encore rencontrée en Belgique, 

J'ai parlé deux fois dans nos séances des variétés de Zygènes de 
notre pays, parce que les espèces de ce genre ont grand besoin 
d'être encore étudiées : 

1° Elles sont très variables individuellement dans une même 
localité; 

3" Bon nombre d'entre elles constituent des races ou formes 
locales, que l'on atrop souvent considérées comme des espèces dis- 
tinctes ; 

3° La question spécifique est encore compliquée par l'existence 
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constatée d'hybrides entre plosieura espèces très différentes et dont 
les produits assez constants ont été regardés pendant longtemps 
comme des espèces. 

Je suis persuadé que lorsqu'on aura approfondi l'étude des Zy* 
gènes de l'Afrique méditerranéenne, de l'Asie-Miueure et de l'Asie 
septentrionale, on reconnaîtra que beaucoup des espèces nouvelles 
qu'on y a signfJées devront être rapportées à nos espèces euro- 
péennes, h titre de simples races locales. 

A la suite de cette lecture, M. Lallemand parle du peu de con- 
stance du caractère qui a été assigné à la Zygœna hippocrepidis, 
h savoir la couleur blanche de l'extrémité des antennes. Parmi un 
certain nombre d'exemplaires par lui recueillis à Anseremme, un 
9eul lui a offert ce caractère. 

MM. Weinmann et de Selys prennent encore part & cette discus- 
sion. 

M. de Borre signale la capture intéressante de deux espèces 
rares du genre Bemhidiwm. 

Le Bembidium nigriconw Gyll. , espèce de l'Europe septentrio- 
nale, voisine de B. lampros, avait déjà été pris par M. Weyers à 
Calmpthout et par MM. Miedel et Roffîaen dans les environs de 
Bilsén et de Genck. Un exemplaire s'en est trouvé parmi les 
insectes des mousses recueillies cet hiver à Melen, près de Hervé. 
Outre la couleur noire des antennes, il a la plus grande largeur du 
corselet exactement au milieu, tandis que, chez le S. lampro$,fiil% 
est plutôt au tiers antérieur. 

Un exemplaire du Bembidium fluvialile Dejean s'est trouvé 
parmi des insectes pris il y a quelques années à Papignies (Hai- 
naut), par notre collègue M. Fontaine. 

M. Jacobs possède cette espèce dans sa collection, mais il ne se 
rappelle plus où il l'a capturée. 

M. de Borre ajoute qu'elle a été prise aussi l'année dernière par 
M. Dietz, non loin d'Anvers, et M. Putzeys l'avait signalée dans la 
province de Liège et aussi, croii'-il, à Aerschot. Un peu plus grande 
que le Bembidium. littorale et ayant la même coloration, elle a le 
corselet plus cordiforme et les stries des élytres moins fortes. 

M. H. Donckier fait passer sôus les yeux de l'assemblée plusieurs 
exemplaires de la Leptura mactUicomîs de Geer espèce nouvelle 
pour le pays, et donne lecture de la note suivante : 

SEPTIÈKES ADDESDA A U FAUNE DES COLÉOPTÈRES DE BELGIQUE. 

Drastenus bimactUatus F. 1881, p. xcviii. 

Tën-opivm, Ivriditm var. atUicum 1881 , p, xcvm et xcix. 
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Qyrinia opacus SaUb. 1881, p. oxxi. 

Agrilus rvgicollis 1881, p. oxxn. 

Phytœda ephippirtm P. 1881, p. oxxxn. 

Eydroporus picipes F, var. lineelius 1881, p. ou. 

Et enfin Lephtra maculicomù Dfi Geer, pria à Carlsbonrg. 

M. LaUemand a fait récemment une excarsion & Poix, où il a 
piia en abondance Argynnis Ino, ainsi qn'nn fort bel exemplaire 
de la variété con/luens du PolyomnuUus BippothoBi mais il n'y a 
pins rencontré ni Cœnonympha Dama, ni Argynnis Aphirape, 
que M. de Selys-Longcliamps a troavée communément dans cette 
même localité. 

Il a également visité Calmptbont. oik il a pris une cttrietise variété 
noire de la chenille i'ûrgyia ericce. Il y a aussi trouvé en quantité 
la chenille de Lasiocampa ilicifolia. 

Le t«mpa pluvieux qui a régné presque sans interruption pen- 
dant tout le mois de juin a mis obstacle & l'excursion que la Société 
projetait de fiûre au Pellenberg. 

Sur la proposition de MM. Jacobs et de Boire, l'assemblée choisit 
cette même localité du Pellenberg pour l'excursion du dimanche 
13 août. Départ de Bruxelles-Nord & 6 h. 33 m. du matin, pour 
arriver à 7 h. 41 m. à la station de Corbeek'Loo. 

La séance est levée & 9 heures. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE. 

COMPTES-EENDDS DES SÉANCES. 

Série III. — N» 21. ^^-O^. C/ ' a ^, , 

Assemblée mensnelle du 6 août 1882. 

PHÉSIDENCE DE M. JACOBS. 

Présents ; MM. Berge, Capronnier, Degouve de Nuncques, J. De 
Lafontaioe, de Selys-Longchamps, H. Donckier de DoDceel, Duvi- 
v^er. Hallez, Lameere, Richard, Vandeobrandeii, Van Rossem et 
Lallemand, faisant fonctions de Secrétaire. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

Le procès-verbal de l'assembl^'e mensuelle du 1"' juillet est 
approuvé. 

Le Président annonce l'admission de dL'ui nouveaux membres 
effectifs ; MM. Paul Rolin, de Hruxelles, et César Chicote, de Ma- 
drid, membre de la Société espagnole d'Histoire Naturelle, pré- 
sentés par MM, Preudhomme de Borre et H. Donckier de DoDceel. 

M. Chicote s'occupe des Mylabrides européens et désire entrer en 
relations d'échange avec ses collègues de la Société. 

CorpespoDdance. 

M. Ernest Donner remercie pour son admission comme membre 
effectif et envoie son portrait pour l'album. 

L'Académie des Arts et Sciences de Connecticut accuse réception 
des tomes XXII à XXIV de nos Annales, ainsi que de nos Bulletins 
des années 1881 et 1882. 

L'Académie Royale des Sciences de Vienne, la Société Royale 
de Zoologie < Natura Artis Magistra >, à Amsterdam, et la Société 
de Zoologie et de Minéralogie de Ratisbonne accusent réception du 
tome XXV des Annales. 
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La Société Hollandaise des Sciences à Harlem nous adresse un 
exemplaire de ses publications. 

M. Renard, Yice-Président de la Société Impériale des Natura- 
listes de Moscou, nous remercie de la lettre de félicitations que lui 
a adressée la Société à l'occasion du 50 anniversaire de son doc- 
torat. 

Rapport** lectures* oommualoatloas. 

M. Lallemand demande la parole pour donner lecture du travail 
suivant : 

Note sur la ZYGENA HIPPOCREPIDIS. 

À la suite de la séance du mois dernier, dans laquelle notre 
savant collègue M. le baron de Selys-Longchamps nous a présenté 
un travail sur les Zygônes belges, j'ai examiné avec soin les Zy- 
gêna que je possédais dans ma collection. J'ai pu me convaincre 
immédiatement que tous le^ exemplaires que j'avais capturés à 
Anseremme , près Dinant, appartenaient, contrairement à ce que 
j'ai cru primitivement, à l'espèce Filipeiidulœ, à une exception 
près. 

Cet exemplaire est le seul qui pourrait sa rapporter & ïhippo- 
crepidis. 

L'extrémité des antennes est blanche, la bordure des ailes înfé- 
rieures est largement noir bleuâtre, les deux taches extrêmes des 
ailes supérieures sontconfluentes. Au-dessous, la totalité des ailes 
est d'un beau rouge, àl'exception du pourtour, qui est bleu foncé, 
et du bord intérieur de l'aile supérieure, qui est jaune. 

Cet insecte, qui a été capturé le 14aoâtl879, a parfaitement con- 
servé sa couleur primitive, tandis que tous mes exemplaires de la 
Zygena Filipendulœ capturés le même jour ont pâli. 

La description que donnent Duponchel et Godart de Ykippoci-e- 
pidis peut assez bien s'appliquer à mon insecte, tandis que la figure 
n'y correspond pas entièrement. 

Note sna la vamétb .ESTIVA db la LYCvENA ASTRARCHE. 

Jusqu'ici, la variété .^f^i'f a A&\d.LycœnaAsl7^rche n'a pas été 
signalée comme se trouvant en Belgique. I^es trois exemplaires 
que j'en possède ont été pris par moi à Dinant, il y a deux ans, dans 
le courant du mois d'aoât. 

Cette variété se distingue du type en ce que le dessousdes ailes 
est brun au lieu d'être gris ardoisé. 
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Rbhseionements locaux sus qdelqdbs espèces de lépidoptères 
rares en bblqique. 

Lycœna Alexis, var. Icarinus, Anseremme. 

Syrichtus alveus, Âoseremme. 

Errtydia crihrum, Calmptbout. 

Orgya gonoHigma, Calmpthout, Ghlin. 

Bombyx lanestris, Hastières. 

La'^iocampa pruni, Dinant. 

Endroniis ver.iicolo?'a. Trois exemplaires de cette espèce ont 
été capturés à Groenendael par M, le chevalier de Thibault, au 
combiencement du mois d'avril de l'année demière- 

Deprena Binaria, Boifsfort, 

— Lacertinaj-ia, Boitsfort. 
Cilix SpiniUa, L'ccle. 

Noiodonta Chaonia, Boitsfort et Groenendael. 
Drynobia Melcigona, Boitsfort. 
Acronycta Menyanthidis, Baraque Michel. 
Mamestra tiiicta, Boitsfort. 

— Dentina, Poix. 
Hadena Porpkyrea, Groenendael. 

— Sordida, Groenendael. 

— Eepafica, Groenendael, 

Hadena var. Nidilans, à ailes supérieures noires, Uccle. 

Leucania comma. Groenendael. 

Calophasia Lunula. J'ai recueilli la chenille à Ottignies, sur ane 
berge de chemin de fer. 

Eraslria Uncula, Calmpthout. 

Catephia Alchymista, Groenendael- 

Zortosoma Poraîa, Calmpthout. 

Abraxas Adwtata, Rochefort. 

Bapta Temeraia. Wavreilles. 

Numeria Pvlveraria, Ghlin, Hastières. 

Croca/lis Elinguaria, Poix, Boitsfort. 

Epione Apiciaria, pris par notre collègue M. Thirot à Jette- 
Saint-Pieire et à Groenendael. 

PAfiSî'ajie/'e/rana, commune à Ghlin au commencement de juin. 
J'ai trouvé une chenille de cette espèce, dans le courantdu mois 
dejuilletde cette année, àGroenendael, sur la Pteris aquilina. 
Cette chenille a ceci de particulier qu'elle peut se tourner sur 
elle-même, comme le font les serpents. J'ai déjà élevé un grand 
nombre de chenilles de géomètres, mais c'est la première au 
sv^et de laquelle je puisse faire une observation semblable. 

Il paraîtrait que la chenille du PeVon'a Vibicaria se roulerait 
également en anneaux, comme celle de la Phasiane Petraria. 
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Odezia Atrata, Dolhain-Limboarg, Poix. 
Lc^iophora Carpinata, Boitafort. 

— Virelata, Steyn-Ockerseel. 

Cidaria Oceltata, Galmpthout. 

— OblUercUa, Ottignies. 

— Rubidata, captura dana la forêt de Soignes parM.Thirot. 
Cette capture peut panûtre assez étrange, attendu que, jusqu'ici, 

l'insecte n'avait été rencontré que dans les terrains calcaires. 

M. H. Donckier de Donceel nous montre quelques exemplaires 
d'un petit diptère dont les larves ont été trouvées dans le jambon 
par son père. Ces larves faisaient des sauts de 10 centimètres de 
haut. M. le Vf Jacobs veut bien se charger de déterminer cette 
espèce. 

Le temps pluvieux que nous avons eu a empêché l'excursion que 
la Société se proposait de faire à Etichove. 

Sur la proposition de M. Donckier, l'assemblée choisit Mont- 
Saint-Grulbert pour l'excursion du dimanche 10 septembre. 
Départ de Bruxelles à 9 h. 25 m., pour arriver à Mont-Saint- 
GuibertàlOb. 10 m. 

La séance est levée à 8 h. 3/4. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOQIQUE DE BELQIQUB. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 
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Assemblée mensuelle du 2 septembre 188S. 

PRÉSIDENCE DE H. JACOBS. 

Présents . MM. Becker, Bergé, Degouve de Nuncques, J. De La- 
fontaine, H. Donckier de Donceel, Duvivier, Fologne. Kerremans, 
Lalleraand, Mélise, Vanden Branden, Van Rossera et Preudhomroe 
de Borre, secrétaire. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

M. de Borre fait remarquer qu'une erreur de pagination s'est 
produite pour le dernier compte-rendu, qui aurait dû être coté cxiï 
à cxxii, tandis que l'imprimeur lui a donné les chiffres xcix k en, 
qui étaient déjà dépassés. 

Sauf cette rectification, le procès- verbal de l'assemblée mensuelle 
du 5 août est approuvé. 

Le Président annonce que l'un des plus anciens de nos membres 
effectifs, M. Alfred De Lafontaine, est décédé le 4 août dernier à 
Bayreuth, pendant ua voyage qu'il faisait en Allemagne. M. De La- 
fontaine ne s'occupait plus d'entomologie depuis plusieurs années, 
mais, investi depuis longtemps du mandat de commissaire à la véri- 
fication de nos comptes, il accomplissait cette tâche avec un zèle et 
une exactitude tout à fait exemplaires. — Une lettre de condo- 
léance sera adressée à sa famille. 

Depuis notre dernière séance, trois nouveaux membres effectifs 
ont été admis t M. Arthur Bivort, banquier à Fleurus, présenté 
par MM. Preudhomme de Borre et Jacobsi M. Jules Remy, direc- 
teur de l'Hospice des Enfants assistés, à Bruxelles, présenté par 
MM. Engels et H. Donckier de Donceel, et M. le D' Corneille Ghyzer, 
médecin en chef du Comitat de Zemplén (Hongrie), membre de 
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diverses sociétés savantes, présenté par MM. Becker et H. Donckîer 
de DoDceel. 

Le Président annonce que le Conseil d'administration a cru 
devoir convoquer une assemblée générale extraordinaire le 7 octo- 
bre prochain à 8 heures du soir, immédiatement avant la séance 
mensuelle, afin d'y élire deux membres de la Commission de véri- 
fication des comptes, rérluile en ce moment à un seul membre par 
le décès de nos regrettés collègues Putzeys et De Lafontaine. 

Le Trésorier annonce que, pour se conformer à la décision de 
notre dernière assemblée générale, il a employé les fonds prove- 
nant de plusieurs cotisations viagères à l'achat de dix obligations 
de l'emprunt de la Tille de Bruxelles 1879, dont les numéros sui- 
vent : 164325, 1&1326. 228191. 228192, 230617, 230618, 230619, 
230640,281121,457485. 

Correspondance. 

M. .1. Remy remercie pour son admission comme membre effectif. 

M. A, de Lacerda nous adresse son portrait pour l'album de la 
Société. 

La Société d'Histoire naturelle d'Augsbourg nous annonce la 
mort lie son président : M. le D' G. Kôrber. 

La Société des Sciences naturelles de Zwickau nous envoie ses 
publications en nous remerciant pour l'envoi de nos comptes- 
rendus. 

■La Société Néerlandaise de Zoologie nous adresse ses publica- 
tions. 

Rapport*» lecture»* comniDnlcatJon*. 

Par suite de l'absence de MM. Weinmann et Fondu, la lecture 
des rapports sur le nouveau Catalogue des lépidoptères de Belgique, 
par M. Ch. Donclcier, est ajournée à la prochaine séance. 

M. le D' Jacobs donne lecture de la note suivante : 

Dans la dernière séance, M. Donckier de Donceel père a soumis 
à mon examen des diptères et leurs nymphes. Il avait recueilli les 
larves de ces insectes dans un jambon ; son attention avaitété attirée 
sur leur faculté saltatoire. 

L'insecte parfait est le Piaphila atrala Meig. n" 2, déjà dénommé 
Musca atrata par Fabricius et rangé par Schiner dans la syno- 
nymie du Piophila casei Meig. n" 1, dont il ne serait qu'une 
variété. 

Les larves des Piop^iVa aïroia et coiei jouissent l'une et l'autre 
de la faculté de sauter ; il est probable que des larves des autres 
espèces du genre en sont également douées. 
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ï-es lanes de ce diptère, qui peuvent se développer dans toute 
espèce de matière grasse, ont fait le sujet des études de Redi et de 
Goedaert; Swaramerdam les a examinées au point de vue anato- 
mique et physiologique et les a décrites dans une lettre au savant 
Thévenot. Ses remarques méritent d'être rapportées. Il a constaté 
que des larves de la longueur d'un quart de pouce de Hollande 
pouvaient sauter d'une boite de six pouces de hauteur, c'est-à-dire 
que le saut équivalait à vingt-trois fois la longueur de leur corps; 
d'autres effectuaient des sauts encore plus élevés. 

La larve a douze anneaux, et la nymphe, douze segments; la cou- 
leur est celle de rouille claire. I,e premier anneau de la larve se 
distingue par deux tuhercules, au milieu desquels se trouve la 
bouche, munie de deux onguiculets, faisant, d'après Swammerdam, 
fonction d'onglets, de dents ou de pieds ; il les représente dans la 
figure V de la planche XLIII, etleur donne la forme de mandibules 
pointues, recourbées à leur extrémité, falciformes, mais tournées 
du même côté, etmunies d'un lobe arrondiautiersdeleurlongueur. 

Le douzième anneau est muni de tubercules, de rugosités et 
d'enfoncements. 

Je passe la description des anneaux intermédiaires, notre auteur 
faisant jouer un certain rôle au premier et au dernier pour expli- 
quer le saut que les larves peuvent faire. 

La lar\"e sa courbe en cercle, étant couchée sur le dos ou sur le 
côté, elle saisit les tubercules du douzième segment avec les par- 
ties de la bouche décrites plus haut, se raidit contre une surface 
résistante, reprend son élasticité en lâchant brusquement l'extré- 
mité de son corps et produit le saut. Swammerdam ajoute que ce 
mouvement saltatoire est accompagné de bruit, manifeslum sonù 
tum excitent. 

M. de Borre attire l'attention de ses collègues sur un court tra- 
vail que vient de publier à Vienne notre membre honoraire 
M. Osten-Sacken, sous le titre de P/-ioriïe om continuité? Le savant 
diptérologiie cherche à y défendre, contre les tendances qui 
régnent aujourd'hui, des vues plus pratiques et plus raisonnables. 
Comme nous le disait aussi autrefqis, ici, feu le D' Breyer, dans la 
pensée de ceux qui soulevèrent d'abord la question, le principe de la 
priorité n'était pas un but, mais un moyen de faire cesser la con- 
fusion là où elle existait, par l'emploi simultané de plusieurs noms 
pour une même espèce. Par l'abus formidable qui s'en fait actuelle- 
ment, on crée aujourd'hui la confusion là où il n'y en avait pas. 
Je rappellerai de "nouveau cet exemple de notre savant confrère 
M. Bedel s'attaquant à la Nébria, qui depuis plus de trois quarts de 
siècle était en possession incontestée du nom de brevicQllis\omm\i.m 
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anctorum), et lui donnant successÎTeroent, & un an d'intervalle, les 
noms morts-nés au siècle passé de rufipes Goeze, puis de cursor 
Muller. Ceux qui adopteront le dernier de ces noms (en attendant 
peut-être an nouveau) pourront-ils se passer de savoir que l'insecte 
porte, dans d'innombrables et excellents ouvrages, le nom de bre- 
mcollis? Peût-on anéantir toute la littérature de près de cent ans? 
Viennent ensuite les changements de nom d'autres espèces qui en 
sont une conséquence, quand le vieux nom, périmé et oublié, avait 
été employé ultérieurement une seconde fois. Puis la fureur de 
tout changer sous prétexte de priorité s'est étendue de l'espèce au 
genre et du genre à la famille. M. Osten-Sacken donne des exem- 
ples de ces regrettables innovations dans la nomenclature des 
diptères, sa spécialité, et termine par cette conclusion = 

• Puisse cette révolution ne pas continuer et puisse-t-on enfin 
tomber d'accord sur ce point que la priorité n'est pas un but, mais 
an moyen de stabilité, lequel n'a aucun sens sans la continuité! ■ 
En d'autres termes, que l'on y ait égard pour choisir entre des 
noms subsistant concurremment et que ceux qui étaient bien tré- 
passés reposent en paix. 

M. Becker, sans contester qu'il n'y ait dans l'application beau- 
coup d'abus, prend la défense du principe de la priorité au point 
de vue de la nomenclature des araignées, 

M, de Borre répond que l'arachnologie est une branche qui n'a 
encore donné lieu qu'à un trop petit nombre de travaux pour que 
les changements de nom y soient, en pratique, d'un effet aussi 
désastreux que chez certains ordres d'insectes. 

Après une courte discussion, à la demande de plusieurs mem- 
bres, M. de Borre donne quelques détails sur le séjour de deux 
mois qu'il vient de faire dans le centre de l'Allemagne : 

J'ai passé tout le mois de juillet dans la petite ville d'Ilmenau 
(Saxe-Weimar), au centre du Thuringerwald, à quelques lieues au 
sud-ouest de Weimar et d'Erfurt et où le fond même des vallées est 
déjà à une altitude de peu inférieure à celle de notre plateau des 
Hautes-Fanges. J'ai ensuite passé la première moitié d'août à 
Kôsen, sur la Saale, entre Weimar et Halle, dans un pays moins 
élevé et moins primitif. J'ai rapporté de ces deux séjours environ 
1,500 exemplaires, non encore piqués ni étudiés, de sort« que je 
ne saurais en parler aujourd'hui que très sommairement. Les mois 
de juillet et d'août ne sont, vous le savez, guère favorables pour 
la chasse aux coléoptères ; mon voyage avait pour but principal de 
rétablir ma santé, et, ce qui a été une entrave plus grande encore 
au plein succès de mes chasses,!' été fut, cette année, en Allemagne 
comme chez nous, exceptionnellement froid et pluvieux; c'est à 
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peine s'il y a eu quelques journées belles et propices à la chasse 
aux insectes. Le 15 juillet, j'ai pu faire une ascension au Kickel- 
hahn, montagne d'environ 825 mètres d'altitude, toute couverte 
d'une forêt de magnifiques sapins, mélangés de quelques hêtres en 
certains points; j'y ai fait une assez bonne chasse, parmi laquelle 
je puis dès à présent vous citer le Rhagium bifascialum, pris dans 
une cabane en bois célèbre par le séjour de Goethe; bon nombre 
d'exemplaires du Cat'obus Linnei, dont j'avais pris ily a deux ans 
un exemplaire surl'Inselsberg, à quelques lieues de là; plusieurs 
Carabus glabratxts; plusieurs C. auronitens. Un autre jour, sur le 
versant oriental de cette même montagne, j'ai pris un exemplaire 
do Carabus kortensis L. [gemmatus Dej.). que Schaum ne croyait 
pas s'avancer autant h l'ouest, à cette latitude. 

Je n'ai aperçu aucun Lépidoptère diurne subalpin ; mais les Pha- 
lénides et les Microlêpidoptères étaient abondants et très variés ; 
un lépîdoptériste eût certes fait beaucoup meilleure chasse que 
moi. hesAeschna volaient aux environs de quelques grands étangs, 
mais je n'en ai pu capturer aucune. 

Je suis arrivé à Kôsen dans un moment où des pluies torrentielles 
avaient fait déborder la Saale; quoiqu'il fût un peu tard, j'ai été 
explorer les débris laissés par la plus forte crue et j'y ai récolté 
bon nombre de micro-coléoptères où il se trouve peut-être des 
choses intéressantes, la Saale recueillant les eaux d'une bonne 
partie du Thuringerwald et du Frankenwald- J'ai aussi fait quel- 
ques chasses fructueuses dans les forêts où l'essence dominante est 
le hêtre, qui y est magnifique. J'y ai notamment pris YOsmoderma 
eremita et le Prionus coriarius. 

J'ai enfin recueilliquelquesinsectesàWeimaretâCoIogne.où je 
me suis arrêté lors de mon retour, 

M, Kerremans vient de passer quelques semaines à Ostende. Le 
jour de son arrivée, le 6 juillet, il a recueilli plusieurs exemplaires 
du Polyphylla fullo; mais dès le lendemain, la saison de cette 
espèce était absolument terminée. 

M. Kerremans a observé une Coccinelle, espèce réputée carnas- 
sière, occupée à manger un fruit sur un prunier, 

M. de Borre dit qu'il a déjà vu des Carabus, plus carnassiers 
encore, manger des fraises. Ce sont, pense-t-il, des faits tout acci- 
dentels et dont on ne doit pas se hâter de conclure que ces espèces 
seraient h. moitié phytophages et à ranger parmi les espèces dites 
nuisibles. Il est à peu près certain que ces insectes, en pareil cas, ne 
font que se rafraîchir dans une morsure faite au fruit par d'autres 
espèces. 

M. Becker a exploré assidûment, pendant plusieurs jours, la 
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grotte de Han-sur-Lesse et y a pris quelques araignées, dont une 
Linyphia qu'il pense être nouvelle. Mais aucune de ces espèces 
n'est à rapporter aux espèces aveugles et cavernicoles, et sa 
cbasse, malgré tout le soin qu'il y a mis, n'a pu inârnier l'opinion 
établie que nos cavernes n'ont pas une population entnmolo- 
gique spéciale, comme celles du midi de la France et de diverses 
autres contrées. 

M. Jacobs a eu récemment occasion de voir trois exemplaires de 
la Mesosa nubila, pris à Ixelles, ainsi que plusieurs exemplaires 
du Pachtjbrackys hislrio, pris à Schaerbeek. Autrefois, il a pris à 
Engbien un exemplaire de cette dernière espèce, que feu M. Demou- 
lin avait signalée aux environs de Mons. 

Aucun des membres présents à la séance n'a pris part à l'excur- 
sion qui devait avoir lieu àPelIenberg, le 13 août. 

Le Président invite l'assemblée à choisir une localité pour notre 
dernière excursion de 1882. le 8 octobre. On propose : Aerscbot, 
Dave, Droogenbosch, Hal, Gastuche. Cette dernière localité 
obtient la préférence. On partira de Bruxelles (Quartier-Léopold) à 
9 h. 25 du matin. 

La séance est levée à 8 3/4 heures. 
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SOCIÉTÉ BNTOMOLOOIQUE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



SËRiK ni. — H" S3-M. 



générale dn 7 octobre 1 888. 

PRÉSIDENCE DE M. JACOBS. 

Près&nts .- MM. Becker, Berge, Capronnier, De Lafontaine, 
Oevauz, H, Donckier de Dooceel, Du Pré, Duvivier, Pologne, 
Fondu, Fromont, Hallez, Heyiaerts, Kerremans, LalLemand, 
Lameere, Mélise, Rolin, de Selys-Longchamps, Van Segvelt et 
Preudhomme de Borre, secrétaire. 

M. Vandârkinderea fait excuser son absence. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée générale du 26 décembre 1881 
est approuvé. 

Le Président invite l'assemblée à procéder à l'élection des trois 
membres de la Commission de vérification des comptes en rem< 
placement de MM. Pulzeys et A. De Lafontaine, décédés depuis la 
dernière assemblée générale, et de M. Thyes, qui vient de donner 
sa démission de membre de la Société. 

Il est procédé au scrutin. MM. Berge et Donckier font tes foDC- 
tions de scrutateurs. 

MM. Fondu, Mélise et Kerremans ayant obtenu la majorité des 
suffrages, sont élus membres de ladite Commission. 

Le Président, abordant le second article à l'ordre du jour, rap- 
pelle à la Société qu'ensuite du don qui lui avait été fait des collée- 
tions de notre regretté confrère Putzeys, la Société avait été 
amenée A intervenir auprès de la Direction du Musée et du Dépar- 
tement de l'Intérieur pour que la Section entomologique du Musée, 
oîi nos collections d'insectes sont en dépôt, fût pourvue de locaux 
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plus spacieux et plus propres à la bonne coDservatioo des insectes. 
Ces démarches ayant été couronnées de succès par la location 
d'une maison contiguë au Musée, dans la me de Kuysbroeck, une 
seconde question s'est présentée. D'après la convention qui règle 
nos relations avec le Musée, celui-ci est tenu de nous fournir un 
local convenable pour la tenue de nos séances et le dépôt de nos 
bibliothèque et archives. Allions-nous suivre ailleurs les collections 
de l'Etat et les nôtres, ou resterions-nous ici ? La Direction du 
Musée mettait à notre disposition, dans les nouvelles annexes 
provisoires louées pour l'établissement, un local pour notre biblio- 
thèque et un autre pour y tenir nos séances. Le Conseil, après 
examen de la question et visite des lieux, a pris, dans sa séance du 
30 août dernier, la décision- suivante, qu'il soumet à votre appro- 
bation, conformément à nos statuts : 

• Le Conseil est d'avis de maintenir le local actuel pour toutes 
les séances do la Société et ses propres réunions, le local qui lui 
est offert étant beaucoup trop petit. 

. Le Conseil pense que la bibliothèque peut provisoirement, en 
attendant une assemblée générale, rester dans la Section entomo- 
logique du Musée, près de notre bibliothécaire, mais que la Société 
doit se réserver le droit de pouvoir, en tout temps, la replacer dans 
le local que nous désirons maintenir. • 

C'est ce provisoire que l'assemblée de ce jour est appelée à con- 
firmer ou & infirmer. 

M. le Président ajoute que M. le Directeur du Musée a dû néces- 
sairement être prié de nous feire connaître ses intentions dans 
cette question; le Président etM. Pologne, membre du Conseil, se 
sont rendus auprès de lui et ont reçu l'assurance qu'il acquies- 
cerait entièrement & nos désirs, soit quo la Société maintienne 
l'installation de la bibliothèque provisoirement faite par le Conseil, 
soit qu'elle la fasse réintégrer dans le local où nous nous réunis- 
sons aujourd'hui et qui reste à notre disposition pour nos séances, 
si l'assemblée, de même que le Conseil, le désire. 

La discussion est ouverte, et un grand nombre des membres 
présents y prennent part. 

Quelques-uns contestent et d'autres soutiennent l'opportunité 
d'une séparation du local de la bibliothèque d'avec celui des 
séances, au point de vue de la commodité de l'usage des livres par 
les membres de la Société qui en empruntent. 

M. de Borre, bibliothécaire, dit que les facilités que l'on a 
aujourd'hui d'emprunter nos volumes cesseraient ou, du moins, 
diminueraient considérablement, si ceux-ci étaient déposés aussi 
loin du local ou le fait séjourner son service au Musée. La Société, 
d'autre part, ne trouverait pas facilement quelqu'un pour rem- 
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plir Â sa place et daos les mêmes conditions leedites fonctions. 

M. de Selys-Longchamps fait observer que nous devons bien plus 
encore nous préoccuper de l'étude des collections. Les nôtres, 
comme celles de l'État, sont des collections publiques, dont l'étude 
doit se faire par nous, entomologistes, et il y a utilité, pour ne pas 
dire nécessité, à ce que les collections à étudier et les livres pour 
l£S étudier ne soient pas séparés. M. de Selys regrette beaucoup, 
quant à lui, qu'il ne se soit pas trouvé, dans la nouvelle habitation 
entomologique, une salle assez vaste pour servir à nos réunions ; 
l'idéal eût été que tout restât ensemble. 

On soulève encore la question de l'éventualité, prochaine suivant 
les ans, lointaine suivant les autres, d'un transfert du Musée 
d'histoire naturelle au Parc Léopold. Que ferait alors la Société ? 
■ MM. Jacobs et de Borre répondent au nom du Conseil en faisant 
remarquer que la décision prise cette année par le Conseil ne pré- 
juge absolument rien et fait toutes les réserves nécessaires pour que 
la Société, à l'époque à laquelle on fait allusion, ne soit liée par 
rien et puisse prendre telles résolutions qu'elle jugera convenable 
à son plus sage intérêt d'adopter alors. 

La clôture de la discussion étant demandée par plusieurs mem- 
bres, M. Duvivier demande la parole pour présenter la résolution 
suivante : 

L'assemblée, après avoir entendu les explications du Conseil, qui 
sauvegardent tous les droits de la Société, approuve les mesures 
prises et passe k l'ordre du jour. 

Cette résolution est mise aux voix et adoptée à l'unanimité. 

L'ordre du jour de l'assemblée générale extraordinaire étant 
épuisé, celte première séance est levée à 8 3/4 heures. 



Assemblée mensuelle da 7 octobre 188S. 

PRÉSIDENCE DE U. JACOBS. 

Présents .- Les mêmes membres qu'à l'assemblée générale. 

La séance s'ouvre à 8 3/4 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 2 septembre est 
approuvé. 

Le Président annonce que le Conseil a reçu la démission de deux 
de nos membres effectifs : MM. Poteau et Thyes. 

11 a admis, comme membre associé. M. Pierre Gustave Cluyse- 
naar, professeur de sciences naturelles à l'Ecole normale de Huy, 
présenté par MM. Roelofs et Preudhomme de Borre. 
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MM. Chicote, Chyzer et Bivort remercient pour leur admission 
comme membres efiectîts. Les deux premiers nous adressent leurs 
portraits pour l'album de la Société. 

M. y. Gallegos, de Mendoza, nous adresse aussi son portrait- 
carte. 

La Société Helvétique des Sciences naturelles, la Société Ento- 
mologique américaine et la Société des Sciences naturelles de 
Chemnitz nous adressent leurs publications. 

La Société Linnéenne de la Nouvelle-Galles du Sud nousremercie 
pour l'envoi de nos Annales. 

La Société Royale des Sciences d'Upsal nous adresse ses publica- 
tions et nous remercie pour l'envoi des nôtres. 

La Direction de la Station Zoologiqne de Naples propose un 
écbaoge de publications. — Cet échange a été décidé au commen- 
cement de cette année, sur la proposition de notre collègue, 
M. le D' Candèze, et nos Comptes-rendus ont été régulièrement 
adressés, sans que rien nous soit parvenu en retour. 

L'assemblée vote l'échange de nos Comptes-rendus contre te 
Bulletin de la Société d'Horticulture et de Botanique de Huy, où 
il s'est formé une section s'occupant d'entomologie. 

L'assemblée ajourne jusqu'à plus ample informé la décision i 
prendre concernant doux autres demandes d'échange de publica- 
tions. 

MM. Desbrochers des Loges, à Ardentes, G. Haller, à Putbus, e1 
Schaufuss, h Oberblasewitz, nous envoient des catalogues d'iU' 
sectes, etc. M. Desbrocliera annonce aussi qu'une deuxième vaca- 
tion de la vente de ses collections de coléoptères européens et exo' 
tiques aura lieu à Paris, Hôtel Drouot, salle?, le lundi 6 novembre. 

M. Mac AUisfer, h Philadelphie, nous envoie un catalogue de 
microscopes et autres instruments d'optique, etc. 

Rapporta* lectureai communloatlona. 

MM. Lallemand et Fondu donnent lecture de leurs rapports et 
de celui de M. Weinmann sur le travail de M. Ch. Oonckier de 
Donceel intitulé ; Cataiogw des Lépidoptères de Belgique. 

Ces rapports donnent lieu à une assez longue discussion, plusieurs 
membres demandant que les localités de capture indiquées par 
l'auteur soient complétées par l'addition de celles que d'autres de 
nos collègues ont désignées de leur côté. 

M. de Borre fait remarquer que s'il est désirable qu'un catalogue 
soit aussi complet que possible, il faut que la responsabilité, d'un 
autrecôté, puisse en être assumée par quelqu'un. Nos publications, 
cela est iascrit en tête de chacun de nos volumes, laissent à chaque 
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auteur son entière liberté, qui doit être sacrée pour nous, et sa res- 
ponsabilité, que la Société décline avec raison comme corps. Si 
nous nommons des commissaires-rapporteurs, c'est pour nous 
éclairer sur la valeur du travail dont l'impression aux frais de la 
Société nous est demandée. Les commissaires, c'est leur droit 
incontestable, peuvent, à l'occasion de leur rapport, critiquer cer- 
tains points d'un travail, même quand ils le trouvent utile et bon ; 
nous pouvons également communiquer ces critiques à l'auteur, 
pour qu'il en fasse son profit, s'il le juge à propos; mais ce serait 
singulièrement violer la liberté des auteurs, leur ôter toute leur 
responsabilité et l'assumer très maladroitement que de leur imposer 
en quelque sorte pour collaborateurs les rapporteurs nommés par 
nous ou par d'autres. Du conflit d'opinions ou de vues qui peut 
surgir à l'occasion de ces rapports, il ne doit résulter que des modifi- 
cations à l'amiable, rien d'imposé à l'auteur. Sans cela, plus de 
liberté scienliflque. 

L'assemblée, adhérant à cette conclusion, décide que les obser- 
vations faites par les commissaires seront simplement soumises à 
l'auteur, et vole à l'unanimité l'impression de son Catalogue dans 
nos Annales. 

Sur la proposition de M, Mélise, l'assemblée émet le vœu que 
M. Donckier donne, en guise d'introduction à son travail, une 
partie du rapport de M. Lallemand, consistant en une excellente 
notice historique sur tous les catalogues jusqu'ici publiés des lépi- 
doptères de notre faune. 

M. A. Chevrolat nous adresse le manuscrit d'un Essai monogra- 
phique du genre Peredinelus de Schônherr. MM. Roelofs et Jekel 
sont nommés commissaires pour l'examen de ce travail. 

M. Lameere dépose le manuscrit d'un travail intitulé : Liste des 
Cérambycides décrils postérieuremerU au Catalogue de Mumck 
jusqu'au l" Janvier 1881. 

L'assemblée désigne MM. Candèze et Jacobs pour examiner ce 
travail. 

M. "Van Pegvelt demande la parole et fait la communication 
suivante : 

Une petite excursion, du 19 août au 9 septembre, dans la pitto- 
resque Haute-Savoie m'a permis de recueillir quelques notes enlo- 
mologiques sur les environs d'Annecy. De belles montagnes, comme 
la Toumette {2,357 mètres), le Parmelan (1 .765 mètresl, le Semnoz 
(1,704 mètres), la Montagne du Charbon (1,787 mètres), la Grande- 
Forclaz (2,466 mètres), couvertes de forêts et de pâturages, où 
végète une flore subalpine, de larges vallées, quelques endroits 
admirablement abrités, comme Talloires, qui jouissent d'un climat 
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véritablement méditerranéen, doivent nécessairement abriter une 
riche î&xme entomologique. Ajoutez-y une grande variété dans la 
composition géologique des terrains, et vous vous figurerez aisé- 
ment qu'un pareil paya, visité dans la bonne saison, doit être un 
fertile terrain de chasse. L'époque tardive de mon séjour m'a 
empêché de faire d'abondantes récoltes d'insectes. J'ai donc tourné 
particulièrement mon attention vers les galles, en ayant soin 
d'annoter autant que possible les altitudes auxquelles elles ont été 
trouvées. Cet élément a probablement quelque intliience sur leur 
distribution géographique et sur les hôtes qu'elles hébergent et 
nourrissent. Je suis d'autant plus porté à le croire que des éclosions 
obtenues de galles récoltée=< en Belgique m'ont donné des loca- 
taires et des parasites non signalés dans les travaux de M. Uayr 
sur ces insectes, travaux relatifs à l'Allemagne, tandis que plu- 
sieurs hyménoptères de ces deux catégories ont été trouvés par les 
auteurs anglais dans les mêmes galles dont je les possède. 

Gallbs de Cynipides. 

Pediaspls Aœrls Fôrst. Dans le bois du Veyrier. Alt. 
000 mètres. Très abondant. Un seul exemplaire aux 
Abîmes du Fier. Alt. 388 mètres (commune de Lovagny). 
Mayr, dans : Die europàischen Gynipiden-GcUlen, etc., signale 
cette galle comme ayant été trouvée en Allemagne sur Acer pseu- 
doplalanvs et Acer platanoides. Dans sa nouvelle publication, 
récemment parue : Die europàischen Arien der galle-nbeioohnen- 
den Cynipiden, il dit que cette galle se trouve sur les feuilles de 
VAcer psewdoplalanus. Je ne la connais que d'Acer psevdopla- 
tanus, sur les feuilles, les pétioles et les bourgeons. Plusieurs cen- 
taines d' Acer plalanoides ont été examinés aux environs d'Annecy 
et ne m'ont pas ofTert une seule fois cette galle, qui a. semble-t-il, 
une grande tendance à se lignifier. 
Bhodites eglanterlSB Hart. Entre Thônes et le Col des 
Aravis. Alt. de 626 à 1,000 mètres. Annecy-le- 
Vieux. Alt. 500 mètres. Sur Rosa canina L. 

— roseeL. Mêmesindications que pour i?A.£(7^anÏ0nVc. 
Andrlcus ostreus Gir. Bois du Veyrier (Annecy-le- Vieux), 

Alt. 600 mètres environ. Sur Quercus pedunculoia 
Ehrh. Aux Abîmes du Fier, j'ai trouvé, sur la sur- 
face supérieure des feuilles do même chêne, plu- 
sieurs valves caractéristiques de cette galle. 
~ cnrvator Hart. Aux Barattes (Anneoy-le-Vieui). 
Alt. 500 mètres environ. Sur û. peduTictUata Ehrh. 

— fecundatrix Hart.Annecy-Ie-Vieux. Alt. 450 mè- 

tres. Sur Q. peduncufata Ehrh. 
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Andiicus globail Hart. Bois du Yeyrier. Alt. 600 mètres en- 
viron. MajT ne signale cette espèce que sur Q. sesstli' 
f.ora Salisb. et 0. pubescens Willd. Je l'ai trouvée si;r 
Q. pedunculata Ehrh. 
Blorhiza terminalis Fabr. Aux Barattes . Alt. 500 mètres env i- 

ron, 
Dryopbanta agama Hart. Sur le rocher dit • Tête & Turpin • , 
faisant partie du Parmelan. Alt. 1,548 mètres. 
Sur Q. pedunculata Ehrh. En très grande 
quantité sur de jeunes pousses d'un an. 

— foÛl L. Partout aux environs d'Annecy. 

— divisa Hart. Bois du Veyrier. Alt. 600 mètres 

environ. Sur Q. pedunculata Ehrh. Tête Â 
Turpin. Alt. 1,548 mètres. Sur Q. sessiliflora 
Salisb. 

— dlstioba Hart. Deux exemplaires. Tête à Turpin. 

Alt. 1,548 mètres. Sur Q. sessiliflora Salisb. 
Neoroterus nimipeniifs Hart. Partout aux environs d'An- 
necy. 

— lentloiUarls 01. Bois du Yeyrier. Alt. OOOmètres 

environ. J'ai observé cette galle «n cet endroit 
en très grande quantité même à la sur&ce supé- 
rieure des feuilles du Q. pedunculata Ehrh. et 
partout aux environs d'Annecy. 

— nnmismatls 01. Sur Q. pedunculata. Partout 

aux environs d'Annecy. 
Je ne signale qu'en passant une galle de chêne que je crois nou- 
velle. Elle se trouve toujours en très petit nombre à la surface 
inférieure des feuilles du Q. pedunculata Ehrh., sur les nervures 
secondaires. L'insecte est d'ordinaire éclos fin juillet. Elle atteint 
k peine la grandeur d'une tête d'épingle ordinaire. J'ai rencontré 
cette espèce de temps en temps en Belgique, mais plus abondam- 
ment dans la Haute-Savoie. Cette galle doit se développer rapide- 
ment, car, malgré les recherches les pins attentives &ites pendant 
deux ans, je ne suis jamais parvenu & la trouver qu'après l'éclosion 
de l'insecte, qui appartient très probablement au groupe des Gyni- 
pides. 

Galles produites par d' autres insectes. 

Dlplosls dryobla H. Lôw. Sur Q. pedunculata Ehrh., dans le 

bois du Veyrier. Alt. 600 mètres. 
Ceoidomyia Fagri Htg. Sur Fagus sylvaiica L. Partout 

aux environs d'Annecy, notamment sur le Parmelan, à 

1,610 mètres d'altitude. 
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Geoidomyla tomatella H. Lw. Sur F. syli-atica L. Bois du 
Veyrier. Alt, 600 mètres environ. 
— polymorpba Bremi, Sur Populus tremula. Bois 

du Veyrier. Alt. 600 mètres environ. 
Rhododendron hirsutum L. Une très jolie galle de consistance 
molle, d'un rose tendre sur la face inférieure des feuilles, 
ainsi que sur la tige. Diamètre 1-3 centimètres. Le pro- 
ducteur de cette galle ne semble pas connu jusqu'ici. 
Dans les forêts aux environs du Gîessbach(Suis-e), 11 sep- 
tembre. 



Papilio Podalirius L. 3 sept. 1882. Alt. 445 mètres. Abondant 

au bord du lac d'Annecy. 
Parnassius Apollo L. 7 sept. 1882. Alt. 1,548 mètres. Tête à 

Turpin (Parmelan). 
Vanessa Antiopa Latr. 3 sept. 1882. Alt. 445 mètres. Abondant 

au bord du lac d'Annecy. 
Cicindela hybrida L. La Cluzas. 4 sept. 18^. Alt. 1,300 mènes. 
Procrustes coriaccus L. Interlaken, 12 sept. 1882. 
Amaramontivaga Sturm. Annecy, 27 août 1882. 
Bembidion nitidulum Marsh. Annecy, 29 août 1882. 
OcypKS olens Muller. Annecy, 30 août 1882. 
Silpha obscura L. Annecy, 28 août 1882. 
— atrata L. Annecy, 30 août 1882. 
Mylabiis Fuesslini Panz. Annecy, 19 août 1882. 
Trichius fascialiis'L. La Cluzas, 4 sept. 1882, Alt. 1,200 mètres. 
Mordella aculeata L. Annecy, 30 août 1882. 
Anthonomiis druparum L. Ânuecy, 21 août 1882. 
Scymnits quadrilunulalvs llliger. Annecy, 21 août 1882. 
Propylea \4-punctala L. Annecy, 21 août 1882. 
Strangalia armata Herbst. Annecy, 19 août 1882. 
AdÏTnonia Tanacelih. Interlaken, 11 sept. 1882. 
Eros tninulus h. A.VI Veyrier, 6 sept. 1882. 
Notonectes glauca L. Dans les eaux du glacier supérieur de 

Grindelwald, 13 sept. 1882. 
Therapha Hyosciamt L. Au Veyrier, 6 sept. 1SS2. 
Œdipoda miniata Fisch. Au Veyrier, I" sept. 1882, et sur le 

Parmelan, 7 sept. 1882. Alt. 1 ,600 mètres. 
Xylocopa violacea. Interlaken, 12 sept. 1882. 
Decatoma stigma. Aux Abîmes du Fier, 9 sept. 1882. 
Metopius micratorius Grav. et Ic/meumon lalrcdor Grav., tous 

deux du Veyrier, à 625 mètres, le 6 septembre. 
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Le Secrétaire donne ensuite lecture de la communication sui- 
vante, adressée par M, Lethierry. 

HÉMIPTÈRES DE BbLOIQOB. 

Je viens d'e^taminer en détail la collection d'Hémiptères de feu 
M. Wesmael : j'y ai vu un bon nombre d'espèces qui depuis n'ont 
pas été retrouvées en Belgique, ou qui n'avaient pas été signalées 
dans les précédentes listes d'espèces de ce pays. Ce sont les sui- 



1* Hétéroptères. 

Onathoconus albomarginatus Fabr. 
Qonocems venator Fabr. 
Oxt/carenus Preyssleri Fieber. 
Kleidoceiits geminaitis Fieber. 
Ischnocoris hemipterus SaMberg. 

Orthûstira musci Schrank. A été trouvée récemment à Esneux 
par M. Maréchal, et & Anseremme par M. Engels. 

— ceroina Germar. 
Serentftia lœta Fallen. 
Monanthia selttlosa Fieber. 

— humuli Fabr. 

— quadrimaculaia Wolff. 
Derephysia foliacea. Fallen. 

Phymata crassipes Fabr. A été trouvée récemment à Tilff, par 

M. Maréchal. 
Aradus corticalis Linné. 

— varitts Eabr. 
Phytocoris pini Kirschbaura. 
Lygus rvbriccUus Fallen. 
Bothynotus pilosus Boheraan. 
Pilophona clavatws Linné. 
Sliphrosoma turidum Fallen. 
EallicM luteicoUis Panzer. 
Dicyphtis errans Wolff- 

— pcUlidus H.-Sohœffer. 
Campyloneura virg%ila H.-Sohseffer. 
Chtamydatxts ambîdans Fallen. 
Conostetkus roseus Fallen. 
Macrocoleus tanaceti Fallen. 
Mermimerus PaykiilHFa.]len. . 
Pkylus avjHancB H.-Schœffer. 
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Psallus roseus Falleo. 

Microphysa pseiaphiformis Weetwood. 

Cryplostemma alienum H.-Schseffer. J'ai trouvé plusieurs fois 
cetteespèce, sous les pierres humides, au bord de la rivière 
du bois d'Aa^re (province de Hainaut). On la voit quel- 
quefois accrochée à la face inférieure des pierres plongées 
à moitié dans l'eau. 

ScUda C-album Fieber. 
— nigricomis Reut«r. 

Shynocoris erythropus Linné. Arlon (Weamael). 

Sigara mimUissima Linné. 

2' Homoptéres. 

Cincitis sUgmaticus Germar. 
Tettigometra Iceta H.-Schîeffer. 
Jdiocerus fasciatus Fieber. 
Macropsis prasina Fabr. 
Plalymefopius undaliis de Geer. 
Eupteryx Germari Zetterstedt. 
Typhlocyba nilidula Fabr. 

— Lethierryi Edwards. 

=" sttipfmrella (Fieber). Catalogne Puton, nec Zet- 
terstedt. 

A cette liste, il faut ajouter Calocoris affinis pris à Forest par 
M. H. Donckier de Donceel. 

En tout, 45 espèces, dont 30 ont été trouvées pluson moins rare- 
ment dans le département du Nord, en France. Restent 15 espèces 
non encore signalées dans ce département; ce sont les suivantes ; 

Gonocents venator. Espèce répandue dans les bois des environs de 
Paris ; on l'a prise dans le département de la Somme. 

Oxycarenus Preyssleri.TA. le Docteur Populns le prend assez com- 
munément dans tes environs de Coulange-Ia- Vineuse (dépar- 
tement de l'Yonne). 

Orlhosiira musci. Habite les mousses : c'esj une espèce subal- 
pine, des Vosges et deSnisse. 

Monanthia setulosa. M. Pnttm l'indique comme vivant sot le 
Thymus serpillimt; se trouvera, sans doute, dans le dépar- 
tement du Nord sur cette même plante. 

Phymata crassipes. Une des espèces les plus intéressantes; je 
ne la connaissais que de la France centrale, de la Lorraine 
et de la Suisse. 
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Aradus cordcatis et rarius. Encore deus. espèces qui paraissent 
subalpines, des Vosges, Alpes, Pyrénées. 

Stiphrosoma luridvm. Je ne le possède que de la France centrale. 

Conostethus roseus. Je le possède du Mecklembourg ; très commun 
à Madrid, en Espagne. 

Solda nigricornis. Espèce subalpine, que M. Wesraael aura prise 
probablement dans le pays de Liège on dans le Luxembourg 
belge. 

La liste des Salda de Belgique est relativement très com- 
plète : il en manque cependant une qui se trouvera certai- 
nement un jour en Belgique, car elle est commune au bord 
de tous les marais du département du Nord, en plaine, 
dans les bois, et même dans les Dunes. Cest la Salda 
cincta H.-ScbEeffer; j'ai été très étonné de ne pas la voir 
dans la collection Wesmael. 

Rhynocoris eri/thropus. Arlon. Capture fort remarquable : c'est 
une espèce principalement méridionale, qui devient déjà 
rare dans la France centrale. 

Sigara mimttimma. M. Puton prend cette espèce dans les lacs 
des Vosges : cependant il l'indique aussi de Metz. 

Nous trouvons dans l'Escaut, k Valencieniies, la Sigara 
Scholizi Fieber; il est certain qu'on la retrouverait en Bel- 
gique dans le même fleuve, à Tournai ou plus bas. 

Teitigometra lœta. Beaucoup d'insectes de ce gonre vivent liaos 
les fourmilières. 

Macropsis prasina. Je la possède de Lorraine : Metz. 

Platymeiopiiis undatits. Ne parait pas être très rare dans les envi- 
rons de Paris et en Bourgogne. 
Parmi les espèces communes aux deux pays, je i^ignalerai comme 

une grande rareté, le Bothynotus pilants. 

M. le ïy Heylaerts demande ensuite la parole pour donner 
lecture de la description de deux nouvelles espèces de Psydiides : 

1. Acanthopsyclie Tedaldllm. 

Mas. Flavo-fuscus, dense hirtus; capite antice posticeque flavo- 
fuscoi antennis fuscis ad apicem bipectinatis, cilils longioribus, 
Sft-articulatis 1 pseudopalpis fusco-brunneis; thorace abdoœineque 
flavo-fuscis, dense hirtis; abdomine angulum analem haud supe- 
rante. 

Pedibus âavis, dense hirtis, tibiis tarsisque nudis; tibiis ante- 
rioribus spina maxima, tibiam superante, adb i^rente. 

Alis anterioribus elongatis, dense squamulis flavo-fuscis obtectis; 
alis posterioribus brevioribns, magis rotundatis. 
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Fiinbriis albo-flavis nhidis, ad basin tamen obscurioribus. 

Alis anterioribus coatis 12; posterioribus 8. 

Cellularum discoidalium ceïlula intrusa nuUa. 

Expansio alarum 22-23 mill. 

Larvée inTOlucmm elongatum, subcylindricum, apicem ver- 
sus attenuatura, foliis conchylisque obtectum. 

Larra femlnaque ignot%. 

Habitat ; Syria, Algeria et Insula Sicilia. 

Cette espèce est, sans contredit, iras intéressante. M. le profes- 
seur Zeller en trouva, déjà en 1847, les chenilles, tout près de 
l'Anapo, sur VAsphodeltts ramosus. Pourtant l'éducation ne lui 
réussit pas. Malheureusement, il n'a pas décrit la chenille. En 1881, 
M, Failla-Tedaldi, de Sicile, nie fit parvenir les fourreaux, aussi 
sans d'. Ce ne fut que vers la fin de la même année que M. le che- 
valier P. Minière m'envoya un cf superbe, et ex larva, amc son 
fourreau. Cet exemplaire, d'Alger, est en tout point conforme à 
un (5*, trouvé en Syrie, que j'avais reçu de M. le D' Staudinger, 
sous le nom de Lulea var., pour l'étudier et en faire la description. 

Elle est suffisamment distincte deV Acantopsyche FeWetfa Boyer 
de Fonsc. et de VA. lulea Stgr., comme je le prouverai dans ma 
monographie. 

Je la dédie à M. Failla-TediUdi, auquel je dois quelques Psy- 
chides siciliennes. 

2. Fumea Norregioa m. 

Mas. F. crassiorellœ Brd. similis; non brunneo- sed griseo- 
fusous, fere murinus; alîs, anterioribus elongatis, angulo extamo 
rotundato, posterioribus latioribus, rotundatis. squamulis tene- 
ribus griseis obt«ctis. Capite parvo, omnino dense lœte griseo- 
hirto; pseudopalpis brevlbus griscis; antennis griseis ad apicem 
bipcctinatis, 20-articulatis, ciliis longioribus; thorace abdomi- 
neque dense griseohirto; abdominis ultimo segmente pilis longis- 
simis obtecto. Pedibus flavo-griseis, tibiis anterioribus spina magna 
adhEerente. 

Alarum fimbriis flavo-albidis, nitidis, ad basin obscurioribus. 

Alîs anterioribus costis II, cellulse discoidalis cellula raagna 
intrusa. 

Expansio alarum Id-SOmill. 

Femina. Etiam F. crassiorellœ Brd. 9 similis, omnino tamen 
Savû-grisea; capite parvo, brunneo-griseo nitido; oculis magnis 
compositis ; antennis âavo-albidis, fere hyalinis. Segmentia 3 primis 
supra flavo-brunneis nitidis; segmentis abdominalibus supra ma- 
cula quadrangulari brunnea, nec nigra; ultimo segmento pilis 
longlssimis, albidis nitidisque obtecto ; oviducto articulato. Pedibus 
âavis fere hyalinis. 
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Larva. F, crassiorellœ Brd. larvse similis ; capite tamen nigro 
strigis luridis; thoracis segmentis strigîs latioribus nigris; abdo- 
minis segmentis magis ferrugineis. 

Involuorum.Breve,cylindricuiii,paIei8longitrorsuin.obtectum. 

Habitat : Norvegia (et? Suecia) montana, Gallia meridionaUs 
(Alpes-Maritimes). 

J'ai trouvé deux exemplaires de cette espace dans une petite 
collectioo de Psychides du Musée de Christiania et un exemplaire 
du D' Staudinger; tous les trois ont été capturés en Norvège. En 
1880, juillet, j'ai reçu de M. le chevalier P. Millière des chenilles, 
avec leurs fourreaux, prises par lui à Saint-Martin Lantosque. Du 
29 juillet au 10 août, un cfet une 9 quittèrent leur chrysalide, et 
je ne fus pas peu surpris en reconnaissant l'espèce que je croyais 
propre à la Norvège. 

M. le D' Heylaerts donne encore lecture de la notice suivante : 
Observations relatives a des chenilles de MicBOLépiDOPXÈRES 

INCONKDES ET INÉDITES. 

1 . Endotricba flammealls Schiff. 

En juillet J880, j'ai obtenu une assez grande quantité d'œufs 
ronds, jaunes et petits de cette espèce. 

Déjà en août les petites chenilles tirent leur apparition. Je leur 
donnai alors plusieurs feuilles de différentes plantes basses, mal- 
heureusement sans les leur faire accepter. Ayant remarqué pour- 
tant que les femelles sont presque toujours, après l'accouplement, 
au pied des arbustes qui croissent sous les sapins de nos bois, ou 
bien qu'on les prend en quantité sur les plantes de Vaccinium myr- 
/i/^iu, je leur donnai des branches de cette dernière plante. Bien 
m'en a pris, car elles commencèrent immédiatement à manger, 
mais seulement des feuilles sèches. Après leur première mue, elles 
filèrent un tuyau de soie allant de la terre de bruyère vers la 
feuille qu'elles étaient occupées à dévorer. Pendant le jour, elles 
restaient cachées sous la terre, ne mangeant que pendant la nuit. 
Fin octobre, elles avaient fait leur troisième mue et elles passèrent 
l'hiver sans manger. En mars, elles changèrent pour la quatrième 
fois de peau, et vers la An de mai, elles furent adultes. En juin, 
elles se chrysalidèrent pour donner le papillon en juillet. J'ai 
compté cinq mues. 

Pour se chysalider, la chenille flle un cocon de soie et de grains 
de sable de forme oblongue. 

La chenille adulte a une longueur de 16-18 mill. et une largeur 
de 2 mill. 
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Sa couleur est un gris brun&tre. Dee poiU longs et blonds, très dis- 
taots, sont implantés, mais assez régnlièremeot, de la tête jusqu'au 
dernier segment. 

Le dessous des segments abdominaux est plus clair que le 
dessus. 

La tête, de forme aplatie, est brun rouge&tre, tes palpes, les 
antennes et les mandibules sont plus claires. En dessus se trou- 
vent les points ordinaires, tandis que le premier sèment est cou- 
vert, sur le dos, d'une plaque écailleuse d'un brun rouge&tre. Le 
clapet anal est plutôt d'un brun noirfttre. 

Les pattes éoailleuses et membraneuses sontd'an gris jaunâtre. 

La chr}^alide est d'un brun châtain assez foncé. Pour la forme 
elle rappelle un peu celles des Depressaria, mais les segments 
abdominaux portent de petits crochets, placés en cercle, honnis 
les premiers, qui ne portent des aspérités que sur le dos. Le der- 
nier segment porte un faisceau de crochets assez longs et 
recourbés. 

2. Tortrlx &vlllaoeaiia Hb. 

Une 9 de cette espèce pondit, en mai 1882, one grande quantité 
d'œufs. Ces ceufs sont plats, jaunes, transparents et ont la forme de 
pièces de monnaie. Fin juin les petites chenilles apparurent. Je leur 
donnai des feuilles de chêne. Elles ont continué d'en manger jus- 
qu'en août, qu'elles se cbrysalidÂrent dans un coin recourbé de la 
feuille. Elles vivent & la manière des Tortricides, et sont estrême- 
nient vivnces. Après leur chrysalidisation, elles tombent avec la 
feuille et passent ainsi l'hiver. 

La chenille adulte mesure de 14-18 mill.; elle est large de 3 mill. 

Sa couleur est un brun verd&tre assez sale. Elle porte des poils, 
comme la précédente. La tête, également aplatie, est dlun brun 
rougeâlre; les antennes, les palpes et les mandibules sont plus 
claires. l.e premier segment porte en dessus un écusson écaiUeux, 
qui est, comme le clapet anal, d'un brun roQge&tre. Les points 
ordinaires du dessus ont également cette couleur et tranchent 
vi^'ement sur la couleur du fond. Les pattes écailleuses, colorées 
comme la téta, sont assez fortes ; les membraneuses sont d'un blanc 
verdâtre, presque diaphane. Les stigmates ont la couleur des par- 
ties écailleuses. 

La petite chenille est d'une grande vivacité. Au moindre bruit 
elle se laisse tomber. Ses mouvements, toujours & rsoulons, res- 
semblent un peu h. ceux d'un petit serpent. 

La chrysalide, de forme ordinaire, est d'un jaune de cire assez 
clair. 

3. GeleoUaterrellaHb. 

Déjà depuis bien longtemps cette chenille est décrite, antre 
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autres par M. Snelleo; pourtant, les descriptioQs diffèrent telle- 
ment, que je n'hésite pas, moi qui ai fait l'éducation de cette espôce 
assez commune, à publier mon obserration et à mettre une fin 
aux discussions, si c'est possible. 

En juin 1881, une Q de notre espèce pondait. Les petits œu& 
sont ronds et brunâtres. 

Fin juillet, les petites chenilles apparurent et mangèrent les 
feuilles de l'Holcus mollis, mais seulement celles qui se trou- 
vaient sur le sable, dont j'avais couvert la terre du pot contenant 
la graminée en question. Après la première mue, elles filèrent un 
petit tuyau de soie, couvert de quelques débris quelconques ; ce 
tuyau était ouvert des deux côtés. Quelques-unes se servirent d'une 
tige de graminée, dans le creux de laquelle elles se trouvèrent 
comme dans un fourreau. Elles 'restèrent toujours au pied de la 
plante. Fin mai 1S83, elles commencèrent à faire leur cocon, qui 
est ovale et couvert de débris de toute sorte. La chrysalide, de 
forme ordinaire, estd'un châtain assez clair. , 

La chenille adulte mesure de 11 à 12 mill.; elle est large de 
1 Â 5 mill. 

Elle est d'un gris noirâtre velouté, quelquefois tout â fait noire. 
La tête, aplatie, est d'un noir d'èbène luisant; les antennes, les 
palpes et les mandibules sont d'un brun de poix. L'écusson dorsal 
du premier segment et le clapet anal ont la couleur de la tête. Les 
stigmates sont bruns. Les pattes écailleuses sont noiresj les mem- 
braneuses sont d'un brun de poix comme le dessous du corps. Des 
poils, assez longs et distants, blonds, sont implantés régulièrement 
de la tête jusqu'au dernier segment, tandis que les points ordinaires 
ne manquent pas non plus. 

Aller chercher cette chenille, c'est un travail des Danaïdes, 
car, par son extrême vivacité, elle se dérobe immédiatement au 
regard de l'observateur. On se la procure aisément soit par la 
ponte, quoique l'éducation soit assez difi^cile, soit en se procu- 
rant des détritus d'inondation au premier printemps, détritus 
dans lesquels je ne la cherche jamais en vain, 

La parole est ensuite accordée à M. de Borre : 

J'ai à TOUS signaler une nouvelle capture de VAmara famelica 
Zimm., déjàtrouyée en notre pays aux Hautes-Fanges et à Calmpt- 
hout. Deux exemplaires femeQes de cette espèce ont été pris cette 
année dans le Hainaut, â Trivières, par M. le ïf Hallez, notre 
collègue. 

Comme j'ai entendu dire que nos confrères des Pays-Bas, qui ont 
assurément cette espèce dans leur pays, et ai)paremment moins 
rare que chez nous, ne trouvent pas le moyen de la distinguer de 
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Aux aDleones, les deux premiers arti- 
cles bien rouges. 
Aux pattes, les tibias sodI rouge9lr«B. 

Corselet présenlant quelque pouctos- 

llon autour des deux impressions 

slriates de la base. 
Sef;menl anal ne portaut qu'un seul 

pore pilifëre de chaque c6ià dans les 

deux sexes . 



VA. spreta, je mettrai ici en regard les caractères distinctife des 
deux espèces, tels qu'ils ont éiè formulés par Schaum et par 
Putzeys, et tels que je les ai trouvés exacts sur les exemplaires 
pris ea Belgique par M. Hallez et par moi-même et sur ceux de la 
collection Putzeys, pris, je pense, par M. Weyers : 

A. FAHBLICA. 

Premier articteseulcomplèiemeot rouge; 

le S" seulement en dessous. 
Les tibias sont aussi foncés en noir que 

les cuisses et les tarses. 
Base du corselet lisse autour desdites 

impressions . 

Serment anal présenianl deux pores de 
chaque cûtë chez la femelle (comme 
VA. trivialis) ei vit chez le mile. 

Ce dernier caractère est tellement positif que jo ne comprends 
pas qu'ayant une femelle de 1'^. famelica sous les yeux on ne la 
distingue pas immédiatement d'une femelle de 1'^ . spreta. 

Par la même occasion, je signale la capture, également à Tri- 
vières, du Trechus micros, par notre collègue M. Willain. 

M. le D' Hallez ajoute que M. Willain vient de prendre, tant 
à Tiivières qu'à Merbes-Sainte-Marie, treize exemplaires de VAm- 
phigynun piceus. 

M. de Borre annonce aussi, de la part de notre nouveau col- 
lègue M. Cluysenaar, une capture de VOsmoderma eremita, à 
Tihange, près de Huy, sur un vieux poirier; et, de la part de 
M. Robie, celle du Copris lunaris, aux Kcausstnes d'Enghien. 

Il ajoute qu'étudiant en ce moment les Rydropoms, il a décou- 
vert dans la collection de M. Kerremans, deux exemplaires d'une 
espèce des plus intéressantes, tout A fait nouvelle pour notre faune 
et que notre collègue à pris à Groenendael. C'est le Deronedes 
inconspedus Leprieur, qui, d'après M. Sharp, dans sa récente 
Monographie, n'est qu'une variété du D. mœstus Fairmaire. Cet 
Hydroporide, assez grand, noir et d'aspect granuleux, avec un 
corselet large et un peu déprimé sur les bords, appartient à un 
petit groupe d'espèces ayant pour type principal \Hydr. {Dero- 
nedes) opairinus, espèces ayant pour patrie le midi de l'Europe. 
Cependant l'inconspectiis a été trouvé jusque dans les Vosges. La 
capture de cette espèce ou variété dans notre pays est un fait très 
important pour la géographie entomologique. 

M. Kerremans annonce qu'il a pris récemment à Villers-la-Ville 
le Prionus coriaritts. 
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M. de Borre fait voir, de la part de M. Vanderkindere, qui a 
passé ses vacances en Italie, trois exemplaires vivants et très actifs 
de \'Aie%(chus semipunctatus, rapportés du Lido (Venise). M. Van- 
derkindere a également pris au Lido un bon nombre d'exemplaires 
d'une variété d'un cuivreux très clair de la Cicindela littoralis. 

M. Lallemand met sous les yeux de ses collègues deux caisses 
contenant les Parnassius qu'il possède dans sa collection, savoir : 
Apollo. Eereholus, Nomion, Bremeri, Apollonius, Deltus, Inter- 
rnedius, CoryUis, Actius, Delphiits, Clarius, Nordmanni, Mne' 
nosyne, var. maculala, Stitèàendorfii. 

bl. le D' Jacobs donne lecture de la note suivante : 

Je signale comme espèce nouvelle pour notre faune la Maoro- 
pliya albo-annulata, d*, Costa, capturée le SI mai 1882, à 
Eskembergh, localité dans le voisinage de Hal, où le terrain est 
un mélange de Laekenien et de Bruxellien, avec quelques têtes de 
roches à surface du sol. 

L'insecte décrit par Costa a pour patrie Naples, suivant l'ou- 
vrage d'André, sur les Species d'Hyménoptères d'Europe e 
d'Algérie ; en n'admettant pas son aire de dispersion aussi éteo' 
due, on pourrait mettre en doute son existence en Belgique. 
A cela, il y a à répondre que ce n'ost pas la seule Tenthrèdine doni 
l'habitat est indiqué pour le Midi seulement, que nous rencontrons 
chez nous; c'est dans ce cas que se trouve la Perineura brevius- 
cula 9 , Costa, renseignée pour Naples, et qui se prend fréquem' 
ment dans le bois de Soignes et en Campine. 

M. le D' Fromont dit, que le 10 septembre, chassant avec 
M. H. Donckier, il a capturé un nid entier de Vespa crahro, dans 
lequel il a trouvé le rare Velleius dilatatus, un insecte à l'état 
parfait et un certain nombre de larves, qu'il élève chez lui. Il en 
exhibe une à l'assemblée. 

Il fait aussi voir une larve vivante du Lucanus cervus, qu'il 
nourrit dans une bûche de hêtre, arbre où il l'a trouvée. 

S'étant procuré un certain nombre de Prionas coriarius, il les 
a tenus en captivité et a pu observer leurs mœurs. Pour s'accou- 
pler, les mâles quittent les allures ordinairement indolentes de 
cette espèce ; ils se précipitent avec énergie sur les femelles en 
faisant entendre un cri tout à fait semblable à celui du Sphinx 
Atropos. Les accouplements faits en captivité ont été suivis de 
pontes, et les œufs étant éclos, M. Fromont a pu commencer l'édu- 
cation des larves par son procédé ordinaire, en les intercalant 
dans des bûche.s de hêtre qu'il conserve au degré d'humidité 
voulu. 
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M. Fromont exhibe en même temps les objets de ces curieuses 
observations. 

L'assemblée exprime le regret que M. Fromont, qui se montre 
im si adroit, si intelligent et si heureux observateur des mœurs 
des insectes, se borne à ces exhibitions et communications som- 
maires et improvisées, dont le Secrétaire peut à peine fixer une 
trace & notre compte-rendu ; le Président invita formellement 
notre jeune confrère à rédiger le résultat de ses études et k le faire 
entrer d'une manière plus complète et plus utile dans nos publica- 
tions. 

L'excursion qui aurait dû avoir lieu à Mont-Saint-Guibert, le 
10 septembre, a encore été absolument entravée par le mauvais 
temps. 

La séance est levée à 9 3/4 heures. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOOIQUE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



SÉRIE 1I[. — K" 2S. 



Assemblée mensuelle du 4 novembre 188S. 



PRÉSIDENCE DE M. JACOBS. 

Présents .■ MM. Becker, Capronnier, Degouve de Nuncques, 
Determe, Devaux, Ch. Donckier de DonceeJ, H. Donckier de Don- 
ceel, Kerremans, Lameere, Pletincki, Remy, Richard, Roelofs, 
de Selys-Longchamps, Van den Branden, Van Rosseo, Weinmann 
et Preudhommâ de Boire, secrétaire, 

M. Berge a fait excuser son absence. 

La séance est ouverte à 8 heures. 

Après quelques explications réclamées par M. Weinmann, le 
procès-verbal do la séance du 7 octobre est approuvé. 

Le Président annonce que MM. Fettweiss et Riibl, membres 
associés, ont donné leur démission, et que le Conseil vient d'ad- 
mettre, commemembreeffectif, M. G. Ehiers, membre de plusieurs 
sociétés savantes, à Carthagène (Espagne), présenté parMM. Weyers 
et Preudhomme de Borre. 

Copr««pondance. 

M. Weyers adresse, pour l'album de la Société, le portrait-carte 
de feu Lederer, de Vienne, qui était, il y a quelques années, l'un 
de nos membres honoraires. 

Le Département de l'Intérieur, à Washington, nous adresse un 
numéro du Bulletin ofthe United States QeologiccU and Geogra- 
phical Su'Toey of the Terrilories. 

La Smithsonian Institution et la Société Impériale des Natura* 
listes de Moscou nous accusent réception de dos Annales, 
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M. VI. Doklitouroff, à Saint-Pétersbourg, nous adresse le pro- 
spectus d'une iiouYclle Revue mensuelle d'Entomologie. 

A ce propos, M. de Borre fait remarquer que, dans ces derniers 
temps, on a vu se fonder en divers pays, souvent concurremment 
avec des Sociétés existantes, do nouvelles Sociétés et surlout des 
Journaux ou lîevues personnellement dirigés par des entomolo- 
gistes. Cela semble accuser une recrudescence dans la culture de 
notre scienco ; cependant, on peut aussi se demander si, au point 
de vue des ressources financières à appliquer aux publications, cet 
éparj)tllement des forces n'est pas plus nuisible que si on chercbait 
au contraire à les accumuler dans les Sociétés existantes, pour leur 
permettre de publier plue et mieux. Comme justification plus ou 
moins plausible des nouvelles créations, on invoque toujours les 
mémoires en retard d'impression dans les portefeuilles des Sociétés 
anciennes. Ce retard est souvent réel et peut provenir de deux 
causes : ou d'une pénurie de ressources, et alors ce n'est certaine- 
ment pas en commençant une entreprise concurrente qu'on y 
obviera ; bien au contraire. Il serait plus rationnel de Iravailler à 
multiplier les adhérents àla Socièié, dont les recettes sont insulli- 
santes, pour arriver à doubler ou tripler sa production. Ou bien 
il y aurait de la partialité, dit-on, dans certaines administrations 
de Sociètos ; dans ce cas, on a la ressource des élections pour les 
remplacer ou les modifier i cette ressource, ajouterons-nous, fait 
défaut pour les lievues ayant à leur tête une personnalité direc- 
trice échappant au contrôle do l'élection périodique. C'est donc 
avec beaucoup de réserve que je pense que nous devons saluer 
l'apparition des nouveaux recueils, sauf pour les contrées qui 
manquaient d'organes appropriés à notre science. 

La librairie Wesley, de Londres, nous adresse un catalogue do 
livres d'occasion. 

■tftppôpt** lectufes, commua loatloUB. 

M. Jokol ne nous ayant pas encore adressé son rapport, l'assem- 
blée ajourno la décision à prendre quant au mémoire de M. Cho- 
vrolat sur le genre Peridinetus. 

Conformément aux conclusions do MM. Candèse et .lacobs, com- 
missaires, elle vote l'impression dans nos Annales du travail de 
M. Lameore : Liste des Céramhycides décrits poslci'imremeni au 
■Catalogue de Mnnich. 

Le Secrétaire dépose, aii nom de M. le D' C. Chicote, le manu- 
scrit d'un travailayant pour titre : Notice sur quelques Hémiptères 
de ta Grèce. MM. Lethierry et Puton sont désignés comme rap- 
porteurs. 

M. Chevrolat nous adresse un nouveau mémoire ayant pour 
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titre : DeLcrtptions d'espèces nouvelles de Cralosomits. — Com- 
missaires ; MM. Roelofs et Jekel. 

M. Becker présente un travail accompagné de figures pouvant 
former une planche, sur les Mœurs du Megachile cenluncu- 
laris L. — Commissaires ! MM. Maurice Girard et Jacobs. 

Le Secrétaire donne lecture de la noie suivante, envoyée par 
M. Berge : 

Quelques notes 

SUR LES MŒURS DE L'AtEUCHUS SE IPUKCTATL'S. 

Mon collègue et ami M. Vanderkindere m'ayant rapporté de 
Lido (Venise) trois exemplaires de VAteuchus semipunetalus, j'ai 
l»u me livrer sur eux à des observations qui, si elles ne sont pas 
absolument nouvelles, m'ont cependant paru dignes d'être signa- 
lées. Dès que ces insectes ont été mis dans une caisse vitrée, dont 
le fond était recouvert de sable, ils se sont empressés d'y creuser 
des galeries ; toutefois,' ils ne s'y enfoncent que pendant la nuit et 
en reconstruisent fréquemment de nouvelles. 

Ces Ateuchus sont nourris avec du crottin de cheval, et ce n'est 
que lorsque je leur ai donné des crevettes dépouillées de leurs 
carapaces qu'ils ont fait des boules. Voici alors ce qui s'est passé : 
un de CCS insectes s'est approché de la crevette, et après l'avoir 
examinée en tous sens, il l'a repliée sur elle-même et entourée de 
la matière stercorale dont j'ai parlé plus haut. 

Dès que la crevette fut entièrement recouverte et qu'elle eut 
pris une forme sphérique, travail qui dura environ un quart 
d'heure, le scarabée la roula à l'aide de ses pattes postérieures 
jusqu'à l'endroit où il avait creusé sa galerie, et déjà cette boule 
était à moitié enterrée, lorsqu'un autre Aleuchus s'approchant, la 
saisit et se sauva emportant son butin, qu'il était sur le point 
d'enfouir à son tour, lorsque l'insecte volé, retrouvant son voleur, 
le saisit au moyen de ses pattes de derrière. La lutte devint alors 
très diffîcileà suivre, et je ne saurais dire quel fut le vainqueur^ 
tout ce que je sais, c'est que la boule a été introduite dans ta 
retraite du voleur. 

Je suppose que les Ateuckus auront pris les crevettes pour des 
larves de leur espèce et que c'est pour cette raison qu'ils ont 
attaché tant de prix à la possession de ces boules. 

Je termine ces quelques notes en présentant tous mes remercie- 
ments à mon ami M. Vanderkindere. qui m'a procuré cescarieus 
animaux. 
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M. le ly Jacobs prend la parole et lit le travail suirant : 

DE LA PilÉSEMCE DES LARVES D'ŒSTRIDES ET DE MDSCIDES 
DAKS lE CORPS DE L'HOXME. 

S I. 

Après les travaux du professeur Joly, de Toulouse, et du savant 
vétérinaire Bracy-Glarck, sur cette question, ainsi que l'exposé 
qui en est fait dans la Zoologie médicale de Gervais et Van Bene- 
den, il y a peu de chose à ajouter à ce sujet. Une thèse présentée 
à Paris par M. Pruvot et défendue sous la présidence du professeur 
Laboulbène, permet de signaler quelques faits nouveaux et de fixer 
ce point de l'entomologie. 

C'est au siècle dernier que les voyageurs qui parcouraient 
l'Amérique méridionale disaient avoir vu, soit sous la peau de 
l'homme, soit dans ses narines, des larves d'insectes qu'ils com- 
paraient Â des Œstres et qui quelquefois occasionnaient de graves 
accidents. 

En 1753, Arture, médecin du roi à Cayenne, communiqua à 
l'Académie des Sciences de Paris que dans l'Amérique du Sud, des 
personnes malpropres ou peu vêtues étaient affectées de tumeurs 
causées par la présence de vers semblables & ceux qui vivent sous 
la peau des animaux, avant de se transformer en mouches. Ces 
vers sont appelés ver macaque, ver maringouin, fiuglacuru ou 
berne, ver Moyocuil. 

M . de Humboldt affirme qu'à la Nouvelle-Grenade, les hommes 
nourrissent des Œstrides; des Indiens ont souvent l'abdomen cou- 
vert de petites tumeurs dues à la présence de larves d'Œstres. 
Cette indication est rapportée par Latreille. Plusieurs auteurs ont 
donné & ces parasites le nom d'Œstres, opinion qui n'était pas 
généralement admise, et un naturaliste, M. Brauer, nia leur pré< 
sence chez l'homme, et soutint que ces larves provenaient de 
Muscides. 

La larve de l'Œstre dans l'espèce humaine a été démontrée en 
1823, d'une manière positive, par Guyon. Les observations se rap- 
portent à des larves tirées de tumeurs développées sur la peau 
d'Européens, dans les régions chaudes du globe, la première à la 
Guyane, les deux autres à la Trinité. La description est celle du 
fcr macaç!« de Coquerel ; l'insecte parfait n'a pas été découvert, 
mais Guyon, en 1836, a démontré que son ver est une larve 
d'Œstre. 

Ces notions incomplètes, jointes à des témoignages fournis par 
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des personnes peu au courant de la diptérologie, tel qae La Con- 
damine, le Père Simon, Barrère, le médecin Arture et Latham, 
ont pu faire dire en 1833, par Is. Geoffroy Saint-Hilaire, que la 
présence des larves d'Œstres chez l'homme n'était pas prouvée. 
Il faut faire exception pour le cas rapporté par Say, de Philadel- 
phie, qui a âguré une larve très analogue aux Œstres, mais ne 
ressemblant à aucune espèce connue. Elle arait été retirée par le 
D' Brick d'une tumeur que lui-même portait à la jambe. 

Deux autres cas furent, presque àla même époque, communiqués 
par Howship à la Société Royale de Londres ; l'Œstre siégeait jl la 
peau du dos dans un cas, et au scrotum dans l'autre. 

M. Percheron a signalé un cas observé au Pérou. 

En 1827, Roulin fit à Mariquita.ea Colombie, l'extraction d'une 
larve dont la ressemblance était identique à celles qui se trouvent 
en abondance dans la peau du bétail, principalement aux deux 
eûtes du cou et des épaules. La tumeur opérée était inflamma- 
toire et siégeait au scrotum. 

On doit à Roulin d'avoir trouvé encore une larve d'QSstre sur 
le cuir chevelu d'un hommes le fait s'est passé dans la même 
région. 

Hope a inscrit, sous le nom d'Œslrus Guildingii, un semblable 
parasite, trouvé sur la téta d'un homme à l'île de la Trinité. 

Le D"' Dabreu, en 1854, a donné des détails sur des larves 
analogues observées au Brésil, dans la province de Minas Geraës. 
M. von Sieboldt les a reproduits dans le dictionnaire de Wagner. 
Dans cette province du Brésil, on nomme berne une larve qui 
attaque l'homme; elle est en même temps commune sur les bœufs. 

En 1823, M. Guérin-Méneville a publié une notice relative à 
des larves d'Œstres trouvées k la Martinique sur un nègre atteint 
de variole, et dont le chirurgien de la marine Basseuil a aussi 
rapporté des exemplaires en France ; Guérin fait remarquer que 
ces larves avaient le caractère des gastricoles, sans être identiques 
avec celles figurées par Clarck. 

M. Justin Goudot ne doute pas que les larves qui attaquent les 
bœufs et les chiens dans la Colombie, ne puissent vivre sur 
l'homme; il a tenté de conseirer pendant quinze jours, sur une de 
ses cuisses, uns larve, et a pu éprouver le mal causé par la succion 
de l'animal. Il a renoncé à l'expérience, sa durée était trop 
longue pour obtenir l'insecte parfait. C'est, pour Goudot, la Cîrfe- 
rebra noxiaîis. 

A ces preuves il faut ajouter celles apportées par Hope, au 
nombre de vingt- trois. Les larves se sont fixées sur toutes les parties 
de la peau du corps ; ce sont des larves d'Œstrides cuticoles, et 
Hope ne cite qu'un cas d'Œstride gastricole, rencontrée chez un 
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capitaine de l'armée anglaise, qui a rendu un grand nombre de 
larves par le vomissement. La description esttellement incomplète, 
qu'il a été impossible d'arriver à une détermination spécifique. 

D'autres fails ont èlé observés au Mexique; c'est là que Coquerel 
et Salle ont signalé une lan-e nommée ver MoyocuU ; elle se déve- 
loppe sur l'homme et sur le eliienj plusieurs de ces larves ont été 
recueillies sur un domestique par M. Boucard, et Coquerel en a 
fait une espèce nouvelle, sous le nom de Dermatoàia hominis. 

Dans les zones torrides de l'ancien monde, chez les Cafres, la 
larve de l'Œstre se rencontre souvent. C'est au Sénégal que sa 
présence a été démontrée par leD' MondièreetBeranger-Ferraud. 
Dans le voisinage de Corée, le D' Mondière retira de tumeurs 
inflammatoires de diverses régions du corps des larves que les 
indigènes affirment être produites par une Muscide voisine du 
genre Rhinia {l'Idia Bigoti, Coq.) ; mais la description de Co- 
querel confirme une larve d'Œstride cuticole voisine des Hypo- 
dermes. Ce n'est pas l'avis de M. Pruvot : elle ressemble aux 
Muscides; il n'y a pas de caverne stigmatique. 

Beranger-Ferraud, médecin en chef de la marine au Sénégal, fit 
connaître en 1875 une larve sous le nom de ver de Cayor, retirée 
également de tumeurs de la peau de l'Iiomme. Ce ver paraîtrait 
séjourner dans le sable et passer chez l'homme, les animaux, et 
surtout les chiens. M. E. Blanchard croit que l'insecte qui, d'après 
Beranger-Ferraud, ressemble à une Muscide, serait du genre 
Cchromyia (Macq), très voisin des Lucilia, dont une espèce 
(L. fiominivorax), de la Guyane, vit souvent à l'élat do larve aux 
dépens de l'homme. La mouche de Cayor serait VOchromuia 
antltropophaga. 

L'auteur de la thèse, que nous ne faisons que transcrire, croit 
que, d'après le genre de vie de la larve, elle doit ôtre rangée au 
nombre des Œstrides cuticoles ; il ne croit pas à sa naissance 
dans le sol. 

En 1861, M. le D' Spring, professeur à l'Université de Liège, 
trouva des larves d'Œstres dans des tumeurs produites à la tête, 
chez une petite fille ; celle-ci avait passé les mois de l'été che^ des 
cultivateurs dans un village des environs de Saint-Vith, en Prusse. 
Elle séjourna souvent à l'ètable et auprès du bétail de la ferme. 
Ce sont des larves de l'Sypoderma bocis L. M. le D' Candèze en a 
fait le dessin. 

Dans la même note, M. Spring relate quatre autres cas de la 
présence de larves d'Œstres chez l'homme, il fait observer qu'ils 
sont peu probants. La première est du médecin polonais Gaspard 
Wendland : • Il eitraya de la paupière d'un enfant de deux ans 
un ver blanc de la grandeur d'une chenille à cuticule ronde. ■ 
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Kuchenmeister, dana son Traité des parasites, considère oe oas 

comme bien eonslaté. Ce ver se serait noti/^'i d'amandes douces^ 

La seconde observation concerne un tanneur qui, après avoir 
préparé la peau d'un cerf, vit se développer, près du nombril, une 
tumeur d'où sortit une larve d'Œstre. La larve n'a pas été décrite. 
SieboUI considère le fait comme authentique. 

La troisième observation due à Bracy-Clarck, a rapport A une 
larve d'Œstre du bœuf, extraite de la mâchoire d'une femme 
morte en 1786. Où s'est développée cette larve î Est-ce une Œstre 
cuticole t 

La quatrième observation, tirée de l'ouvrage de Gervais et 
Tan Beneden, rappelle que le professeur Eachrieht, de Copen- 
hague, a observé trois fois des larves de l'Œstre du bœuf fixées 
dans la peau du front chez la femme. 

h^Zo.ilogiemé:ticafe&aTeg\sU^Q encore des faits peu certains 
de larves d'Œstres chez l'homme, observés en Europe; ce sont : 
1° calui dont parle Bateman, trois larves retirées du gosier d'un 
homme en Angleterre ; 2" les larves rejetées des sinus frontaux 
d'une femme, d'après Latliam ; 3° les larves trouvées dans l'esto- 
mac d'un homme, mort à Londres; 4" des cas constatés en Italie, 
et trois larves retirées du conduit auditif d'un paysan à Rome, en 
1835. 

• En 1788, Gmelin a créé VŒstrus kominis, en s'appuyant sur 
un passage d'une lettre de Linnée k Pallas, où se trouve mentionnée 
l'existence de larves d'Œstres sur le corps humain ; c'est dans la 
treizième édition du S;/slema naturw qu'il ajoute aux QCstres do 
Linnée VŒslrus hominis. Cette opinion AeYŒsti-us hominis a 
également été émise par Rudolphi, qui a créé \'Œ. httmanus, que 
lïaspail a (enté de ressusciter en 1843. Wolfhart, Latham et de 
Humboldt ont tenté d'en donner la camctéristiqiie, et Guérin, àla 
suite d'observations sur la présence de larves chez un nègre atteint 
de variole, en a fait la description. Il reconnaît que ces larves 
présentent le caractère que les auteurs assignent aux Œstres et 
sont analogues à plusieurs de celles que Bracy-Clarck a figurées, 
mais ne sont identiques à aucune d'elles. Par suite de ces diffé- 
rences, Guérin est porté, comme Rudolphi et Gmelin, a considérer 
ces larves comme une espèce distincte et à la désigner sous le nom 
d'Œstrus humama. • 

Nous pouvons dire que la larve de l'Œstre (G. Hypoderma) n'a 
été observée qu'une seule fois en Europe sur l'homme : c'est le cas 
relaté plus haut, dû au D'Spring; les autres faits rapportés par 
Spring et ceux extraits de la Zoologie médicale, n'offrent pas la 
certitude voulue. 

Les autres larves sont toutes d'origine intertropicale, elles offrent 
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toutes des difiërances. Les observations de Hope, certaines et au- 
thentiques, laissent à désirer sous le rapport de la description. 
Aucune de ces larves n'est identique aux larves d'Œstrides, si ce 
n'est celle décrite par Guérin (à de légères différences près), qui 
admet l'Œstrtis huTnanus, et ici nous trouvons qu'il n'y a pas de 
ressemblance entre cette larve et celle décrite par Roulin, le tw?- 
Moyocuil et le ver- de Cayor. (Pruvot, Thèse, p. 84.) 

Larve décrite par Guérin .- Couleur blanchâtre, 7 lignes de lon- 
gueur, extrémité postérieure tronquée, antérieure amincie, onze 
articulations peu distinctes, mais indiquées par anfaot de zones, 
garnies de crochets cornés dirigés en arrière. Bouche placée tout 
à fait à la partie antérieure, avec une ouverture entourée par un 
bourrelet et armée de deux crochets un peu courbes. (Pruvot, 
Thèse, p. 23.) 

Larve décrite par Roulin .- Larve blanchâtre, pyriforme, dix 
lignes de longueur, cinq à six de diamètre dans la partie la plus 
grosse où elle offre plusieurs rangs d'épines noirâtres. (Pruvot, 
Thèse, p. 17.) 

Ver dit ver MoyocuU .• Larve sans stigmate supérieur ; pour les 
inférieurs on trouve au fond de la caverne sligmatique trois tubes 
membraneux unis par un système de bandes anastomosées cornées, 
ces tubes aboutissant à une chambre membraneuse qui se continue 
à plein canal avec les grandes trachées. (Pruvot, Thèse, p. 19.) 

Ver dit de Cayor.- Aspect annelé, mouvements contractiles d'une 
extrémité k l'autre, la tête armée d'un crochet, l'extrémité opposée 
percée d'un orifice anal, chrysalide brunâtre et velue, & peu près 
cylindrique, ayant perdu son crochet. (Pruvot, Thèse, p. 21.) 

Larve d'Œstre. (Pruvot, Thèse, p. 13.) 

Larve fusiforme, apode, sans tête distincte, privée d'yeux et d'or- 
ganes de l'audition, de onze à treize segments peu apparents, et le 
premier ou pseuâocéphale portant une paire de forts crochets man- 
dibulaires, sauf dans le genre Hypoderma. 

Téguments couverts d'épines chitineuses aiguës, tournées en bas, 
plus fortes au bord inférieur de la plupart des segments. Corps 
courbé en arc de cercle sur son plan antérieur, plus prononcé 
chez les Œstrides cuticoles. 

Stigmates inférieurs, au nombre de deux paires, logés dans le 
fond d'une dépression dite caverne stigmaiique, qui peut se fermer 
au gré de l'animal, soit au moyen de deux lèvres s'appliquant 
l'une sur l'autre [Œslrus equi), soit par une lèvre antérieure unique 
se relevant au-devant des orifices (Cephalœmyia ovis), ou bien 
encore par un bourrelet circulaire qui se ferme en se fronçant à 
la manière d'une bourse dont on tire les cordons (Œstrui hœmor- 
rhoidalis). Chez les Œstrides encore, tes troncs trachéens longitudi- 
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naux aboutissent inférieurement à deux plaques stigmatiqties 
cornées, d'une structure très compliquée, réniforraes ordinairement 
et criblées d'un nombre plus ou moins grand de petits orifices. 

La différence des larves, d'après leur description, prouve que 
plusieurs espèces d'CEstrides peuvent attaquer l'homme : . Si l'on 
considère que beaucoup d'observateurs ont signalé que les larves 
ainsi découvertes comme identiques avec celles qui vivent dans 
les mêmes lieux, sur les animaux tant domestiques que sauvages, 
que toutes les fois que l'espèce a pu être rigoureusement déter- 
minée, il a pu être rigoureusement constaté qu'elle a habituelle- 
ment un tout autre genre de vie et n'attaque l'homme qu'acciden- 
tellement, on sera incliné à conclure avec Bracy-Clarck, Joly, 
Brauer, etc., que les Œstrides dont on a recueilli les larves, 
avaient simplement commis une eirreur de lieu, et ne sont nulle- 
ment des parasites habituels de l'espèce humaine, en un mot qu'il 
n'y a pas d'Œstrtts hominis. • 

Les larves d'Œstrides qui se rencontrent accidentellement sur 
l'homme dans les pays chauds, attaquent, outre les bœufs, d'autres 
animaux domestiques. Les auteurs en ont fait le genre Cuterebra; 
la larve a plus d'analogie avec celle des Edemagènes et des 
Bypodermes qu'avec celle des Œstres véritables. Leur séjour dans 
la peau détermine des abcès. En Amérique, les chiens en sont 
quelquefois atteints; peut-être est-ce à une espèce de ce genre 
qu'il faut rapporter les tan'es trouvées au Sénégal sur des chiens, 
par le D' Beranger-Ferraud. En Amérique, on en a observé sur le 
singe etle jajoiar. 

Les CiUérèbres appartiennent à l'Amérique, et c'est là qu'on les 
a vus attaquer l'homme. L'Europe n'a que deux espèces de CtUérè- 
bres; elles vivent en Russie, où elles attaquent le lièvre et le lapin. 

M. Brauer, pour mettre plus de précision dans cette question, 
donne le nom de Dermatobia aux Œstridées trouvées sur les 
hommes, les chiens et les bœufs, et réserve celui de CtUerehra a 
d'autres diptères de la même famille, qui ne s'attachent à aucun 
animal déterminé, mais n'ont jamais été observés sur l'homme. Il 
donne la description suivante des larves des Dermatobia .■ 

• Larves pyriformes, allongées, à partie antérieure plus épaisse 
que la postérieure; celle-ci plus ou moins grêle, rapidement 
amincie à partir du septième segment chez les jeunes larves. 
Bourrelets latéraux indistincts aux segments antérieurs, bien 
marqués à partir du septième et du neuvième. Peau nue, à l'excep- 
tion de quelques rangées d'épines au bord antérieur des segments 
ou en travers sur la partie dorsale ou an bord postérieur. Épines 
un peu arquées, noires, transparentes. Au t«mps de la maturité, 
quelques mamelons en dessus deviennent cornés. On n'a rien 
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remarqué sur les crochets buccaux, qui ont toujours été tus. 
Stigmates postérieurs comme chez les CËstres. 

M. Brauer fait entrer dans le genre Dermaiolna, le Cuterébra 
noœialis de Goudot et le C. cyaniceniris Macquart, les vers Maca- 
ques et MoyocuU, etc. (Pruvot, Thèse, p. 26.) 

Les Œstrides attaquent l'homme assez souvent dans les régions 
intertroptcales de l'ancien et du nouveau monde, rarement en 
Europe ; un seul cas est connu avec certitude, celui signalé par le 
D' Spring, de Liège. Tous appartiennent aux CEstrides cuticoles; 
les plus importants sont le ver Macaque et le txr MoyocuU. Peut- 
être faut-il y ranger le ver de Cayor, si toutefois cette larve n'est 
pas celle de la Lucilia hominivorax. On n'a jamais pu obtenir 
l'insecte parfait d'aucun d'eux, et nous savons peu de chose de leur 
histoire. Aucune de ces larves n'est spéciale à l'iiomme, il n'y a 
pas A'Œstrux fiominis, et ces insectes n'attaquent l'homme qu'ac- 
cidentellement. (Pruvot, Thèse, p. 76.) 

a II. 

On connaît depuis longtemps les faits rapportés par M. Roulin, 
membre de l'Institut, cités par Kirby et par 3. Cloquet, concernant 
la multiplication rapide de larves de diptères sur le corps humain, 
et pouvant occasionner la mort. 

n est en outie d'observation que des larves de mouches qui se 
développent dans la terre, mais assez lentement et quel que soit 
leur genre de vie à l'état adulte, acquièrent une rapide éclosion 
lorsque les larves sont déposées dans des matières animales ou 
végétales en décomposition. La mouche de la viande (Calliphora 
vomitoria) fait dans ces conditions ses métamorphoses en une 
dizaine de jours. La Sarcopkaga carnaria, Meig., la Lucilia 
Ccvsar,h.,àe3 Anthomyia sont dans le même cas. Ces insectes 
attirés par des plaies malpropres et des ulcères, y déposent leurs 
œufs, et leur présence che:; l'homme dans de teUes conditions a 
été signalée depuis longtemps. 

Les larves de diptères trouvées sur diverses parties du corps et 
dans les cavités, comme les narines, etc., peuvent se rapporter, 
après le dépouillement d'observations médicales trop longues à 
énumérer, à la : 

Lucilia Cœsar, 
Sarcophaga carnaria, 
Calliphora vomitoria, 
Anth07nyiapluviolis, 

Sarcophaga Wohlfarti, voisine de la Sarcophaga ma- 
gnifica Meig., espèce décrite par M. Portschinsky, qui a observé 
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dans le gouvernement de Mohilew, une épidémie de cette larve, 
qui 36 multipliait aux orifices naturels, avec une incroyable 
rapidité, cliez les hommes et les animaux. 

Une mention particulière doit être faite pour la Lvcilia homi' 
nicoraa; Coq., décrite par cet entomologiste en lt58. C'est à 
Cayenne que le D' Chapuis l'a vue se développer, avec une telle 
rapidité qu'en vingt-quatre heures elle avait acquis toute ^a gros- 
seur. Ses attaques sont fréquentes, entraînent souvent la mort; le 
professeur Laboulbène a rapporté neuf décès sur quinze observa- 
tions qu'il a réunies. Une condition indispensable de ses attaques 
est la malpropreté, les militaires soumis à des soins hygiéniques 
n'en sont jamais atteints- Des cas de Myasis occasionnés par ce 
diptère ont été décrits par Coquerel, Saint-Pair, Moquin-Tandon ; 
une excellente relation en a été faite par le D' Weber, attaché 
au corps expéditionnaire français au Mexique, il en décrit la larve 
et l'insecte parfait. 

En 1872, le D^ Gori, officier de santé de l'armée hollandaise, 
observa chez un jeune homme de vingt ans, fils d'Européen, à 
Paramaribo, une affection des fosses nasales, à laquelle il crut 
devoir donner le nom de rhinitis pseudo-parasitica. Il en fit 
sortir des larves. C'est par le D' Heylaerts de Breda et par M. Van- 
derwulp que les insectes parfaits et les larves furent décrites. Ces 
larves appartenaient à la Sarcophaga amata ? Wied. et à la 
Lucilia trifasciata, V. H, C'est la première fois que ces insectes 
furent signalés chez l'homme. 

Des faits analogues sont relatés par le Yf Vanvessem, Van 
Hasselt et Van Frantzen pour les Indes hollandaises; les insectes 
n'ont pas été déterminés. Dans ces contrées, ce genre de parasi- 
tisme doit être plus fréquent qu'en Europe. 

Les faits démontrent que les larves de diptères peuvent se mul- 
tiplier sur le corps humain, mais ce ne sont pas des parasites de 
notre espèce, et comme M. Moquin-Tandon l'a fait remarquer, 
• les vrais parasites ne tuent pas leur hôte ; ils s'arrangent pour 
vivre en lui sans compromettre son existence, car la mort de 
l'hôte entraînerait celle du parasite; celui-ci n'arriverait jamais 
au terme de son développement et l'espèce ne tarderait pas à 
s'éteindre-. 

Des larves de Muscides peuvent-elles prospérer dans l'intérieur 
du corps humain? Davaine se prononce pour la négative. Pour 
juger la question, on doit éloigner tous les cas extraordinaires de 
supercheries et d'inattention que l'on a rapportés sur ce sujet ; ils 
abondent. IL faut cependant prendre en considération certains 
faits. 

On a pris pour des vers intestinaux, des larves de Muscides; celle 
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de la Mufca domestica L. pour Y Ascaris conosoma, et celle de la 
Sarcophaga carnana pour Y Ascaris stephanosoma. 

• Hope s'est assuré que beaucoup de larves d'insectes peuvent 
supporter une température plus élevée que celle du corps humain ; 
il admet que celles-ci peuvent très bien vivre un certain temps 
dans notre tube digestif. Il en a trouvé dix-huit cas; les larves 
étaient en nombre variable, soit dans l'estomac, soit dans le tube 
digestif; aucun d'eux n'a entraîné la mort, mais souvent des 
accidents plus ou moins graves. • 

Les larves qui ont pu être déterminées sont : 

Calliphora vomitoria (1 fois); 
Lucilia Cœsar (1 fois) ; 
Sarcophaga camaria (6 fois); 
Musca domestica (3 fois) ; 
Musca nigrail fois); 
Mvsc-i cibaria (1 fois); 
Elophilus pendulus {\ fois); 

et trois fois les larves n'ont pu être déterminées. 

Un autre fait publié par le Hev.Jenyns, dans les Transactions de 
la Société entomologîque de Londres, concerne un clergyman de 
septante ans, qui évacua à diverses reprises un grand nombre de 
larves et pendant un temps assez long. Ces larves appartenaient à 
VAnthomyia cunicularis Meig. 

Le professeur Laboulbène a observé un fait analogue, dû à une 
larve du même genre, mais d'une espèce différente. 

Les larves de VAnthomyia scalaris Meig. ont encore été obser- 
vées sur un enfant dans le Kentucky. Le fait est rapporté par le 
D'Judd. 

Les Bulletins de l'Académie de médecine de Belgique rapportent 
un fait de présence de larves i'Anthomgia chez une jeune femme, 
ainsi que l'histoire de leur expulsion. L'observation est due & 
M. François, professeur à l'université de Louvain et date de 
1869. 

Un cas analogue est cité dans les publications de la Société 
microscopique de Londres, pour la première année. 

Un autre fait est dû à Laboulbène et Robin, la larve était celle 
de la Faunia saltairix. 

Beaucoup de ces faits doivent passer inaperçus, la présence des 
larves dans les déjections n'attirant pas l'attention ; c'est ce qai 
explique que les annales de la médecine en rapportent un si petit 
nombre. 

M. Dumenil, en 1846, rendît compte à l'Académie de médecine, 
de diptères provenant de larves recueillies dans les matières des 
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vomissements d'une malade morte en 1845. Robineau-DasToisdy 
leur donna le nom de Mydea vomiturationis. 

Enfin, M. Henri Roger et M. Gallier ont recueilli sur des per- 
sonnes souffrantes des larves confiées à M. Davaine, qui les a 
décrites et figurées ; mais il n'a pu les élever ; les travaux subsé- 
quents du professeur Laboulbène ont prouvé qu'elles appartenaient 
à la Teichomyza /'usca. • 11 fait toutefois observer qu'il ne s'agit 
pas d'un insecte spécialement nuisible à l'espèce humaine, qu'il 
n'y a pas plus de Teichomi/za hominis qn'iln'y a d'Œstre humain 
ou de Culex propre^ l'homme, à l'exclusion des autres animaux 
domestiques ou sauvages. 

Pour M. Davaine, la larve de la Teichomi/za na^peut se trouver 
vivante dans le corps humain, pas plus que les autres larves de 
diptères ; l'observation est toujours entachée d'erreurs. 

Le D' Pruvotj l'auteur de la thèse dont nous rapportons des 
extraits, pour combattre l'opinion de M. Davaine, a d'abord fait 
avec un soin minutieux l'anatomie microscopique de la larve de la 
Teichomyza fusca, afin de trouver dans la disposition des organes 
des arguments pour prouver que cette larve peut vivre un certain 
temps dans le corps de l'homme. 

« Les larves de la Teichomyza fusca, dit-il, sont revêtues d'une 
cuticule inaltérable aux agents chimiques, et ont le corps couvert 
d'épines, qui les rendent propres à se fixer aux parois de l'estomac. 
Leurs réservoirs trachéens leur assurent une considérable provi- 
sion d'air. Elles peuvent, plongées dans un milieu irrespirable, 
résister longtemps à l'asphyxie. Enfin, nos expériences nous ont 
montré deslarves vivant encore après un séjour de vingt-huit heures 
dans l'estomac d'un cobaye, et trois jours dans celui d'un rat. 
L'auteur de la thèse croit que sa manière de voir peut être appli- 
quée aux larves de diptères trouvées dans le tube digestif. De 
nouvelles expériences seraient utiles et nécessaires, faites avec 
toute la rigueur scientifique que comportent ces recherches. 

Les larves de Muscides ne sont pas parasites, sauf les Tachinaires, 
qu'on n'a jamais rencontrées chez l'homme; mais elles vivent pour 
la plupart des matières animales et végétales en décomposition; il 
n'est pas surprenant que ces insectes puissent pondre à la surfaco 
d'ulcères, de plaies mat entretenues, sur des pustules de petite 
vérole, où les larves trouvent des matériaux nécessaires à leur 
développement; mais ces espèces n'attaquent pas non plus l'homme 
volontairement, il ne faut pas même en excepter la Lucilia homi- 
nivorax Coq., qui cause de si graves accidents à Cayènne et au 
Mexique. 

D'après des observations dignes de foi, on doit admettre jusqu'à 
preuve contraire, que des larves de Muscides peuvent vivre et se 
développer dans le tube digestif. 



DigilizedbyGoOgle 



eu 

M. le D' Jacobs fait voir une gravure représentant un estomac de 
cheval tout rempLi de larves d'Œstru-i equi. M. Gérard, professeur 
à l'École vétérinaire do l'Ktat, lui a dit que ces larves ae rencon- 
traient très fréquemment chez les chevaux venant de la province 
de Luxembourg. 

Ces larves sont très tenaces et ne quittent l'estomac qu'à l'époque 
où leur évolution doit s'accomplir. Adininistre-t-on au cheval un 
purgatif, toutes celles qui se trouvaient placées près du pylore 
s'empressent, afin de ne pas être entraînées dans les intestins, de 
s'élever vers les régions supérieures de l'organe du cfltè de l'œso- 
phage. 

M. de Setys-Lonchamps a eu occasion d'observer chez de jeunes 
chevaux venant d'Allemagne VŒstrus equi, dont il a pu recueillir 
des nymphes, d'où il a obtenu l'insecte parfait au bout do peu de 
jours. 

M. le D' Jacobs lit encore l'observation suivante : 
Je TOUS présente le diptère, dont M. Pruvot et, avant lui, 
M. L. Dufour ont fait l'anatomie, la 

Teichomyza fusca Macq. 
Scalella uHnaria H. D. V. 
Kphydra longipennis Meig. 

Ce dipt^Te ne doit pas élre rare chez nous, à en juger par le 
nombre d'exemplaires que j'ai pu en recueillir. Je l'ai trouvé pour 
la première fois dans le pissoir de la station do Malines en septem- 
bre 1878, dans celle de la station du Midi en septembre 1880, puis 
dans la cour de mon habit;ition en septembre 1881. Je l'ai en vain 
cherché dans les coins des urinoirs de la ville et des faubourgs ; la 
larve recherchant les produits ammoniacaux dégagés par les ma- 
tières animales, je ne puis attribuer son absence qu'aux soins méti- 
culeux de propreté avec lesquels le bureau d'hygiène fait entre- 
tenir ces lieux, me privant ain-si du plaisir de faire une capture. 

Ce diptère a été pris en 1827 à Paris, par liobineau-Desvoidy, 
décrit en 1835 par Macquart; réputé rare, il fut pris successive- 
ment i Melun. à Orléans et & Bordeaux. Laboulbène l'a trouvé & 
Agen ; il est rare en Allemagne. 

M. Duvivier m'a donné à déterminer des diptères, dont il avait 
recueilli les larves dans des champignons au mois de septembre 
dernier. 

L'insecte* est le Mycclophila lunala, Meig. Les transformations 
ont déjA été suivies par Meigen, d'après Macquart. 

M. de Selys-Longchamps fait voir quelques coléoptères recueillis 
par lui pendant le voyage qu'il a fait cette année dans les Alpea. 
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M. de Boire annonce que le Corymbites bipu^tulatus a été pris 
à Poperinghe, par M. Duvivier, le 20 saptembre dernier. 

Il demande ensuite la parole et s'exprime comme suit : 

De même que la plupart des excursions que noua avons projetées 
cette année, celle que nous devions faire à Gastuche en octobre 
a été empêchée par la pluie. L'année 18S2 a été une année mau- 
vaise entre toutes pour les chasses aux insectes; espérons que 
l'année prochaine ne nous donnera pas une semblable série de 
déceptions et que ce vilain climat n'est pas destiné k s'établir dans 
notre pays. En attendant, il y a deux mesures que je voudrais vous 
voir adopter pour nos excursions. 

En premier lieu, je voudrais que, à l'exemple de la Société Lin- 
néenne dans ses herborisations, lorsque notre Société choisirait 
une localité, en même temps elle désignât, de l'agrément du dési- 
gné, un guide ou chef d'excursion, l'un des membres de notre 
Conseil ou l'un des anciens membres de la Société. Au jour dit, et 
par n'importe quel temps, ce guide se rendrait, non pas au lieu 
désigné (ce serait trop exiger), mais au lieu fixé pour le départ. Le 
temps étint propice, il partirait à la tète des membres qui se pré- 
senteraient; on n'a vu que trop souvent de nos jeunes membres, 
se trouvant seuls à la station do départ, renoncer k prendre leurs 
billets, faute d'un ancien pour las accompagner. Si, au contraire, 
le temps était mauvais ou trop menaçant au jugement du guide, 
soit seul, soit d'accord avec les rares amateurs qui pourraient être 
aussi là, il remettrait l'excursion au dimanche suivant, ce que le 
secrétaire ferait annoncer par la voie des journaux. Plus d'une 
fois cette année, nous aurions eu ainsi notre excursion mensuelle. 

M. le D'' Jacobs dit que nos collègues ne chassant pas les mêmes 
insectes et employant diverses méthodes et procédés, il serait sou- 
vent gênant de contraindre à chasser ensemble le guide et ses 
compagnons. 

M. de Borre répond que tel n'est pas le vrai but de sa propo- 
sition. Elle a pour objet de faire en sorte qu'il y ait toujours, au 
lieu et à l'heure du départ, une personnalité suffisamment au- 
torisée pour maintenir ou postposer l'excursion, étant à ce délégué 
par notre Société. 

Cette proposition ne reçoit pour le moment aucune solution. 
D'ici à nos excursions de 1883, chacun aura le temps de l'exa- 
miner. 

M. Weinmann annonce qu'il reviendra à l'assemblée générale 
de cette année h sa proposition de désigner, indépendamment des 
excursions mensuelles, une localité pour être chaque année et toute 
l'année l'objectif éventuel de nos recherches; chacun y consa- 
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crerait, de son côté, ses loisirs ; des membres pourraient même s'y 
installer plus ou moins longtemps j on aurait enfin une explora- 
tion plus suivie et plus fructueuse pour avancer la connaissance 
de la faune. 

M. de Borre dit que la deuxième proposition qu'il désire faire 
a pour but de rendre plus rationnel et moins capricieux le choix 
des localités à visiter, soit mensuellement, soit toute l'année, 
comme veut le proposer M. W'einroann. Notre Société devrait 
avoir, pour se guider dans ses choix, une bonne carte de Belgique, 
indiquant bien les conditions locales utiles à connaître pour l'en- 
tomologie, à savoir les bois, les bruyères, les marais, les pâtu- 
l'âges, etc., le relief du sol, les formations géologiques en gros, 
puis aussi la topographie pratiquement utile des localités et voies 
de communication. Un cartographe, comme nous en possédons un 
dans notre collègue M. le lieutenant Kerremans, pourrait teinter 
sur cette carte, en nuances plus ou moins Fcmcées, les lieux déjà 
visités et revisités par nos excursions en société. Nous saurions, 
à l'inspection de cette carte, faire des choix plus raisonnes dans le 
sens de l'avancement de nos connaissances de la faune belge. 
Il y a longtemps, dit M. de Borre, que je fais usage, pour mes 
études personnelles, de cette méthode que je recommande vive- 
ment à la Société. 

Cette proposition, appuyée par M. Kerremans, est également 
laissée à l'élude. 

M. Devaux demande la parole pour exprimer aussi quelques 
désirs au nom de ceux qui, comme lui, sont de modestes débutants 
dans l'étude de l'entomologie. 

Il voudrait d'abord que des collections d'insectes servant à aider 
les débutants à déterminer leurs chasses fussent exposées dans une 
plus grande proportion. 

Le Président lui fait remarquer que ce point, quoique intéres- 
sant la science entomologique et notre Société, est avant tout une 
affaire qui regarde l'administration du Musée. 

H. Uevaux insistant, M. de Borre demande la parole pour faire 
remarquer qu'il y a ici une question do locaux entravant ce qui 
fait l'objet des aspirations de notre collègue. Dans l'état actuel des 
locaux, M. Devaux doit s'apercevoir qu'il y a autant d'insectes 
exposés au public qu'il est possible de le faire. Si le Musée avait 
des locaux plus spacieux, on ferait certainement davantage, et 
l'intention qu'a toujours manifestée la Direction du Musée a été 
de rendre les collections aussi publiques qu'elles peuvent l'être, 
en tenant compte des nécessités de leur bonne conservation. 

Eu attendant, dans la maison où se trouvent celles non expo- 
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sées, elles sont plus accessibles qu'elles ne l'étaient l'année der- 
nière, n'étant plus entassées, et sont mises à la disposition de tout 
qui désire les étudier, avec toutes les facilités possibles, avec les 
livres notamment. M. Devaux s'occupant de coléoptères, M. de 
Borre lui fait remarquer que l'étude qu'il pourrait en faire à tra- 
vers la vitre des caisses est tout & fait illusoire dans l'immense 
majorité des cas, et qu'un coléoptère ne peut être raisonnablement 
étudié qiie si on peut l'examiner dans tous les sens. 

M. Devaux répond qu'il sait très bien avec quelle obligeance il 
a toujours été reçu dans la section entomologique, mais qu'il craint 
précisément d'en abuser et de détourner les employés de leurs 
travaux. Cette crainte est de nature à l'empêcher de venir aussi 
fréquemment et de rester aussi longtemps qu'il le désirerait; et il 
doit en être de même pour beaucoup de personnes. 

M. de Borre réplique qu'il se rend parfaitement compte de cette 
circonstance et qu'il s'en est déjà préoccupé en la signalant & 
l'administration supérieure; peut-être faudrait-il un surveillant 
spécial, qu'on ne craindrait pas d'enlever à une autre besogne. La 
question n'est pas résolue; elle est seulement mise à l'étude. 
D'ailleurs, comme l'a fait entendre tantôt M. le Président, ce n'est 
pas à la Société, mais à M. le Directeur du Musée qu'il convient 
que les membres adressent leurs grie& ou leurs désirs concernant 
les services de cet établissement. 

M. Devaux manifeste ensuite le désir que les membres de notre 
Société qui sont parvenus à gravir les hauteurs de la science veuil- 
lent bien aider les autres à y arriver. Il voudrait voir donner, 
sous les auspices de la Société, des leçons ou conférences entomo- 
logîques auxquelles il assure qu'on se porterait avec empresse- 
ment. . 

MM. de Borre et Roeiofs rappellent qu'il y a quelques années, 
à l'instigation de feu le D'' Breyer, dés essais de ce genre ont été 
faits et n'ont été couronnés d'aucun succès. Cependant la con- 
férence entomologique que depuis plusieurs années M. de Borre a 
donnée chaque hiver & la Société Linnéenne, réunit un bon nombre 
d'auditeurs. C'est une question qui pourrait être de nouveau 
examinée par le Conseil et les membres de la Société. 

M. Weinmann, parlant d'après sa propre expérience, donne 
ensuite à M. Devaux quelques indications sur la manière d'étudier 
par ses propres efforts l'entomologie, sans avoir recours à un 
enseignement professé. 

La séance est levée à 9 1/2 heures, 



DigilizedbyGoOgle 



Di,ilizedb,G00gle 



Di,ilizedb,G00gle 



CLÏVI 

MM. J. Mac Leod, Ed. Remoucbanips et L. Baekelatidt nous 
annoncent la fondation à Gand d'une revue mensuelle d'histoire 
naturelle en langue flamande : Nalura, Maandscht-i/î t'oor Na- 
titurtoetenschappen, Uitgegeven door hel NaluuncetenFchap- 
pelijk GenoUschap vanOext. 

Le Musée Royal d'Histoire naturelle de Belgique, la Station zoo- ' 
logique de Naples et l'Université Caroline de Lund nous annoncent 
l'envoi de leurs publications. 

L'Institut Royal des Sciences, Lettres et Arts, à Venise, remercie 
pour l'envoi de nos Annales. 

La Société a reçu : 

Catalogue de Coléoptères à vendre chez M. Alex , Bau (Hasen- 
heide, 36, S. Berlin). 

Id. d'objets servant à l'étude de l'histoire naturelle, chez M. le 
D' L.-W. Schaufuss, à Oberblasevi-its-Dresden. 

Id. de livres d'occasion, chez Isaac Saint-Goar {Hossmarkt. 6, 
Francfort-a.-M-). 

Rapporta, lectures, comnmolcalloaB. 

LaSociété, n'ayant pas encore reçu les rapports des commissaires, 
MM. Roelofs et Jekel, est dans l'impossibilité de statuer sur les deux 
mémoires présentés par M. Chevrolat. 

Le Secrétaire donne lecture du rapport de MM. Lelhierry et Puton 
sur un travail de M. C. Chicote : Notice sur quelques Hémiptères de 
la Grèie. — L'impression en est décidée dans les Annales. 

M. Jacobsdonne lecture du rapport de M. M. Girard et du sien sur 
le travail de M. Becker : Mœurs du Megachile centuncularis 
Linné. 

Ces rapports donnant lieu à discussion et M. Becker n'étant pas 
présent àla séance^ l'assemblée surseoit à la décision et ordonne la 
communication à l'auteur des observations des rapporteurs. 

Le Secrétaire présente le manuscrit d'un mémoire de M. Ernest 
Allard, ayant pour titre : Mélanges eniomologiqucs. — MM. Roe- 
lofs et de Borre sont désignés comme rapporteurs. 

M. de Sélys-Longchamps demande la parole et donne lecture des 
deux notes suivantes, la première de lui-même, la seconde de notre 
collègue, M. R. Mac Lachlan : 

Note sur le genre Gomphomacromia Brauer. 

Dans le Synopsis des Cordulines, en 1871, j'ai associé à la Gom- 
phomacromia paradoxa du Chili, type de ce genre fondé par le 
D* Brauer, trois espèces du Brésil et de l'Amazone (G. androgynis, 
selifera et Batesi) qui en difièrent un peu par l'existence de deux 
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rangs de cellules postrigonales (au lieu d'un seul) et par l'écaillé 
vulvaire courte, échancrée de la seule femelle connue alors, celle 
de Vandrogi/nis {cet organe étant prolongé jusqu'au delà du bout 
de l'abdomen en deux longues lames contlguës chez la paradoxa, 
d'une manière analogue à celle des Uracis de Rambur). 

Depuis cette époque, mon ami M. Mac Lacblan a décrit les 
deux sexes d'une vraie Gomphomacromia {0. fcUlaœ) de l'Equa- 
teur, tout à fait organisée comme la paradoxa. Il a décrit en même 
temps la femelle inconnue de la Batesi, et j'ai donné (dans les 
Additions au Synopsis) la description d'une femelle d'espèce nou- 
velle {(?. Volxe^ni) prise au Brésil par Walthèr© de Selys. 

Les femelles de ces deux dernières espèces ont l'écaillé vulvaire 
comme chez Vandrogynis, et la réticulation semblable & celle des 
deux autres espèces de la même section. 

Les caractères des deux groupes étant ainsi généralisés, je crois 
qu'il est temps de faire disparaître ce que leur réunion en un seul 
sous-genre avait de disparate. Je propose donc de les isoler comme 
sous-genres distincts, et de donner le nom de Neocordulia à celui 
qui comprend les quatre espèces du Brésil et de la vallée de 
l'Amazone. 

Aujourd'hui même, M. Mac Lachlan publie dans nos Comptes- 
rendus un sous-genre nouveau, de Madagascar (Nesocordtdia 
flamcatida) qui est tout à fait intermédiaire entre les Gomphoma- 
cromia du Brésil et i'Oxygastra Curtisi de l'Europe occidentale, 
différant des premières par l'abdomen du mâle terminé par une forte 
pointe horizontale, et de ta seconde par les secteurs de l'arculus 
légèrement soudés à leur base et la pointe terminale de l'abdomen 
non penchée en bas ni fourchue. 

Les quatre sous-genres dont je viens de parler et que j'avais 
énumérés dans mon grand genre Cordtâta, possèdent en commun 
deux caractères qui n'existent pas chez les autres sous-genres de 
Cordulia auxquels je les avais associés : 

1" Le triangle interne des ailes supérieures est Uhre (comme du 
reste tous les autres triangles); 

2" L'arculus aiix ailes inférieures est placé avarU le côlé interne 
du triangle discidul. 

Chez les autres sous-genres, le triangle interne des ailes supé- 
rieures est réticulé (presque toujours composé de trois cellules) et 
le côlé interne du triangle discoïdal des ailes inférieures est dans 
le prolongement ou à peu près de la veine qui constitue l'arculus. 
On peut ajouter que le triangle discoïdal des ailes supérieures est 
un peu aigu et presque toujours divisé (équilatéral, au contraire, 
chez les sous-genres de l'autre section). 

D'après ces considérations et pour faciliter la détermination, je 
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pense qu'il y a lieu de considérer les Gomphomocromia comme 
un grartd genre séparé de celui des Cordulia ,e,\ de le composer des 
sous-genres SyncordiUia, Owi/gaslra, Nesocordulia, NeocordtUia 
et Gomphomacromia. 

Je fonde le sous-genre SyncordiUia sur une espèce connue seu- 
lement par le mâle (Epophthatmia gracilis Burm.) que j'avais 
associée provisoirement aux Oxygastra, bien qu'elle en différât 
par le faciès, la réticulation plus simple, le 10' segment sans pointe 
terminale et l'appendice anal inférieur triangulaire. Je propose 
donc d'en faire un sous-genre particulier, à nommer Syncordulia. 
Sa patrie est incertaine, mais sa stature et sa coloration rappellent 
les SynthemU de l'Australie. 

N'ayant plus aous les yeux le type de la gracilis, que mon ami le 
D' Hagen m'avait confié en 1870, je dois faire quelques réserves sur 
la valeur du nouveau sous-genre que je propose pour le classer. 

Les quatre grands genres actuels de la 1" légion (Cordulia) 
peuvent être présentés ainsi qu'il suit .- 
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Quant à la seconde et dernière légion de la sons-famille des 
Cordulinea (Macromia), je ne trouve rien à modifier dans la classi- 
flcatioD de ses trois grands genres (^sohnosoma, Macromia et 
Syrttkemis) ni dans les cinq sous-genres du second d'entre eux. 
telle que je l'ai exposée dans les Secondes additions au Synopsis 
desCordulines. (Bull. Acad. Belgique, 1878.) 

Le tableau suivant fait connaître les subdivisions en sous- 
genres du genre III (Gûmphomacromia) telles que je les propose 
aujourd'hui. 
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Nesocokdulia Mac Lachlan 

(de Y<(o« ^ inmfa) 

Nouveau sods-sbnrb db CoBDUi-utBB ds là lAoion Corddlu 

par M. R. MAC LACHUN, P. R. S. 

Tons les triangles des ulea libres; un triangle interne aux infé- 
rieures ; lediscoidal des supérieures k côtés presque égaux.celui des 
inférieures plus allongé, son côté interne étant plus court; deux 
rangs de cellules postrîgonales. Les deux secteurs de l'arculus un 
peu soudés à la base, même brièvement pétioles aux ailes infé- 
rieures, où le côté basai du triangle dïscoïdal est notablement plus 
éloigné de la base des ailes que l'arculus. 

d* Le bord anal des ailes inférieures fortement excaré. Abdomen 
grêle, cylindrique, assez épaissi an bout. Le 10* segment prolongé 
en pointe conique horizontale. Appendices supérieurs au moins 
aussi longs que les deux derniers segmenfsj l'inférieur moitié plus 
court, triangulaire, rétréci au bout. 

9 Inconnue. 

Patrie : Madagascar. 

N. B. — j'ai érigé cette coupe pour un insecte dont les carac- 
tères sont presque identiques avec ceux des ISeocordulia Selys 
(ISâS) de l'Amérique méridionale tropicale avec lesquelles il 
s'accorde par les triangles et surtout par les secteurs de l'arculus 
soudés ou vn peu pétioles à la base. Il en diffère surtout par le 
10* segment prolongé en pointe, et l'appendice inférieur triangu- 
laire non échancré au bout. Ce groupe est tout à fait intermé- 
diaire entre les Neocordulia et \'Oxygaslra Curtisi, se séparant de 
ce dernier par les secteurs de l'arculus soudés à leur base, la pointe 
du 10* segment horizontale et non fourchue et l'appendice inférieur 
triangulaire. 

Nesocordulia flavloauda Mac Lachlan. 

d* Abdomen, 35 mill.; aile inférieure, 34 mill. 

Ailes un peu salies, le bout extrême légèrement enfumé, fuli- 
gineux, surtout aux inférieures. Un Vestige jaune brunâtre à la 
base des quatre dans les espaces costal et basilaire. Réticulation 
noire, ainsi que l'extérieur de la nervure costale. Ptérostigraa très 
petit (long de 2 mill.), brun, surmontant une cellule et demie; 
10 antécubitales ; 8-9 postcubitales aux supérieures ; membranule 
blanchâtre. 

Face brune; lèvre inférieure jaunâtre, les côtés des lobes laté- 
raux largement jaunâtres, rhînarium vert acier métallique un 
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peu doré latéralement, le bord inférieur jaune. Tertai et vésicule 
vert acier métallique, cette dernière jaune en arrière. Derrière des 
yeux Jaune, taché de brun. 

Thorax vert bronzé revêtu d'un duvet cendré ; sur les côtés deux 
bandes larges d'un vert acier métallique, chacune coupée par une 
tache ovale allongée jaune pâle, enfin une troisième tache jaune, 
plus petite, à la base des pieds postérieurs. 

Abdomen grêle, le bout assez fortement épaissi dans les trois 
derniers segments (le 8' étant le plus épais). Sa couleur est noir 
bronzé en dessus varié de jaunâtre, ainsi qu'il suit : l" segment 
presque entièrement jaunâtre ; au 2*, une ligne un peu courbée, 
très oblique sur chaque câté antérieurement, et deux taches posté- 
rieures; aux3*et4*,une ligne latérale oblique dans leur première 
moitié, ces lignes dilatées et convergeant l'une vers l'autre posté- 
rieurement, et en outre des vestiges de taches dans la seconde moitié; 
aux 5* et 6*, des lignes semblables, mais seulement dans leur pre- 
mier tiers 1 le 7*, jaune, excepté au bout; cette couleur amincie en 
arrière, où elle est fortement bilobée; le 8».avec une tache semblable 
bilobée en triangles postérieurement ; au 9*, le jaune est divisé en 
deux grandes taches par une bande médiane noire; le lO, jaune 
en dessus, brun jaunâtre en dessous et de côté, de sorte que le 
noir est moins étendu pour l'ensemble que la couleur jaune. 

Le 10» segment est fortement prolongé en une pointe conique un 
peu aiguë, qui, vue de profil, est amincie en biseau. 

Appendices anals supérieurs d'un jaune clair, revêtus de poils 
noirs, plus longs que les deux derniers segments, longs de 
3 3/4 mill., cylindriques, fortement divergents dans leur seconde 
moitié, le bout un peu obtus. Vus de profil, on voit à chacun une 
forte dent triangulaire & leur premier tiers, dirigée en bas, après 
laquelle ils sont un peu épaissis. 

Appendice inférieur moitié plus court, triangulaire, non évidé au 
bout. Vu de profil, il est un peu recourbé en haut, & face supérienre 
concave. La couleur est brunâtre vers la base, mais le bout ex- 
trême, qui forme un petit tubercule, est noirâtre. Le bord de l'ap- 
pendice en dessous offre l'apparence d'une dent triangulaire vers 
la moitié de sa longueur. 

Pieds noirs, les fémurs un peu brunâtres extérieurement dans 
leur moitié basale, puis marqués d'une tache jaune isolée; le bout 
seulement noir. Les tibias antérieurs portent la carène ordinaire 
très évidente. La dent inférieure des onglets est forte, mais plus 
courte que la supérieure. 

9 (Inconnue.) 

Patrie. Madagascar. 

N. B. Je n'ai vu qu'un seul mâle de cette espèce intéressante. La 
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couleur jaune des appendices anals supérieurs est assez excep- 
tionnelle dans la légion des Cordulies. 

M. le D' A. Puton adressa la note suivante : , 

J'ai l'honneur de signaler une espèce intéressante et nouvelle 
pour la fiauaede Belgique, la TerUhredo Idriensis Qivaad, trouvée 
h Angre (Hainaut) par notre collègue et ami M. Lethierry. Cette 
espèce n'avait encore été indiquée que de la Camiole. 

Cet insecte est rangé par M. André dans le genre Perinetira 
Hart. Mais cet auteur, suivant en ce point l'exemple de M. Thom- 
son, me semble avoir attribué à tort à ce genre le nom de 
Perineura Hart. 

En elTet, Hartig a décrit les deux genres Synairema et Pert- 
meura sur deux insectes qui ont été reconnas être le mâle et la 
femelle d'une seule et même espèce, à laquelle on a laissé le nom 
de Syntirema. Le nom do Perineura faisait donc double emploi, et 
MM. Thomson et André, en le transportant à un atUre genre, ne 
renfermant pi us Aa Perineura de Hartig, et enfin en attribuant à ce 
genre Perineura Th- Andr. le nom de Hartig, me paraissent avoir 
oublié les règles delà nomenclature. 

Les deux genres ne sont pas les mêmes, puisque le genre Peri- 
neura Hart. a la cellule lancéolée contractée au milieu, et le 
genre Perineura Th. André a cette même cellule divisée par 
une nervur(> droite. 

Il me parait bien préférable de suivre l'exemple donné par 
MM. Kirchner (1867) et Cameron (1878) dans leurs Catalogues et 
d'adopter le nom de TenthredopsisCos,i&{\^\), qui s'applique à une 
grande partie des espèces du genre Perineura Th. Par consé- 
quent, la TerUhredo Idriensis Gir. devra prendre le nom de 
Tenthredopsls Idriensis. 

Je termine cette note déjà trop longue en donnant deux synony- 
mies inédites : Tenthredo nebulosa Lapell. = pallicornis Fab. 
Tenthredo trichocera Lep. = aterrima Kl. (et non fuliginosa 
Schr., comme le dit M. André). 

M. de Borre signale les deux captures suivantes : 
M. Engels a pris à Jamagne, près Philippevilie, et à RouiUon la 
variété Schaumi du Panagœus crux-major. Cette variété a, 
comme le P. quadripustulai-us, la tache postérieure de chaque 
élytre complètement circonscrite de noir, mais, par la taille, par la 
forme du corselet, par la sculpture, etc., c'est bien un P. crux- 
major. 

M. Cluysenaar a pris cette année h. Statte et entre Moha et 
Huccorgue, dans des mares, YOrectochilus viliosus. 
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M. H. DoDckier annoDce le dépôt d'une proposition signée par 
onze membres et ayant pour objet de faire décider en principe par 
l'assemblée générée prochaine l'allocation au budget de chaque 
année, quand la situation de la Société le permet, d'une somme 
pour achat d'ouvrages pour la bibliothèque. 

Cette proposition soulève une assez vive discussion que le Prési- 
dent renvoie à l'assemblée, qui aura à s'en occuper. 

La séance est levée & 9 heures. 
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A. -VIS. 

Le bibliothécaire rappelle à tous les membres ayant 
emprunté des volumes que les livres doivent être rap- 
portés à la bibliothèque dans le courant du mois de 
décembre. En présence du nombre considérable d'em- 
prunteurs et de volumes empruntés, il croit devoir 
insister sur la stricte exécution de cette disposition 
réglementaire. 
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SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE. 



COMPTES-RENDUS DES SÉANCES. 



SfiniE in. — N" 26. 



Assemblée mensuelle du S décembre 168S. 

MËSIDENCB DE M. J.ACOBS. 

Présents ; MM. Berge. Capronnier, Degouve de Nuncques, 
Dg Lafontaine, De Le Court, Deterrae, Devaux, Ch. DonckÏGr de Don- 
ceel, H. Donckier de Donceel, Engeh, Maurissen, Mélise, Uemy, 
de Selys-Longcbamps, Yan'len Bmaden etPreudhomoiede Borre, 
secrétaire. 

M. Kerremans a foit excuser son absence. 

La séance est ouverte à 8 l'4 heures. 

Le procès-verbal de l'assemblée mensuelle du 4 novembre est 
approuvé. 

Le Président annonce que le Conseil d'aitministration a reçu la 
démission de M. Frédéric, membre effectif, et qu'il a été admis trois 
membres effectifs nouveaux : M. Georges Meyer-Darcis, membre 
des Sociétés entomologiques de Suisse et de France, h Wohlen, 
canton d'Ârgovie, présenté par MM. Preudhomme de Borre et 
Weinmann;M. Fréd. Bastien, instituteur communal & Erpion, 
province de Bainaut, présenté par les mêmes; M. Ernest Pfaff, 
directeur de l'usine de Corpbalie , près Huy, présenté par 
MM. Preudhomme de Borre et H. Donckier de Donceel. Trois 
nouveaux membres associés ont été également admis : M. H. De Le 
Court, étudiant, à Ixelles, et MM. Paul Engelmann et J.-M. Siquet, 
instituteurs à l'école moyenne de Huy, tous trois présentés par 
MM. H. Donckier de Donceel et Preudhomme de Borre. 



M. G. Eblers remercie pour son admission comme membre 
effectif et envoie son portrait-carte pour l'album de la Société. 

La Société Royale Linnéenne nous adresse le programme de ses 
conférences et concours d'hiver. 
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CLXXVI 

Nous avons reçu huit nouveaux membres associés, et comptons 
la démission de trois ; il nous reste une augmentation de cinq. Nos 
associés sont au nombre de dix-sept, 

La Société a douze membres honoraires et dix correspondants; 
aucune variation n'a eu lieu dans ces catégories. 

Le nombre des membres effectifs est de cent soixante; quatre- 
vingt-sept habitent le pays. Eu total général, la Société est de 
cent nonaote-neuf membres. Dans ce total sont compris dix mem- 
bres à vie, qui ont effectué le versement réglementaire. 

Passons à la partie scientifique do notre Association; l'exposé 
doit nous donner quelques enseignements. 

Consultant les ordres dont nos membres régnicoles s'occupent, 
nous trouvons que le plus grand nombre étudient les insectes de 
deux ou plusieurs ordres. Pour quelques-uns, les exotiques com- 
blent les lacunes des insectes du pays. 

Les Arachnides sont étudiés par trois membres. 

Les Coléoptères — par quarante-huit membres. 

Les Lépidoptères — par vingt-six — 

Les Orthoptères — par un seul membre. 

Les Névroptères — par un seul — 

Les Hémiptères — par un seul — 

Les Hémiptères épizoïques — par un seul — 

Les Myriapodes — par un seul — 

Les Annélides — par un seul — 

Les Hyménoptères — par cinq membres. 

Les Diptères — par quatre — 

Les Crustacés — par deux ~ 

Ces membres habitent différentes localités du pays et se répar- 
tissent comme suit : 

Bruxelles en compte cinquante-neuf. 

Liège — dix. 

Gand — six. 

Huy — cinq. 

Malines — trois. 

Thuin — deux. 

Trivières.prèsBracquegnies, — deux. 

Diiiant — deux. 

Anvers — un. 

Bruges — un. 

Louvain — un. 

Namur — un. 

Vilvorde — un. 
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Mous 

Heyst-op-deD-Berg 
Noville-les-Bois 
Clermont (Namur) 
Fieurus 

Papignies (Hainant) 
Mignault (Hainaut) 



en compte un. 



Navaugle, près Rochefort, — un. 
Erpion — un. 

Forest, près Bruxelles, . — un. 

Les membres qui s'occupent de Coléoptères se répartissent, 
d'après les localités qu'ils habitent, de la manière suivante : 
Bruxelles en compta trente et un. 

Liège — quatre. 

Malines — trois. 

Gand — un. 

Trivières (Hainaut) — deux. 

Anvers — un. 

Dinant — un. 

Clermont (Namur) — un. 

Papignies (Hainaut) — un. 

Louvain — un. 

Navaugle — un. 

Corphalie — un. 

Les membres qui s'occupent de Lépidoptères se répartissent 
comme suit : 

Bruxelles en compte treize. 
Liège — cinq. 

Gand - 

Huy - 

Noville-les-Bois — 
Vilvorde — 

Malines — 

Papignies ~ 



Mons — 

Les Hyménoptères sont étudiés par : 
Deux membres à Bruxelles. 
Deux — à Gand. 
Un — à Malines. 



DigilizedbyGoOgle 



CLXXVIll 

Les Diptères sont étudiés par : 

Trois membres & Gand. 
Un — & Bruxelles. 

Les Hémiptères et les Hémiptères épizoîques ont chacua un 
représentant à Bruxelles. 

Les Névroptèrea ont toujours, à Liège, M. le baron de Selys- 
Longcliamps, qui a contribué pour une très large part à l'élucida- 
tion de cet ordre d'insectes. 

Les Orthoptères indigènes et surtout exotiques ont à Bruxelles 
un représentant dans M. de Bormans. 

Les Myriapodes sont étudiés à Gand par un seul membre. 

Les Crustacés sont cultivés à Gand par deux adeptes, et à Liège 
par un seul. 

Les Annélides ont également uu membre qui s'en occupe à 
Liège. 

Les Arachnides sont étudiées & Bruxelles par deux, et à Gand 
par un membre. 

Une mention spéciale est due à M. Léon Becker, pour l'étude de 
cet ordre par rapport & la faune du pays. Je constate, & regret, 
que notre collègue a été, pendant l'année écoulée, avare de com- 
munications pour notre bulletin. 

La répartition des membres qui s'adonnent à l'entomologie géné- 
rale peut se faire de la manière ci-après : 



Bruxelles en compte vingt et nn 


Gand - 


trois. 


Huy — 


trois. 


Liège - 


trois. 


Dinant — 


un. 


Trivières — 


un. 


Bruges — 


un. 


Malinea - 


un. 


Tilff - 


un. 


Namur — 


un. 


Heyst-op-den-Berg — 


un. 


Clermont, porv. Namur — 


un. 


Mignault — 


un. 


Lessineg — 


un. 


Fleurus — 


un. 


Erpion — 


nn. 


Thuin — 


un. 
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Nos membres étrangers sont au nombre de : 

Vingt-huit en France. 

Neuf en Espagne. 

Quatre en Hollande. 

Trois en Angleterre. 

Trois en Hongrie. 

Trois en Suisse. 

Deux en Portugal. 

Deux eu Finlande. 

Deux en Suède. 

Un en Ecosse. 

Un en Saxe-Cobourg. 

Un en Saxe. 

Un à Monaco. 

Un à Sienne. 

Un à Palerme. 

Un à Putbus (Ile de Rugen). 

Un en Bavière. 

Un en Russie. 

Un à la NouTelle-Zélande. 

Un à Gayenne. 

Un au Mexique. 

Un dans la République Argentine. 

Un au Brésil. 

Un à Albany (États-Unis). 

Un en Australie. 

Uo en Tasmanie. 

Cinquante-trois membres étrangers s'occupent de Coléoptères. 
Dix -sept — — de Lépidoptères. 

Sept — — d'Hémiptères. 

Quatre — — d'Hyménoptères. 

Trois — — de Diptères. 

Trois — — de Névroptères. 

Trois — — d'Arachnides. 

Deux — — d'Ortboptères. 

Un — — de Myriapodes. 

Un — — d'Insectes fossiles. 

Un — — de Crustacés. 

Quinze — — d'Entomologie gé- 

nérale. 

Les membres honoraires sont répartis : trois en Prusse, deux en 
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France, deux dans l'Amérique du Nord, un dans l'Amérique du 
Sud, à Buenoa-Ayres, un en Bavière et trois à Londres. 

Nous avons encore deux correspondants en Autriche, deux aux 
Etats-Unis, et un en Russie, en France, en Hollande, en Espagne 
et eo Suisse. 

Chez nos membres régnicoles, les Coléoptères et Les Lépidoptères 
sont étudiés ou recueillis de préférence ; si l'on consulte les 
tableaux précédents, on trouve que 55 p. c. de nos sociétaires sont 
annotés pour les premiers et 26 p. c. pour les seconds, cette pro- 
portion se réduit à un peu plus de 5 p. c. pour ceux qui étudient 
les Hyménoptères, et à 4 et à 3 p. c. pour ceux qui s'adonnent aux 
Diptères et aux Arachnides. Les autres ordres sont réduits & avoir 
un seul adepte. II est vrai de dire que, parmi ces derniers, il y a 
de véritables savants, qui ont créé certaines parties de l'entomo- 
logie. Cette prédilection du plus grand nombre pour un ou deux 
ordres est regrettable, et quoique pendant longtemps, il faut le 
reconnaître, il y aura encore à glaner dans cette direction, princi- 
palement pour les exotiques, il serait désirable que les jeunes ento- 
molopstes voulussent jeter les yeux sur les autres ordres, dont 
l'étude leur donnerait, au point de vue de la science, autant de 
satisfaction que celle obtenue par leurs devanciers. La Société rece- 
vrait une nouvelle impulsion nécessaire pour la maintenir à la 
place qu'elle s'est acquise. Innover est progresser. 

Il y a deux ans, mon honorable prédécesseur à la présidence 
avait signalé à l'activité de nos membres l'étude de l'insecte dans 
ses états de métamorphoses comme devant conduire à des décou- 
vertes du plus haut intérêt; sa voix a été entendue et j'espère que 
M. le D' Froment, qui a si heureusement commencé ces recherches, 
les continuera et en fera ses études de prédilection. 

J'attirerai encore l'attention de la Société sur le secours que le 
microscope peut fournir à la partie embryologique : c'est à l'aide de 
cet instrument que l'on èclaircira bien des faits qui sont encore 
dans l'obscurité. 

Nos membres régnicoles sont en grand nombre sur quelques 
points du pays ; la capitale en compte le plus (59), puis vient 
Liège (10), Gand (6), Huy (5j, Malines (3), Thuin et Dinant (2), d'au- 
tres villes, telles qu'Anvers et dix-sept autres localités, n'ont qu'un 
seul adhérent. 

Au point de vue entomologique, toutes les localités situées autour 
du siège ou de la demeure du sociétaire doivent être connues ; elles 
ont été suffisamment explorées pour ta spécialité de chacun, et 
cela en rapport avec le nombre des résidants ; mais là où il y a peu 
ou pas de membres, la faune doit être peu connue ; ce sont ces loca- 
lités où il ne réside personne, sur lesquelles nous n'avons pas de 
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renseignements, qu'il serait utile d'explorer au point de vue des 
espèces indigènes. 

C'est pour combler ces lacunes que le Conseil d'administration 
soumet à l'assemblée générale une proposition tendant à fixer 
annuellement une localité à soumettre à l'exploration de tuus, 
pendant toute l'année, en sus des excursions mensuelles. 

Le Bulletin mensuel a inséré des notices sur les membres décédés 
pendant l'année. 11 a aussi été décidé que le tome XXVI serait orné 
du portrait de notre savant et regretté collègue M, Putzey^i. J'aime 
à vous rappeler que les fils de notre éminent coléoptérisle ont fait 
don à la Société de la précieuse collecti.>n de loiir père, à cliarge 
de veiller à sa parfaite conservation et à son intégrité. Elle a été 
déposée au Musée de l'État, suivant les conventions f[ue la Société 
a conclues avec le gouvernement. Nous en conservons la surveil- 
lance et la propriété. 

Le Conseil d'administration doit, à ce sujet, vous demander la 
nomination d'une commission composée du président et de deux 
membres, à élire annuellement, pour exercer cette surveillance et 
faire un rapport sur l'état de conservation de ce dépôt, dont une 
copie doit être adressée à M. le Directeur du Musée. 

L'échange de nos publications avec les sociétés étrang^res est 
resté ce qu'il était l'année dernière. Vous trouverez dans le volume 
sous presse le catalogue des journaux et des autres publications 
que nous recevons. Le Conseil d'administration a toujours veillé 
à la régularité des envois; il supprimera toute conlînuation 
d'échange de nos Bulletins et de nos Annales avec les sociétés qui 
auraient cessé de nous faire parvenir leurs journaux et leurs livres. 

Le Département de l'Intérieur nous a continué son subside, et 
celui de l'Instruction publique s'est encore inscrit cette année pour 
un certain nombre de volumes de nos Annales. Il est à espérer que 
ces faveurs seront encore accordées l'année procliaine. 

Je vous propose, Messieurs, de remercier publiquement les deux 
Ministres qui favorisent nos travaux. 

Le tome XXVI est sous presse, il vous sera distribué dans les 
premiers mois de l'année 18S3. 

Le Bulletin mensuel est justement apprécié ; il contient toujours 
des notices et des observations intéressantes; c'est l'œuvre de tous, 
c'est la vie journalière de la Société ; plus celle-ci manifestera d'ac- 
tivité, plus il acquerra d'importance. 

L'année qui vient de s'écouler a été une des plus calamiteuses 
pour l'entomologiste ; des pluies continuelles, à partir de la fin de 
mai, ont détruit bien des espérances pour lis excursions ; la plu- 
part de celles fixées par la Société n'ont pu avoir lieu. Peu de 
membres y ont pris part. 
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Les localités choisies pour être explorées à partir du mois de 
mars ont été au nombre de neuf ; ce sont : Esschene, Peissant, près 
Ërquelinnes, la vallée de Froidevaux près de Dinant, Bastogne, 
Pellenberg (juin), prés de Louvain, Etichove, près de Renaii, 
Mont-Saint-Guibert, Pellenberg (septembre) etGastucÙe. 

La situation linancière ainsi que le budget pour l'exercice I8S3 
vont TOUS être exposés par notre trésorier, M. Pologne. 

L'année dernîère.nous sommes entrés dans une voie de prospérité 
qui. n'a fait qu'augmenter. Je vous recommande la sévérité pour 
nos dépenses. Pour qui connaît l'économie de nos recettes, il est 
démontré que, réduite à ses propres ressources, la Société ne joui- 
rait pas de la réputation qu'elle s'est acquise par ses publications ; 
ces dernières forment sa renommée, et c'est en les maintenant, en 
les augmentant que nous nous soutiendrons. Les économies d'une 
année ne sont que la réserve pour l'année suivante; les dépenses 
pour impressions et publications, auxquelles elles sont destinées, 
les absorberont facilement. 

Le Conseil soumet encore à vos délibérations une mesure dont il 
a déjà été question l'année dernière; elle est dirigée contre les 
membres qui refusent de payer leur cotisation annuelle, tout en 
recevant nos publications. Nous voudrions qu'après l'avis de la 
Commission de vérification des comptes, et leur radiation approu- 
vée, leur nom fût publié au volume des Annales. 

La parole est accordée & M. le Trésorier, qui expose sommaire- 
ment la situation financière de la Société, laquelle continue à être 
prospère. 

Les comptes ont été arrêtés comme suit .- Pour les recettes, à 
9,033 fr. 81 c; pour les dépenses, à 4,250 fr. 80 cet pour l'encaisse, 
à 4,783 fr. le. 

Il reste à recevoir 2,493 fr. 72 c., et à payer une somme encore 
indéterminée, répondant à une allocation budgétaire de 3,200 fr. 
D'où il résulte un excédent approximatif de 4,076 fr. 73 c- , c'est-à- 
dire supérieur de 894 fr. 37 c. â celui prévu au budget. 

La publication du tome XXV a coûté 172 fr. 24 c. de moins que 
les prévisionsi les frais de bureau, 26 fr. 1 1 c. de moins ; les reliures 
pour la bibliothèque, 280 fr. 25 c. de moins; le coloriage d'an- 
ciennes planches, 130 francs de moins-, l'assurance n'a été majorée 
que depuis le déplacement de nos livres, et on a payé de ce chef 
19 francs de moins que l'allocation; le compte Merzbach (port 
d'Annales) a été inférieur de 24 fr. 5 c. aux prévisions. Les ventes 
d'Annales ont rapporté 196 fr. 97 c. en plus; les différences sur 
achats d'obligations, recettes de cotisations, etc., ont donné 
46 fr. 5 c. en plus. 
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Deux cotisations à vie, celles de MM. Gallegos y Sardina et 
U. Oberthur, sont venues s'ajouter à celles précédemment reçues 
et qui sont capitalisées en obligations. Noua possédons actuellement 
ainsi treize obligations de Schaerbeek et vingt obligations de 
Bruxelles 1879. 

11 est à remarquer que ce fonds n'est pas disponible, ses intérêts 
représentant les cotisations des membres qui ont fait le versement 
de membres à vie. 

Après cet exposé, M. Fondu prend la parole au nom de la Com- 
mission de vérification et conclut à l'approbation des comptes du 
Trésorier, dont la gestion a été examinée et trouvée entièrement 
régulière. 

L'assemblée approuve les comptes. 

L'ordre du jour appelle la discussion de la proposition suivante, 
signée par onze membres de la Société : 

• Tous les ans, à la séance annuelle du mois de décembre, et 
pour autant que le bilan accuse un avoir social atteignant la somme 
de cinq mille francs, l'assemblée pourrait affecter une somme de 
trois cents francs à l'achat des ouvrages indispensables m.inquant 
à la bibliothèque de la Société ; lorsque cet avoir social dépasserait 
la somme de cinq mille francs, dix pour cent de l'excédent pour- 
raient être affectés au même usage et en dehors de l'allocation de 
trois cents francs. 

• Afin de compléter la bibliothèque pour tous les ordres d'in- 
sectes, chaque fois, les spécialistes seraient invités à présenter au 
Conseil la liste des ouvrages qu'ils désireraient voir acquérir par 
la Société. Le Conseil, après examen de cas listes, choisirait parmi 
ces ouvrages ceux dont le besoin se fait le plus sertir et les acquer- 
rait dans le courant de l'année sociale, au prorata de la somme 
allouée. • 

M. Kerremans demande la parole pour appuyer cette proposi- 
tion, en faisant valoir les raisons qui l'ont dictée et insistant sur la 
position difficile où se trouvent les membres qui veulent se livrer & 
des travaux entomologiques et ne trouvent nulle part les nom- 
breux ouvrages indispensables à toute étude, notre bibliothèque, 
si riche qu'elle soit, présentant encore tant de lacunes. 

Une très longue discussion s'engage, à laquelle prennent part 
MM. Devaux, Pologne, De Lafontaine, H. Donckier, Jacobs, de 
Borre, Duvivier et plusieurs autres membres. Les uns opinent dans 
le sens des auteurs de la proposition, les autres contestent la néces- 
sité de la mesure proposée et regretteraient de voir la Société 
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s'engager dans cette voie, au détriment peut-être de ses publica- 
tions, élément bien autrement essentiel de sa prospérité scientifique 
et financière à la fois. 

Le Trésorier fait remarquer que, si par avoir social on entend, 
ainsi qu'il est naturel, l'excédent disponible du budget, cet excè- 
dent n'est pas et n'a jamais encore été de cinq mille francs, de sorte 
que les auteurs de la proposition ont en vue une situation qui ne 
s'est pas encore présentée. Si nous avons un excédent actuelle- 
ment, il ne faut pas perdre de vue qu'il est simplement le résultat 
d'une année où nous nous sommes trouvés dans des circonstances 
extraordinaîrement favorables, et qu'aujourd'hui encore recettes 
ordinaires et dépenses ordinaires s'équilibrent à peu près dans les 
budgets, ne laissant annuellement que de très petits excédents. 
Nous devons être fort prudents, car nos publications pourraient 
aussi, & un moment donné, produire des dùâcits au lieu d'excé- 
dents. 

M. de Borre pense que la proposition, pour être acceptable par 
tous, devrait être profondément modifiée. Le principe que la 
Société peut faire des acquisitions de livres pour sa bibliothèque, 
sans même parler de quelques précédents posés, semble résulter de 
l'article suivant de nos statuts : • Arl. 26. .^^uc^ne acquisition ou 
aliénation d'objets scientifiques, tels que livres, manuscrits, 
insectes, etc.. ne peut être faite par le Conseil d'administration que 
sur la proposition ou l'avis favorable de l'Assemblée mensuelle. • 

Le principe me semble donc suffisamment établi, et je ne vois pas 
la nécessité d'y revenir. J'approuve encore moins toute cette com- 
plication qui semblerait avoir pour but de lier la Société, quant au 
tantième à dépenser en livres. De l'avis de plusieurs des signa- 
taires qui viennent de prendre la parole, la question des publica- 
tions à imprimer primera toujours celle des achats de livres. On se 
tromperait, ensuite, en croyant lier la Société par un vote aiijour- 
d'iiui. Ce qu'une assemblée générale a fait, une suivante peut le 
défaire. Alors à quoi bon préciser, alors que chaque année le 
budget est voté article par article par l'assemblée et que celle-ci 
est libre d'y porter un article pour acliat de livres dans des pro- 
portions raisonnables à quelque point de vue qu'on se place? 

Ce que je regarde, au contraire, comme plus nécessaire, c'est de 
bien préciser de quelle manière se feront les achats de livres, 
lorsqu'une allocation budgétaire aura été votée pour ces achats. 
Le Conseil peut se trouver fort embarrassé devant la possibilité de 
critiques et récriminations. Les lèpidoptéristes, les coléoptéristes, 
les hyménoptéristes, etc., pourront, à l'assemblée générale, récri- 
miner contre les achats faits pendant l'année, s'ils ne les satisfont 
pas tous à la fois, chose bien difiScile. C'est la foble du meunier. 



DigitzsdbyGoQt^le 



son fils et Tàne. Je regarde comme fort à craindre, que le GoDseil, 
pour sortir d'embarras, ne reste inactif et D'acheté rien, laissant 
le crédit arriver parfaitement intact au bout de l'année; ce n'est 
pas là certainement ce que vous voulez. Précisez bien alors la 
marche à suivre, pour que le Conseil puisse agir, avoir même une 
initiative légitime, mais sans que sa responsabilité soit trop 



D'après tout ceci, je propose d'amender comme suit la proposi- 
tion : 

■ Chaque fois qu'une somme aura été inscrite au budget pour 
achat de livres, le Conseil, pour se guider dans ces acquisitions, 
tiendra une liste ie destderala sur laquelle figurera tout ouvrage 
dont l'achat aura été proposé par cinq membres de ta Société. • 

Cette proposition amendée donne encore lieu à une discussion, 
ensuite de laquelle elle reçoit la forme suivante : 

• Chaque fois qu'une somme aura été inscrite au budget pour 
achat de livres, le Conseil, pour se guider dans ces acquisitions, 
tiendra une liste de desiderata sur laquelle figurera tout ouvrage 
dont l'achat aura été proposé à l'assemblée menstielle et approuvé 
par elle. • 

Les signataires de la proposition amendée, présents & la séance, 
déclarent se rallier à cette rédaction, qui est adoptée à l'unani- 
mité. 

Immédiatement, il est voté une allocation de 300 francs au 
budget de 1883 pour achat de livres. 

L'assemblée décide que la cotisation reste maintenue à seize 
francs et que le prix du tome XXVI sera fixé à dix -huit francs, 
avec les remises habituelles aux libraires et aux membres de la 
Société. 

Tous les articles du budget de 1SS3 sont ensuite adoptés confor- 
mément aux propositions du Conseil, sauf l'addition d'un poste de 
300 francs pour achats de livres et la réduction à 300 francs de 
l'allocation pour reliures. 

Le budget est ensuite globalement voté, portant en recettes et 
en dépenses ; 11,676 fr. 23 c, y compris un excédent ou réserve 
de 3,723 fr. 63 c. pour imprévu. 

L'assemblée aborde la discussion de la proposition suivante du 
Conseil : 

• Chaque année, à partir de 1883, les noms des membres rayés 
pour défaut de paiement de la cotisation ou du prix des tirés à part 
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seront publiés au volume des Annales. Les démissions ne seront 
plus acceptées par le Conseil, si elles ne sont accompagnées du 
paiement de toutes les sommes dues par le démi-isionnaire. • 

M. Devaux combat cette proposition, M. de Borre la soutient. 
Elle est mise aux voix et 12 membres se prononcent pour,9 contre. 
Les statuts exigeant dans ce cas une majorité des deux tiers des 
membres présents, la proposition n'est pas admise. 

Deuxième proposition du Conseil ; 

• Indépendamment des huit excursions annuelles, la Société, 
dans l'assemblée générale, désignera une localité pour être explo- 
rée spécialement par nos membres pendant toute l'année suivante; 
une excursion aura aussi lieu dans cette localité les deux jours de 
fête de la Pentecôte. • 

La discussion étant ouverte, M. Kerremans, en suite d'une 
motion faite à l'une des assemblées mensuelles par M. de Borre, 
présente un exemplaire d'une carte de Belgique de l'Institut carto- 
graphique militaire, sur laquelle il a teinté en carmin les localités 
déjà visitées par les excursions de la Société ; une teinte affaiblie 
marque les excursions manquées. Il se propose de continuer à 
suivre sur cette carte les progrès de l'exploration du pays par la 
Société. LVsemblée approuve cette mesure, et décide que la carte 
sera acquise par la Société et collée sur toile. 

Quant à la proposition du Conseil, M. Kerremans demande, pour 
la compléter, que chaque année nos Comptes-rendus publient les 
listes des captures faites dans la localité explorée l'année précé- 
dente. M. de Borre adhère à la motion, mais sous condition que les 
déterminations soient parfaitement exactes. 

L'assemblée adopte unanimement la proposition du Conseil et 
l'amendement de M. Kerremans. 

Le Président croit qu'à cette occasion on pourrait aussi s'occuper 
d'une autre motion faite en assemblée mensuelle : la désignation, 
pour chacune de nos huit excursions mensuelles, d'un membre 
chargé de guider l'excursion et, lorsque le temps empêche qu'elle 
ait lieu, de la postposer au dimanche suivant. — Adopté. 

Troisième proposition du Conseil : 

• Une Commission, composée du Président de la Société et de 
deux membres élus chaque année par l'assemblée générale, sera 
chargée de contrôler et surveiller la conservation par le Musée 
d'histoire naturelle des collections appartenante la Société; elle 
fera chaque année un rapport sur sa mission. • 
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Cette proposition, développée et motivée par le Président, est 
fidoptée sans débats. 

II est ensuite procédé aux scrutins pour les diverses élections 
qui doivent avoir lieu aujourd'hui. 

M. de Selys-Longchamps est élu à l'unanimité des suffrages, 
président de la Société pour les années 1883 et 1884. (Applaudis- 
semenls prolongés.) 

MM. Gapronnier, Pologne etLallemand sont réélus membres du 
Conseil d'administration. 

MM. Fondu, Kerremans et Méiise sont réélus membres de la 
Commission de véridcation des comptes. 

M. Roelofs et Jacobs sont élus membres de la Commission de sur- 
veillance des collections. 

L'assemblée, ensuite de la proposition précédemment adoptée, 
s'occupe enfin du choix d'une localité à explorer plus spéciale- 
ment pendant l'année 1883. Après discussion, les environs de 
Chimay, proposés par M. Jacobs, obtiennent la préférence. 

Avant que l'assemblée ne se sépare, M. Capronnier demande la 
parole pour proposer de voter des remerciements au Président sor- 
tant, M. Je D' Jacobs, qui a dirigé les séances de la Société et les 
travaux du Conseil avec un soin et une exactitude tout à fait exem- 
plaires. Pendant son administration, vingt-sept séances ont eu lieu 
et jamais le fauteuil de la présidence n'a été occupé par un autre 
que lui. {Vifs applattdisnemenls.) 

La séance est levé à 3 1/2 heures. 



Page OLXxii, ligna 31 : 

Au lieu de patticornù, lisez : aUncomis. 
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ACCBOISSEMENTS DE LA BIBLIOTHÈQUE 

DD 1" DÉCEMBRE 18S1 AU 30 NOVBMBEB 188!. 



I. — Publications reçues â titre d'échange. 



BELGIQUE. 

1. L'Athenœum Belge, 4" année, n"' 23, 34. 5* année, n" 1 à 22. 

2. Bulletin du Cercle pédagogique de Bruxelles. I, n« 10 & 13. 

3. Bulletin scientifique et pédagogique de Bruxelles. II, n" 1 à 9. 

4. Journal de la Société Centrale d'Agriculture de Belgique. 

XXVni, novembre et décembre. XXIX, janvier à octobre. 

5. Société Belge de Géographie. Bulletin. V. n" 4 à 6; VI, 

n" 1 à4. 

6. Bulletin de la Société Royale de Botanique de Belgique. XX. 

XXI, part. 1. 

7. Comptes-rendus des séances de la Société Royale de Botanique 

de Belgique. Séances du 4 décembre 1881, des 14 janvier, 

11 février, II mars, 8 avril, 7 mai, 28 mai, 14 octobre et 

11 novembre 1882. 
S. Bulletin de la Société Royale Linnéenne de Bruxelles. X, 

livr. 4 à 8. 
9. Annales de la Société Belge de Microscopie. VI (1880). 

10. Société Belge de Microscopie. Procès-verbaux des séances des 

9 octobre, 25 novembre et 30 décembre 1881, des 28 janvier, 

25 février, 25 mars, 29 avril, 27 mai, 24 juin, 29 juillet, 

26 août, 30 septembre, 8 octobre et 28 octobre 1882. 

11. Bulletin de l'Académie Royale des Sciences, des Lettres et des 

Beaux-Artsde Belgique. 3» série, t. II, n" 9 à 12; III, IV, 
n" 7 et 8. 
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VZ. Annuaire de TÂcadémie Royale des Sciences, des Lettres et 
des Beaux-Arts de Belgique. 48' année (1882). 

13. Bulletin de laSociétè des Naturalistes Dinantais. Année 1880- 

1881,1. 2,3.. 

14. Annales de la Société Royale Malacologique de Belgique. 

T. XIV, XVI. 

15. Société Royale Malacologique de Belgique. Procès-verbaux 

des séances des 4 septembre, 2 octobre, 6 novembre et 

4 décembre 1880, 4 juin, 3 juillet, 16 août, 3 septembre, 
2 octobre, 6 novembre et 4 décembre 1881, 8 janvier, 

5 février, 5 mars, 1" avril, 6 mai, 3 juin et 2 juillet 1882. 

16. Mémoires de la Société Royale des Sciences de Liège. 2* série, 

t. IX. 

17. Bulletin de la Fédération des Sociétés d'Horticulture de Bel- 

gique, 1880. 

18. Bulletin de la Société d'Horticulture et de Botanique de Huy. 

1882, n- 1 Jl 10. 

19. Annales du Musée Royal d'Histoire naturelle de Belgique. 

T. m et atlas; VII et atlas. 
30. Bulletin du Musée Royal d'Histoire naturelle de Belgique. 
I, n» 1. 

N'ont rien envoyé pendant l'année .■ 

1. Société des Sciences, des Lettres et des Arts du Haioaut, & 

Mons. 

2. Institut agricole de l'État, & Gembloux. 



ALLEMAGNE. 

1. Zoologischer Anzeiger, tierausgegeben von Prof. J.-Y. Cabus. 

N" 98 à 126. 

2. Bericbt iîber die wissenscbaftlichen Leistungen im Gebiete der 

Entomologie, Tvtthrend des Jahres 1879, von D* Ph. Bert- 
KAD. Id. d. J. 1880. 

3. Monatsbericbt der Kônigl. Preuss. Akademie der Wissen- 

schaften zu Berlin. 1881, septembre ^décembre. 

4. Sitzungsberichte der K. F^uss. Akademie der Wissenschaften 

zu Berlin. 1 à 38. 

5. Berliner Entomologische Zeitschrift. XXV, H. 2; XXVI, 

H. 1, 

6. Statuteo des Ëntomologiscben Vereins zu Berlin. 1883, 1 br. 

in-8». 
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7. Verhandhingea des naturhistorisch-tnedicinischeû Vereins zu 

Heidelberg. Neue Folge. III, Heft 1. 

8. Jahresbericht des Vereins fiir Naturwissensohaft zu Braun- 

schweig lûr das Geachàftjahr 1880-1881. 

9. Nova Acta Academiae CEesarete Leopoldino-Oarolînse Germa- 

ûicie Naturœ Curioaorum. T. XXXII à XLI (part. 1 et 2). 

10. Leopoldina. Amtlicber Blatt der KaiserlicheQ Leopoldino- 

Carolinischen Deutschen Akademieder Naturforscher. X à 
XVII. 

11. Entomolo^sche Zeitung. Herausgegeben von dem Entomolo- 

gischen Vereine zu Stettin. XLIl (1881). 

12. SechsuDdz'wanzigster Bericht des Naturbistorischen Vereins 

ÎD Augsburg. 

13. Deutsche Entomologische Zeitsehrift. XXVI. 

14. Nunquam otiosus. Mittbeilungen aus dem Muséum Ludwig- 

Salvator, von L.-W. Schaufdss. III, p. 513 à 560. 

15. Sifzungsberichte der physikalisch-niedicinischen Societ&t zu 

Erlangen. Heft 13. 
Id. Sitzungsberichte der matheraatisch-physikalischeo Classe der 
K. B. Akademie der Wissenschaften zu Mûncben. 1882, 
H. 1,2, 3. 

17. Abhandlungen herausgegaben vom naturwissenschaftlichen 

Vereine zu Bremen. VII, H. 3. 

18. Verhandiungen des Vereins fiir naturvissenschaftliche Unter- 

haltung zu Hamburg. IV. 

19. Zeitschrift fur die Gesaramten Natur wissenschaften. Dritte 

Folge. Band VI (1881). 

20. Sitzungsberichte und Abhandlungen der Naturwissenschaftli- 

chen Gesellschaft Isis in Dresden. 1881 (juillet à décembre), 
1882 (janvier à juin). 

21. Jahreshefte des Vereins fur vaterlândische Naturkunde in 

Wùrttemberg. XXXVIII. 

22. Verhandiungen des naturbistorischen Vereines der preus- 

sischen Rheinlande und Westfalens. XXXVIII. H, 2. 

23. Jahresbericht des Vereins fiir Naturkunde zu Zwickau, 1881. 

24. Correspondenz-BIatt des zoologisch-mineralogischen Vereines 

in Regensburg. XX à XXVI, XXX. XXXII, XXXIII, 
XXXV. 

25. Mittheilungen aus dem naturwissenschaftlichen Vereine von 

Neu- Vorpommern und Rugen in Greifswald. XIII. 

26. Schriften der Physikalisch-Œkonomischen Gesellschaft zu 

Kônigsberg. XXI, 2; XXII, 1 et 2. 

27. Berichte ûber die Verhandiungen der naturforschenden Ge- 

sellschaft zu Freiburg i. B. VIII, H. 1. 
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2i. Einundzwanzigsier Bericht der Oberhessischen Gesellschaft 
fur Natur und Heiltunde zu Giessen. 1882. 

29. Siebenter Bericht der Naturwissenschartlichen Gesellschaft zu 

Chemnitz. 1878-80. 

30. Schriften der Naturforschenden Gesellschaft in Danzig. Neue 

Folge. V, H. 3. 

N'ont rien envoyé pendant tannée .- 

1. Verein fiir Naturkunde im Hersogthum Nassau, Â Wiesbaden. 

2. Coleopterologische Hefte, par E. von Harold, à Munich. 

3. Société d'Histoire naturelle, à Colmar, 

4. Naturwissenschaftlicher Verein, à Carlsruhe. 

5. Verein fiir Scblesische Insectenkunde, à Broslau. 

6. Senckenbergische Naturforschende Gesellschaft, à Francfort- 

sur-le-Mein. 

7. Kônigliche Sâchsische Gesellschaft der Wisseoschafteo, h 

Leipzig. 

8. Entomologische Nachrichten, par F. Kattee, à Putbus. 

9. Société d'Histoire naturelle, à Metz. 

10. WestfàlischerProvinzial-Vereinfûr Wiasenschaft und Kunst, 

à Munster. 

11. Naturwisseûscbaftlicher Verein von Hamburg-Altona. 

12. Natiirwissenschaftlicher Verein, à Elberfeld. 
■13. Verein fur Naturkunde, à Cassai. 

14, Verein fur Naturkunde, àOffenbach. 



AUTRICHE ET HONGRIE. 

1. MonatsbUttor (les Wissenschaftlichen Club inWien. III, n" 3 
àl2jIV,nM. 

3. Ausserordentliche Beitage zu den Monatsblattem des Wissen- 

schaftlichen Club in Wien. III, n- 3 à 7 ; IV, nM. 
.3. Jahres-Bericht des Wissenschaftlichen Club, 1881-82. 

4. Bebnstein. — Reim-Chronik des Wissenschaftlichen Club fiir 

dasJahr 18S1. — Vienne, 1 broch. in-8°. 

5. Abhandlungen der mathematisch-naturwissenschaftlicheo 

Classe der Konîgl. bôhmisch. Gesellschaft der Wissenschaf- 
ten. Série VI, X. 

6. Sitzungsberichte der Kônigl. bôhmischen Gesellschaft der 

Wissenschaften in Prag. 1879-1880. 

7. Jahresbericht der Konigl. bôhmischen Gesellschaft der Wis- 

senschaften. 1879-1880. 
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8. Literaris'^he Berichte aus Ungarn, ûber die Thfttigkeit der 

Ungarischen Àkademie der Wissenschaften, etc., etc. III, 
H. là 4; IV. H. là 4. 

9. Oerley (IjAD.). — Monographie der Anguillulideo {en magyar 

et en allemaid). — Budapest, 1880, I vol, in-S" avec 7 pi. 

10. Hebmann (Otto). — Ungaros Spinnen-Fauna. T. II (en magyar 

et en allemand). — Budapest, 1878, 1 vol. in-4° avec 3 pi. 

11. ScHENZL{G.). — Beitràge zur Kenniniss der Erdmagoetischen 

Verhâltnisse in den Landern der Ungarischen Krone (en 
magyar et en allemand). — Budapest, 1881, I vol. in-4° 
avec 6 pi. 

12. Maderspach (Livius). — Magyarorszag Vasércz-fekhelyei. — 

Budapest, 1880, 1 vol. in-4° avec 14 pi, 

13. Verhandlungea der Kaiserl.-Kônigl. zoolog.-botanischeo Ge- 

sellschaft in Wien. XXXI. 

14. Mittheilimgen des Naturwissenschaftiichen Vereines fiir 

Steiermark. 1881. 

15. Verhandlungen des Naturforschenden Vereins in Briion. XIX. 

16. Bullettino délia Società Adriatica di Scienze naturali in 

Trieste. VII. 

17. Természetrajzi Fiizetek az allât-, nôveny-, asvany- éa fSldtan 

Kôrebôl. Otôdek Kôtet. Fûzet IMV. 

18. Sitzungsbertclite der kaiserlichen Akadeinle der Wissen- 

schaften. Mathematische-Naturwissenschaftliche Classe. 
Erste Abtheilung. LXXXUI, H. 5; LXXXIV, H. 1 à 5. 

19. Schriften des Vereines zur Verbreitung naturwissenschaft- 

licher Kenntnisse in Wien. XXII. 

20. Verhandlungen und Mittheilungen des Sîebenburgischen 

Vereins fiirNaturwissenschaften in Hermannstadt. XXXII. 

N'ont rien envoyé pendant l'année .■ 

1. Verein fur Natur und Heilkunde, àPresbourg. 

2. NaturwissenschaflUch-Mediziûischer Verein, à Innsbrûck. 



ESPAGNE ET PORTUGAL. 

1. Anales de la Sociedad EspaBola de Historia natural. T. X, 

cah. 3;XI,cah. Iet2. 

2. Revista da Sociedade de Instrucçao do Porto. II, n*" I à 10. 

N'ont rien envoyé pendant l'année : 

1. Académie Royale des sciences, à Lisbonne. 

2. Ateneo propagador de las Ciencias naturales, à Madrid. 
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FRANCE ET ALGÉRIE. 

1. Bulletin de la Société Zoologique de France. 1881, part. 3à6; 

1882, part. 1. 
a. FeuiUe des Jeunes Naturalistes. XII, n- 134 à 144; XIII, 

n- 145. 

3. Bulletin scientifique du Département du Nord et des pays voi- 

sins. IV< année, n" 8 à 12; V. n" 1 à 5, 7, 8. 

4. L'Abeille. Journal d'Entomologie, rédigé par M. S. A. ne 

Marsedl. XVIII. 

5. NouTelles et Faits divers de l'Abeille. II* série, n^S? à41. 

6. Bulletin de la Société de Géographie de France. 1880, mai à 

décembre; 1882. trim. 1 , 2. 

7. Société de Géographie. Compte-rendu des séances des 6 et 

20 janvier, 3 et 17 février, 3 et 17 mars, 14 et 28 avril. 

19 mai, 2, 16 et 23 juin,7 et 21 juiUet, 4 août,20 octobreet 
3 novembre 18S2. 

8. Société Entomologique de France. Bulletin des séances. 1882, 

n"2à21. 

9. Bulletin de la Société d'Études scientifiques du Finistère, 

4* année, fasc. 1 et 2. 

10. Société d'Études scientifiques du Finistère. Procès-verbaux des 

séances des 8 décembre 1881, 12 janvier, 9 février. II mai, 

20 juillet, 10 aoûtet 21 septembre 1882. 

11. Bulletin de la Société d'Études scientifiques d'Angers. X, fas- 

cicule 2. 

12. Bulletin de la Société Industrielle et Agricole d'Angers et du 

Département de Maine-et-Loire. LU, 1" semestre. 

13. Mémoires de la Société des Sciences physiques et naturelles de 

Bordeaux. 2" série, IV, 3' cahier. 

14. Mémoires de la Société Académique de Maine-et-Loire. XXXY, 

XXXVI. 

15. Académie d'Hippone. Comptes-rendus des séances des 22 jan- 

vier, 4 mars, 6 avril, 8 mai, 17 juin, 20 juillet, 7 septembre 
et 12 octobre 1882. 

16. Société d'Histoire naturelle de Toulouse. Bulletin. XI, fasc. 3; 

XII, fasc. 3 et 4 ; XIIl. fasc. 1 & 4. 

17. Bulletin de la Société des Sciences historiques et naturelles de 

Semur(Cô1e-d-0r).XVII. 

18. Société Linnéenne du Nord de la France. Bulletin mensuel. 

N- 99(1- septembre 1880) à 109{l"jumet 1881) 

19. Revue de Botanique. Bulletin mensuel de la Société Française 

de Botanique. T. 1", n" I, 3. 
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^. Bulletin de la Société d'Histoire naturelle de Reims. 4' année, 
livr. 2 jl 4. Procès-verbaux des séances du 13 novembre 
1878 au 9 juin 1880. 

N'ont rien envoyé pendant tannée .■ 

1. Société dea Sciences, de l'Agriculture et des Arts, à Lille. 

2. Société Linnéenne de Bordeaux. 

3. Société Linnéenne de Lyon. 

4. Société d'Agriculture, Sciences et Arts utiles, à Lyon. 

5. Société Linnéenne de Normandie, à Caen. 

6. Société des Sciences naturelles, à Cherbourg. 

7. Société des Amis des Sciences naturelles, à Rouen. 

8. Académie des Sciences, Arta et Belles-Lettres, à Dijon. 

9. Annuaire entomologique, par A. Faovel, à Caen. 

ILES BRITANNIQUES. 

1. The Entomologist's Monthly Magazine. XVIIl, n" 211 à 210; 

XIX, n" 217 à 222. 

2. The Entomologist, an niustrated Journal of British Entomo- 

logy. XIV. n" 223 ; XV, n- 234 à 234. 

3. The Zoologist, a Monthly Journal of Natural Hiatory. S" série, 

V,n'60, VI;n"61 à71. 

4. Journal of the Royal Microscopical Society. 2* série, vol. I, 

part. 6. 

5. The Transactions of the Entomological Society of London for 

the year 1881 . Part. IV, V. 

6. The Journal of the Linnean Society. Zoology. XV, n"* 84, 85. 

7. List of the Linnean Society of London. January 1881. 

8. Proceedings of the acientiSc meetings of tbe Zoological Society 

of London for the year 1881. Part. I & IV. 

9. Proceedings of the Belfast Natural History and Philoaophical 

Society for the session 1880-1881. 

N'ont rien envoyé pendant Cannée .- 

1. Natural Hiatory Society, à Glasgow. 

2. Britiah Muséum 's Zoological Department, & Londres. 

ITALIE. 

1. Il Naturalista Siciliano. I, n" 3 à I2;Il,n-l et 2. 

2. Atti délia R. Accademia délie Scienze di Torino. XVI, disp. 7 ; 

XVII, disp. 1 à 7. 
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3. BoUettino dell' Osservatorio délia Kegia Universita di Torino. 

XVI. 

4. Alti detla R. Accademia dei Liocei. Série terza. Transiinli. 

V!, fasc. 2 à 14. 
6. Atti dclla Societa Toscana dî Scleoi^e naturali. Processi-ver- 
bali. Séances du 13 novembre 1881, des 8 janvier, 12 mars 
et 7 mai 1882. 

6. Bulletiino délia Societa Entomologica Italiana. XIII, trim. 3-4; 

XIV, XV. Irim.l. 

7. Societa En(omologica Italiana. Resoconti délie adunanze, 

1881. 

8. Reale Istitulo Lombarde di Scienze e Lettere. Rendiconti. 

Série II, XIll. 

9. AUi délia Sociela Italiana di Scienze naturali. XXII, fasc. 3 

et 4. 

10. Memorie délia Regia Accademia di Scienze, Lettere edArtidi 

Modena. lllà XII, XIII, part. 2; XIV à XVI, XX, part. 1 
et 2. 

11. Bulletttno délia Societa Africaoa dltalia. I, fasc. 3. 

\N'ont rien encoi/é pendant l'année .■ 

1. Socteladei Naturalisti.àModène- 

2. Museo Civico di Storia naturali, à Gênes. 

3. Reale Accademia Palermitana délie Scienze e Lettere, à 

Palerme. 

4. Realelstituto Venetodi Scienze, Lettere ed Arti, à Venise. 
6. Accademia de Scienze flsiche e matemaliche, à Naples. 

6. Reale Istitulo d'Incoraggiamento aile Scienze naturali. à 

Xaples. 

7. Aleneo, à Brescia. 

8. Gircolo di Scienze mediche e naturali, à Sassari. 

9. Reale Stazione di Entomologîaagraria, à Florence. 

10. Slazione Zoologica, à Naples. 

PAYS-BAS, LUXEMBOURG et INDES NÉERLANDAISES. 

1. Tijds.'hrift voor Entomologie, uitgegeven door de Neder- 

landsche Entomologische Vereeniging. XXIV, aHev. 3, 4; 
XXV. aflev. 1. 2. 

2. Vorslag van dezes en dertigste zomervergaderingder Neder- 

landsche Entomologische Vereeniging, gehouden te Maas- 
tricht op 23 July I88I. - idemvande vijftiendewinterver- 
gadering, gehouden te Leiden op I5.1aauary 1882. 
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CXCVII 

3. Yerbandelingen der Koninklijke Akademie van Weteaschap- 

pen. Amsterdam. XXI. 

4. Verslagen en Mededeelingen der Koninklijke Akademie van 

Wetenschappen. Àfdeeling Natuurkunde. Tweede Reeks, 
Zeatiende Deel. 

5. Jaarboek van de Koninklijke Akademie van Wetenschappen, 

gevestigd te Amsterdam, voor 1880. 

6. Natuurkundig Tijdschrift voor Nederlandsch-Indîë, uitge- 

geven door de Koninklijke Natuurkundige Vereeniging in 
Nedarlandsch-Indië. Achtste série, Deel I. 

7. Archives Néerlandaises des Sciences exactes et naturelles, 

publiées par la Société Hollandaise des Sciences, à Harlem. 
XYI, liv. 3 à 5j XVn, livr. 1 et 2. 

8. Collection des pierres et fers météoriques du professeur 

E.-H. von Baumhauer, secrétaire de la Société Hollandaise 
des Sciences à Harlem. 1883, 1 broeh. in-S", 

9. Tijdschrift der Nederlandsche Dierkundige Vereeniging. 

Deel U, aSev. 1. 

N'ont rien envoyé pendant l'année -■ 

1. Société Royale de Zoologie : Natura Artis Magistra, à Am- 
sterdam . 
3. Institut Royal'Grand-Ducal, à Luxembourg. 

RUSSIE. 

1. Korrespondenz'Blatt des Naturforscher^Vereins zu Riga. 
XXIV. 

3. Zapiski Noworossiiskago Obsczestwa Ësteswoispitatelei (Mé- 
moires de la Société des Naturalistes de la Nouvelle-Russie). 
VII. fasc. 2. 

3. Oefversigt af Finska Vetenskaps-Societetens Fôrhandlingar. 

XXII, XXIII. 

4. Bidrag till Kannedom af Finlands Natur och Folk. H. 33 

à 36. 

5. Observations météorologiques publiées par la Société des 

Sciences de Finlande. Vil (1879). 

6. Katalog ôfver Finska Vetenskaps-Societetens Bibliolhek, 

ar I8S1. - Helsingfors, 1881. 1 br. in-8». 

7. Bulletin de la Société Impériale des Naturalistes de Moscou. 

1881, n"' 2 à 4. — Table générale et systématique des ma- 
tières contenues dans les cinquante-six premiers volumes 
(1829-1881). 
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cxcvni 

8. Bulletin de la Société Ouralienne d'Amateurs des Sciences 

naturelles. Vr. liv. 2; VII, liv. 1 et 2. 

9. Meddelftnden af Soctetas pro Fauna et Flora Fenoica. H. 6 

à 8. 

10. Sitzungsberichte der Naturforscher-Gesellschaft bei der Uni- 

TersitàtDorpat. VI, H. 1. 

11. Archiv fur die NatwrkundeLiv-, Ehst-und Kurlands. Heraus- 

gegeben von der Dorpater Naturforsclier - Gesellschaft. 
Zweite Série, Biologische Naturkunde. IX, Lief. 3 et 4. 

12. Bullelin de l'Académie Impériale des Sciences de Saint-Péters- 

bourg. XXVII.nM; XXVIIl, n- 1. 

N'ont rien envoyé pendant l'année .- 

1. Sociélè Ëntomologique de Russie, à Saint-Pétersbourg. 

2, Comité Statistique, à Jaroslavl. 

SUÈDE, NORVÈGE et DANEMARK. 

1 . Oversigt over det Kongelige Danske Videnskabernes Selskabs 

Forhandiinger o^ dets Medlemmers Arbejder i Aret 1S81, 
n-2,3il882, nM. 

2. Tromsoe Muséums Aarshefter. IV. 

3. Tromsoe Muséums Aarsberetning for 1S79, 1880. 

4. Entomologisk Tidskrift pà fôrenstaltande af Eutomolngtska 

ForeningeniStockholm.il, H. Set 4! m, H. Ià3. 

5. Sars (G.-O.). — Carcinologiske Bidrag til Norges Fauna. I. 

Monographi over de ved Norges Kyster forekommende 
Mysider. Tredic hefte. — Christiania, 1879, 1 br. m-A", avec 
34 pi. 

6. GuLDBERO (Gut.). — Bidrag til Kundskab om Delphinus albi- 

rostrlsJ.-E. Gray. — Christiania, 188'^ 1 br. in-8''. 

7. Sahlbebo (J.). — Bidrag til det Nordenfjeld^ke Norges insekt- 

fauna. Christiania, 1880, 1 br. in 8'. 

8. Schneider (J.-Sp.). — Bidrag ti! Kundskaben om Norges Lepi- 

dopferfauna. — Christiania, 1881, 1 br. in-8''. 

9. Wallenorèn (H.-D.-J.). — Ettfôrsôk att bestâmma en del af 

de utaf H. Strom beskrifna Norska Insekter. — Christiania, 
1880, 1 br. in 8-. 

10. ScHOYEN (W.-M.). —Supplément til H. Siebke's Enumeratio 

insectorum Norvegicorum, Fasciculus MI (Hemiptera, Or- 
thoptera etCoIeoptera). — Christiania, 1879, 1 br. in-8'. 
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CXCIX 

11. ScHOYEH (W.-M.). — Eemserknlnger ttl H. Siebke'a Enume- 

ratio insectornm Norvegicorum. Fasciculus V, Pars I 
(Hymenoptera phytophaga et aculoata), edidit J.-Sp. Schnei- 
der. — Christiania, 1880, 1 br. in 8°. 

12. — Om nogle for Norges og tildels ogssafor Skandinaviens 

Fauna nya Lepidoptera. — Christiania, 1881, 1 br. in-8°. 

13. Nova Acta Regi% Societatis Scientiarum Upsaliensis. Ser. 111, 

Yol. XI, Fasc. 1. 

N'ont rien envoyé pendarU l'année .- 

1. Académie Royale Suédoise des Sciences, àStockholm. 

2. l'niversité de Lund. 

3. Société Royale Norvégienne des Sciences, h Throndhjem. 

SUISSE. 

1. MittheiluDgen der Schweizerîschen Entomologischen Gesell- 

schaft. VI, H.5et6. 

2. Bericht ûber die Thàtigkeit der S'-Gallischen naturwissen- 

schaftlicben Gesellschaft wâhrend des Yereinjahres 1879- 
1880. 

3. Verhandiungen der Schweizerischen Naturforachenden Ge- 

sellschaft in Aarau, den 7, 8, 9 und 10 August 1881. 
04 JahresTersammlung. Jahresbericht 1880-1881. 

4. Nouveaux Mémoires de la Société Helvétique des Sciences 

naturelles. XXVIII, liv. 2. 

5. Mittheilungen der Naturforscbenden Gesellschaft înBemaus 

dem Jahrel881.HeftlI. 

6. Mémoires de la Société de Physique et d'Histoire naturelle de 

Genève. XXVII, part. II. 

7. Bulletin de la Société Vaudoise des Sciences naturelles. 

2"3érie, XVlII,n°87. 

8. Statuts de la Société Vaudoiae des Sciences naturelles. — Lau ■ 

sanne, 1882, 1 br. in-S", 

9. Règlement de la Société Vaudoise des Sciences naturelles. — 

Lausanne, 1882, 1 br. in-8°. 

10. Jahres-Bericht der Naturforscbenden Gesellschaft Graubiin- 

dens. Neue Folge. XXV. 

11. Bulletin de la Société des Sciences naturelles de Neucbàtel. 

Xn, cahiers. 

N'ont rien envoyé pendant l'année .■ 

1. Naturforschende Gesellschaft, à Bâle. 

2. Naturforschende Gesellschaft, à Zurich. 
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ÉTATS-UNIS. 

1. Psyché; organ ofthe Cambridge Entomological Club. Alpha- 

betic Index to vol. II ; vol. III, n" 86 à 98. 

2. The American Naturalist. XV, n' 12. XVI, n- I à II. 

3. The American Journal of Science. 3" série. XXIH, n" 132 

à 138; XXIV, n" 139 à 142. 

4. Transactions of the New- York Academy of Sciences. 1881-82. 

pages 1 à. 20. 

5. Annals of the New-York Academy of Sciences, late Lyceum of 

Natural History. I, n'U; II.n"l à 6. 

6. Bulletin of the Essex Institute. Xlll.n*' 10 A 12 ; XIV, n" 1 à 6. 

7. Bulletin ofthe Buffalo Society of Natural Sciences. IV, n* 1. 

8. Transactions of the American Entomological Society. VIII, 

n" 1 à 4. 

9. Annual Report of the Commissioner of Agriculture (Washing- 

ton) for the year 1878. — Id. for 1879. 

10. Department of the Interior. United States Entomological Com- 

mission. Bulletin, N"?. (Trois exemplaires.) 

11. Proceedings ofthe American Academy of Arts and Sciences. 

New séries. Vol. VIII, part. 2. 

12. Proceedings of the American Association for the advancement 

of Science. XXIX, part. I et 2. 

13. Jahres-Bericht des Naturhistorischen Vereins von Wisconsin 

(Tbe Wisconsin Natural History Society), fiir das Jahr 
1881-82. 

14. The Tenth Annual Report of the Board of Directors of the 

Zoological Society of Philadelphia. 1882. 

15. Transactions of tbe Connecticut Academy of Arts and Scien- 

ces. IV, part. 2 (V, part. 2. 

16. Annual Report of the Board of Régents of the Smitbsonian 

Institution for the year 1880. 

17. Bulletin of tbe United States Geological and Geograpbical 

Survey of the Terrilories. VI, n" 3. 

^'ont rien envoyé pendant Cannée .- 

1 . Society of Natural History, à Boston. 

2. Peabody Academy of Sciences, à Salem (Mass.). 

3. Portland Society of Natural History, à Portland (Maine). 

4. Californian Academy of Sciences, à San Francisco, 

5. New- York State Agricultural Society, à Albany. 

6. Academy of Science, à Saint-Louis (Missouri). 
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7. Academy of Natural Scieneis, à Philadelphie. 

8. Academy of Sciences, àChicago. 

9. Academy of Natural Sciences, A Davenport (lowa). 

10. Academy of Sciences, à Topeka (Kansas). 

11 . The North American Entomologist, à Buffalo (New-York). 

12. Illinois State Laboiatory of Natural History, à Normal (Illi- 

nois). 

AUTRES PAYS D'AMÉRIQUE. 

1. Anales de la Socieiiad Cientifica Argentina. XÏI, n"3à6; 

Xni,n'-là6iXIV. n"là3. 

2. Le Naturaliste Canadien, K"' 144 à 154. 

3. La Naturaleza. Periodico cientifico de la Sociedad Mexicana de 

Historia natural. V, n-làS, 11 à 13, 19. 

4. Atlas de la Description physique de la République Argentine. 

Première section.Vues pittoresques. XIV tableaux en grand 
in-folio royal. — Buenos-Ayres, 1879. 

5. Bdrueister (H.). — Erlauterungen -zur Fauna Argentina, 

enthaltend ausfûbriiche Darstellungen neuer oder unge- 
Diigend bekannter Saugethlere. Erste Lieferung. Die Bar- 
tenwale der Argentinischen Kûsten. — Buenos-Ayres, 1881, 
36 pages in-4° avec un atlas de 7 planches in-folio. 

6. Boletin de la Academia Nacional de Ciencias en Gordoba 

(Republica Argentina), III, n° 4; IV, n° 1. 

N'uni rien envoyé pendant l'année .- 

1. Museo Nacional de Mexico. 

2. Sociedad Andres del Rio, à Mexico. 

3. Museu Nacional de Rio de Janeiro. 



AUSTRALIE. 

1 . The Proceedings of the Linnean Society of New South Wales. 

IV, part. 4; V, part. 1 à 4; VI, part. 1 à 4. 

2. The School of Mines, Ballaarat, Annual Report presented at 

the Meeting of Governors, held January 1882. (Deux eccem- 
plav-es.) 

3. Papers and Proceedings and Report of the Royal Society of 

Tasmanta for 1880. 
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II. — Dons des auteurs. 

1. Reutee (O.-M.). — Analecta hemipterologica. Zur Arten- 

kenntniss. Synonymie und geographischen Verbreitung 
palaearktischen Heteropteren. — Berlin, 1881,1 br. in-8*. 

2. — Till Kânnedomen om Sveriges Psylloder. — Stockholm, 

1881, 1 br. in-8». 

3. — Adcogoitionem Heteropterorum Africffi occidentalîa. — 

HelsÏEgforg, 1882, 1 br. in-8°. 

4. CoMSTocK(J.-H.). — Report ofthe Entomologist of the United 

States Department of Agriculture for the year 1880. — 
Washington, 1881, 1 vol. in-8", avec 24 pi. 

5. — A fragment of a Guide fo practical work in Elementary 

Entomology. — Ithaca, 1882,1 br. în-8». 

6. Cdni t Martorell (M.). — Excursion entomologica y botanica 

a la Cerdafia espafiola (Oataluiia). — Madrid, 1881, 1 br. 
in-8°. {Deux exemplaires.) 

7. — Datos para una Flora de los Insectes de Gataluîla. — 

Madrid, 1880, 1 br. in 8». 

8. DiMHocK (G.)- — The Anatomy of the mouth-paris and ofthe 

sucking-apparatus of some Diptera. — Boston, 1881, 1 br. 
in-8'avec4 pi. 

9. LicHTENSTEiN (J.). — Les Cynipidos. l" partie. Introduction. 

La Génération alternante chez les Cynipides, par le 
D' H. Adler, traduit et annoté, suivi de la Classification des 
Cynipides, d'après le D' G. Matr. — Montpellier, 1881, 1 vol. 
in-8'', avec 3 pi. 

10. Chicotb (César). — Datos sobre algunos Hemipterosde EspaBa. 

— Madrid, Ibr. in-8'. 

11. Vanoembranden (C). — Tableaux synoptiques des espaces 

belges du genre Feronia Latreille. — Dinant, 1881, 1 br. 
in-8'. 

12. — Revue Coléoptérologique. Première année. N" 1, 2, 

3 et 4. 

13. Lameerb (Aua.). — Tableaux synoptiques des Cérambycides 

de la tribu des Lepturiens qui se rencontrent en Belgique et 
dans les pays voisins. — Dinant, 1881, 1 br. in-8*. 

14. — Tableau synoptique des Clytus de Belgique et des pays 

voisins. — Dinant, 1881, 1 br. in-8<', 

15. Ministère de l'Intérieur. Bureau de Traduction. Catalogue des 

ouvrages périodiques que reçoivent les principales biblio- 
thèques de Belgique. — Bruxelles, 1881, 1 vol. in-8". 
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16. Bibliothèque Royale. Section des Périodiques. Catalogue des 

ouvrages périodiques mis à la disposition des lecteurs dans 
la salle de travail. —Bruxelles, 1882, 1 br. in-8". 

17. Preudhomhe de Borbe (A.). — Matériaux pour la Faune ento- 

mologique du Brabant. Coléoptères, 2* centurie.— Bruxelles, 
1881, 1 br. in-8". 

18. — Matériaux pour la Faune entomologique de la province 

de Liège. Coléoptères, ï" centurie. —Bruxelles, 1881, 1 br. 
in-8°. — 2* centurie. — Bruxelles, 1882. 1 br. in-8'. 

19. — , Matériaux pour la Faune entomologique de la province 

d'Anvers. Coléoptères, 2* centurie. Avec la collaboration de 
Fb. Dietz et E. Van Segvelt. — Bruxelles, 1882, 1 br. 
in-8'. 

20. — Lettre sur les Nebria de la Sicile. — Palerme, 1882, 1 br. 

in-»*. 

21. — Nos Élaphriens. — Binant, 1 br. in-S". 

23. — Matériaux pour la Faune entomologique des Flandres. — 
Coléoptères, 2'centurie. — Bruxelles, 1882, 1 br. in-S*. 

23. — Matériaux pour la Faune entomologique du Hainaut. — 

Coléoptères, 1" centurie. — Bruxelles, 1882, 1 br. in-8". 

24. — Matériaux pour la Faune entomologique de la province 

de Limbourg. Coléoptères, 1" centurie. — Tongrea, 1882, 
I br. in-8". 

25. Detbolle (H.). — Description de deux nouvelles espèces de 

Buprestides. — Description de deux nouvelles espèces du 
genre Mormolyce. — Description de deux Buprestides nou- 
veaux (Catoxantba Bonvouloiri et Chrysochroa Mniszechi). 

— Nouveau genre de Lucanides.— Description de plusieurs 
nouvelles espèces de la famille des Lucanides. — Nouveau 
genre de Gétonides (Crémastochilides). — Paris, 1861 à 
1864, 1 br. in&' avec 4 pi. 

26. Snellen van Vollbnhoven (S.-C). — Boschrijving van eenige 

nieuwe soorten van Curculioniden uit het geslacht Apode- 
rus Oliv. — 1 br. in-S". 

27. Berge (Alb.). — Tableau synoptique des genres et des espèces 

de Buprestides de Belgique. — Dinant, 1 br. in-S". 

28. — Tableaux synoptiques des genres et des espèces de Co- 

prides de Belgique (1** famille des Scarabœides). — Dinant, 
1 br. in-8». 

29. CoQELS (P.) et VAN Ertbobn (baron 0.). — Mélanges géolo- 

giques. Fascicules I à IV. — Anvers, 1880-81, 4 br. in-8', 
avec 1 pi. 

30. Candèze (Ern.). ~ Élatérides nouveaux. Troisième fiiscicule. 

- Bruxelles, 1881, 1 vol. in-8°. 
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31. PuTON (Auo.). — Synopsis des Hémiptères Hétéroptères de 

France. IL — Kemiremont, 1881, 1 vol. îd-S". 

32. Catiloifue des collections d'insectes coléoptères européens et 

exotiques de M. J. Desbrocbers des Loges, dont la vente anx 
enchères publiques aura lieu à Paris, le lundi 20 février 
1882. 

33. Catalogue des collections d'insectes coléoptères exotiques et 

européens de M. J. Desbrocbers des Loges, dont la vente 
aux encbères publiques aura lieu à Paris, le lundi 6 novem- 
bre 1882. 

34. Chatel (V.). — Un Canard sauveteur. — Caen, 1881, 1 feuille 

in-S». 

35. Cosmos. Les Mondes. Revue hebdomadaire des Sciences et de 

l'Industrie, par M. l'abbé F. Moigno. N" du 22 décem- 
bre 1881, contenant un article relatif à la théorie de 
M. V. Chatel sur la tavelure des fruits. 

36. Catalogue des livres de sciences, surtout d'histoire naturelle 

et de botanique, composant la bibliothèque de feu Adolphe 
Mèhu, dont la vente aux encbères publiques aura lieu le 
15 mars 1882, à Paris. 

37. KôPPEN (Fr.-Th.). — Ueber einige in Russland vorkommende 

giftige und vermeintlich gifiige Ârachniden. — Saint- 
Pétersbourg, 1881, 1 br. in-8". 

38. Bolivar (L). — Notas Entomologicas. — Madrid, I88I, 1 br. 

in-8". 

39. — Étude sur les Insectes d'Angola qui se trouvent an 

Muséum National de Lisbonne. Ord. Orthoptères. — Lis- 
bonne. 1881, 1 br. in-8". 

40. RooENHOPER (A.) et VON Dalla Torre (K.-W.). — Die Hyme- 

nopteren in J. A. Scopoli's Entomologia Camiolica und aitf 
dendazugehôrigen Tafeln. — Vienne, 1881, 1 br. in 8", 

41. Ddpont (Ed.). — Notice sur la vie et les travaux de Pierre- 

Henri Nyst. — Bruxelles, 1882. 1 br. in-12 avec portrait. 

42. — Sur l'origine des calcaires devoniens de la Belgique. — 

Bruxelles, 1 br. in-8". 

43. Dewalqce (G.). — Sur l'origine des calcaires devoniens de la 

Belgique. — Dupont (E.). — Sur une revendication de prio- 
rité introduite devant l'Académie par M. G. Dewalque. à 
propos de ma note sur l'origine des calcaires devoniens de 
la Belgique. — Bruxelles, 1882. 1 broch, in-8". 

44. — Sur l'origine corallienne des calcaires devoniens de la Bel- 

gique. Réplique à M. E. Dupont. — Dupont (E.}. — Sur la 
nouvelle note de M. Dewalque concernant sa revendication 
de priorité. — Bruxelles. 1^, 1 br. in-S". 
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45. BcRMEiSTER (H,). — Cephalocœma and PhyUoscjrtus, zwei 

merkwùrdige Orthopteren-Gattungen der Fauna Argentina. 

— Halle, 1880, 1 br. in-4', avec 1 pi. 

46. ScHAUFDSS (L.-W.). — Pselaphiden und ScydmaKniden der Ne- 

derlandischen Besitzungen auf den Sunda-lnseln in Reichs- 
museum zu Leyden. — La Haye, 1882, 1 br. in-8°. 

47. — Zoologische Ergebnisse von Ëxcursionen auf den Balea- 

ren. Batrachia, Coleoptera, Orthoptera. — Vienne, 1881, 
1 br. in-8°, avec 1 pi. 

48. — Neue Pselaphiden ira Museo Civîco di Storia naturale zu 

Genua. — Génea, 1882, 1 br. in-8». 

49. Osten-Sacken (C.-R.). — Enumeration oî the Diptera of the 

Malay Archipelago.coUected by Prof. Odoardo Beccari.etc, 

— Gènes, 1882, 1 br. in-8». 

50. — An essay of comparative Chaetotaxy, or the arrangement 

of characteristic bristles of Diptera. — Munich, 1881, 1 br. 
in-8». 
61. — Postscript to ; An essay of comparative Chœtotaiy. — 
Munich, 1881. 1 feuille in-8°. 

52. — Synonymioa concerning exotic dipterology. — von 

MiTis (H.). — Beitrag zur Falter-Fauna von Bosnien. — 
Vienne, 188Z, 1 br. in-8". 

53. — Diptera from the Philippine Islands, brought home by 

D' Cari Semper. — Berlin, 1882, 2 br. in-8\ 

54. — Ueber das Betragen des Californischen flûgellosen Bitta- 

CU3 (B. apterusMacLachl.). — Lichtenstein (J.). - Bemer- 
kungen zu Coccus rubi Schrank. — Vienne, 1882, 1 br, 
in-8". 

55. — Referate iiber einige in russischer Sprache erschienene 

dipteroiogischeSchriiten. — Vienne, 1882,2 br. in-8'. 

56. — Prioriiât oder Continuifat? ein dipterologischer Beitrag. 

— Vienne, 1882, 1 br. in-8». 

57. Costa (AcH.). — Kelazione di un Viaggio nelle Calabrie per 

ricercbe zoologiche faite nella slate del 1876. — Naplea, 

1881, 1 br. ia-4°avec I pi. 

58. — Notizie ed osservazioni suUa geo-fauna Sarda. Memoria 

prima. Risultamento di ricerche fatte in Sardegna nel Set- 
tembre 1881. — Naples, 1882, 1 br. in 8°. 

59. Bero (C.). — Sinonimia y descripcion de algunos Hémiptères 

de Chile, del Brasil y de Bolivia. — Buenos-Aires, 1881, 
I br. in-8°. 

60. — Farrago lepidopterologica. Contribuciones al estudio de 

la Fauna Argentina y paises limitrofes. — Buenos-Aires, 

1882, 1 br. in-S-. 
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61. Bero (G.)- — Gontribuciones al estudio de las Gicadidœ de la 

Republica Argentina y paises liraitrofes. — Buenos-Aires, 
1882. 1 br. in-8". 

62. Packard (A.-S.). — Is Limulus an Arachnid? — 1882, 1 br. 

in-8°. 

63. Ddmont (André). — Mémoires sur les terrains crétacés et ter- 

tiaires, préparés pour servira la description de la Carte 
géologique delà Belgique. Édités par M. Mourlon. T. lY. 
Terrains tertiaires. 3' partie. — Bruxelles, 1882, 1 vol. 
in 8-. 

64. DcBOis (Alph.). — Remarques sur l'Acanthoglossus Bruynii. 

— Paris, 1881 , 1 br. in-8" avec 2 pi. 

65. DEB Gozis (M.). — Synopsis du genre Tropideres Schoenherr 

et description d'une espèce nouvelle. — Paris, 1 br. in-8°. 

66. — Mémoire sur les pores sétigères prothoraciques dans la 

Tribu des Carnivores. — I br. in-S". 

67. Gadeao de Kerville (H.). — De la génération alternante chez 

les Gynipides. — Rouen, 1881, 1 br. in-8". 

68. — La Société des Amis des Sciences naturelles de Rouen en 

1881. Compte-rendu annuel. —Rouen, 1882, 1 br. În-S". 

69. — Société des Amis des Sciences naturelles de Rouen. 

Comité d'Entomologie. Extrait des procès-verbaux des 
séances, 1881. — Rouen, 1882. 1 br. in-8-. 

70. Gompte-rendu de la 20' réunion des délégués des sociétés sa- 

vantes à la Sorbonne (Sciences naturelles). — Rouen, 1882, 
1 br. in-8°. 

71. — Société des Amis des Sciences naturelles de Rouen. Comité 

d'Entomologie. Extrait des procès-verbaux (1" semestre 
1882). - Rouen, 1882, 1 br. in 8». 

72. Rupertsberoer (Math.). — Les Oeufs des Coléoptères. Traduit 

de l'Allemand par H. Gadeau de Kerville. — Caen, 1882, 
1 br. in-8o. 

73. Scddder. (S.-H.). — Archîpolypoda, a Subordinal Type of 

SpinedMyriapodsfrora the Carboniferous formation. — Bos- 
ton. 1882, 1 br. in-4» avec 4 pi. 

74. — A Bibliography of Fossil insects. — Cambridge, 1882, 

1 br. in-8''. 

75. — Fragments of the coarser Anatomy of Diumal Lepido- 

ptera. ~ Cambridge, IS&i, 1 br. in-12. 

76. — Notes on some of the tertiary Nouroptera of Florissant, 

Colo., and Green River, Wyoraing Terr. — Boston, 1882. 
1 br. in-8°. 

77. A Catalogue of a Collection of Insects containing about 

30,000 spécimens, a really representated lot, with many 
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good varieties, containing, among many rarities, Lathonia, 
Antiopa, Dispar, Acis, Lirornica, Celerio, Scolieeformis, 
Spheciforinis, Exularis. Cœnosa, llieifolia, Yiduaria, Fuli- 
ginaria, Rotundaria, Sacraria, Purpuraria, Reticulata, 
Sicuta.AIni.Concolor, Musculosa.Sparganti, Conspicillaris, 
Subrosea, Erythrocephala, Barretti, Furcifera, Orichalcea, 
Giliaris, etc. , — a fine séries of Tortrices, and a specially fine 
and complète Collection of Tineinae ; aho two good Cabinets 
and a few Books, the property of M' John Sang, of Dar- 
lington. Which will be soldby Auction, by M' J. C. Stevens, 
ai London, on Monday and Wednesday, June 5f^ and T* 
1882. 

78. Abeille de Perein (E.). — Essai de classification des espèces 
françaises du genre Fœnua (Fabricius). — Toulonse, 1879, 
1 br. in-8". 

7g. — Supplément à la Monographie des Malachides d'Europe 
et des pays voisins. — Païenne, 1882, 1 br. in-S". 

80. Hbn9haw(S.). — Index to the Coleoptera described by J.-L. 

Le Conte, M. D. — 1 br. in-8". 

81. Van TwCHTfV.). — Physique : Contribution aux expériences 

de Crookes. La vraie nature des indications barométriques. 
Sur le mouvement des glaciers, La balance d'induction et le 
sonomètre électrique de M. Hughes. Indicateur des vitesses 
de M. Napier. De l'influence des vibrations sonores sur la 
stabilité des composés chimiques. La bobine d'induction^ de 
la Société Royale de Londres. — Bruxelles, 1881, 1 br. 
in-8'. 

82. — Physique : Girouette universelle du P. Dechevrena pour 

l'étude de l'inclinaison des vents. Burette Lambrecht pour 
psychroniètre. Hygromètre de Klingerfues. L'étincelle élec- 
trique dans le vide des pompes Sprengel. De l'écoulement du 
gaz. Sur les expériences hydrodynamiques de M. Bjerknes. 
— Bruxelles. 1822, 1 br. in-8". 

83. — Inertie et gravitation. Examen du livre de M. Eudore 

Pirmez sur l'unité des forces de gravitation et d'inertie. — 
Bruxelles, 1882, 1 br. in-8'. 

84. Plateau (F.). — Recherches expérimentales sur les mouTe* 

ments respiratoires des insectes. Communication prélimi- 
naire. — Bruxelles, 1882, 1 br. in-8". 

85. Thomas (Ctrds). — Eleventh Report of the State Entomolo- 

gist on the Noxious and Bénéficiais Insects of the State of 
Illinois. —Springfield, 1882. I br. in-8'. 

86. Lewis (James). — Instructions pour recueillir et collectionner 

les Mollusques terrestres et fiuviatiles. Traduit de l'anglais, 



DigitizedbyGoOgle 



accompagné de notes et suivi d'une liste de Mollusques ter- 
restres et floTiatiles de Belgique, indiquant leur habitat, par 
J.-L. Wkyers. — Bruxelles. 1869, I br. in-8". 

87. A Catalogue of a very sélect Collection of Shells, containing 

many varieties. Ton Mahogany Cabinets, British Lepido- 
ptera, Eggs ^i" British Birds, an open Landau, by Peters and 
Sons, in capital condition, nearly new; a few Books, inclu- 
ding Reeve's Conchologia iconica, Yarrell's Birds and 
Fishes, etc., collected by the late M" Stuart, of Bampton, 
Oxon.ithe collection of choice Birds' Eggs and Bird Skins 
and Cases of Birds, mounted by Ward, the property of the 
latâ A.-W. Crichton, Esq.; also the collection of Shells, 
Minerais, Fossils, Books, Eggs, Cabinets, etc., the property 
of the late Isaac Hindson, Esq., of Kirkby, Lonsdate, and 
several other collections of gênerai naturat history spéci- 
mens, curiosities, etc. Which wiU be sold by aoction, by 
M'' J.-C Stevens, Tuesday and Wednesday, 18 and 19, and 
Friday and Saturday, SS and 23 July, at London. 

88. Du Pué (Q.). — Contribution & l'étude du pansement de Lister. 

— Bruxelles, 1 br. in-8o. 

89. Stillman (F.). — De l'extension et d'une nouvelle méthode 

d'appliquer ce principe. Traduit par le I^ Do Pré. — 
Broielies, 1 br. in-S". 

90. LdcaNte (A.). — Desiderata d'un naturaliste de province. — 

Bordeaux, 1 br. in-S". 

91. RuTOT (A.). — Discussion soulevée h la Société Géologique de 

Belgique relativement à l'exécution de la Carte géologique 
détaillée de la Belgique. — Bruxelles, 1882, 1 br. in-S'. 

92. Mac Lachlan (R.). — A Revised List of British Trichoptera, 

brougbt down to date ; compiled with especial regard to the 
Catalogue of British Neuroptera, published by the Society 
in 1870. — Londres, 1882, 1 br. in-8". 

93. — On a Marine Caddis-fly (Philanisus Walker, «= Anoma- 

lostoma Brauer) from New-Zealand. 

94. VON HoRVATH (G.). — Ueber einige Lygseîden. — Vienne, 1882, 

1 br. in-8°. 

95. — Hemiptera nova vel minus cognita. II. — Pesth, 1881, 

1 br. in-8". 

96. Crépin(Fr.). — Primitive Monographise Rosarum. Matériaux 

pour servir à l'Histoire des Roses. Sixième fascicule. — 
Gand. 1882, 1 vol. in-8'. 

97. A Catalogue of the fine Collection of British Lepidoptera 

formed by M. W. Prest, of York, containing many good 
varieties. Local Forms and rare species including the new 
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Tortrix Lafauryana, taken and bred by hinaself, and also the 
new Scoparia conspicualis, takea by M. Prest, near York 
this year. With additions also from the Cabinets of the late 
M. W. Talbot, of Wakefleld, and D' J.-S. Wesley late of 
Witherby. Also severa) other small Collections of british 
and exotic Lepidoptera and Coieoptera, Mahogany and other 
Cabinets, heails and bonis of animais, and other spécimens 
of Natural History. Which ■will be sold by auction, by 
M.-J.-C. Stevens, on Friday, the 10^ of November 1882, at 
London. 

. DE Selys-Longchamps (E.)- — Excursion à l'île d'Helgoland, 
en septembre 1880. — Meulan, 1882, I br. in-8". 

, Reiber (Ferd.)- — Note sur la Zoologie de la Cathédrale de 
Strasbourg. — Colmar, 1882, 1 br. in-8'. 



Divers dons. 



a. - Da H. Salle. 

1. DE Chaddoir (baron M.), — Descriptions sommaires d'espèces 

nouvelles de Cicindélètes et de Carabiques de la collection 
de M. le baron de Ghaudoir. — Paris, 1862, 1 br. in-8". 

2. — Note sur les genres Dromica, Tricondyla et Collyria. — 

Paris, 1864, 1 br. in-8°. 

3. — Catalogue des Cicindélètes et des Carabiques recueillis 

par M. Ach, Raffray en Abyssinie, avec la description des 
espèces nouvelles. — Paris, 1876, 1 br. in-S". 

4. — Énumération des Cicindélètes et des Carabiques recueillis 

par M. A. Raffray dans les îles de Zanzibar et de Pemba, 
ainsi qu'à Bagatnoyo, Mombaze et sur les montagnes de 
Schimba, avec la description des espèces nouvelles. — Paris, 
1878, 1 br. in-8" iles pages 17 d 38 manquent). 

b. — Da H. Pnndlioiiun« de Borta. 

5. Thomson (C.-G.). — Skandinaviens Coieoptera synoptisk bear- 

betade. T. I. — Lund, 1859. 1 vol. in-8". 

«. — D« M. L.-W. Sehufiui. 

6. KocH(L.). — Zoologische Ergebnisse von Excursionen auf den 

Balearen. Arachniden und Myriapoden. — "Vienne, 1882, 
1 br. in-8», avec 2 pi. 
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d. — D* H. i.h. Vttjm. 

7. Ministère de l'Intérieur. Organisation du Musée royal d'His- 

toire naturelle. Statuts organiques. — Bruxelles, 1846, 1 br. 
in-S». 

8. LoEW. — On the Diptera or two-winged Insects of the Amber- 

fauna. — New-Haven, 1864, 1 br. in-S". 

9. Paokaed (A.-S.). — Record of American Entomology for tlie 

year 1868. — Salem. 1870, 1 br. in-8". 
10. Sprino (A.). — Sur des larves d'Œstre développées dans la 
p^u d'un enfant. — Bruxelles, 1861, ) br. in-^. 



IV. — fiibliotliÈque de feu J. Putzeys, 
donnée par sa tamille â la Société Entomologiqiie. 

1. Annales de la Société Ëntomologique de Belgique. Tomes I à 
XXIV. 

3. Tables dichotomiques pour servir à la détermination des 
familles et des genres des Coléoptères d'Europe, d'après 
L. Redtenbacber. — Bruxelles, 1878, 1 vol. ia-8". 

3. Annali del Museo Civico di Storia naturale dî Genova. T. I à 

XIV. 

4. Stettiner Entomologische Zeitung. T. I à XIII ; XVIII à 

XXXVII. Index général. 

5. Berliner Entomologische Zeitschrift. T. I à XXIV. 

6. Entomologische Monatsblatter. Herausgegeben von D' G. 

Kraatz. I et II. 

7. Bericht ûber die wissenschaftliche Leistungen im Gebiete der 

Entomologie. Années 1838 à 1845, 1854, 1855, 1871 à 1879. 

8. Anales de la Sociedad Espaùola de Historia natural. I à IV, V 

Oiv. let3)iVIàVlII, IX(liv. l);Xaiv. I). 

9. Verslagen van de algemeene Vergaderingen der Nederland- 

scbe Entomologische Vereeniging. Années 1851, 1852, 1860 
à 1865, 1867 (1 et 2), 1868 (1 et 2). 1869 (I et 2), 1870 (I et 2), 
1871 (1 et 2), 1873 (1 et 2). 1874 (1 et 2), 1875, 1876 (1 et 2), 
1877. 1878(1 et 2). 1879(1 et 2), 1880(1 et2}, 1881. 

10. Petites Nouvelles Entomologiqaes (manquent les n« 37, 209, 

211 ; sont en double les n- 212, 213). 

11. Le Naturaliste(ju3qu'aun°65; manquent les n" 14, 20, 28, 29, 

44. 46, 50, 58, 63). 

12. The Entomologist Annual for hdccclti. 
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13. Kevae Entomologique, par G. Silbbrmanh. Lit. 1. 

14. Ëntomologisches InhaLts-YerzeiclLniss zu den YerbandluBgen 

der Kaiserlich-KSnigliclien zoologisch-botanischen Gesell- 
schaft in Wien. Jahrg. I-XXV. — Berlin, 1876, 1 br. in-8». 

15. Il Naturalista Siciliano. N* 1. 

16. Journal of Proceedings of the Entomological Society of Lon- 

don. Commencing January 6, 1840, pages 1 à 80. 

17. Thon (Th.). — Entomologisclies Archiv. Jena 1^7, 1 vol. in-4", 

avec planches. 

18. Sitzungsberichte der DaturwisâenschafUicbea Gesellschaft Isis 

zu Dresden. 1861, a- 7-9. 

19. Germar (E.-Fr.). — Zeitschrift fur die Entomologie. IV. 

Heft. 1 et 2. 

20. Kloq (Fr.). — Jahrbiicher der Insectenkunde, I. 

21. WiBnEMANN (C.-R.-W.). — Zoologisches Magazin. Band II, 

St. I. — Altona. 1823, I vol. in-8'. 

22. Nouvelles et Faits divers de l'Abeille. N' 25 (novembre 1871). 

23. Madddtt. — Discours préliminaire et plan du Dictionnaire des 

Insectes de l'Encyclopédie méthodique. — Paris,l vol. in-4'. 

24. Encyclopédie méthodique. Histoire natnreUe. T. lY. Insectes. 

—Paris, 1789, 1 vol. in-4". T. V.par Olivier. — Paris, 1790. 
I vol. in-4". T. Yl, par Olivier. — Paris, 1791, 1 vol. in-4». 
T. Vil, par Olivier. — Paris, 1792, 1 vol. in-4', coupé en 
Sparttes. T. Ylll, par Olivibr. —Paria, 1811, 1 vol. in-4% 
coupé en 2 parties. (Cet ouvrage porte des annotations au 
crayon de la main du comte Dejban.) 

25. Un paquet de planches découpées et en mauvais état des 

Insectes de l'Encyclopédie méthodique (55 planches). 

26. Tableau encyclopédique et méthodique des trois règnes de la 

nature. 18* partie. Insectes. — Paris, 1797, 2 atlas in-folio 
de planches d'entomologie. 

27. Revue Zoologique par la Société Cuviérienne. Août 1842, 

p. 237 à 242. 257 à 260. Septembre 1842, p. 269 à 276. Octo- 
bre 1842, p. 307 à 314. Décembre 1842, p. 373 à 378. Fé- 
vrier 1843, p. 37 à 42, 59 à 64. Mars 1843, p. 73 à 80, 91 à 94. 
Mai 1843, p. 141 à 146. Juin 1843, p. 177 à 182. - Reiche. 
Note sur le genre Amblycheila de Say, et description d'une 
nouvelle espèce, — Paris, 1839, avec 1 pi. ~- Note sur la 
famille des Longicomes et description d'un genre nouveau. 
— Paris, 1839. — Recherches sur les Helluonides ou Révi- 
sion du genre Helluo Bonelli et Dejean. — Paris, 1843. Bro- 
chés ensemble. 

28. DE Marseul (S.-A.). — Catalogus Goleopterorum Europse et 

confinium. —Paris, 1866, 1 vol. in-12. 
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29. Catalogua Coleopterorum Europse. Herausgageben vom Ento- 

mologischen Vereine in Stettin. 7' édit. — Stettin, 1858, 
1 vol. in-12. 

30. ScFATJM (H.), Keaatz (G.) et von Kiesenwettbr (H.). — 

Catalogua Coleopterorum Europaa. — Berlin, 1859, 1 vol. 
in-8". 

31. ScHADM (H.). — Catalogua Coleopterorum Europse. 2* édit. — 

Berlin, 18^, 1 vol. in-8°. 

32. Abbillb de Perrin (Elz.). — Études sur les Coléoptères caver- 

nicoles, suivies de la description de 27 coléoptères nouveaux 
français. — Marseille, 1872, 1 br. in-8». 

33. — Essai monographique sur les Cisides européens et ctrca- 

méditerranéens. — Marseille, 1874, 1 vol. in-8'. 

34. — Notes sur les Leptodiritès. — Toulouse, 1878, 1 br. in-S". 

35. — Étude sur les Salpingiens européens. — Marquet. — 

Descnption d'une nouvelle espèce du genre Melanopbila 
(Eschscholtz), coléoptère de la famille des Buprestides. — 
Toulouse, 1 br. in-8''. 

36. AOBÉ (C). — Monographia Pselaphionim, cum synonymia 

extricata. — Paris, 1834. — Révision de la Famille des Psé- 
laphiens. — Paris, 1844, 1 vol. in-S" avec 18 pi. 

37. Bâtes (H.-W.). — On the Geodepbagous Coleoptera of Japan. 

— Londres. 1873, 1 vol. in-8-. 

38. — On new Species of Coleopiârous losects (Geodephaga and 

Longicornia) taken by D" Stoliczka during the Forsyth 
Expédition to Kashgar in 1873-74. — Londres, 1878, 1 br. 
in-»-. 

39. — On new gênera and species of Geodephagous Coleoptera 

from Central America. — Londres, 1878, 1 br. in-8*. 

40. — On the Species of Agra of the Amazons Région. — Lon- 

dres, 1865. — New species of Agra in the Collection of 
M. W.-W. Saunders. — Londres, 1865. - On a Collection 
of Coleoptera from Formosa, sent home by R. Swinhoe, 
Esq. H.-B.-M. Consul, Formosa. — Londres, 1866. —New 
Species of Insects from the province of Canterbury, New 
Zealand, coUected by R.-W. Fereday, Esq. — Londres, 
1867. — Descriptions of three new species of Ctenostoma 
(Tribe Cicindelides). — Londres. 18^. — Notes on Cicinde- 
lidse from Tropical Amorica, with descriptions of four new 
species (Gen. Odontocheilaand Pseudoxycheila).— Londres, 
1869. — On Coptodera and the allied Gênera. — Londres. 
1869. — On a new genus and species of Carabidse allied to 
Carabus proper. — Londres, 1870. — Notes on Carabidïe. 
and descriptions of new Species. N"l à 13, 15 à 17. — Lon- 
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dres, 1871-72. — Descriptions of three new species of Cicin- 
delidse. — Londres, 1871. — New speciea of Cicindelidœ. — 
Londres, 1874. — On the Geodephagous Goleoptera of New 
Zealand. —Londres, 1874. — Ensemble 1 vol. in-8* avecl pi. 

41. Baddet-Lafarqe. — Essai sur l'Entomologie du département 

du Puy-de-Dôme. Monographie des Carabiques. — Ctermont- 
Ferrand, 1836, 1 vol. in-8°. 

42. Bacdi a Selve (Fl.). — Sulle specie italiane di Scotodipnus. — 

Florence, 1871, 1 br. in-8°. 

43. — Europese et circummediterranese Faunes Dasytldum et 

Melyridum specierum, quœ Gomes Dejean in suo Catalogo 
éd. 3" consignavit, ex ejusdem coilectione in R. Taurineusi 
Musseo asserrata, cum auctorum hodierne recepta denomi- 
natione, coUatio. Pars altéra. — Berlin, 1873, 1 br. in-S". 

44. — Catalogo dei Tenebrioniti délia Fauna europjea e circum- 

mediterranea appartenenti aile CoUazioni del Museo Civico 
di Genova. — Gènes. 1874-75, 2 br. in-8». 

45. — Coleopterorum Generis Amaurops Syntaiis (e Pselaphi- 

dura familia). — Turin, 1875, 1 br. in-8°. 

46. — Coleotteri Eteromeri esistenti nelle collezioni del 

R. Museo Zoologico di Torino ed in altre italiane. — 
Turin, 1877 et 1878, 2 vol. m-8'. 

47. — Coleotteri Tenebrioniti délie Collezioni italiane. Parte 

prima. — Lamprorhïza ntorio. Descrizione di una nuova 
specie italiana di Lampiridi. — Florence, 1 br. în-8°. 

48. — Idem. Parte seconda. — Florence, 1 br, in-S". 

49. — Idem. Parte terza. — Florence, 1 br. in-8», 

50. — Osservazioni sulle specie italiane del génère Limnebius 

Leach. — Florence, I br. in-8". 

51. Bedel (L.). — Notes pour servir à. l'étude des Garabiques. — 

Paris, 1872. 1 br. in-8". 
ES- Bellynck (A.)- — Les Anomalies chez l'homme et chez les 
animaux. —Bruxelles, 1870, 1 br. in-8°. 

53. Bebnard-Deschamps. — Recherches microscopiques sur l'or- 

ganisation des élytres des Coléoptères. — Paris, 1845, 1 br. 
in-8". 

54. DE BoNvouLoiR (H.). — Monographie de la Famille des Eucné- 

mides. Cahiers I à IV. — Paris, 1870 à 1875. 4 vol. in-8° 
avec 42 pi. 

55. BuBMEisTER (H.). ~ Handbuch der Entomologie. I. AUgemeine 

Entomologie. — Berlin, ;1832, I vol. in-8' avec atlas de 
16 planches in-4", 

56. Candèze (Ern.). — Monographie des Élatérides. T. IV. — 

Liège, 1863, 1 vol. in-8- avec 6 pi. 
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57. Candèze(Ern.)- — Révision delà Monographie des Élatérides. 

Premier fascicule. — Liège, 1 vol. ia-S". 

58. — Histoire des métamorphoses de quelques Coléoptères exo* 

tiques. — Liège, 1861, 1 vol. in-8° avec 6 pi. 

59. — Insectes recueillis au Japon par M. G. Lewis, pendant les 

années 1869-1871. Élatérides. — Liège, 1 br. in-S*. 

60. — La Doryphora decemlineata. Lecture faite à la séance du 

6 février 1875 de la Société Entomologique de Belgique. — 
Bruxelles, 1 br. in-8°. 

61. — Notice sur Félicien Chapuis. — Bruxelles, 1880, 1 br. 

in-12, avec portrait. 
68. Chapuis (Fél.). — Synopsis des Scolytides (Prodrome d'un 
travail monographique). — Liège, 1869, 1 br. in-S*. 

63. — Monographie des Platypides. — Liège, 1866, 1 vol. in-8°, 

avec 84 pi. 

64. — Diagnoses de Cryptocéphalides Inédits appartenant à la 

Faune de l'Australie. — Bruxelles, 1885, 1 br. in-S". 

65. Chapuis (Fél.) et Eichhoff (W.). — Scolytides recueillis au 

Japon par M. G. Lewis. — Bruxelles, 1875, 1 br. in-S". 

66. Chapois (Fél.) et Candèze (Ebn.). — Catalogue des Larves de 

Coléoptères connues jusqu'à ce jour, avec la description de 
plusieurs espèces nouvelles. — Liège, 1853, I vol. in-8-, 
avec 9 pi. 
€7. DE Ghaudoie (baron M.). — Catalogue de sa collection de Cicin- 
délètes. — Bruxelles, 1865, 1 br. in-8° (interfoliée et an- 
notée par Pdtzets). 

68. — Descriptions de nouvelles espèces de Carabiques du genre 

Pasimachus. — Paris, 1880, 1 br. in-8'. 

69. Chevrolat (A.). — Coléoptères du Mexique. Carabiques. — 

Strasbourg, 1834, 1 vol. in-12. 

70. — Descriptions de Coléoptères d'Espagne nouveaux ou peu 

connus, pages 1 à 16. — Paris, 1865, 1 br. in-8°, 

71. — Mémoire sur la Famille des Clérites. — Paris, 1876,1 br. 

in-S-. 

72. — Essai sur la tribu des Erodiscides et descriptions de nou- 

velles espèces de cette division des Ourculionides, suivies de 
quelques remarques sur le genre Otidocephalus. — Paris, 
1878, I br. in-8». 

73. Costa (Ach.). — lielazione di un vîaggio per l'Egitto, la Pales- 

tina e le coste délia Turchia asiatica pef ricerche zoologÉche. 
— Naples. 1875, 1 br. in-4''. 

74. CoHOLLi (Ant.). — De Coleopteris novis ac rarioribus mi- 

nusve cognîtis Provinciœ Novocomi. — Ticini, 1837, 1 br. 
in-12. 
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75. Dawson(J.-Fe.)- — Geodephaga Britannica. A Monograph of 

tbe Carnivorous Ground-Beetles indigenous to tbe British 
Isles. — Londres, 1854, 1 toI. in-8". 

76. Dbjban. — Species général des Coléoptères de sa Collection. 

T. I à V. — Paris, 1825 à 1831, 6 vol. in-8». 

77. — Catalogue des Coléoptères de sa collection. 2* édition. 

(Le titre manque. Exemplaire ayant appartenu â Dejkan 
et considérablement annoté par lui.) — Paris, 1821, 1 vol. 
in-8«. 

78. — Idem. 3*édition. — Paris, 1831. — (Pages 1 d 64, inter' 

foliées et remplies <f annotations de Putzeys.) 

79. DiECK (G.). — Beitrâge zur subterranen Kàferfeuna Sudeu- 

ropas und Maroccos. Erster Stûck. — Berlin, 1 br. in-8", 

80. — Eine entomologische Wîntercampagne in Spanien. — 

Berlin, 1 br. in-8'. 

81. Delaroczéb (Ch.). — Description de deux Coléoptères nou- 

veaux, — LiNDER. — Description de trois nouvelles espèces 
d'Anopbthalmus, trouvées en France. — Paris, 1859, 1 br. 
in-S", avec 1 pi. 

82. Ddtreox (Aug.j, — Quatrième suite de l'Index des Lépido- 

ptères recueillis dans le grand-duché de Luxembourg, com- 
prenant les Noctuélites. — Luxembourg, 1857, 1 br. in-8». 

83. Ddftschmidt{K.). — Fauna Austrise oder Beschreibung der 

ôsterreichiscben Insecten. ~ Linz et Leipzig, 1805 à 1825, 
3voI. in-12. 

84. EiSELT (J.-N.). — Geschicht«, Systematik nnd Literatur der 

Insectenkunde von den àltesten Zeiten bie auf die Gegen- 
wart. — Leipzig, 1836, 1 vol. in-S". 

85. Erichson (W.-F.). — Die Kâfer der Mark Brandenburg. L 

Erste Abtheilung. — Berlin, 1837, 1 vol. in-8". 

86. EvKRTS (Ed.). ~ Bijdrage tôt de Kennis der Apioniden. — La 

Haye, 1879, 1 br. in-8°, avec 1 pi. 

87. — Description de cinq espèces nouvelles du genre Apion. — 

La Haye, 1 br. in-8", avec 1 pi. 

88. Fabbicids (J.-Chr.). — Philosophia entoraologica. — Hambourg 

et Kiel, 1788, 1 vol. in-8>. 

89. Fairuaire (L.). — Note sur le genre Eurymorpba, — Paris, 

1 br. in-8*. 

90. — Note sur les Coléoptères recueillis par M. Ch. Coquerel & 

Madagascar et sur les côtes d'Afrique. Première partie, 
p. 753 à 774. - Paris, 1869, 1 br. in-8». 

91. — Notice sur les (coléoptères récoltés par M. J. Lederer sur 

le Bosz-Dagh (Asie mineure), p. 249 & 254. 
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92. Faibuaiee (L.). — Miscellanea entomologica. III* partie, p. 21 

à 28. IV partie, p. 577 & 580. V partie, p. 547 â 550. 

93. Fairmaire (L.) et Labodlbène (Al.). — Faune Eatomologique 

Française ou Description Aes Insectes qui se trouvent 
eB France. Coléoptères. T. I. — Paris, 1854, 1 vol. iB-12. 

94. Fauvbl (A.)- — Notices entomologiques. III' partie. (Études 

sur les Staphyiinides de l'Amérique centrale, principa- 
lement du Mexique. Notes synonymiques. Addenda et 
Delenda au Catalogue des Coléoptères de France de M. le 
D' Grenier. Énumération des Insectes recueillis en Savoie 
et en Dauphiné (1861-1863) et descriptions d'espèces nou- 
velles. — Caen, 1865, 1 br. in-8». 

95. ~- Coup d'oeil sur la distribution géographique eu France 

des Insectes Coléoptères Carnassiers. — Caen, 1864, 1 br. 
in-4«. avec 1 carte. 

96. Fischer db Waldhbim. — Entomographie de la Russie. T. I 

à IV. Moscou, 1^0 à 1846, 4 vol. in-é", avec planches 
{hommage de l'auteur à Latreille pour les trois premiers, 
à Lacordaire pour. le quatrième). 
07. Fischer (L.-H.). —Dissertatio inauguralis sistens enumera- 
tionem Coleopterorum circa Friburgum Brisgoviœ indige- 
norum. — Frîbourg en Brisgau, 1843, 1 br. in-S". 

98. Garnibr (J.). — Essai sur les Garabiques du Département de 

la Somme. — Abbeville, 1836, 1 br. in-S". 

99. Gestro (R.). — Descrizione di tre nuove specie di Cicindelidi 

deir Isola di Bornéo. — Gênes, 1874, 1 br. in-8°, 

100. — Not« sopra alcuni Carabici appartenenti alMuseoCivico 

di Genova. — Gènes, 1875, 1 br. in-8'. 

101. — Note sopra alcuni Coleotteri dell' Arcipelago Malese e 

principalmente delle isole délia Sonda. — Gènes, 1879, 
1 br. in-8'. 
108. Gemminoer et db Harold. — Catalogus Cîoleopterorum 
hucusque descriptorum synonymicus et systematicus. 
T. I (Cicindelidae — Carabidœ). —Munich, 1868, 1 vol. 
in-8». 

103. QÉHiN (J.-B.). — Notes pour servir à l'histoire des insectes 

nuisibles à l'agriculture dans le Département de la Moselle. 
N« 1 à 5. - Metz, 1856 à 1860, 5 br. in.8'. 

104. — Lettres pour servir â l'histoire des Insectes de la Tribu 

des Carabides. I à VI. — Metz, 1875 à 1879, en feuilles. 

105. — Nouvelles Lettres pour servir à l'Histoire des Insectes de 

la Tribu des Carabides. — Nancy. 1879, 1 br. in-8°. 

106. — Catalogue des Coléoptères Garabiques de la Tribu des 

Carabides. — Nancy, 1876. 1 br. in-8«. 



^»,A^— 
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107. Geemar{E.-F.). —BeitrJigezurloaektenfauDa von Adélaïde. 

— Posen, 1848, 1 br. m-8". 

108. Gebler. — Coleopterorum species novse, a D' Schrenk in 

deserto Kirgiso-songorico anno 1843 detectse. — Moscou, 
1860, 1 br. in-8". 

109. GiSTL (J.). — Systema Insectorum. T. I. Coleoptera, p. 1 à 132. 

— Munich, 1837, 1 vol. in-8". 

110. Gobi (Th.-J.-J.). — Over Neusontsteking veroorzaakt doorde 

ontwikkeling van Vliegenlarven in zljne holten. — Breda, 
1876, 1 br. in-8', avec 1 pi. 
Ul. Grenier(A.). — Matériaux pour servir â la Faune des Coléo- 
ptères de France, 2" cahier. Juillet 1867. — Paris, I br, 
in-8«. 

112. Grimmee (K.-H.-B.). — Steiermark's Coleopteren. — Gratz, 

1871, 1 br. in-8-, 

113. Gtllenhal (L.). — Inaecta Suecica descripta. — Scaris et 

Leipzig, 1806 à 1827. T. I (Coleoptera). Part. I â IV, 6 vol. 
in-12. 

114. Haoen (H.-A,). — Synonymia Libellularum Europaearum. 

Dissertatioinauguralis. — Kônîgsberg, 1840, 1 br. in-8', 

115. Hampe (Cl.). — Zwei neue Anthicinen. — Vienne, 1873. 

1 feuille in-8° avec 1 pi. 

116. Haaq-Rutenbekg (G.). — Monographie der Eurychoriden 

(Adelostomides Lacord.),— Berlin, 1876, 1 br. in-8*', 

117. — Baitrâge zur naheren Kenntniss einiger Gruppen aus 

derFamilie der Tenebrioniden. — Berlin, 1875, 1 br, in-8*. 

118. Heer(0.).— DieKâfer der Schweiz, mit besonderer Berûck- 

siehtigung ihrer geographischen Verbreitung. Theil I, 
Lief. 1-3, - Neuchâtel et Soleure, 1837 à 1841, relié en 
1 vol. in-4''. 

119. Hetlaerts (F.-J.-M.). — Eene nteuwe bij Breda gevonden 

Grapholitha-soort, Grapholitha conicolana, Heyl, — La 
Haye, 1874, 1 br. in-8°avec I pi. 

120. — Les Macrolépidoptères de Brèda et de ses environs. 

Liste supplémentaire n" 6. Captures de 1875, — La Haye, 
1 br. iii-8''. 

121. VON Hetden (L.). — Entomologische Reise nach dem siid' 

lichen Spanien, der Sierra Guadarrama und Sierra Morena, 
Portugal und den Cantabrischen Gebirgen, etc, — BerliO; 
1870, I vol. in-8« avec 2 pi. 

122. HiLPERT (J.-W.). — Zum Andenken an D' Jacoh Sturm. — 

Nuremberg, 1849, 1 br. in-8'' avec portrait. 

123. HoRN (G.-H.). — Synonymy of the Coleoptera of the Pauna 

Boreali-amaricana Kirby. — 1 br. in-S", 
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184. HoHH (G.-H.)- — Notes and Descriptions of North American 
Colooptera. — Philadelphie, 1875, 1 br. in-S". 

125. — ReTision of the United States species of Ochodseus and 

otlier Gênera of Scarabaeidœ. — Note on the Coleopterous 
fauna of Guadalupe Island. — Philadelphie, 1876, I br. 
iE-8». 

126. — Miscellaneous Papers on American Coleoptera.— Phila- 

delphie, 1876, 1 br. in-S" avec I pi, 

127. — A Review of the species of Anisodactylua and critical 

notes on the species of Setenophorus inhabiting the United 
States. — Philadelphie, 1880, 1 br. in-8°. 

128. Hdmmel (A.-D.). — Essais entomologiqoes. N'Vl. — Saint- 

Pétersbourg, 1827, 1 br. in-8" avec 1 pi. 

129. Illioer (J.-K.-W.), — Yerzeichniss der KiLfer Preuasens. — 

HsUe, Ï798, 1 vol. in-S". 

130. Jacûublin-Doval (C). —De Bembidiiseuropseis. —Paris, 

1851-52, 1 vol. in-S" {suim d'une copie manuscrite faite 
par Pdtzets de : Schadh. Quelques observations sur le 
travail de M. Jacquelin-Duval : De Bembidiis europseis. 
Ecc. Ami. Soc. France, 1853). 

131. Mittheilung an Entomologen. (Spécimen pour la conlinua- 

tion de l'ouvrage de Kuster sur les Coléoptères d'Europe, 
contenant la description de plusieurs Platysoraa.) — 1 br. 
in-16. 
I^. TON Hbtdem (L.). — Verzeichniss von Coleopteren aus Astu- 
rien, mit Beschreibung neuer Arten von Candèzb, ton 
Hbtden, Kirsch, Kraatz, Stierlin. — Berlin, 1880, l br. 
in-S". 

133. Kraatz (G.). — Necrolog. C.-H.-G. von Heyden. — Berlin, 

1 br. în-8'' avec portrait. 

134. — Révision der Tenebrioniden der Alten Welt. — Berlin, 

1864, 1 vol. in-S". 

135. DE Kerchove de Denterqhem (0.). — L'ennemi de la pomme 

de terre. Notice sur le Doryphora decemlineata. — 
Bruxelles, 1875, 1 br. in-8° avec 1 pi . 

136. Kldg (Fr.). — Entomologische Monographieu. — Berlin, 

1834, 1 vol. in-S" avec 10 pi. 

137. Kellher (A.). — Verzeichniss des Kàfer Thiiringens, mit 

Angabe der niitzlichen und der fiir Forst-, Land- und 
Gartenwirthschaft schàdlichen Arten. — Berlin, 1875, 
1 br. in-8". 

138. Knoch (A.-W.). — Neue Beytrâge zur Inseotenknnde, I. — 

Leipzig, 1801, 1 vol. in-8°avec9pl. 
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133. Lacordairb(Th.)- -Gênera des Coléoptères. T. I illl reliés, 
IV at V en feuilles. (Exemplaire incomplet, dé/edueucc et 
formé d'épreuves (Timprimcrie, avec 4 planches noires 
détachées dans le l" rc^ume) . 

140. DE La Ferté-Sénectère . — Catalogue des Oarabiques de la 

Guinée portugaise, recueillis par M. Bocandé, avec la 
description sommaire des espèces nouTeiles. — Paris, 
1849-50, î br. in-8«. 

141. — Révision de la tribu des Patellimanes de Dejean, Co- 

léoptères pentamères de la famille des Carabiques. — Paris, 
1850, 1 br. in-8". 
112. Le Conte (John, père). — Description of new species of the 
Coleopterous fîmily Histeridae. — Philadelphie, 1859, 
1 br. in-8». 

143. Lacokdaisb (Th.). — Révision de la Famille des Gicindéli- 

des, de l'ordre des Coléoptères. — Liège, 1842, 1 br. in-So. 

144. Lapobte de Castelnao (comte F.). — Notes on Australian 

Coleoptera. — Melbourne, 1866, 1 vol. in-S". 

145. Le Conte (John-L,).— Synopsis of the species of Pterostichus 

Bon. and altied gênera inhabtting temperate North Ame- 
rica. — Philadelphie, 18^, 1 vol. in-4°. 

146. — Notes on the Classification of the Carabidœ of the United 

States. —Philadelphie, 1853, 1 vol. in-4''. 

147. — Catalogue of Coleoptera of the Régions adjacent to the 

Boundary Linebetween the United States and Mexico. — 
Philadelphie, 1858, 1 vol. in-4». 

148. — The Coleoptera of Kansas and Eastem New Mexico. — 

Washington, 1860, 1 vol, in-4° avec 3 pi. 

149. — A Descriptive Catalogue of the Geodephagous Coleoptera 

inhabiting the United States east of the Rocky Mountains. 
— New-York, 1846, l vol. in-8» avec 1 pi. 

150. — Classification of the Coleoptera of North American, pre- 

pared for Ihe Smithsonian Institution. Part. I.— Washing- 
ton, 1861, 1 vol. in-8'. 

151. — List of the Coleoptera of North America, prepared for 

the Smithsonian Institution. Part. I. — Washington, 
1863-66, 1 vol. in-8°. 

152. — New Species of North American Coleoptera, prepared 

for the Smitshonian Institution. Part. I. — Washington, 

1863-66. 1 vol. in-8-. 
153 — Notas on the Species of Harpalus inhabiting America, 

north of Mexico. —Philadelphie, 1865, 1 br. in-8". 
154. — Synonymical Notes on North American Coleoptera — 

Londres, 1870, 1 br. in-8". 
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155. Le Conte (Jonh-L.). — On some changes in the nomenclature 

of North American Coleoptera, which hâve been recently 
proposed. — On entomological Nomenclature. — Toronto, 
1874,1 br. iQ-8°. 

156. — The Coleoptera of Ihe Alpine régions of the Rocky 

Mountains. — Washington, 1878, 1 br. in-8°. 

157. — Synopsis oftheLampyridseof the United States. — Phi- 
ladelphie, 1881, 1 br. in-8». 

158. — Catalogue of the Coleoptera of Fort Tejon, Califomia. 

— Additions to the Coleopterous Fauna of Northern Cali- 
fomia and Oregon. — Notes on Coleoptera found at Fort 
Simpson, Mackensie River, with remarks on Northern 
Species. — Notes on the Coleopterous Fauna of Lower Cali- 
fomia. — New species of Coleoptera inhabiting the Pacific 
district of the United States.— Notes on the Species of Calo- 
3oma inhabiting the United States. — Note on the Species 
of Brachinus inhabiting the United States. — Notes on Ihe 
Species of Harpalus inhabiting America, north of Mexico. 

— List of Coleoptera collected in the Mountains of Lyco- 
lûing County, Pa. — List of Coleoptera collected near Fort- 
Whipple, Arizona, by D- Elliott Coues, in 1864-65. — Addi- 
tions to the Coleopterous Fauna of the United States. N" 1. 
— ' New Coleoptera collected on the Survey for the extension 
of the Union Pacific Railway E.-D. from Kansas to Fort 
Craig, New Mexico. — Coleoptera of the U.-S. Coast Survey 
Expédition to Alaska, under charge of M. -G. Davidson . — 
Synonymical notes on Coleoptera of the United Slates, with 
descriptions of new Species, from tlie Mss. of the late 
D' C, Zimmerraann. — List of Coleoptera collected in Van- 
couver's Island by Henry and Joseph Matthews, with des- 
cription of some new species. — Synonymical notes on 
North American Coleoptera. — The Pterostichi of the Uni- 
ted States. — Synonymical Kemarks upon North American 
Coleoptera. — Notes on the species of Pasimachus. — Cata- 
logue of the Coleoptera of Mount Washington, N.-H., by 
E.-P. AuSTiN; with Descriptions of New Species by 
J.-L. Le Conte. — Descriptions of New Coleoptera, chiefly 
from the Pacific Slope of North America. — On some 
changes in the nomenclature of North American Coleo- 
ptera, which hâve been recently proposed. — On Entomo- 
logical Nomenclature. (Brochés ensemble avec retranche- 
ment des pages ne concernant pas les Cicindèlides et 
Caràbiques dans nombre de ces opi^cules-) 

159. Le Conte (J.-L.), Hdbbard (H.-G.) et Schwarz (E.-A.). — 
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Coleoptera of Florida and Michigan. — Philadelphie, 1878, 
1 vol. in-8°. 

160. DB Makseul (S.-A.). — Descriptions d'espèces nouvelles 

d'Histérides. — Bruxelles, 1 br. in-8". 

161. — Coléoptères du Japon recueillis par M. G. Lewis. II« mé' 

moire. Enumèration des Hétéromères, avec la description 
des espèces nouvelles. 1", 2* et 3' parties. — Paris, 1874, 
3 br. in-8". 

162. deMarseul(S.-A,) et Pallino d'Oliveira. — Études sur les 

insectes d'Angola qui se trouvent au Muséum National de 
Lisbonne. Histeridte. Cantharidas. — Lisbonne, 1879, 1 br. 
in-8". 

163. Mac Leay (W.-S.). — Annulosa Javanica, ou description des 

Insectes de Java, précédée d'un extrait des Horœ Ëntomo- 
logicfe. — Paris, 1833, 1 vol. in-8», avec 5 pi. 

164. Mannbeheim (C.-G.). — Dritter Nachtrag zur Kttfer-Fauna 

der Nord-AtnerikaniselieD Lânder der Russischen Reiches. 

— Moscou, 1853, 1 vol. in-8°. 

165. Mac Leat (W.). — Notes on a collection of ïnsects from 

Gayndah, p. 1 à 158. — Sydney, 1871. 1 br. in-8". 

166. DB Maesbul (S.-A.). — Monographie des Endomychides d'Eu- 

rope et des contrées limitrophes. — Paris, 1867, 1 vol. 
in-12. 

167. DE MoTSCHULSKY (V.). — Etudes entomologiques, ! à VII. — 

Helsingfors, 1853 à 1858. Réunis en I vol. in-8", avec 3 pi. 

168. — Idem. VllI àXL — Helsingfors et Dresde, 1859 à 1862. 

— Coléoptères nouveaux de la Californie. — Moscou, 1860. 
Réunis en 1 vol. in-8", avec 4 pi. 

169. — Die Coleopterologischen Verhâltnisse und die Kâfer 

Russlands. — Die Kâfer Russlands. — Hydrocanthares de 
la Russie catalogués. — Coléoptères du Gouvernement de 
Jakoutsit, recueillis par M, Pavlofski. — Coléoptères rap- 
portés de la Songarie par M. Séménoff. — Coléoptères rap- 
portés, en 1859, par M. Sévertsef, des Steppes méridionales 
des Kirghises. — Énumération des nouvelles espèces de 
Coléoptères rapportées de ses voyages. 3" article. — Cata- 
logue des insectes rapportés des environs du fleuve Amour, 
depuis la Schilka jusqu'à Nikolaëvsk, — Coléoptères nou- 
veaux de la Californie. ~~ Essai d'un Catalogue des In- 
sectes de l'Ile de Ceylan. !•• livraison. — 1 vol. in-8° relié, 
avec 4 pi. 

170. — Énumération des nouvelles espèces de Coléoptères rap- 

portées de ses voyages. 4° article. — Moscou, 1866, 1 vol. 
in-8". 
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171. DB MoTSCHDLSKY (V.). — Insectes de la Sibérie rapportés d'un 

voyage fait en 1839 et 1840. - Saint-Pétersbourg. 1844, 
1 vol. in-^", avec 10 pi. 

172. — Coléoptères de la Sibérie orientale et, en particulier, des 

rives de l'Amour. — Saint-Pét«rsbourg, 1860, 1 vol. in-4». 
avec 7 pi. 

173. MoRAWiTz (A.). — Beitrag zur Kàferfauna der Insel Jesso. 

Erste Lieferung. CicindelidaeetCarabici. — Saintr-Pétars- 
bourg, 1863, 1 vol. in-4". 

174. — Vorlâufige Diagnoaen neuer Coleopteren aus Sûdost- 

Sibiren. Cicindelidae Garabicidse. — Yorlâufige Diagnosen 
neuer Carabiciden aus Uakodade. — Saint-Pétersbonrg, 
1862, 1 vol. in-8-. 

175. Mdrbat (Andr.). — Economie Entomology. Aptera. — Lon- 

dres, 1 vol. in-8''. 

176. — Catalogue of the Coleoptera of Scotland. — Edimbourg, 

1853, 1 vol. in-12. 

177. — Monograph of the Genus Catops. — Londres, 1856, 

1 vol. in-8*. 

178. — Descriptions of New Coleoptera from the Western Andes 

and the neighbourhood of Quito. —Edimbourg, 1857, 1 br. 
in-8", avec 1 pi. 

179. — On the dtsguises of nature; being an inquiry into the 

laws which regulate external forra and colour in plants 
and animais. — Edimbourg, 1859, 1 br. iii-8". 

180. — Coleoptera of Old Calabar, p. 1 à 48. avec 2 pi. 

181. Newpobt (G.). — An Address delivered ai the anniversary 

meeting of the Entomological Society of London, on the 
22^January 1844. — Londres. 1844, 1 br. in-8\ 

182. — An Address delivered at the adjourned anniversary 

meeting of the Entomological Society of London, on tbe 
10* February 1845. Londres, 1845, I br. in-8». 

183. Panzer(G.-W.-Fb.). — Kritische Revision der Insektenfauna 

Deutschlands nach dem System von Fabricius bearbeitet. I. 
— Nuremberg, 1805, 1 vol. in-12. 

184. — Index Entomologicus sistens omnes Insectorum species 

in G.-W.-F. Panzeri Fauna Insectorum Germanica des- 
criptas atque delineatas. Part. I. Eleutherata. — Nurem- 
berg, 1813, 1 vol. in-18. 

185. Patkull (G.). — Fauna Suecica. Insectes. T. I à III (p. 1 à 

448). — Upsal. 1800, S vol. in-12, reliés en un. 

186. Paolino d'Oliveira (M.). — Mélanges entomologiquea sur les 

Insectes du Portugal. — Coïmbre, 1876, 1 br. in-18. 
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187. Ferez ARCAa(Ij.)- — Insectoa nuevos o poco conocidos de la 

Pauna espnQoIa. Tarcera parte. — Madrid, 1868, 1 br, iii-8". 

188. — Kevista critica de las especies espafiolas del Géaero 

Perçus (Bon.). — Madrid, 1869, 1 br. in-8*. 

189. Pellbt (P.). — Faune Entomologique du Département dea 

Fyrénées-Orientales. — Perpignan, 1873 à 1876, 3 br. 
ln-8'. 

190. Peyron (E.). — Catalogue des Coléoptèrea des environs de 

Tarsous (Caramanie). avec les descriptions des espèces nou- 
velles. - Paris, 1856. 1 br. in-8'. 

191. — Description de quelques Coléoptères nouveaux et obser- 

vations diverses. — Paris, 1857, 1 br. in 8*. 

192. Perrood (J.-B.). — Description de quelques Coléoptères nou- 

veaux ou peu connus. I" fiascicule. — Lvon, 1845, 1 br. 
in-12. 

193. Pbtron (E.). —Étude sur les Malachîides d'Europe et du 

Bassin de la Méditerranée. — Paris, 1877, 1 vol. in-12. 

194. PiNi (N.). — Descrizione dî un nuovo Carabico appartenente 

al génère Cychrus Fabr. — Milan, 1871, 1 br. in-8s avec 
Ipl. 

195. PiocHARD DE LA Bbci.erie (Ch.). — Monographie des Dito- 

mides. — Paris, 1873, 1 vol. in-12. 

196. — Catalogue raisonné des Coléoptères de Syrie et de l'Ile 

de Chypre. Familles des Ciciodélides et des Garâbîdes. — 
Paris, 1876, 1 vol. in-S». 

197. — Notes pour servir k l'étude des Coléoptères caverni- 

coles. I. Description d'un Anophthalmus et de sept Adelops 
nouveaux des Pyrénées. 11. Rectifications synonymiques : 
A . Sur le genre PristonychuSi B. Sur le genre Anophthal- 
mus. III. Étude des variations de l'Anophthalmus Gerberus, 
suivie de remarques sur l'influence que peut avoir l'habita- 
tion des cavernes sur la variabilité des espèces. lY. Les 
Insectes privés d'yeux sont-ils néanmoins capables d'être 
impressionnés par la lumière? Comment peuvent-ils sup- 
pléer, pour les besoins de la vie, h l'absence de l'organe de 
la vision? — Description d'une espèce nouvelle de Leistus 
(L. Koziorowiczi) de l'île de Corse. — Révision des espèces 
du genre Acinopus. — Paris, 1872-1873, 1 br. in-8». 

198. Preddhohhe de Dorre (A.). — Notice sur un nouveau genre 

de Ténébrionides appartenant au groupe des Adéliides. — 
Bruxelles, 1 br. in 8', avec I pi. 

199. — Considérations sur la classification et la distribution 

géographique de la famille des Cicindélètes. — Bruxelles, 
1 br. in-8'. 
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200. PRBDDHOMME DE BoEKE (A.). — Note sur les Géotrupides qui 

se rencootrent en Belgique. — Bruxelles, 1874, 1 br. in-^. 

201. — Du Doryphora decemlineata. — Bruxelles, 1875, 1 br. 

inS'. 
2(@. — La possibilité de la naturalisation de la Leptinotarsa 
decemlineata examinée au point de Tue de la concurrence 
vitale. — Bruxelles, 1875, 1 br. in-8«. 

203. — Notes sur des empreintes d'Insectes fossiles découvertes 

dans les schistes houillers des environs de Mons. — 
Bruxelles, 1875, 1 br. in-8*, avec 2 pi. 

204. — Sur l'œuf et la jeune larve d'une espèce de Cyphocrania. 

— Bruxelles, 1878, 1 feuille in-8". 

205. — Note sur des difformités observées chez l'Abax ovalis et 

le Geotrupes sjlvaticus. — Bruxelles, 1878, 1 br. in 8". 

206. -~ Quelques conseils aux chasseurs d'insectes. — Bruxelles, 

1878. 1 br. in-8''. 

207. — Étude sur les espèces de la Tribu des Féronides qui se 

rencontrent en Belgique. 1" partie. — Bruxelles, 1878, 
1 br. in-8°. 

208. — Note sur le Breyeria borinensis. — Bruxelles, 1879. 

1 br. in-S". 

209. — De la meilleure disposition à donner aux caisses et car- 

tons des collections d'insectes. — Bruxelles, 1879, 1 br. 
in-8«. 

310. — Quelques mots sur l'organisation et l'histoire naturelle 
des Animaux articulés. — Bruxelles, 1880, 1 br. in-8°. 

211. — Description d'une espèce nouvelle du genre Onitis, sui- 
vie de celles des femelles des Onitis Lama et Brahma et de 
la Liste des Onitides du Musée Royal de Belgique. — 
Bruxelles, 1881, 1 br. in-S-. 

S12. — Sur les métamorphoses des Hhagium. — Bruxelles, 
1881. ! br. in-8" avec 1 pi. 

213. — Du peu de valeur du caractère sur lequel a été établi le 

genre ou sous-genre Rbombonyx. — Bruxelles, 1881, 
1 br. in-8-. 

214. — Liste desGriocérides recueillies au Brésil par feu Camille 

Yan Yolxem, suivie de la description de douze nouvelles 
espèces américaines de cette tribu. — Bruxelles, 1881, 
1 br. iD-8". 

215. — Matériaux pour la Faune Entomologique du Brabant. 

Coléoptères, l" et 2" centuries. — Bruxelles, 1831. 2 br. 
in-8". 

216. — Matériaux pour la Faune Entomologique des Flandres. 

Coléoptères, l" centurie. — Bruxelles. 1881, 1 br. in-S". 
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217. Preodhomme de Borbe (A.). — Matériaux pour la Faune 

Entomologique de la province de Namur. Coléoptères, 
1" centurie. — Bruxelles, 1881, 1 br. iii-8°. 

218. — Matériaux pour la Faune Entomologique de la province 

du Luxembourg belge. Coléoptères, 1" centurie. — Luxem- 
bourg et Bruxelles, 1881, 1 br. in-8-. 

219. — Matériaux pour la Faune Entomologique de la province 

d'Anvers. Coléoptères, 1" centurie (avec la collaboration 
de Fr Dietz et E. Van Segvelt).- Bruxelles, 1881, 1 br. 
in-S". 

220. Pdtzets iJ.). — Broscosoma, Carabidum genus novum. — 

Bruxelles, 1846, 1 br. in-12 avec 1 pi. 

221. Putzeys (J.), Reitteb, de Saulct et Weisb. — Neue Kâfer- 

arten aus Ungarn. l" Stûck. — Berlin, 1875, 1 br. in-S". 

222. Beitrâge zur Kfiferfauna von Japan, meist auf R. Hiller*» 

SammluDgen basirt. l"" Stiick. Carabidse bearbeitet von 
PuTZETs; Staphylinidae und Pselapbidœ bearbeitet von 
Weise; SilphidEe bearbeitet von G. Kraàtz; Nitidu- 
lidse, etc., bearbeitet von E. Reitter ; Scolytidse bearbeitet 
von W. EiCHHOFP. — Berlin, 1877, 1 br. in-8". 

223. Raodsa (Emr.). — Oalendario coleotterologico per Palermo 

e dintorni. — Florence, 1 br. in-S*. 
284. — Gita entomologica ail' Isola di Pantellaria. — Florence, 

1 br. in-8'. 
225. — SuUa sinonimia dell' Omophlus fallaclosus Rottenberg 

e deir Haplocnemus Koziorowiczi Desbrocbers osserva- 

zioni. — Florence, 1 br. in-8''. 
286. RoELOFS (W.). — Curculionides recueillis au Japon par M. G. 

Lewis. Part. 1 et II. — Bruxelles, 1873-1874. 2 br. in-8" 

avec 2 pi. 

227. Rëdtenbacher(L.). - Die Gattungen der deutschen Kàfer- 

Fauna nach der analytischen Méthode bearbeitet. — 
Vienne, 1845, 1 vol. in-S" avec 2 pi. 

228. Reiche (L.). — Note sur les Carabus latus. complanatus, bre- 

vis et helluo de Dejean. — Paris, 1864, 1 br. in-S". 

229. — Espèces nouvelles de Coléoptères d'Algérie. — Descrip- 

tion de trois espèces nouvelles de Coléoptères français. — 
Paris, 1864. 1 br. in-8\ 

230. — Observations sur quelques Carabiques. — Munich, 1 br. 

in-S". 

231. — Quelques mots sur le 6* Cahier du Bulletin de la Société 

Suisse d'entomologie, 1870. ~ Schaffhausen, 1 br. in-8'. 

2^. Reiche (L.) et de Sa0lot (F.). — Coléoptères nouveaux ou 

peu connus recueillis par M. de Saulcy dans son voyage en 
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Grèce, en Palestine et autour de la mer Morte. — Paris, 
1855-1858, 1 vol. in-8"avec 4 pi. 

233. Keiche (L.) et Laixemant. — Catalogue des Coléoptères de 

l'Algérie et contrées voisines, avec descriptions d'espèces 
Qouvelles. — Caen, 1872, 1 br. in-4". 

234. Rbichenbach (H.-Th.-L.) et Kdwze (G.)- — Monographia Pse- 

laphorum. Dissertatioentomologica. — Leipzig, 1816, 1 br. 
in-12 avec 2 pi. 

235. Reitter(E.). — Die europ&ischen NitidularîeD, mit Kurzer 

Charakteristik der GaUungen und Bemerkungea ûber 
schwierige Arten verzeichnet.— Révision der europ&iscben 
Cryptophagiden. — Berlin, 1875, 1 vol. in-8*. 

236. — Revision der Gattung Trogosita Oliv. (Temnochila 

Westw.) — Darslellung der mit Epurxa verwandten Gat- 
tungen. — Die Sud- und Mittelamerikanischen AHen der 
Gattung Tenebrioides Pill. et Mitterp. — Brûnn et Berlin, 
1875, 1 br. in-8° avec 1 pi, 

237. — BeschreibungenneuerNitidulidseausderSammlungder 

Herren Deyrolle in Paris. — Systematiscbe Eintheilung der 
Trogositidœ (Familia coleoptërorum). - von HXrold. — 
Verzeichniss der von Herrn H . Leder in Russisch-Georgten 
gesammelten. Coprophagen Lamellicornien. — Briinn et 
Berlin, 1876. 1 vol.in-8». 

238. — Coleopterologische Ërgebnisse einer Reise nach Siîd' 

l'ngam und in die Transylvanischen Alpen. - Hapalipî 
neue Gattung der Rhîzophagidse. — Brûnn et Berlin, 1877, 
1 br. in-8"avec2pl. 

239. — Diagnosen der bekannten Gybocephal us- Arten und Urei 

Bescbreibungen neuer Rûsselkafer aus Oran. — Briinn 
1874, 1 br. in-8-. 

240. — Révision der europâiscben MeligethesArten. — Briinn 

1871, 1vol. in-8' avec 6 pi. 

241. — Erster Nacbtrag zur Revision der europâiscben Meli 

getbes-Arten. — 1 br. in-8° avec 1 pi. 
243. — Revision der europâiscben Epursea- Arten. — Brûnn, 

1872, 1 br. in-8'' avec 1 pi. 

243. — Neue Meligethes-Arten besdirieben. — Brûnn, 1872, 

1 br. in-8». 

244. — Die Rhizophaginen monograpbiacb bearbeitet. — Brûnn, 

1872, 1 br. in-8°. 

245. — Beschreibungen neuer Kafer-Arten, nebst synony- 

mischen Notizen. —Vienne, 1874, 1 br. in-8*. 

246. — Beitrag zur Kenntniss der japanesischen Cryptopha- 

giden. — Vienne, 1874, 1 br. in-8°. 
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247. Rbitter (E.)> — Die Sud- und Mittolamerikanischen-Artaii 

der Gattung Tenebrioides Pill. et Mitterp. {Trogosita 
Sturm, Er., Redt., Tboms., Horn) diagnostisch dargestellt. 

— Brûnn, 1875, 1 br. ïd-S». 

248. — Revision dar Gattung Trogosita Oliv. (Temnochila 

"Westw.)- — Brunn, 1875, 1 br. in-8'. 

249. — Darstellung der mit Epurîea verwandten Qattungen. — 

Brûnn, 1875, 1 br, in-8" avec 1 pi. 

250. — Beitrag zur Synonymie der Coleopteren. — Vienne, 

1879, 1 br. in-8-. 

251. Reitter (E.), Eppelsheim et ton Hetden. — Coleopterolo- 

gische Ergebnisse einer Reise nach Croatien und Slavonien. 

— Vienne, 1879, 1 br. ln-8°. 

252. RiTSEHA (C). — Description of a new African Species of the 

Genus Iscbiodontus Cand. (Goleoptera, Fam. Elateridfe). 

— Londres, 1874, 1 br. in-S". 

253. — Paussua Woerdeni, eine neue Art ans Congo (West- 

Afrika). — Stettin. 1 br. in-S». 

254. — Aantâekeningen over en Beschrijvingen van eenige 

Goleoptera van Neder-Guinea (Zuid-Westkust ran Afrika). 

— La Haye, 1875, 1 br. in-8°. 

255. — Eene nieuwe Pausside van Congo (Zuid-Westkust van 

Afrika). — La Haye, 1 br. in-8'. 

256. — Bijdrage tôt de kennis der Insecten-Fauna van het Noor- 

delijkste gedeelte van Sumatra. — La Haye, 1875, 1 br. in-8*, 

257. PnrzBYS (J.) et Ritsema (C). — Midden-Sumatra. Natuur- 

lijke Historié. Zesde afdeeling. Goleoptera door verschil- 
lende specialiteiten bewerkt en tôt een geheel bijeenge- 
bracht, p. 1 à 8. — 1 br. in-4''. 
25S. RosENHADER (W.-G.). — Die Lauf- und Scbwimmkàfer Erlan- 
gens. — Erlangen, 1842, 1 br. in-4'. 

259. — Beitrage zur Insektenfeuna Europa's. L — Erlangen, 

1847, 1 vol. in-8'' avec 1 pi. 

260. Sat(Th.). — Œuvres entoraologiques. Traduitespar A. Gory. 

Livraisons 1 à 3. — Paris. 1837. 3 br. in-8'. 

261. Sadhdbrs (W.-W.). — An address delivered at the anniver- 

sary meeting of the Entomological Society of London, 
January, 24, 1842. — Londres, 1842, 1 br. in-8'. 

262. — An address delivered at the anniversary meeting of the 

Entomological Society of London, on the 24"* January 
1843. —Londres, 1843, 1 br. in-8". 

263. — On the species of Catascopus found by M. Wallace in 

the Malay Peninsular and East Indian Islands. — Londres, 
1892, Ibr. in-8'' avec 2 pL 
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275. 

276. 



ScHADTDSS (L.-W.). — Monographie der Scydniaeaiden Cen- 
tral and Sûdamerika's. — Dresde, 1866, 1 vol. in-4" avec 
4 pi. 

— Pselaphiden Siam's. — Dresde. 1877, 1 br. in-4°. 

— Beschreibung einiger Kafer. ~ Zur Carabua Preyasleri 
Duft. — 1 br. in-S-. 

— Beschreibang einiger neuentdeckter K&fer. — Vienne, 
1864, 1 br. in^. 

— Beilrag zur Kenntniss der Coleopteren-Fauna der Ba- 
learen. — Prague, 1869, 1 br. in-12. 

— Batrisus macrocephalus, quadripunctatus et quioque- 
foTaolatuB Schf. n. sp. — Dresde, 1872, 1 br. in-S*. 

— Beschreibung sechzig neuer Pselaphiden. — Dresde, 
1880, 1 br. in-S". 

— Nunquam otiosus. Livraison V., 1871, p. 193à200. 

— Monographische Bearbeitung der Sphodrini. — Dresde, 
1865, 1 Tol. in-8". 

ScH&DH (H.-R.). — Aoalecta entomologica. Dissertatio 
inauguralis. I. Symbolse ad monographiam Scydmœno- 

— rum. II. Qusdam de characteribus Cremastochilorum. 
III. Notse criticse ad familiam Catoniarum. lY. Decas noTa- 
rum CetODidaruiD. — Halle, 1842, 1 vol. in-8° avec 1 pi. 

— Beitrag zur KMerfauna Griechenlands. Erstes Stiick. 
Cicindelidse, Carabici, Dytiscidte, Gyrinidas. — Berlin, 
1 br. in-8" {inter foliée et annotée par Pdtzbts). 

— Revision der Zabroiden. — Berlin, 1 br. in-8'. 

— Synonymische Bemerkungen. — Berlin, 1 br. in-S" 
(p. 81 à 92). 

— Naturgeschichte der Insecien Deutschlands. Erste Ab- 
theilung. Coleoptera. Erstes Band. Erste Hâlfte. — Berlin, 
1860, 1 vol. in-8". 

ScHMiDT-GoEBEL (M.). — FauHula Coleopterorum Birmaniae, 

adjectis nonnullis Bengalise indigenis. — Id-8°, p. I à 94. 

avec planches. 
ScHiôDTE (J.-C). — Gênera og Species af Danmarks Eleuthe- 

rata-Tome 1.— Kopenhague, 1841 , 1 vol. gr, in-8' avec 24 pi. 
Schmbider(0.). — Vorlàufiger Elericht ûber im Laufe des 

Sommers 1875 in Transkaukasien ausgefûhrte Reisen. — 

Dresde, 1876. 1 br. in-8". 
Schneider (O.) et Ledeb (H.). — Beitrfige zur Kenntniss der 

Kaukasischen K&ferfauna. — Brûnn, 1878, 1 vol. in-8° 

avec 6 pi. 
SoHôNHERR (G.-J.). — Synonymia Insectorum. I (Eleutherata). 

Zweiter Theil. — Stockholm, 1808, 1 vol. in-8' avec 1 pi. 
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283. DE Selts-Lonqchahps. — Catalogue des Lépidoptàres ou 

Papillons de la Belgique. — Liège, 1837, 1 br. in-8», 

284. — Monograpliie des Libellulidées d'Europe. -- Paris et 

Bruielles, 1840, 1 vol. in-8'avec4pl. 
385. — Notice sur les Libellulidées, extraites des Bulletins de 

l'Académie Royale de Bruxelles. — Bruxelles, 1840, 1 br. 

in-^avecSpl. 
286. — Nouvelles additions aux Libellulidées de la Belgique, de 

1840 à 1843. — Bruxelles. 1 br. in-8" avec 1 pi. 
287 — Ënumératioa des Insectes Lépidoptères de la Belgique. 

— Liège, 1844, 1 br. in-8-. 

288. — Sur la Faune de Belgique. — Bruxelles, 1854, 1 br. 

in-S*. 
389. ~ De la chasse et de la préparation des Névroptères. — 

Paris. 1859, 1 br. in-12. 

290. — Synopsis des Galoptérygines. — Bruxelles, 1853, 1 vol. 

in-8». 

291. — Troisièmes additions au Synopsis des Galoptérygines. 

— Bruxelles, 1873, 1 br. in-8». 

292. — Synopsis des Gomphines. — Bruxelles, 1854, 1 vol. 

in-8». 

293. ~ Troisièmes additions au Synopsis des Gomphines. — 

Bruxelles, 1873, 1 br. in8». 

294. — Synopsis des Agrionines. Seconde Légion j Lestes. — 

Bruxelles, 1863, 1 br. in-8'. 

295. — Synopsis des Agrionines. Cinquième Légion : Âgrion 

(suite). Le genre Agrion. — Bruxelles, 1876, 1 vol. in-8*. 

296. — Synopsis des Agrionines. Cinquième Légion : Agrion 

(suite et fin). Les genres Telebasis, Argiocnemis et Hami- 
phlebia. — Bruxelles, 1877, 1 br. in-S*. 

297. DE Selts-Lonochaufs et Haqbn. — Revue des Odonatea 

ou Libellules d'Europe. — Liège, 1850, 1 vol. in-8" avec 

11 pl. 
398. — Monographie des Galoptérygines. — Liège, 1854, 1 vol. 

in-8»avec 14 pl. 
293. — Monographie des Gomphines. — Liège, 1858, 1 vol. 

in-8'avec23pl. 

300. Sbtdlitz (G.). — Die Otiorhynchiden s. str. nach den mor- 

phologiscben Verwandschaftsverb&ltnissen ibres Hautsce- 
lets vergleicbend dargestellt. — Berlin, 1868, 1 vol. in-8°. 

301. Steinheil (Ed.).— Symbolse ad historiam Coleopterorum 

Argentinise meridionalis, etc. Traduzîone dal manoscritto 
tedesco tnedito per P. Strobel. Ceaturia I e 3. — Milan, 
1869 et 1872. 2 br. in-8». 
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3f!&. Steinheil (Ed.). — Beschreibung oeuer Arten aue Cotumbia. 

— Munich, 1875, I br. in »*. 

303 — Reisen in Golumbien. — 1 br. in-4*, extr. des Peter- 
mann's Geogr. Mittheil. — Gotha, 1876, avec une carte. 

304. Stibrlin (G.). — Revision der europaischen Otiorbjnchus- 

Arten. — Berlin. 1861, 1 vol. in 8". 

305. STBPHEN3 (J.-Fr.). — A Manual of British Coleoptera or 

Beetles. — Londres, 1839, 1 vol. in-12. 

306. Stobm(J.). — Catalog der Kàfer Sammlong. — Nuremberg, 

1843, 1 vol. in-8' avec 6 pi. 

307. — Anophthalmus. Blindlaufkàfer. Neue Gattung ans der 

Familie der Caraben. — Nuremberg, 1844, 1 br. in-12 avec 
Ipl. 

308. Thomson (C.-G.). — Opuscula entomologica. V et VIL — 

Lund, 1873 et 1875, 2 br. in-8» avec 8 pi. 

309. — Note sur les caractères & employer dans la classification 

des Garabus. — Bruxelles, 1875, 1 br. in-8'', 

310. TouRHiEB (H.). — Coléoptères européens et circumeuropéens. 

Descriptions d'espèces nouvelles. — Scbaffhouse, 1 br. in-8*. 

311. — Nouveaux Coléoptères d'Europe. — Paris, 1872, 1 br. 

iD-8». 

312. Vanubr Lindbn (F.-L.). — Monographie Libellulinarum 

Europsearum Spécimen. — Bruxelles. 1825, 1 br. in-8'. 

313. — Essai sur les Insectes de Java et des îles voisines. Pre' 

mier Mémoire. Ciciodélètes. — Bruxelles, 1829, 1 br. in-4''. 

314. VoET. — Catalogus systematicus Coleopterorum. {Incomplet. 

Une très grande partie de feuilles de f ouvrage dans les 
trois langues (lalin, français, hollandais), principale- 
mentdu T. J, et Ihplanches coloi-iéen; exemplaire ayant 
appartenu d Dejean, d'après Cécriture des noies au 
crayon qui s'y IrouverU.) 

315. Walker(Fr..) — List of Coleoptera collected by J.-K. Lord, 

Ësq., in Egypt, Arabia and near the African sbore of tbe 
Red Sea, with characters of the undescribed species. — 
Londres, 1871, 1 br. in-S". 

316. WoLLASTON (Th.-V.)- — On the Calathi of the Canary Islands. 

— Londres, 1862, 1 br. in-8'. 

317. Zetterstedt (.I.-W.). — Insecta Lapponica descripta. — 

Leipzig, 1840, 1 vol. in-4'. 

318. ZiHHERHAMN (G.). — Synopsis of the Scolytidœ of America, 

North of Mexico. With Notes and an Appendix by John-L. 
Le Conte. — Philadelphie, 1868, 1 br. in-8-. 

319. — Monographie der Carabiden. 1" Stuck. Zabroides. — 

Berlin et Halle, 1831, 1 vol. in-8'. 
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320. La Doryphora en Belgique. — Liège, 1877, 1 br. in-18. 

321 . PoTzBTS (J.). — Mémoires et opuscules. Exemplaires de tau- 

leur, presqtte tous inter foliés et annotés par lui. — 54 to- 
lumes et brochures de divers formata- 
is. DE Ghaddoir (baron M.). — Mémoires et opuscules divers. — 
23 volumes et brochures de divers formats, généralement 
aussi interfoliés et annotés par Pdtzeys. 
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LISTE DES MEMBRES 

SOCIETE ENTOMOLOGIQUE DE BELGIQUE 

2S DËCBUBRB ISSi. 



Xes noms précédés d'an astérisque (*) sont ceux des membres fondateurs 
Les noms en caractères gros sont ceux des membres & Tie- 

Blembi*e« efTectm. 
MM. 

Abeille de Ferrln (Ehéar), membre de la Société eDtomologiqne de France, 
place des Palmiers, 11, k Hyères(Var). — Coléoptères et ByniéDOplères 
d'Earope. 

Alurd (ErDest), membre de la Société entomologiqve de France, etc., rue Paradis- 
Poissounièrc, 9, à Paris. — Coléoptères. 

Bar (Constant), propriétaire à Cayenne (Guyane française) .— Entomologie géné- 
rale. Lépidoptères. 

Bastibn rFrédéiic), insUtnleur communal, b Erpion (province de Uaioaul). — 
Entomologie générale. 

Beckbr (Léon), artiste peintre, rue Godecharles, 98, ii helles. — Arachnides. 

Bellibr de la Châvicnbkib, membre de la Société archéologique d'Eure-et-Loir, 
des Sociétés eniomologiques de Berlin, de Stettin, de France, d'Italie, etc., 
rueSt'Louis, 35, & Évreux (Eure). — Lépidoptères et Coléoptères d'Europe. 

Bbloh (frère H.-i.), de l'Ordre des Frères prêcheurs, professeur k l'Institut 
catholique de Lyon, membre de la Société enlomologique de France, etc., rue 
du Plat, 9S, k Lyon. — Coléoplèrcs . 

Serg« (Albert), étodiani, rue de la Poste, 199, k Schaerbeek. — Coléoptères- 
(Bnpreslides) et Lépidoptères. 

BiTOHT (Arthur), banquier, i Flenrus (province de Hainant). — Entomologie géné- 
rale, Coléoptères. 

Bolivar 7 Urrntia (Ignacio), membre de diverses Sociétés savantes, Calle de 
Atocha, 34, k Hadrid. — Coléoptères et Orthoptères d'Europe. 
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BosuBT (baroD Raoul), raedo Marteau, 3t, & Bniielles. — Coléoptères. 
BonTODLOlR (v** Bcnri de), membre des Sociétés eutomologiques de France, Lon- 
dres, BerliD, Stettin, Vienne, Lyon et Suisse, me de rUniversité, 16, i Paria. 

— Cgléoptéres. 

BouAHs (Auguste de), rne de Constantiuople, SI, à Saint-GilJes lei-B rat elles. — 

Orthoptères. 
Bourdon (Jules), docteur en sciences naturelles, place Saint-Pierre, 15, i Liège. 

— ColdoplÈres. 

BODRGEors (Jules), rue de l'Echiquier, 38, k Paris. — Coléoptères d'Europe, Hala- 
cod ormes exotiques. 

BoviB (Alphonse), brasseur, rue des Fabriques, S,) Bruxelles. — Coléoptères 
(Curculiouides d'Europn). 

Brohqhiart (Cil.), membre de diverses Acadi^mies et Sociétés savantes, prépara- 
teur de Zoiligie el de MaliS;e médicale k l'École supérieure de Pharmacie, 
ancien préparateur i la Faculté de Médecine, rue Guy de la Brosse, 8, i 
Paris. — Insectes fissiles. 

Brodn (Thomas), capitaine, J. P. b Lake Yakapuna, AucUaud (Nouvelle-Zélande). 

— Entomologie générale. 

CAnDtZB (E.), docteur en médecine, membre honoraire de la Société enlomo- 
logique de France, membre de l'Académie royale de Belgique, etc., i Glaia 
lez-Li^, — Entomologie générale, Coléoptères (Élatérides, Lamellicornes 
et LoDgicomes). 

Caprohnibi (J.-B.), artiste peintre, membre de la Société entomolt^qne de 
France, rue Rogier, 2S1, à Schacrbeek. — Eatomologie générale, Lépi- 
doplères de Belgique et exotiques. 

Carvalho-Mohteird (Antonio- Au gusto de), docteur en droit et en sciences natu- 
relles, rua do Alecrim,7S (Largo do Barao de Quiotella), b Lisbonne. — Lépi- 
doptères. 

Cattbrsbl (Joseph), étudiant, a Beyat-op-den-Bcr^ (province d'Anvers). — 
Entomologie générale. 

Charlier (Eugène), docteur en médecine, membre de plusieurs Sociétés savantes, 
faubourg Saint-Gilles, 19, i Li^e. — Entomologie générale, Lépidoptères, 
Coléoptères. 

Chbtsolât (Auguste), membre de la Société entomologique de France, me Foo- 
tai ne-Saint-Georges, SS, â Paris. — Coléoptères. 

Chicotb DEL RiEGO (César). membre de la Société espagnole d'histoire naturelle, 
ealle San-Bemardo, ZT, la derecha, & Madrid. — Vésicauts, Hémiptères 
d'Europe. 

Crtzbr (&' Corneille), médecin en chef du Comital de Zemplén, membre de l'Aca- 
démie hongroise, du Conseil sanitaire, chevalier de l'ordre de Françoia- 
Joseph, etc., ï Salor-Alja-Ujhely (Hongrie). — Arachnides. 

Clavareau (Camille), notaire, b Noville-les-Bois, province de Namur. — Lépi- 
doptères de Belgique. 

Clbiui (Frédéric), libraire, me de l'Université, 24, ii Gand. — Entomologie géné- 
rale. 

Coin^N (Dr.), médecin de S. A. le prince régnant de Monaco, i Monaco. — 
Lépidoptères; éducation des chenilles. 
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Cratbn (Alfred), membre de diverses Sociétés scienliliques belges et anglaises, 
139, Cambridge Sirect, Warwick Square, SW,& Londres. — Entomologie 
générale, Cnislacés. 

Crëpin {François), directeur dn Jardin botanique de l'Ëtal, secrétaire général de 
la Société royale de Bolaoique, mcnibrc de l'Académie royale de Belgique, 
rue de l'Esplanade, 8, & Bruxelles. — Entomologie générale. 

CmcK (Ch.), docteur en médecine, à Clermoul (province de Namur), par Strée. 

— Entomologie générale. Coléoptères. 

CuMY NARTORELL(lligucl), membre de la Société enlomologique de France et de 
la Société espagnole d'flisloire naturelle, Calle de Codols, 18, à Barcelone. 

— Insectes de Catalogne. 

'De Lapontaine (Jules), conservateur des collections de l'Université, Ji Gand. — 

Coléoptères, Lépidoptères, Hyménoptères et Diptères. 
DKtBROCHEiis DES LoGES (J.), membre de la Société enlomologique de France, i 

Ardentes, près CtiAteauroux (lodrc). — Coléoptères européens, Curculionides 

européens et exotiques. 
Detbrmb (Stanislas), étudiant, chaussée de Wavre, 19, ft helles. — Kniomologie 

générale. 
DbtàOi (Jules), rue du Ponl-Neof, S, à Bnixclles. — Coléoptèr'S. 
Detrollb (Henri), naturaliste, membre de la Société enlomologique de France, 

faubourg Saint-Honoré, 191, à Paris. — Coléoptères, Lépidoptères erotiques. 
DiETZ (François), rue de Vénus, 10, ft Anvers. — Coléoptères (Siapbylinides). 
DONGUBR DE DoHCBBi. (Ch.), rentier, me Nandeville, 138, !i Liège. — Lépido- 
ptères. 
DONCEiER DE DoRCBBL (Henri), aide- préparateur au Musée royal d'Bistoire natu- 
relle, membre de la Société royale de Botanique. — Entomologie générale, 

Hémiptères épizolques. 
DoNiiER (Ernest), rue de l'indosirie, 9, b Bruxelles. — Sériciculture. 
Dormor (lord), membre de la Société eutomologique de Londres, Grove Park, 

Warwick (Angleterre). ■ — Coléoptères. 
DoBOis (Alphonse), docteur en sciences naturelles, conservateur au Musée royal 

d'Histoire naturelle, k Bruxelles. — Entomologie générale. Lépidoptères. 
Dagès (Eugène), docteur en médecine, b Guanajuato, Mexique. — Coléoptères. 
DUPOHT (E.), directeur du Musée royal d'Histoire naturelle, membre de l'Académie 

royale de Belgique et de plusieurs autres Sociétés savanics, au Musée d'His* 

toire naturelle â Bruxelles. — Entemologie générale. 
Du PRii (Casten), doctiur en médecine, rue du Pépin, 9, i Bruxelles. — Coléo- 

ptères. 
DcviviBR (Antoine), nf^ociant, rue du Progrès, 98, à Schaerbeck. — Coléoptères 

(Carabiques et Staptiyl inides) et Lépidoptères. 
EB1.BR3 (G.), membre de plusieurs Sociétés savantes, Muralla del Mar, il, i", ï 

Canhagène (Espagne). — Coléoptères (Cicindélides et Carabiques). 
Ehich (Gustave d'), secrétaire adjoint au Ministère royal hongrois du commerce, 

chevalier de plusieurs ordres et membre de plusieurs Sociétés savantes, à 

Pcst (Hongrie). — Coléoptères. 
E^G8I.s (Ch.), contrôleur des contributions directes et accises de Dinant, b Ncffe- 

Anseremme, près Dinant. — Coléoptères. 
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EvuTS (Écuyer E.-J.-G.), docteur en philosophie, professcnr i l'Ëcole moyenne, 

Stalionsneg, 79, i La Haye. — Coléoptères. 
FiNBZ (inles), b Douzies, près Haubenge (déparlemenl dn Nord). ^ Entomologie 

générale. 
'Pologne (Ëfpde), architecte, membre de la Société malaculogique de Belgique, 

me de Namur, 12, i Bruxelles. — Lépidoplôres U'Europe. 
'FoHDD (Nicolas), contrôleur des cODtributions directes et accises, hdiel de la 

Couronne, à Vilvorde. — Lépidoptères. 
FORT&iNB (César), membre de la Société royale de Botanique de Belf{îque, ï Papi> 

gnies, canton de Lessines (Hainaui). — Lépidoptères et Coléoptères. 
FonUBT(NeBtor), instituteur communal et géomètre juré, a Hignanll(Hainam). — 

Entomolofpe générale. 
Fkokont (EdmoDd), docteur en médecine, avenue Bivgmanii, 80, ii Foreat lei- 

Bnuelles. — Coléoptères; incears et métamorphoses. 
FmssEADx (Georges de), étudiant, rue Blanche, 20, b Saint-Gilles lez-Bruxellps.— 

Coléoptères. 
FuRUBjELH (Victor de), chez le capitaine Lagerborg, bureau du Da^lad, à Hel- 

singfors (Finlande). — Coléoptères. 
Gadean de Eerrllla (Henri), membre de la Société enloniologique de France, 

secrétaire de la Société des Amis des Sciences naturelles de Rouen, membre 

correspondant de la Société d'Études icipntilîques d'Angers, etc., me 

Dupont, 7, à Rouen. — Coléoptères (Coccinell ides). Orthoptères, Névroptères, 

Hy ri apodes. 
Oalle^OB 7 Sanllna (Ventura), médeciq-chimrgien et professeur d'histoire natu- 
relle, membre de diverses sociétés savantes, à Hendoza (République 

Ar^niine), — Coléoptères. 
Gabcu-Cârdiel (Ricardo), membre de la Société espagnele d'histoire naturelle, 

Travesia de San-Maleo, 4, a Madrid. — Diptères et Coléoptères d'Europe. 
GiRABD (Maurice), docteur en sciences naturelles, professeur de sciences physiques 

et naturelles au Collège Rollin, membre de la Société enlomologique de 

France, du Conseil de la Société zoologiquc d'Acclimatation, etc., rue Gay- 

Lussac, 26, à Paris. — Entomologie générale, anatomie, physiologie, 

insectes nuisibles et utiles, séricicullnre. 
CiROK (Alfred), conseiller a la Cour d'appel de Broxellcs, me GoE^rt, 16, ii 

Ixclles. — Lépidoptères. 
GOBEKT (Emile), docteur, à Monl-de-Marsan, département des Landes (France). — 

Diptères, Coléoptères. 
GonzALO T Goya (Angel), professenr d'histoire naturelle, Plaza de la Verdura, 70, 

Salamanca (Espagne). — Entomologie générale. 
Orenler (A.-D.), membre de la Société entomologique de France, rue de Vaugi- 

rard, 55, i. Paris. — Coléoptères de France. 
Halliz (Henri), docteur en médecine, â Trivières, près Bracquegnies (Hainaut). — 

Coléoptères. 
nBTi.ABRT3(F.-J.-H.), docteuf en médecine, membre de la Société entomolo- 
gique néerlandaise, Sinl-Jan' straat, A-503, ii Breda (Brabant néeriandais). — 

Lépidoptères, (^léoptères. 
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UoRVATH (Geyza de), docteur en médociDe, direclcur de la station phylloxëHque, 
membre de diverses Sociétés savantes, place Elisabeth, 19, à Budapest 
(Honp-ie). —Coléoplërei et Hémiptères. 

'Jacobs (J.-Cb.), docteur en médecine, rue des Ursulines, 28, ï Bruxelles. — 
Hyménoptères, Diptères, Coléoptères. 

Jbul (Henri), naturaliste, membre de la Société enlomologique de France; 
cabinet eotomologique, nie de Dnnkerque, 6S, à Paris. — Coléopières euro- 
péens et eioliquet (Curculionides). 

JoHSSON (J.-V,)i candidat en philosophie, à Annestad (cercle de ChriiUanstad), 
Suède. — Entomologie générale. 

Kattbr (F.), professeur au lycée, membre correspondant de la Soc. des Sciences 
naturelles de Wetteravie, membre des Sociétés entomologiques de Berlin, 
Steltin, Silésie el Suisse, à Patbus([le de Rugen, Prusse). ^ Coléopières, 
Lépidoptères. 

KBRKEiiAKS (Charles), lieulenaul d'infanterie, rae du Lac, 8S, ft belles. — 
Coléoptères (Buprestides). 

KocH (Carl-Ludwig), docteur en médecine, Strasse nach Wohrd, 3, b Nuremberg 
(Bavière). — Arachnides. 

RokooTev (N.), libraire, ï Jaroslavl (Russie). — Coléoptères. 

Lacbkda (Antonio de), consul de Belgique à Bahia, Brésil. — Coléoptères. 

Làllbhuid (Amédée), candidat notaire, rue Berchmans, 13, à Saint-Gilles lez- 
Bruxelles. — Lépidoptères. 

Laharchi (Oscar), industriel, membre de la Société royale de Botanique, rue Loo- 
vrex, 70, b Liège. — Lépidoptères (spécialement les Papilîonides). 

Lakbeke (Auguste), étudiant, chaussée de Charleroi, 131, à Saint-Gilles lez-Bru* 
xelles. — Entomologie générale, Cérambycides. 

Lamotte (G.), docteur en droit, membre de la Société Royale de Botanique, b' 
Nflvaugle, près Rochefort, province deNamnr. — Coléoptères. 

Lansberge (G. van), aocicn gouverneur général des Indes néerlandaises, membre 
de diverses Sociétés savantes, au château du Rees, Bmmmen, province de 
Cueidre (Pays-Bas) . — Coléopières, spécialement Lamellicornes. 

Lbcatte (Lonis), rae Linnée, 79, b Saint-iosse-ten-Noode. — Lépidoptères. 

Lb Coktb (Théophile), membre de la Société malacologique de Belgique et de 
plusieurs autres Sociétés savantes, â Lessines (Hainaut). ^ Entomologie 
générale. Lépidoptères. 

LsrtvRB (Edouard), membre de la Société eoiomologique de France, me du 
Bac, 113, à Paris. — Coléoptères, spécialement Clytrides. 

Lbmdkmer (Alfred), rue des (}u aire-Fils- Aymon, !i Hons. — Lépidoptères. 

LETHiERRt (Luden), membre delà Société entomologique de France, me Blan- 
che, 16, à Saint-Maurice lez-Lille. — Coléopières et Hémiptères. 

LlCHTGNSTBiN (Jules), membre de la Société entomologique de France, membre 
correspondant de l'Académie des sciences de Madrid, à la Lironde, près 
Hontpellier (Hérault). — Entomologie générale el appliquée. Hyménoptères. 

LttiHARD (Valèie), préparateur d'anatomie comparée â la Faculté des sciences, 
boulevard des Hospices, 328, ii Gaod. — Entomologie générale; analomie 
el physiologie comparées; Tipulairei. 
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LiNTHBii (J.-A.), enlomologisle de l'Éiai de New- York, b Albany (Éiats-UDia). — 

EotomolOfrie générale el appliquée. 
Looz-Corswàreh {prince Guillaume de), an château d'Abio, près Buy. — Lépi- 
doptères. 
H&BiLLB (Paul), proresseur au Lycée de Vanvea, membre de la Société entomolo- 

gique de France, rue du Cardinal Lamoine, 15, â Paris. — Lépidoptères. 
Hàc Leod (Jules), docteur eo scieuces oaturelles, préparateur i l'Université de 

Gand, Pêcherie, iS, à Gand. — Aoatomie, Crustacés et Arachoidee. 
Halpkrtdis (Lucien), étudiant, rue du Poinçon, 39, à Bniielles — Coléoptères 

(Cicindèlides etCarabidea). 
MABfeHtL (Jules), iostitutenr communal, â Kéry, commune de Tilff (provioce de 

Li^e). — Entomologie générale. 
HAliTlNBZ-AMBAltRO-RiVK3(José-H.), docteur en sciences, membre de la Soci^ 

eatomologique de France, etc., â Haro (province de Logrono), ou Lain 

Calfo, iO, à BurgOB (Espagne). — Entomologie générale. 
Vâdrisssk (A.-H.), membre de h Société entomologique néerlandaise, rue de 

Tongres, à Haesiricbt. — Insectes d'Europe. 
UazEirredo (Carlos de), ingénieur forestier, callc del Almiranle, 2 cuadrnplicado, 

f izquierda, k Madrid. — Entomologie générale. 
IUlisb (Louis), employé au ministère de l'instruction publique, rue Faider, 16, k 

Saint-Gilles lez- Bruxelles. — Coléoptères. 
HéLOT (Albert), étudiant, cbaussée de Charleroi, ii, It Saint-Gilles lez-Bmxellea. 

— Coléoptères. 

1IBRTBI4S (Albert), contrôleur à l'AdmiDistratiou des chemins de fer de l'Étal, 
rue Marie de Bourgogne, 32, i Bruxelles. — Coléoptères . 

Hbtbb-Darci3 (Georges), membre des Sociétés enlomologiques de Suisse et de 
France, i Wohlen (canton d'ArgOTic, Suisse). — Coléoptères (Caratùdes et 
Bupreslides). 

HiCHEi^ (Louis), naturaliste. Galerie du Roi, 19, b Bruxelles. — Entoinolt^e 
générale. 

HiEDEL (Joseph), membre de la Société entomologique de France, rue des Pré< 
bendiers, 6, â Liège. — Coléoptères. 

Hobrgnhout (Victor), & Scmpst (Brabant). — Hyménoptères. 

'Hors (Louis), ingénieur civil, membre de la Société entomologique de France, 
rue Solferiao, 4, i Paris. — Coléoptères et Lépidoptères. 

Hou&LON (Michel), docteur agr^ k la faculté des sciences de l'Université de 
Bruxelles, coaserratcur au Musée royal d'Histoire naturelle, membre corres- 
pondant de l'Académie royale de Belgique, rue Belliard, 107, b Bruxelles. 

— Entomologie générale. 

NiLis IV.), docteur en médecine, médecin de bataillon an 2* de ligne, nie Saint- 
Jacques, S7, il Bruges. — Entomolope générale, Névroptères. 

Oberthdr (Ch.), imprimeur, faubourg de Paris, 20, à Rennes (département d'Oe- 
ct-Vilaine, France). — Lépidoptères. 

OberUtoB (René), imprimeur, faubourg de Paris, 90, i Rennes (Ile-et-Vilaine, 
France). — Coléoptères. 

Odier (James), banquier, me de la Cité, 9(, à Genève. — Coléoptères. 
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Olivier (Ernest), membre de ta Sociélé eotomologique de France, aux Ramillons, 
près Houlias (Allier). — Coléoptères. 

Patehnotte (L.), éiudiaDlea médecine, rue Alphonee Vandenpcereboom, 23, â 
Molenbeek-Sdûl-Jean. — Coléoptères, 

Paulino de Oi.IVBIRA (HanoËl), membre de la Société eDtomol. de France, etc., 
profcBsenrà rUuiversilâ deCoImbre(Portugal).— ColéoplèrCB et Lâpidoplèrcs. 

Pfaff (Ernest), directeur de rtlGioe de Corphalie, près Hny. — ColéoplërcB 
d'Europe. 

PiEBKBT (Emile), rue du ProgrÈs, 132, i Schaerbeek. — Hémiptères. 

PuTEAU (Félix), docteur en sciences naturelles et en sciences zoologiques, pro- 
fesseur de zoologie à l'Université de Gand, membre de l'Académie royale de 
Bel(!ique, nie du Casino, 1S, à Gaad. — Entomologie générale, auatomie et 
physiologie; Cruslacés; Myriapodes. 

Plbtimckx (Jules), éludiaot, avenue de la Toison-d'Or, 10, à Saint-Cilles . — 
Coléoptères. 

Preddhomxe de Bobre (Alfred), membre de plusieurs Sociétés savantes, conser- 
vateur-secrétaire du Musée royal d'Histoire naturelle, me de Dublin, 19, i 
Ixelles. — Entomologie générale; géogrspbie entomo logique; Coléoptères. 

PuLS (Jacques), membre des Sociétés eutomologiques de France, de Berlin, etc. , 
pharmacien, place de la Calandre, 6, à Gand. — Diptères, Hyménoptères. 

PuTON (Auguste), docteur eu médecine, membre de la Société entomologique de 
France, à Remiremunt (Vosges). — Coléoptères, Hémiptères, Hyménoptères. 

QUABDVLtBO (I.ouis), me de la Goutte d'Or, 91, à Aubervilliers (Seine). — Lépi- 
doptères et Coléoptères européens et exotiques. 

RagDSa (Enrico), membre de la Sociélé entomologique italienne, etc., flétel des 
Palmes, à I^lerme. — Coléoptères. 

Rehy (Jules), directeur de l'Hospice des Enfants aBsigtës, rue aux Fleurs, 9, a 
Bruielles. — Coléoptère». 

Rbutbr (O.-M.), professeur agrégé à l'Université d'Helsingfors, membre de 
diverses Sociétés savantes, Fredsgatan, i, i Helsingfors (Finlande), — 
Hémiptères. 

Richard (Félix), cbaniséo de Tervuereo, 38, a Etterbeek. — Coléoptères. 

'RoBLOFS (W.), artiste peintre, chaussée de Haechl, 218, i, Schaerbeek. — Coléo- 
ptères (Curculionides). 

Rouit (Paul), élndianl, an Ministère de l'Intérieur, rae de la Loi, 6, b Bruxelles. — 
Coléoptères. 

Saundbrs (sir Sidney Smith), membre de la Société entomologique de Lon- 
dres, elc.,Gaic3looe, Central Hill, Upper Norwood, SE, Londres. — Ento- 
mologie générale. 

'Sauveur (Iules), secrétaire général dn Ministère de l'Instruction publique, rue 
Jnste-Lipae, 40, i Bruxelles. — Faune entomologique de Belgique. 

ScHUSTBB (Ad.), Herrngasse, & Cobourg (Saxe-Cobourg). — Lépidoptères. 

Soott (Robert), Miller streel, i Richmond (Victoria, Australie). — Coléoptères (spé- 
cialement Curculionides, Anthribides, Brenthides, Bmchides et Scolytides). 

SâDiL(.0T (Maurice), avocat, membre de la Société entomologique de France, rue 
del'Odéon, 20, ii Paris. —Coléoptères. 



C. BKTOW. DR BH-aïaDS, T. 
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*SBLTS-LoKfiCDAiiPS (baroD Edmond de), sénaienr, mpnibre de rAcadémie royale 
de Belgique el de plusieurs autres Académies et Sociélés savantes, PrAsIdaat 
dlioimear da la Société, boulevard de la Sauveniëre, 3i, à Liège. — 
Névroptères (principalemenl Odonatcs) el Lépidoptères d'Europe. 

Seoane (Viclor-Lopez), membre des Sociétés enlomo logiques de Bcitin et de 
Slettio, ïooloi^ique-boiaDiquc de Vienne, géologique de France, elc., 
ancien proreaseur d'histoire naturelle, avocat, médecin ei, oaluralisle, b La 
Coruna (Espagne). — Coléoptères. 

&ABF (David), membre de plusieurs Sociétés savautcs,li Thornhill (Dumfi-iesshirc, 
Ecosse). — Coléoptères. 

Simon (Eug^ue), membre de la Société eniomologique de France, avenue du 
Bois de Boulogne, S6, à Paris. ^ Entomologie générale. Arachnides. 

SiHSON (Auguste), â Launceslon (Tasmanie). — Coléoptères. 

SwTH, docteur en médecine, me de la Révolution, IS, A BraicUes. — Enlomo- 
logie générale. 

SPÀNfiBERG (Jacob), docteur en philosophie, professeur agrégé à l'Université, 
membre des Sociétés entomologîques de France, Stcltin cl Suisse, â llpsal 
(Suède). — Hémiplëres, Lépidoptères et Névroptères. 

STAUDitïGBH (D' Otto), Blasowilz, près Dresde (Saxe). — Lépidoptères d'Europe. 

STfivES (Charles), professeur d'allemand, cbaussëe de Haecht, 145, à Schaeibcek. 
— Entomologie générale. 

Tbiblihce (J.), professeur de mathématiques et de sciences naturelles aux Ecoles 
normales de Bruxelles, rue Saint-Jos^h, 18, b Holenbeek-Sainl-Jean. — 
Entomologie générale. 

Tbikot (Edouard), chef de bureau i l'administration communale de Scbacrbeek, 
ruede l'Orient, 19, à Etlerbcck. — Lépidoptères et Coléoptères. 

Thiroux (Eugène), membre de la Société royale Linnéenne, boulerard de la 
Senne, lOi , ii Bruxelles. — Insectes nuisibles ou utiles à la cultui'e. 

TouiiHiBR (Henri), membre de la Société entomologiqne de France, villa Toar- 
nior, à Peney, près Genève. — Coléoptères. 

TaoosTEHBBBCB (Max de), place Saini-Jacquei, 33, i Louvain. —Coléoptères. 

VtH Bbmkel (Charles), employé au ministère de l'instruction publique, rue Saint- 
Lazare, 25, à Saint- Josse-len-Noode, — Entomologie générale. 

VahBbneden (Edouard), docteur en sciences naturelles, membre de l'Académie 
ro}rale de Belgique, professeur de zoologie el d'anatomie comparée à l'Uni- 
versité de Li^, rue Louvrex, 90, à Liège. — Entomolt^e générale, biologie, 
embryogénie. Crustacés et Annélides. 

Vahueh BajLnDEH (Constant), étudiant, rue de la Madeleine, 69, k Bruxelles. — 
Coléoptères (Haliplides, Dytiscidea, Gyrinides). 

Vui DKN BnOBCK (Ernest), conseivateur au Musée royal d'Histoire naturelle, membre 
de diverses Sociétés savantes, rue Terre-Neuve, 134, I Bruxelles. — Entomo- 
logie générale. Arachnides. 

VANniiutiNDBBK (Marcel), élndiani, me de Livonme, 64, à Ixelles. — Coléoptlres 
(Lamellicornes). 

ViNDBRHOOT (Louîs), instituteur communal, rue aux Laines, 46, & Bruxelles. — 
Coléoptères. 
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Van Segvelt (Edmond), pharmacien, membre de la Société royale de Botanique, 

boulevard des Arbalétriers, 119, ii Halines. — Entomologie générale, 

mœurt des insectes, galles et gallicoles, genre Donacia, 
Van Tricdt (Rév. P. Victor), professeur de Bciences naturelles au Collée de la 

Paix, i Namur. — Entomologie K^érale. 
Vbkdiahi-Bandi (Luigi), membre des Sociétés enlomolo^ues d'Italie et de France, 

via Ricasoli, 59, a Sienne (Italie). — Coléoptères. 
Wbinhann (Rodolphe), industriel, chaussée de Mous, 394, & Gure^bem lez- 

Bruiclles. — Lépidoptères d'Europe, Lycénides européens cl exotiques. 
Wbtbrs (Joseph -Léopold), membre de diverses Sociâtds savantes, rue du 

Grand- Hospice, 51, à Braxclles. — Coléoptères (Buprestides). 
WiLLAiN (D.), insUtuteur communal et géomètre juré, à Trivières, près Bracque- 

gnies (Hainaut.) — Entomologie générale, Coléoptères. 



MM. 

BtJkHSiSTER (Herm.), directeur du Musée publis d'Histoire naturelle, membre de 

diverses Sociétés savantes, à Buenos-Ayrcs . 
DoBRN (C.-A.), président de la Société entomologique de Stettin, etc.,Linden- 
strasse, 92, k Stettin (Pmsse). 

Fairkairb (Léon), membre des Sociétés entomologiques de France, de Steltio cl 
de Berlin, d'HIstoiro naturelle de Naine-et-Loire et de Savoie, zoologique el 
botanique de Vienne, et royale d'Edimbourg, licencié en droit, me du 
Bac, 94, k Paris. 

Hagen (Herman- Auguste), docteur ii l'Cuiversité de Cambridge, Ëtat de Massa- 
chusetts (Ëuis-Unis de l'Amérique du Nord). 

llAROLD(baron Edgar von), membre de diverses Sociétés sa vantes, Barerstrasse, 56, 
D Munich. 

Kraatz (G.), docteur en philosophie, président de la Société entomologique 
d'Allemagne, membre houorairc de diverses Sociétés eotomologiques, Link* 
Etrasse, 98, W, & BeHin. 

Le Conte (John-L.), docteur en médecine, Spruce strcel, 16iS, i Philadelphie 
(Pensylvanic, États-Unis). 

lUc Lachlan (Robert), F. R. et L. S-, Limes Grove, 39, Lewisham, SE, London. 

HiLLiËRB (Pierre), membre de la Société entomologique de France, villa des Pha- 
lènes, à Cannes (Alpes -H an limes). 

Osten-Sacken (baron Cb.-R.), membre du corps diplomatique de Russie, etc.. 
Maison Hai, Wrcdeplatz, à Hcidelberg. 

Stainton fH.-T,), membre de la Société entomologique de Londres, etc., Hounts- 
lield Lcvrisham, SE, London. 

Wbstwooo (John-Obadiah), membre de diverses Sociétés savantes, professeur de 
zoologie k l'Université, Walton Hanor, à Oxford. 

, Membre* con-e«poDdant*> 

MM. 

GOBARZ (Joseph), docteur, inspecteur de l'enseignement primaire, fe Klagenfurl 

(Carinthie), 
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KSPrEN (Fr.-Tb.), employé au miDistëre, Grande Uorakaya, 21, !i Saint-Pélers- 
boarg. 

Lancia de Brolo (duc Frédéric), membre de l'Académie royale palermitaine, k 
Palerme. 

Harsbdl (abbé S, -A. de}, membre de diverses Sociétés savantes, boulevard 
Pereire, 471 (porte Maillol), Ternes, à Paris. 

Pace&rd (h' A. -S.), professeur de Zoologie el de Géologie, Broun UoiversHy, Pro- 
vidence, Bhode-Island (États-Unis). 

pALLANDT (baroD Henri de), Oraoje siraai, 4, à La Haye. 

PXKBi Arcas (Laureauo), professeur de zoologie à l'Universilé, membre de l'Aca- 
démie royale des sciences, calle de las Huertas, H, à Madrid. 

ROQBNHOPEK (Alols), cousen'aieur au Musée impérial d'Histoire naturelle de 
Vienne, secrétaire de la Soc. Imp. el tt. Zoolog.-Bolan., Josefstadterstrassc, 19, 
b Vienne. 

Saussure (Henri de), membre de diverses Sociétés savaules, Cilé, H, k Genève. 

ScODitEK (Samuel), bibliothécaire adjoint au Harvard Çollegi>,-à Cambridge, Has- 
Bachusetts (États-Unis de l'Amérique du Nord). 

MU. 

Barlbt (Emile), étudiant, me Rcguier, 16, h Liège. — Lépidoptères de Bel- 
gique. 

Branodart (Jules), étudiant, rue du Grand-Hospice, la, b Bruxelles. — Coléo- 
ptères. 

Cabion (François), étudiant, rue Linnée, 77, ti Saint-Josse-ten-Noo<le. -~ Entomo- 
logie générale. 

CliTtsehaar (Pierre-Gustave), professeur b l'école normale de Huy, b Sialte, près 
Buy. — Entomologie générale. 

COTOH (A.), professeur à l'aibéuée royal, b Dînant. — Entomologie géné- 
rale. 

Dbgouve bb NcncQUES (William), élève architecte. Petite me de la Concorde, 14, 
b hellns. — Entomologie générale. 

De Lb Court (Henri), étudiant, rue duTrâne, 113, à Uclles. — Coléoptères. 

Dccarhe (Aimé), professeur ù l'école moyenne de Thuin (Hainaut). -- Entomo- 
logie générale. 

Engelmank (Paul), instituteur b l'école moyenne de Huy. — Entomologie géné- 
rale. 

Gerhaert (Léon), étudiant, rue du TrOne, ISO, h IxcUes. — Lépidoptères. 

HoREL (Georges), étudiant, rue Joseph 11, 10, b Bruxelles, Coléoptères. 

ROBiB (François), instituteur communal, président de l'Union agricole cl horticole 
de Forest et du Cercle pédagogique de Bruxelles, b Forcst, près Bruxelles. — 
Entomologie générale. 

ScBAHBERCRn (Paul), profitsseur b l'école moyenne de Thuin (Hainnul). ~- Entomo- 
logie générale. 

SiouBT (Jean -Michel), instituteur Ë l'école moyenne de Huy. — Entomologie géné- 
rale. 

Tribd de Terdokck (Joseph du), étudiant, rue du Poivre, 9, è Halînes. — Coléo- 
ptères (Carabiques, Rhynchophores), Lépidoptères (genre Vanessa). 
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V*N Bever {Alfred}, étudiant, rue Ldopold, ^^, à Malines. — Coléoptères. 
Van Rossen (Albert), étudiant, rue du Parnasse, 13, Si Ixelles. — Coléoptères 
(Carabides, Chrysomélides). 

membre* dâcAdâs. 

MM. 
De Lafohtadib (Alfred), à Bruxelles (membre effectif). 
Fbohont (D' Louis), b Saîm-GilleB lez-Bruielles (membre effectif). 
PUTZET3 (Jules), A Ixelles (membre effectif). 
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ORGANISATION ADMINISTRATIVE 

PODR LXNNËB SOCIALE im. 

Coa*«ll d*B<luilnl«trBtlon. 

MM. Jacobs, président. 

Capronnibr, vice-président. 

pREDDHoiiMB DB BoRRB, Secrétaire et bibliothécaire. 

FOLOONB, trésorier. 

Lallbmand. 

RoELOFS. 

Wbmuann. 

GoDiiiil««lon de vérIfloaUon de* ooni|tte*. 

MM. FoNDO. 

Kbrrbuans. 
Mélise. 
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TABLE BES COMPTES-KENDUS. 



Séance du 7 janvier 18S3. 



(Disconra prononcé aux fanéraillu de H. I. Pulzeyi. — 

H. SanTonr.) 
(Note Bur les prcmiera travaux eoiomologiquM deM. Putzeyi. 

— H. de SelyB-Longchamps.) 
(Sur le Carabut cancellatut et sa variété fusiu eu Belgique. — 

H. Preudbomine de Bore.) 
(Hémiptères noavesux pour la Belgique. — H. Leibierry.) 
(Les Cyuipides. Première partie, par H. Joies Lichtenslein. 

Analyse. — H. Vaa S^vell.) 



Séance du 4 février 1S82 . 



(ËDuméralioD des Scarateeides rapportés dn pays des Soinalis 
[Afrique équaloriale] par H. Révoil, avec diagooses des 
espèces nouvelles. — H. vao Lanaberge), avec une figure. 

(Description de nouveaux Chol ides. — M. Chevrobt.) 

(Sur deux variétés de Carabiques prises en Belgique. — 
H. Prendhomme de Borre.) 

(CoDimunicatioDS arachnolo|pques : Environs de Toulon ; envi- 
rons de Sospel; environs de SaÎDt-HartiD-Lcntosqne. — 
H. Becker.) 



Séance du 4 mars 1883 



(Recolles entomologiques de U. A. Burdo, sur le tr^yet de Zan- 
zibar anx grands lacs. — KM. L. Fairmaire et E. Simon.) 

(Analyse et résumé d'un mémoire de H. le IK fi.-H. Hom : 
Oit ihê gênera of Carabidœ, wilh tpecial référence to Ihe 
fama of Boréal Amerùia. [Philadelphie, août 188t.] — 
K. Preudhomme de Borre.) 
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Séance du I" avril 1883 lxxt 

(Note BQr la Ptectra diptera Bonneister. — H. Mac Lachlan.) 
(RectificatioD à la liste dee Trichoptères pris en Belgique ea 

juillet 1881. —H. HacLachlaa.) 
(Sur un caractère propre à distiogucr les Elapkrut de la faune 

belge. — M. Preudbomme de Borre), avec une figure. 
(^\xt\& NotiojhUut quadriinmclaUis. — H. Preudbomme de 

Borre.) 
(Sixièmes add(^da à la fouoe des Coléoptèm de Belgique. ~ 

M. H. DoDckier de Doneeel.) 

S^ce du 6 mai 1882 Lxxxm 

(Éloge de feu Cb. Darwin. —H. Preudbomme de Borre.) 

(Rapport sur les manuscrits de feu J. Puiieys. — M. Preu- 
dbomme de Borre.) 

(Description de Curculiouides d'Abyssioie du récent voyage de 
H. Raffray. — H. CbcTrotai.) 

(Anchemmus atigiulicoUit, yar. n. Putztyti. — H. Pren- 
dhomme de Borre.) 

(LcUres sur des captures de Coléoptères faites en Belgique il y 
a quelques années. — H. Hors.) 



Séance du 3 juin 1882. 



(Note sur deux espèces appartenant au genra LaÛiriMut. — 
H. Belon.) 

(Trois espèces d'Hémiptères nonvelles pour la Belgique. — 
H. Leihicrry.) 

(Analyse d'un mémoire de H. S.-H. Scudder sur les Arcbipoly- 
podes, nouvel ordre de Myriapodes fossiles. — M. Preu- 
dbomme de Borre.) 

(Lettre sur quelques anciennes captures de Coléoptères aux 
s de Louvain et de Bruxelles. — H. Hors.) 



Séance du 1" juillet 1882. 



(Sur une guêpe trouvée dans un cercueil égyptien. — H. Van 

SegveU.) 
(Liste des Sqnillides du Musée royal d'histoire naturelle de 

Belgique. — H. Preudbomme de Borre.) 
(Sur quelques variétés ou aberrations des Zygœna de Belgique. 

— H. de Selys-Longchamps.) 
(Septièmes addenda â la faune des Coléoptères de Belgique. — 

H> H. Donckier de Doneeel.) 
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Séance du 5 août 1882. 



(Note sur la Zygtena HippocrejtidU. — H. LalIemaDit.) 
(Noie 8Dr la variété /Ëtfiua de la Lycana AHrarche. — 

(H. Lallem»ad.) 
(ReoseigoeraeDis locaux sur quelques espèces de Li^pidoptèrei 

rares en Belgique, — H. Lallemand.) 

du 2 septembre 1882 cxxni 

(Note sur la larve de la PiûphUa atrata lleîg. — H. Jacobs.) 
(Sur des captures dlosecles folles eu Thuringe. — H. Prcu- 
dhomme de Borre.) 



Assemblée générale extraordinùre du 7 octobre 1882. 
Séance du 7 octobre 1882 



(Sur nue excnraion entomologiqne dansla Hanle-Savoic. — 

H. VanSeg\-elt.) 
(Sur les UéinipièrcB de Belgique de la colleciioD Wcsmael, — 

M. Letbien?.) 
(Descripiion de deax nonvelles espëcea de Psychides. — 

M. Heylierts.) 
(ObsenatioDB relatives i des chi!iii]Ies de Hicrolépidoptëiva 

iacODDues et Inédites ; Endotricha flammealis Schiff., Tor- 

trix faviUaceanaSb., OtlechiaierrellaVb.— M. Heylacrls.) 
(Svr l'Atnara famelica. — M. Prcndhommc di^ Boire.) 
(Capture en Belgique Ae \a Mturopkga albo-amtvlata Costa. 

— M. Jacobs.) 

(Sur les mceura du Prionut coriariut obserTées en captivité. 

— H. E. FromODt.) 



Séance du 4 novembre I8&3 . 



(Quelques notes sur les mœnri de l'Ateiu^uu temipimclaUu. 

— M. Berge.) 
(De la présence dea larves d'Œstridea et de Moacides dans le 

corps de l'homnie. — U. Jacobs.) 



Séance du 2 décembre 18^ 



(Note sur le genre Oom^tomacromia Brauer. — U. de Selys- 

Longchamps.) 
{Nesocofdulia Mac Lachian, nouveau Eous-genrede Cordulines 

de ia légion Cardutia. — H. Mac Lachian.) 
(Sur la littlhTedopHt IdrimsU 0\r., trouvée en Belgique. ~ 

U. Pnton.) 
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Assemblée géoérale du 36 décembre 1882 . . . . . cLxxv 
Erratum clxxxvii 

Ouvrages reçus pour la bibliothèque de la Société, du 
1« décembre 1^1 au 30 norembre 1883 : 

Eo échange do dob publicaliona. glxxxix 

Dons des auteurs ccn 

Divers dons ces 

Bibliothèque de feu J. PuUeys doaaéc par u famille à la 

Société sDIoniologique. ccx 

Liste des membres de la Société coxxxni 

OrgaaisatioD administrative ea 1882 cczlv 

Table des comptes-rendus ccxlvii 
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STATUTS 



SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE 



CHAPITRE I«. 
DUpoal lions générale*. 

Art. I". — Le but de la Société est de propager dans le pays le 
goût des observations entomologiques, et de concourir par 363 
travaux au développement de la science. 

Art, 3. — La Société a son siège à Bruxelles. 

Art. 3. — Elle se compose de inembres eSectife, de membres 
honoraires et de membres correspondants. 

Art. 4. — Tous les pouvoirs de la Société appartiennent à ses 
membres effectifs réunis en assemblée générale. 

Les questions qui intéressent la science sont résolues dans les 
assemblées mensuelles dont il est parlé au chapitre 111, § 2. 

La direction de la Société est confiée à un Conseil d'administra- 
tion. 

La présidence et la police des séances appartiennent au Président 
de la Société ; sa voix est prépondérante en cas de partage. En cas 
d'absence du président, il est remplacé par le vice-président on, à 
son défaut, par un autre membre du Conseil d'administration. 

Art. 5, — La Société ne peut être dissoute que du consentement 
des deux tiers au moins des membres effectifs convoqués spéciale- 
ment à cet effet en Assemblée générale. 

En cas de dissolution, l'avoir social est réparti à parts égales 
entre les sociétaires reçus membres effectifs depuis deux ans au 
moins; le mode de répartition est fixé par une assemblée de ces 
membres. 
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Modifications postérieures. 

Art. 3. — Il ne sera plus nomnié de membres correspondants. 
Une nouvelle catégorie : les membres associés, a été établie. (Assem- 
blée générale du 26 décembre 1876.) 



CHAPITRE II. 
De« membre* de la Société. 

Art. 6. — Le droit d'admission des membres effectifs appartient 
exclusivement et sans appel au Conseil d'administration, qui décide 
à la majorité des voix et au scrutin secret. 

Les membres honoraires et correspondants sont nommés sur la 
proposition du Conml rradministration, dans une des Assemblées 
mensuelles dont il s'agit à l'article 20; l'Assemblée décide d la 
ma/otité absolue des membres effectifs présents et au scrutin 
secret. (Modifié.) 

Art. 7. — Les membres effectifs, honoraires et correspondants 
ont accès au local de la Société, aux jours et heures fixés par le 
Conseil d'administration. 

Ils peuvent y consulter, sans déplacement, les collections, livres 
et manuscrits de la bibliothèque, ainsi que toutes les archives de la 
Société, à l'exception des documents administratifs, lesquels ne 
sont soumis qu'à l'inspection des membres effectifs seulement, à 
dater du I" décembre de chaque année jusqu'au jour de l'Assemblée 
générale. 

Art. 8. — Les membres effectifs et honoraires reçoivent gratui- 
tement, chaque année, un exemplaire des publications faites aux 
frais de la Société. 

Art. 9. — Lesmembreshonorairesetcorrespondantsont, comme 
leâ membres effectifs, le droit d'assister aux assemblées; ils y ont 
Toix délibérative dans les questions scientifiques. 

Art. 10. — Les dèmissi 
adressées au Conseil d' 

Il est statué sur ces demi 



ons des membres de la Société sont 
;nistration. " 

Lssions, soit par le Conseil d'administra- 
tion, soit par l'Assemblée mensuelle, conformément à l'article (î. 

Art. II. — Les exclusions ne peuvent être prononcées qu'à' 
raison de circonstances graves, par le Conseil d'administration, à 
l'unanimité des voix, sauf appel, par l'intéressé, à la prochaine 
Assemblée générale. 
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Modifications postérieures. 

Art, 6 et suivants : 

Le titre de membre correspondant est supprimé, sous réserve de 
touslesdroitsBcquis en faveur des membres correspondants actuels. 

Le nombre des membres honoraires est flzé & douze. Us sont 
choisis parmi les sommités entomologiques. Ils sont nommés au 
scrutin secret par l'Assemblée générale, sur une liste de présenta- 
tion comprenant trois noms pour chaque place vacante. Cette liste 
est dressée au scrutin secret par le Conseil d'administration. 

Il sera établi une classe de membres associés pour les jeunes gens 
de l'âge de 15 à 25 ans. Ils seront admis par le Conseil d'adminis- 
tration de la même manière que les membres eSectife, et lès dis- 
positions réglementaires concernant les démissions , exclusions, 
amendes et radiations leur seront également applicables. 

Ils pourront assister aux assemblées mensuelles, mais sans y 
avoir voix délibérative. Ils pourront consulter, sans déplacement, 
les collections et bibliothèque de la Société. Ils pourront prendre 
part aux excursions entomologiques. 

Ils payeront une rétribution annuelle de cinq francs par anticipa- 
tion et recevront les comptes-rendus des séances. 

{Assemblée générale du 26 déc. 1876.) 

Les membres du personnel de l'enseignement primaire, moyen et 
normal primaire, pourront faire partie de la Société comme mem- 
bres associés, même âgés de plus de vingt-cinq ans. 

{Ass. générale du 26 déc. 1879.) 

Les fils ou frères d'un membre effectif, résidant dans la même 
maison que lui, peuvent faire partie de la Société comme membres 
associés, même âgés de plus de vingt-cinq ans. 

{Ass. générale du 26 déc. 1881.) 



CHAPPTRE III. 
Des ABsemblâes généralcte et nien«uelle«> 

§ 1". — Des Assemblées générales. 

Art. 12. — Les membres de la Société se réunissent chaque 
année en Assemblée générale le 26 décembre ; l'ordre du jour en 
est fixé par le Conseil d'administration, et porté, au moins quinze 
jours d'avance, à la connaissance des membres effectifs. {A ssemblée 
générale du 24 septembre 1870.) 
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Art. 13. — Le Conseil d'admimstrfitioD a le droit de convoquer 
extraordiaairement les membres de la Société en Assemblée géné- 
rale ; il est tenu de le faire sur la demande signée de 15 membres 
effectifs au moins, dans le mois de la demande. 

Art. 14. — L'ordredes travaux de l'Assemblèegénérale annuelle 
est fixé comme suit -. 

a. Elle entend le rapport du président de la Société, ou de l'admi- 
nistrateur qui le remplace, sur les travaux scientifiques accomplis 
pendaat le courant de l'année, sur la gestion du Conseil d'adminis- 
tration et sur la situation financière de la Société. 

b. Elle entend le rapport de la Commission spéciale qui a été 
chargée de vérifier les comptes et l'inventaire de l'année écoulée, 
et en approuve les conclusions, s'il y a lieu. 

c. Elle arrête son budget. 

d. Elle arrête le chiffre de la rétribution annuelle, et le prix des 
Annales. 

e. Elle délibère sur les propositions qui lui sont soumises par le 
Conseil d'administration ou qui sont appuyées par cinq membres 
effectifs. 

f. Elle nomme successivement au scrutin secret le président de 
la Société, s'il y a lieu, et les membres du Conseil d'administration. 

g. Elle nomme également au scrutin secret une commission 
spéciale composée de trois membres, chargée de vérifier les comptes 
et l'inventaire de son avoir pour l'exercice suivant. 

Ces comptes et cet inventaire doivent être arrêtés par le Conseil 
d'administration et soumis par lui, le 1" décembre de chaque année, 
à la commission susdite, laquelle en prendra connaissance sans 
déplacement et les approuvera, s'il y a lieu, avant le 15 du même 
mois ; cette approbation, si elle est ratifiée par l'Assemblée générale, 
vaut décharge pour le Conseil d'administration. 

A partir du 1" décembre jusqu'au jour de l'Assemblée générale, 
ces documents sont exposés au local de la Société, à l'inspection de 
ses membres. 

Art. 15. — Nul ne peut être nommé au premier tour de scrutin 
président de la Société ni membre du Conseil d'administration ou 
de la commission de vérification des comptes, s'il ne réunit plus da 
la moitié des voix des membres eSectils présents. 

S'il y a lieu de procéder à un deuxième tour de scrutin, il est fait 
une liste des membres qui ont obtenu le plus de voix. Cette liste 
contient deux fois autant de noms qu'il y a de places vacantes ; les 
suffrages ne peuvent être donnés qu'à ces candidats ; la nomination 
a lieu à la pluralité des voix ; s'il y a parité, le plus âgé sera préféré. 

Toutes les difficultés auxquelles peuvent donner lieu les opéra- 
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tiona électorales, sont immédiatement résolues par un vote de 
l'Assemblée. 

Les dispositions du présent article sont applicables à tous les cas 
d'élections prévus par les Statuts. 

Art. 16. — Les décisions prises par l'Assemblée générale le sont 
à la simple majorité des membres effectifs présents. 

Toutefois, aucune modification ne peut être apportée aux Statuts, 
que du consentement des deux tiers au moins des membres effeclife 
présents, et sur la demande soit du Conseil d'administration, soit 
de quinze membres effectifs. 

§ 2. — Des Assemblées mensiielles. 

Art. 17. — Les membres de la Société se réunissent en Assem- 
blée mensuelle le l" samedi de chaque mois, à 8 heures du soir. 

Art. 18. — L'Assemblée mensuelle, outre les attributions pré- 
vues par les articles 4, 6, 10, 26, 30, détermina les travaux suscep- 
tibles d'être publiés par la Société. 

Aucune décision ne pourra être prise sur la présentation d'un 
travail destiné à être imprimé dans les Annales de la Société, qu'à 
la suite d'un rapport écrit ou verbal fait par deux commissaires au 
moins, désignés & cette an par l'Assemblée mensuelle, sur la pro- 
position de son président. 

Art. 19. — Aucune résolution ne pourra être" prise par las 
Assemblées mensuelles que pour autant que sept membres effectifs, 
au moins, soient présents. Dans le cas contraire, les questions seront 
résolues & la séance suivante, quel que soit le nombre des membres 



A la demande de l'un des membres, la solution de toute question, 
soumise aux délibérations de l'Assemblée mensuelle, sera renvoyée 
à la réunion suivante. 

Cette demande ne peut être renouvelée. 

Art. ^. — L'Assemblée mensuelle est consultée par la Conseil 
d'administration sur toutes les questions importantes qui intéres- 
, sent la Société, et reçoit communication, dans sa plus prochaine 
séance, des principales mesures administratives adoptées par le 
ConseiL 

CHAPITRE IV. 
Du Conseil d'admlnlstpation. 

Art. 21. — Le Conseil d'administration est composé du président 
de la Société et dç six membres. 
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Aet. 23. — Le président de la Société est nominâ pour deux ans; 
il n'est pas immédiatemeDt rééligible. 

Les autres membres sont également nommés pour deux ans ; ils 
se renouvellent par moitié tous les ans. ils peuvent être immédiate- 
ment réélus. Un tirage au sort détermine l'ordre des premières 
sorties. 

Art. 23. — Dans le cas où l'Assemblée générale, à l'époque de 
la réélection du président, confierait cette fonction à un membre 
du Conseil d'administration qui ne serait point, cette année, soumis 
à réélection, il y aurait lieu de nommer quatre administrateurs au 
lieu de trois. Celui de ces quatre membres qui obtient le moins de 
TOix est soumis à une nouvelle élection l'année suivante. 

Art. 24. — Le Conseil d'administration choisit chaque année 
dans son sein un vice-président, un secrétaire et un trésorier. 

Il ne peut délibérer que pour autant que plus de la moitié de ses 
' membres soient présents. 

Art. 25. — Le Conseil d'administration prend les mesures et fait 
les règlements nécessaires pour assurer le maintien de l'ordre, la 
conservation des collections, bibliothèque, archives, etc. 

Art. 26. — Aucune acquisition ou aliénation d'objets scienti- 
fiques, tels que livres, manuscrits, insectes, etc., ne peut être faite 
par le Conseil d'administration que sur la proposition ou l'avis 
favorable de l'Assemblée mensuelle. 

Art. 27. — Le soin de l'impression des Annales de la Société est 
réservé au Conseil d'administration. 

Aucun exemplaire desdites Annales ne pourra être délivré aux 
membres effectifs qui n'auraient point acquitté la rétribution 
annuelle. {Addition faite à l'Assemblée générale du 29 septem- 
bre 1867.) 

Art. 28. — En cas de démission ou de décès, soit du président 
de la Société, soit d'un autre membre du Conseil d'administration, 
ce Conseil pourvoit provisoirement à son remplacement, en atten- 
dant la plus prochaine assemblée générale. 



CHAPITRE V. 
Rétrlbntlons eC tndemnitéa. 

Art. 29. — La rétribution annuelle des membres effectifs est 
axée à 12 francs au moins et Â 24 francs au plus, payables en une 
fois et par anticipation. 
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Le membre effectif reçu pendant le courant da.l'année est tenu 
au payement de la rétribution entière. (Modifié comme suit par 
l'Assemblée générale du 29 septembre 1867) : 

Les membres effectifs reçus chaque année, depuis le jour de 
l'Assemblée générale jusqu'au 30 juin suivant, sont tenus au paye- 
ment de la rétribution entière; ceux reçus depuis le 1" juillet 
jusqu'à la clôture de l'exercice social, sont dispensés du payement 
pour cet exercice, mais n'ont point droit, pendant ladi^ période, 
aux publications de la Société. 

Observation du secrétaire .- Cette disposition ayant été prise à 
l'époque où notre Assemblée générale avait lieu à la fin de sep- 
tembre, il est rationnel de l'interpréter en modifiant les dates en 
conséquence ; 80 septembre et 1" octobre au lieu de 30 juin et 
1" juillet. En pratique, il s'est établi de ne dispenser de la cotisa- 
tion que les membres reçus dans le dernier mois de l'année i en 
fait, ceuX'Ci auraient plus d'intérêt & payer la cotisation rétrospec- 
tivement qu'à profiter de cette disposition; mais la clôture des 
comptes du trésorier y devient un obstacle. 

' Art. 30. — Tout sociétaire qui égare' un livre, un registre ou 
tout autre objet appartenant à la Société, est passible, à titre de 
dommages-intérêts, d'une indemnité dont le montant est fixé par 
le Conseil d'administration, sauf recours à l'Assemblée mensuelle, 
s'il s'agit d'un ouvrage ou d'un objet scientifique. 

Art. 31. — A défaiU de payement, soit des rétributions, soit 
des indemnités, le trésorier adresse au retardataire deux avertis- 
sements, à un mois d'intervalle. 

Le deuxième se fera par lettre chargée, aux frais du débiteur. 

Quinze Jours après le deuxième avertissement, le nom du débi- 
teur en retard est affiché dans le local de la Société. 

Trois mois après la date de raffichage, le retardataire sera 
réputé démissionnaire, et il sera fait mention des motifs de sa 
radiation dans les Annales de la Société. (Remplacé comme suit 
par l'Assemblée générale du 29 septembre 1867) : 

Le Conseil d'administration, sur l'avis conforme de la Commis- 
sion de vérification des comptes, est autorisé à rayer de la liste 
des membres de la Société le nom de tout membre effectif en 
retard, pendant deux ans au moins, d'acquitter la rétribution 
annuelle. 

Observation du secrétaire .- Cet article semble destiné à être de 
nouveau modifié, l'expérience ayant démontré son manque d'effi- 
cacité vis-à-vis des retardataires. 
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Aptiole «uppléBieiitolre. 

Chaque année, une excursion entomologique eairaordinaire 
aura lieu dans une localilé du royaume à désigner par V Assem- 
blée générale; le jour en, sera fixé par le Conseil (fadminiHra- 
tion. (Remplacé comme suit par l'Assemblée générale du 26 dé- 
cembre 1878) : 

L'article additionnel aux Statuts établissant une excursion 
annuelle est rapporté. 

Le deuxième dimanche de chacun des mois de mars, avril, mai, 
juin, juillet, août, septembre et octobre, il y aura une excursion ou 
chasse dans une localité qui aura été déterminée à l'Assemblée men- 
suelle du mois précédent et indiquée parle Compte-rendu. 

Les excursions mensuelles seront annoncées par la voie des 
journaux. 

Ainsi fait et arrêté eu Assemblée générale du 25 septembre 1865. 

LE PRÉSIDENT, 
LE 8ECRÈTA1EE, H. LAMBOTTE. 

J.-L. WEYERS. 



AUTRES DISPOSITIONS ADOPTÉES POSTÉRIEUREMENT AUX STATUTS. 



l' Assemblée mensuelle du 6 octobre 1866. 

Il sera formulé, par les soins du Conseil d'administration, un 
compte-rendu de chaque Assemblée mensuelle, relatant d'une 
manière détaillée toutes les observations scientifiques, verbales ou 
écrites, qui y auront été présentées, ainsi que toutes les communi- 
cations intéressantes qui y auront été faites. 

Ce. Compte-rendu, à la suite duquel on mentionnera l'ordre du 
jour de l'Assemblée suivante, sera adressé, dans le courant du mois, 
à chacun des membres effectifs ou honoraires, ou tout au moins à 
ceux qui habitent le pays ; il sera, en outre, inséré dans les Annales 
de la Société. {Ratifié par les voles des comptes et budgets 

aux Assemblées générales.) 
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2» Assemblée génèrcde du 27 septembre 1868. 

Approbation de la convention suivante : 

Entre la Société «ntomnlngique de Belgique, représentée par son 
Président : M. Sauveur, et l'État belffp, représenté par M. Edouard 
Dupont, Directeur du Musée royal d'Histoire naturelle, il a été 
convenu ce qui suit : 

Article premier. — Il sera formé, par les fioins de la Société 
entomologique de Belgique, au Musée royal d'Histoire naturelle, 
une collection d'Insectes appartenant à la faune du pa3's. 

Cette collection restera distincte de celles qui sont la propriété 
de l'État et sera mentionnée comme telle sur les étiquettes et dans 
les catalogues du Musée; elle sera renfermée dans des meubles 
appartenant au Musée. 

Aucun insecte ne pourra en être distrait que de l'avis conforme 
de la Société et du Directeur du Musée de l'État. 

Art. 2. — L'administration scientifique de cette collection 
appartiendra à la Société entomologique ; son administration maté- 
rielle sera confiée à la Direction du Musée. 

Art. 3. — La Société entomologique et le Musée de l'État 
auront, à titre égal-, la jouissance de ladite collection pour l'étude 
de l'entomologie. 

Cett« collection pourra toujours être consultée par chaque 
membre de la Société entomologique, «ne heure avant l'ouverture 
publique et une heure après la fermeture des galeries du Musée ; si 
un de ces membres se livre à un travail sérieux et continu, il pourra, 
en informant le Directeur du Musée, consulter la collection, même 
pendant les heures où les galeries sont ouvertes au public. 

Art. 4. — Les collections de la Société, autres que celles dont 
il est parlé ci-dessus, seront également déposées au Musée et seront 
' soumises aux mêmes dispositions. 

Art. 5. — La Direction du Musée confirme à la Société le droit 
à la jouissance d'un local convenable, au Musée, pour la tenue de 
ses séances. La Société confirme, de son côté, l'engagement pris 
par elle d'abandonner la propriété de toutes ses collections à l'État, 
à l'époque éventuelle de sa dissolution. 

Art. 6. — En cas de contravention, par l'une des deux parties, 
aux clauses et conditions énumérées ci-dessus, la présente conven- 
tion sera résiliée à la demande de l'autre partie, et la Société ento- 
mologique rentrera dans la libre propriété de ses collections; le 
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Musée cessera dès lors tous soios de conservation et de surveil- 
lance et rentrera immédiatement (Tans la jouissance des meubles, 
boîtes, elc, dans lesquels lesdites collections auront été placées. 

Fait en double, à Bruxelles, le 37 septembre 1868. 

Pou» LA Société 
ENTOMOLOâiQOB DB Bbloiqub, Podb l'Etat bblob, 

L» Président, Le Directeur du Musée royal d'Sistoire 

SAUVEUR. nalvreUe de Belgique, 

E. DUPONT. 



Extrait du compte-rendu de l'Assemblée mensuelle da 4 fé- 
vrier 1871 : 

M. de Lafontaine demande si les mots collections de la 

Société, dans l'article 4 de la convention du 27 septembre 1868, 
pourraient être interprétés comme s'appliquant aux livres de la 
bibliothèque de la Société. 

M. Sauveur lui répond en ces termes : 

L'article 4 de la convention ne s'applique qu'aux collections 
enfomologiqites. II est tout à fait étranger à la bibliothèque. La 
même observation s'applique à l'article suivant, qui, en parlant de 
l'abandon éventuel de toutes les collections de la Société, n'a eu 
" évidemment en vue que les collections d'insectes, puisque l^ngage- 
ment que cet article a pour objet de confirmer était, sur ce point, 
tout à fait explicite. 

Ni le Conseil d'administration, ni les Assemblées mensuelles, ni 
l'Assemblée générale, qui ont eu à examiner le projet de contrat, 
n'ont entendu toucher à la bibliothèque, et j'ajouterai que les deux 
signataires du contrat, M. le Directeur du Musée, agissant au nom 
du Gouvernement, et moi, agissant au nom de la Société, l'avons 
toujours compris ainsi, 

La jouissance, comme la propriété de notre bibliothèque, nous 
appartient aujourd'hui tout entière. 

3° Assemblée générale du 25 septembre i^O. 

L'Assemblée décide que les membres étrangers au pays peuvent 
se libérer des cotisations par un seul payement de 150 francs. 

Lorsque la cotisation a été élevée de 13 à 16 francs, ce payement 
unique a été porté à 200 francs. 
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4" Assemblée générale du 24 septembre 1871. 

a. Tout manuscrit déposé devient la propriété matérielle de la 
Société, et l'auteur peut seulement en prendre ou faire prendre 
copie à ses frais et sans déplacement. 

h. Toute contravention aux articles du règlement de la biblio- 
thèque est punie par une amende de 50 centimes. 

5» Assemblée générale du 26 décembre 1873. 

L'envoi mensuel des Comptes-rendus est étendu à toutes les 
Sociétés correspondantes. 

En 1879, il a été restreint aux Sociétés s'occupant spécialement 
d'entomologie. 

6° Assemblée mensuelle du 6 décembre 1879. 

Le Compte-rendu n'est donné aux membres ou aux Sociétés cor- 
respondantes qu'en un exemplaire, soit mensuellement, soit dans 
le volume. 1! est loisible, moyennant un abonnement de 5 francs, 
de le recevoir à la fois mensuellement et réuni au volume 
d'Annales. 

7° Assemblée générale du 26 décembre 1881 . 

Après le 1*' octobre de chaque année, le trésorier fera recouvrer 
par la poste, dans les contrées étrangères où cela sera possible, les 
cotisations des membres effectifs. Les frais de recouvrement seront 
supportés en mémo temps par les membres débiteurs. 
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REGLEMENT 

fUBU&'nF AV PRAt DBS IJIVRB» 



APPARTENANT A : 



SOCIÉTÉ ENTOMOLOGIQUE 

DE BELGIQUE 

ADOPTÉ DANS LA SÉANCE DU 6 NOVEMBRE 1858 

Art. 1". — Il y a un registre déposé au local de la Société, con- 
tenant le catalogue des ouvrages, brochures et imprimés quelcon- 
ques qui lui appartiennent. 

Art. 2. — Tous les ouvrages contenus dans ce catalogue sont 
mis à la disposition des membres de la Société qui habitent la 
Belgique. 

Art. 3. — Pour obtenir un ouvrage en entier ou en partie, ou 
plusieurs ouvrages à la fois, on doit s'adresser au bibliothécaire. 

Art. 4. — Tout membre qui reçoit un on plusieurs ouvrages doit 
inscrire son nom, le titre des livres empruntés, la date du jour de 
l'emprunt, et apposer sa signature, dans un registre destiné à cet 
usage. 

Art. 5. — Nul ne pourra conserver les ouvrages pendant plus 
d'un mois; cependant, si, au bout de ce temps, ces ouvrages ne sont 
pas demandés par un autre membre, le détenteur peut lès garder 
encore un autre mois, mais en prévenant le bibliothécaire. 

Art. 6. — Tous les ouvrages de la Société donnés en prêt devront 
être représentés le jour de la conférence mensuelle. Il n'y a d'ex- 
ception que pour les membres n'habitant pas ta villeou ses faubourgs. 
Cependant ces derniers devront réintégrer les ouvrages dans la 
deuxième séance, au plus tard, qui suivra le jour du prêt. 
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Art. 7. — La signature du bibliothécaire apposée au bas de 
l'article prêté servira de décharge pour l'emprunteur. 

Art. 8. — Si le détenteur des ouvrages néglige de les rapporter 
dans le délai fixé, le bibliothécaire a le droit de les faire reprendre 
aux frais du détenteur. 

Art. 9. — Tout ouvrage prêté devra être réintégré au local de 
la Société pendant le mois de décembre de chaque année. 
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